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ALVNVEE

CHAMPETRER .

„

QUIT TRAITE DE CE QLUL
convient de faire chaque mois
dans le Potager .

Delectaſti me , Domine , in factura tua E&e in operibusmanuum tuarum exuhtabo . Eſ,. 91.

TOME TROITSITEME .
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— —* ANNEE CHAMPETRE .

JullIrr . Quintilis. Il étoit deſtiné à des uſagẽ
Chap . I . qu ' il nous importe peu de rapporter
Conduite Ce qui regarde notre plan , c' eſt que le
du Pota - vingt - cinq les Romains faiſoĩient à

ger . ' entour des campagnes des proceſſions
nommées Ambarvalia . Le vingt - huit

ils offroient encore un ſacriſice de vin

& de miel à Cérès , & le reſte du mois

on égorgeoit des chiens roux , à la cani -

cule , pour détourner les trop grandes
chaleurs qui regnent en cette ſaiſon .

Revenus heureuſement de ces folies

du Paganiſme , & dans un ſiecle plus

85

5 1 7 * 2
Eclairéè , notre culte doit s ' adreſſer au

8
Maitre ſouverain de la nature ; rendons -

lui de lẽgitimes actions de graces , pout8
tous les biens que nous en avons recus ,— 7 57 4
& implorons ſa bonté , pour qu' il nous

accorde de faire un uſage chrẽtien dẽ

la récolte qui eſt de ce temps .
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CHAPITREPREMIER .

Augt-duit CONDPUITESB OUDU POTACE K.

Des Laitlles .

ren ce mois qu ' on r &colte les
gramnes de quelques laitues . Quelqueſoin quꝰon ait pris pour navoir que de
bonnes eſpeces , ſi Lon veut ſe les per -
Petuer il faut encore choiſir celles qui

ndons ont le mieux conſervè leur franchiſe ;J, polt car ſouvent elles dégénerent . On les
ech laiſſe grainer en place , ſi celles qu ' on800 a choiſies ſont d ' une mẽme eſpece , ſans

quoi on lẽes enleve avec une bonne
motte , pour les mettre grainer ſolitai -
res ; ce qu ' elles feront à la ſin du mois ,
du dans le commencementd 'Aoũt. Cette
ſeparation deſpece n' eſt rien moins
qu ' indiffẽrente . Pour èviter le mèlangedes pouſſieres , les amateurs qui vou -
dront connoſtre le pouvoir efficacè de
ces pouſſieres , peuvent conſulter les
Tranſactions Philoſophiques de Fannçe
1703 , N & . 287 , & 1712 . Le Spectacle

de la Nature , Tome I , entretien 14 ;
Aoοuαννelles Obſervations Phhyſiques , &
Pratiques , par Bralley , Tomè I , chap . 2.

A ij



ANNEE CHANMPDETRNE .

aunal Economique , Novembre 1752 :

JuiLLET .
Chap . I .

Conduite
du Pota -

ger .

Caroli Linnai amænitates Academiæ ,

Jom . J , ſponſalia plantarum , &c .

Je puis ajouter que je n' ai jamais

plus trouvẽ de confuſion dans les

eſpeces de mes laitues qu ' une année

que le Jardinier , voulant en renouveller

toutes les graines pendant mon abſence ,

lanta en entier une planche conſidé -

rable de ſeules laitues bien choiſies ,

& diſtinctes par rangées . Cette diſtinc -

tion ne fut bien réelle que pour les

plantes mereés ; car les graines qu' elles
produiſirent , mélangées par la confu -

ſion des pouſſieres , ne donnerent que

des eſpeces tros: altérees. Cette obſe

vation eſt répetée comme eſſentielle ,

ec dans la fuppoſition quon ne lit

chaque mois que dans ſa ſaiſon ,

Solltenir Ies Laitues quli grainent .

pouR Eviter le mẽme inconvẽnient ,

& pour ne pas ſe tromper , on mettra

au pied de chaque laitue un bat

ou baguette , avec une marqué . Ges

baguettes ſerviront encore XF attacher

les montants pour qu' ils ne ſoient point

fatigués des vents . II faut en mém - ⸗

temps nettoyer les plantes de tontes le.

feuilles inutiles , qui retiennent la ſev

dans le pied , & qui en pourriſſant



DU POTAEE R.
communiquent quelquefois leur co .
ruption à la tige , ſur - tout dans les
annẽes pluvieuſes . Cettè Attenkiog Si
garde principalement les grolles laitues .

Couxs les oiſeaux , & en particulierles chardonnerets ſont friands de cette
Sraine , il ne faut pas attendre que

dand arrachier les Lattiles .

Conduite
du Pota -
ger .

rous les petits boutons od elle eſt ren -
fermée s ' ouvrent , on en perdroit la
meilleure partie ; mais deès que la plu -
Part des fleurs ſont paſſces , vous arra -
cherez la plante , laiſſant contre ſesracines la terre qu' elles entraineront ,& vous les acotterez2 debout , en lieu de
ſüretéẽ ; mais expoſees au grand air &
au ſoleil , mème pour y laiſſer mürir
pleinement la graine . Quand elle pa -roitra bien ſeche vous la froĩſſerez entre
les mains , & battrez la plante avec
un baͤton ; vous criblerez la graine , &la nettoĩcrez dè ſa bale „ & la ſerrerez ,
Eparant exactement chaque eſpece .

Comment ſemer les Laitiles .

AVYANT conſeillé de ſemer deslaitues tous les quinze jours , durant la
belle ſaiſon , pour avoir toujours du
plant bon à treplanter , je dois averti⸗

Alij



[ cscs ſoins parti
JoIIIET . exigent en certain te

Chap . I.
Conduite

6 ANNHEE CHAMPETRF .

culiers que ſes ſemailles

mps . Quand leés

font ſentir , la
grandes chaleurs ſe

Iquefois dans la
graine sechauffe que

du Pota-Pota·
erre , & ne leve pas . Pour empécher

ger .
cet inconvénient , il faut avoir ſoin de

mouiller tous les ſoirs Lemplacement
ſemé , mais mieux encore , 11 faut ,

auſſi . cõt qu on a ſemè couvrir la place

avec quelques paillaſſons, caniſſes ou

branchages darbre , que on möõte

point , & pardeſſus leſquels on arroſe ,

juſquꝰà ce que les graines commencent

à lever . Dès qu ' on s ' en appergœoſt , on

oᷣte les couvertures au coucher du ſoleil ,

pour que Pair de la nuit endurciſſe un

peu le nouveau plant , & on le recouvre

le matin , avant que le ſoleil ſe leve :

Lon continue ainſi juſqu ' à ce que la

pépiniere ſoit un peu fortifiée . Cette

Pratique eſt pour ce mois & les deux

fuivants , & pour toutes les ſemences

de ce temps .

Des Porreailæ .

L' uritrrf qu' il y a d ' en avoir qui
ſe ſuccedent , engage à continuer d ' en

planter . Voyes en Mai la fagon de le faire .

Des Oignons poiir ſervir en verdure .

Son veut avoir de petits oignons
23 5 7˙ —

Pplus hàtifs en verdure , pour sen ſervir

SD

ſe
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DVPOTACER . 7
à differents uſages , on peut en ſeme :
des Fentrée de ce Mois , comme il JIILEr .
eſt marquè en Aoũt ; mais qu ' on n ' ou - Chap . I .
blie point que ce qu ' on ſemè ainſi 5Lavance , ne doit łtre que pour des 5 82 —
deſtinations moins conſidérables ; car Sᷣr-.

ce plant eſt ſujet à monter en graine ,
ſi on le gardoit au - delà des premiers
mois du printemps .

Oignons mũürs .

Lokscvοa des planches d' Oignons
mürs , on les tire de terre , ainſi qu ' il
eſt marquè au mois prẽcẽdent .

Cboule .

On ſeme dans ce moĩs & dans celui
d ' Aoũt , encore la Ciboule annuelle ;
car la vivace ne graine pas : mais il
faut la munir en ſon temps contre la
froidure , qui ſouvent la fait périr .Pourvu qu' elle rẽſiſte aux gelées , elle
eſt au printemps de plus de duréc queLancienne qui montè de bonne heureen graine .

Des Eeſialotes .

LESs Echalotes dernieres plantées ,ne ſont , quelquefois pas plutët mũres ,& en stat d ' ètre arrachées . Voye au
nois proc eldent comment on doit le faire .

A iv
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Chap . I .

Conduite

du Pota -

ger .

K ANNEE CHANMDETNE .

Ail commun , & Ail d Eſpagne .

Lonsdux la tige de Lail jaunit &

commencè à ſecher , il faut le lever

de terre par un temps ſec . On treſſe les

aulx , ou on les attache par bottes , &

on les met pendant quelque temps au

ſoleil , pour qu' ils ſe conſærveit mieux

en hiver . C' eſt tout le ſoin que de -

mande P' ail cõmmun ; celui que de -

mande de plus Fail d Eſpagne , ceſt

de laiſſer acquẽrir unè parfaite matu -

rité à ſes graines , à qui L' on donne

le nom particulier de Rocambole ; leur

maturitẽ eſt quelquefois differée juſ -
ques en Aoüt , ſuivant les ſaiſons ; mais

nous navons point , du moins je ne

connois pas Leſpece d' ail dont parle
ainſi Ticophraſte . „ II y a difference

entre les aulx , en ce que les uns ſont

„ plutõt mürs que les autres ; car les

„ aulx dits Hàtiveaux ne demeurent

gque ſoĩxante jours à mũrir . Hſſtoire

generale des Hlantes , par Dalechamp ;

Tome II , pag . 417 .

Chouæ giui grainent .

Lxs choux de Fannée précédente ;
réſervẽs pour en conſerver Feſpece ,

qui ne ſe perpẽtue que par la graine ,



DUu POYASRER .
la produiſent ordinairement en ce moĩs .

deſe perpetuent que par la graine , Ceſt
que L' on nè connoit ici que la graine
qui ſerve en cela . Il wen eſt pas comme ger.dans les Isles de FAmérique , où les
choux ſe multiplient par boutures , ainſi
que nous Papprend le Here Labat dans
Ia Relation de ſes Voyages , pag . 125 .Voici ſes termes : I es choux pommẽs2. viennent en perfection ; il ſuffit d ' en

avoir un ſeul pour peupler en peu„ de temps un Jardin barce que
* duand il eſt coupé , ſa tige pouſſe

beaucoup de rejetons on les arra -
„ » che P' un apres lautre en dèchirant
un peu Lecorce de la tige ; on les
met en terre , & en quatre mois ils

produiſent de très - beaux choux , bien
„ Fpommès . La tige de ceux ci en pro -„ duit d' autres , ſans qu ' il ſoit jamais„ beſoin d ' en ſemer Pen avois bordè

tout le tour de mon Jardin &.
Lon a vu comment il fallot : con -

duire les choux juſqu ' æ leur graine ;
je dirai maintenant , que pour arracher
les plantes , il ne faut pas attendre la
maturitẽ de toutes les ſil qucs . Des que
quelques - unes Souvrent d' elles - memes,on coupe le pied & on Lexpoſe debout ;

R

2

*

2

8.8

E

au ſoleil , en lieu ſur . Quand toute la
Plante paroit ſeche , on la bat , On la

V5*

E
33 IIILET .Au reſte , quand je dis que les choux IVIIIET



10 ANNESES CHAMPETRE .

groiſſe pour en dẽtacher la graine , on

JvirET .ja laiſſe eſſorer avant ꝗ de Lenfermer
CidL .

aiſſe eſſorer avant que de Lenfermer .

Conduite
du Pota -

ger .

Durèe de la graine en yaleur .

ETAxr ainſi bien müre & bien aoũ -

tée „la graine ſe conſerve bonne & en

etat d ' łtre ſemée huit ou dix ans ; plus

vieille , elle ne leve plus , ce qui eſt

mieux averé que Popinion de ceux qui

veulent qu ' elle produiſe des raves ou

des navets , ou qui diſent qu ' on doit

garder cette graine deux ans avant que

d ' en faire ufage . Je ai point vériſié
la premiere de ces opinions ; mais contre

la ſeconde , jᷣai ſemè de graine à peine

recoltèe , elle a fait comme les autres ;

& eſt bien venue .

Cpoiæ de la graine de Cnollæ.

QuAup on cherche le mieux dans

les graines , il faut diſtinguer les quali -

16s de celle de ſes choux , préférer la

premiere müre , & crue ſur le montant

du milieu ; il eſt aiſe de ſentir , ſaus

beaucoup de diſcuſſion , que Ia préfé -

rence eſt due à la graine qui mürit la

premiere , elle Seſt perfectionnẽe ; & A

celle de la maitreſſe tige , où la direc -

tion de la ſeve fait paſſer plus de

ſecours .

50
ſe co

precs
Pout

Les

13



DUPDTA EA . 11

Cioliæ - Fleurs qui Pomment mal . d
JuiELEr .S1 les choux - fleurs & cabus ont ete Chap . I .

ſoigneuſement cultivés , on doit en Coaduite
avom à manger , ſur - tout des cabus . du Pota -
Quant aux choux - fleurs , ils ſont moin . Ber .
cSommunément bons en cette ſaiſon ,& ils nousrẽuſſiſſent mieux en automne .Je dirai cependant , Pour qui en
eleve , que ſi les pommes viennent peti -
tes , & que les grains 5parpillent ,ce qui denote qu' ils veulent monter en
graine , il faut lier les grandes feuillesſur la pomme , les arroſer largement ,ſoulever méme tant ſoit peu la plante
pour lui õter d ' une vigueur dont elle
abuſe , & finalement à defaut de reuſ .
ſite deè ces moyens , afſin de fixer ces
volontaires , on les arrachè en motte
& on les tranſplante à lombre , ou à
la ſerre , enterrant toute la tige juſqu ' àla pomme , elle acheve Ià de ſe former, ;& durera plus long - temps .

Des Epinards .
Pounx les ẽpinards de ce mois il faut

ſe conformer à Lobſervation du mois
prẽcẽdent, , ſoit pour en ſemer , ſoitK
pour en récolter la graine .

Des Ralforts , rłcolte de leur graine .
Vens la fin de ce mois , lorſque les

A vj



I2 ANNEEP CHAMDETRxR .

aaiforts deſtinés à grainer ont la plus

JuiLLEI .

Chap . I.
Conduite
du Pota -

ger .

grandè partie de leurs coſſes jaunes ,
& quꝰen les ouvrant on trouve les grains
bien colorés , on atrache les plantes ,

on les expoſe au ſole l durant quelques

jours , pour 5 achever de mürir hors

dinſulteè des oiſeaux & des rats , on en

fait enſuite la récolte . LEcole du Po -

tager trouve , par experience , un grand
avantage à garder ces plantes avec leur

fruit , pour ne les battre qu ' au beſoin .

Je ſouſcris volontiers à cette remarqueʒ

mais chez bien des Jardiniers , Fem -

barras de Fentrepbt décidera pour la

célérité de la récolte .

Ces graines amaſſées à propos ; , &

gardes convenablement , nèe perdent
rien de leur valeur , & ſe conſervemt

bonnes à ſemer , au moins pendant
dix ans , lles ſont rondes , médiocre -

ment groſſes & dun rouge tirant ſur

le minime , ſur tout après une anne .

Quoique les chaleurs de Hts ſolent

prẽ judiciables aux Raiforts , ſi Pon en

deſire , on peut en ſemer au haſard ,

dans les planches , ou leur deſtiner des

abris tels qu' ils ont été ptopoſes au

mois de Juin . Semés le 8 bons à

cueillir à Pentrée d ' Aoùt .

Radis .

Ox ſeme les radis dEtẽ , marquẽs



BPüsttbonrsex .
1

en Avril ainſi
que

les radis gros noirs
8 5 1 7& les blancs dehiver , mentionnés au

mois prẽcẽdent .
Semez des radis de tous les mois ,J

le 17 , bons à la mi - Aoüt .

Pois d grainer .

Oxsr r
à prẽſent quꝰ on rẽcolte lespois , plus ordinairement

que dans le
autres mois ʒon les deſtine ouà ètre
ou pour la proviſion ; Pon trouveta en
Octobre , le moyen de conſerver les
uns & les

autres , pour qu' ils ne ſoĩent

point gàtẽs des inſectes , qui les dévo -
rent quand on recueille , & quon
les garde ſans prẽcaution . Lon ajoutera
dependant, ici , des pr Ealables qui ne

ont point indifférents à la ſemence

ꝗqu' on Veut avol 1L bi
8

condi tionnẽc.
On deſtinera exprès quelque planche

on por ion 5 planche , à ſaquelle on
ne touchera point , pour y laiſſer mũrir
les gouſſes ou coſſes , qui Sy formeront
micus In⸗ avam point Etẽ fatiguces par
la cuel Uette des autres ; il n' eſt point
nécelſaire Catte 740 que les grainsſoient touca fait ſecs

pour
les recueillir ;

des que la toſſe jaunit , dueique 1 PDis1ſoit encore verd, on peut les arracht
5 3ils achevent de murir 8 Es au ſoleil .

I convient encore d' oter de ces



ger .

14 ANNEE CHAMPYETRF .

gaauches , toute plante qui dégenere ;
JolrEr . ce changement sannonce , comme on

Hüen a dit , par la vigueur du bois , par les

du Pota - fleurs tardives , qui manquent tout. -à-
fait , ou qui changent de couleur .

Durèe des Pois d ſemer .

Les poĩs de toutes eſpeces ſont très - en

Etat dꝰ&tre ſemès pendant deux annẽes ,

ils commencent à perdre de leur feé-

condité , dès la troiſieme , & gardẽs

plus long - temps , ils ne levent qu ' en

partie , ou point du tout . Ces bornes

de durée pourroient ſe reculer , ſi l ' on

gardoit les pois dans leurs coſſes , pour

ne les en tirer que quand on eſt prét à

les ſemer ; mais ſi L' on ſeme des pois
de plus d ' un an , il faut les mettre au

moins huit jours plutõt que ceux de la

meéme année , pour les avoir en mème

temps .
Feves .

C ' Esr encore le temps de la matu -

ritẽ de quelques feves ſemẽes plus tardʒ
on ne le preſſe point cependant de les

cueillir avant que les coſſes ſoient tout -

A“ fait deſſéchées . Suivant la quantité
qu ' on en a , on les bat , on les foule

ds qu ' on les a recueillies ; car tout le

monde ma pas des logements aſſea



DUDorsernRn . 15
vaſtes pour les y conſerver avec leu
paille , ainſi que le conſeille un Autèur UTkx .
daus le Journal Economique de 1757 83135
diſant que c ' eſt un moyen de préſerver A1 P06
des hannetons x qui les percent preſque ger .
toutes , & leur font par :là un tort con -
ſidérable . D' ailleurs , ajoute - t - il , les
feves reſtant enveloppẽes dans leurs

gouſſes , ne peuvent pas SEchauffer , &

fermenter , comme ſi elles étoient en
tas toutes ẽgrainẽes , d ' où il arrive que
les Sufs que ces inſectes ont dẽpoſes
dans le temps qu' elles étoient encore
tendres , ne peuvent pas éclorre faute
de chaleur , & d ' une humidité ſuffi -

ſante , au lieu que ſi elles étoient en

pile , elles fermenteroient . Preſque tous
les lègumes , ſur - tout les feves , & les

pois , ſont ſujets à ce danger , & les

premiers cueillis le ſont encore plus que
les autres , parce que les tardifs ſont
récoltés dans une ſaiſon oð la chaleur
de Fair n' eſt plus ſi vive , & lorſque la
fraicheur des nuits empẽche qu iꝯls puiſ -
ſent fermenter . C' eſt par une raiſon
ſemblable que des lẽgumes portés à
la cave après les avoir battus , n ' y

* Si lAuteur avoit lu Linnæus , il nappelle -
roit pas ſiannetons VLinſecte avide & deſtructeur
des lẽegumes . Voyen la note rapportèe au mois
d' Octobre , article des ſeves .



16 ANNEEY CHAMDOETRR .

deviennent point verreux , tandis que
1. d ' autres portés en mëme - temps dans

Condlite un grenier ,
ſont tous piquẽs des vers ,

du Pota . Si l ' on n ' a pas une grande quantitè

de legume qu ' on veuille ſouſtraire 0

la voracité du charanſon , qui perce

les grains avec ſa trompe , petite , mais

aigué , & qui en dévore la ſubſtance

la plus pure , & ne laiſſe que le ſon

ou l ' écorce au maitre ; mélez à ce

gume , dans le tas & à la ſurface ,
dès fleurs rẽcentes de ſureau ; ſon odeur

met en fuite Finſecte deſtructeur ; elle

chaſſe auſſi la chenille , la mite & la

teigne .
Voyes differentes fagons de preſerver ces

IAuntes des inſectes , au mois de Sep -
tembre , article des pois .

Hohes encote ce qui eſt dit des feves ,
au mois d ' Octobre .

Ser .

Des Cardons .

Læs cardons quĩ ont paſſe lᷣhiver en

place, ſans quon les ait fait blanchir ,

ſe ſont déjà , en ce mois , éleves de

quatre ou cinꝗ pans , & forme

bout de leur tige , diviſẽe en b

des pommesou tëtes ; elles ſont , er

que ſorte , femblables au fruit des

artichauts . Cette pomme étale dabord

un bouquet de fleurs bleudtres , ſur des



FFE 27
embryons „ Aul ſe changent chacun n . . . . ———
une ſemence oblongue , liſſe & ver - ToiIILEr .
GAcre res de la groſſeur d ' unChap . I.ätre „ à peu près de la groſſeur d' un Chap. I.

rain de frome arquèée de petits Conduitegrain de froments marquée de petits Jop5 1 * Ota -traits noits daus ſa longucur , & ſur -
R —

montẽe dlaigrettes . Cætte fleur cueil - B.

lie en bon ( tat , ſert à cailler le lait ,
ainſi qu' il ſera dit en traitant de la
Ferme . La graine ſe récolte quand la
fleur a paſſè , & que la tete eſt parfai -
te ment ſeche ; on ne riſque rien à dif⸗-
ferer ; car les graines ſont en ſureté
dans leur loge , & Sen déplacent rare -
ment , ſi on ne les en retire .

Pour que cette graine ſoit mieux
nourrie , il ne faut pas laiſſer aux
plantes toutes les tètes qui paroiſſent
d ' abord , on abat les moindres , & on
ne réſcrve que les plus fortes ; on à
ſoin encore de pencher un peu ces tètes ,
ſi le temps eſt trop pluvieux lorſque les
graines ſont formées , pour éviter que
Leau ne les pourriſſe .

La graine reſtant dans ſa matrice ,
ſe conſerve beaucoup plus long - temps
que ſi elle en ẽtoit ſẽparèe à la fécolte .
Elle peut ètre ſemée , juſqu ' à dix ans .
La Quintinie abrege un peu cette durèe ;
mais non pas comme lAuteur d ' un petit
livret intitulé , Iuſtructions poun bien
Jardiner . Auteur peu fidelle , qui pré -
tendant determiner combien d anndes
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ehneune une ſemeßce bonne , regle ces
J0IILII .

Chap . I
Conduite
du Pola -

ger .

annẽes à ſa fantaiſie , ou par ignorance ;
i dit que la grainè de cardon neſt bonne

qu ' un an , il n' eſt pas véridiquè gëné -
ralement dans tout ce catalogue , Lu -

ſage des pieds qui ont donné des

graines , neſt pas bornsé à une fois ;
on établit meme , que plus ils vieil⸗

liſſent , meilleure eſt la graine qu' ils

rapportent , & qu' ils peuvent ſubſiſter

huit à dix ans également féconds ,

pourvu qu ' on le ſolgne un pen contre

les accidents de Chiver , & Pattaque
des animaux .

Des Haricots .

C' ss7T le temps de la maturité des

haricots ; elle varie , ſuivant leurs eſpeces ,
& le temps auquel ils ont été ſemés ;
en genéral , il faut attendre pour les

récolter , que la plante ait perdu ſes

feuilles , & que les gouſſes ſoient par -
faitement ſeches : on arrache alors la

plante , choiſiſſant pour cela un temps
ſec ; ſi Veſpece donne ſes fruits mürs par
intervalles , ne ſechant que les uns après
les autres , comme fait le haricot d Eſ -

pagne , & le haricot preſque rond , d ' un

rouge brun , ou couleur de marron ,
avec quelques petites marques plus clai -

res , dont I ' cœil eſt blanc , & qui porte
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beaucoup , on aura ſoin de cueilli .
les gouſſes à meſure qu' elles auront JVirTkEr .

acquis leur perfection , ſans quoi Lon Chap . I.
riſque d ' en perdre beaucoup , contre .
la terre , ſur - tout ſi les plantes nEtoient

1½
er .

pas ramées . 8

Haricots gardes pour ſemer .
CE légume , ſi ſatisfaiſant pour

Thomme , n ' eſt pas au goũt d ' aucun
des inſectes qui dèvorent les autres , &

ſi on le gardoit dans ſon étui , comme
Lon a conſeilléè de garder les feves ,
à ceux qui pouvoient le faire , ce
ne ſeroit pas pour les defendre de la
voracitè de ces ennemis , mais pour
conſerver ſa vertu productrice , que
pluſieurs eſpeces perdent au bout de
deux ans , après leſquels une partie
manque de lever , ou quelquefois ne
leve point du tout .

Haricots qu' on ſeme .

Ox peut ſemer en ce mois diffẽrents
Haricots .

Haricots blancs communs , ſemès le

95 récoltés à la fin d ' Octobre .
Haricots d' Indes , ſemès le 165 levés

le 24 , mürs àA la fin de Novembre .
Haricots du Caire , ſemés le 16 ,
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bons à manger à la mi- Septembre ,
11 1

ayant parfaitement rẽſiſtẽ à la ſèchereſſe .

S Haricots nains , ſemés le 25 , levés

da Pota - dans ſix jours , bons à la fin de 0

ger. Septembre .
Tous ces haricots , & pluſieurs autres

qu ' on ne nomme pas , ſervent ordi -

nairement depuis le commencement
de Septembre , juſqu ' à ce que le froid

leur nuiſe .

Alleliya .

Qvoi qu ' on ait dit en Mars que

Lalleluya reſiſtoit aſſez à la ſechereſſe ,
il ſe trouve bien , cependant , quand
on lui donne un peu d ' eau , durant

les chaleurs . Cette plantè produit alors

plus abondamment , & ſa verdure eſt

Plus tendre . men

De LAnis .

8˙11 ſe trouve de la graine müi

on la rẽcolte avec attention preſcrite
au mois prochain .

De LArrochie . l

en
§ 9 l ' on ma point encore recueilli

la graine d ' arroche , on la recueille

maintenant avec l ' attention marquèe 0
au mois précedent . Cune
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Cette graine eſt extrẽmement plat

& mince , ronde & rouſlätre , elle eſt UITILExr.

diligente à lever .

Des Artichiauts pour graine .

Or deſtine en ce temps les artichauts
pour les laiſſer grainer , & on y retran -
che une partie des fruits derniers venus ,
afin que la graine ſoiĩt mieux condition -
nẽe , & mieux nourrie , recevant plus de
ſeve . Si le temps eſt à la pluie il faut
Cviter que Peau ne s ' y introduiſe & ne
gate la graine ; pour cela on attache ces
pommes réſervées , à des &chalas qui les
inclinent vers la terre , & les tournent
du cõté d ' où ne vient point la pluie .
Cette graine , commèe on Pa dit dés

ardons , ne ſe détache point d' elle -
méme , ainſi L' on ne riſque rien à lui
donner tout le temps dont elle a beſoin
pour mũrir & bien ſcher ſur la plante .
Ileſt au reſte à propos dè conſerver
toujours une certaine proviſion de cette
graine , pour des cas qui peuvent ſur -
venir , & dans leſqueéls elle ſert de
reſſource pour ſoi , ou pour des correſ -
pondants qui pourroiĩent en ſouhaiter .

Artichauts d garder ſecs .

QolR la rẽcolte de ce fruit ſoit
Wune allez longue durée oOn peus
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obir en conſerver pour le temps

Juilckr . a quel les plantes nen donnent point ;

815 4 on dira donc la façon dont on peut
onduite Ies garder ſecs . II faut d ' abord éclater

du Pota -

ger .

5e eeee

de force les pommes de leurs tiges , &

non pas les couper , la raiſon eſt qu ' en

les Eclatant , les tiges retiennent les
ets qui ſont annexẽs au cul , ce que

le couteau ne fait point ; on jette en -

ſuite ces pommes , telles qu ' elles ſont ,

dans l ' eau bouillante , ou on les laiſſe

cuire à moitis , retirèes de Feau , &

un peu refroidies , on arrache toutes

les feuilles ; on öte le foin avec - une

cueiller , & on coupe le cul au deſſous ,

de Lepaiſſeur d ' un Ecu , tout de ſuite

on les jette dans de Peau froide , &

aprés y avoir reſté deux heures , on

les met éegouiter ſur des claies expoſees
au ſoleil ,& on les fait ſècher , on les

ferme enfuite dans un endroit où il

my ait point d ' humiditeé .

Pour s ' en ſervir on les fait revenir

dans eau tiede , pendant quelques
heures , & on les fait cuire à ' eau

bouillante , en y jetant un morceau de

beurre , marié avec de la farine , on

jes ap prete enſuite , &c . ou on les
A

meéle dans les ragoũts , &c .

Artichauts en frldit .

LonxsCvοveut avoir des attichauts

ampleme
on bech

chauſſe

Ueſet la.

preferen
& dore

paroiſſe
arrolem

Que
lantes

de Mat

tanſpl
eſpace
& on !

Vient d

Il eſt

qu' ont
fruit ul

Tovr

llainent p
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portant dans l ' automne & Lhiver , &— —qu on a eu ſoin de planter des filleulesTuHCET .ſur la ſin de bautomne on les laiſſe Chap . I.
ſcuffrir pendant les chaleuis , durant Conduite
leſquelles elles paroiſſent comme mor - du Pota -
tes ; mais vers la fin de ce mois on lès ger .
reſſuſcite , pour ainſi dire on les arroſe
amplement ; trois ou Juatre jours aprèson beche toute la planche , on dé -
chauſſe le pied de Partichaut „ ſans
bleſſer la racine , & l ' on met à chaque
Plante une groſſe poignèe du meilleur
fumier , & de celui de brebis „ parprẽfẽrence , on le recouvre de terre ,& dorenavant , juſqu ' à ce que le fruit
Paroiſſe , on ne aux plantes aucun
arrofement dont elles aient beſoin .

Que ſi Lon n ' avoit que de jeunes
plantes miſes en pẽpiniere , au mois
de Mars , comme il a été dit , on les
tranſplante à prẽſent en motte , on les
eſpace de quatre pans en tout ſens ,
& on les ſoigne d' ailleurs , comme il
vient d ' ëtre dit .

Il eſt rare que des pieds vieux , ou
qu ' on traitera autrement , donnent du
fruit plutõt qu ' au printemps .

Graine d. Oſeille .

Tovrxæs les eſpeces d' oſeilles ne
grainent pas , comme on peut voir , en
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vytembre , & du nombte de celles

Euu qul Plälſeurs Aektefue ou

öhcleite ait Ju en pärtte . La graine de

du Pota - Celles qui font leur devoir , & qui

ger. viem bien , mürit ordinairement en I ,
Juillet , ou quelquefois ſeulement en

Aoũt . On coupe les tiges quand le calice

a pris une teinte de rouge brun , n

en fait de petits faiſceaux , & on les

expoſe au ſoleil , pour y fécher par -

faitement ; après quoi lon détache les

graines en les battant ; elles ſe gardent
de deux à quatre ans bonnes A ſemer .

On avertit que les oĩſeaux ſont très -

friands de cette graine , & qu' il faut ,

le mieux que lon peut , les en defendre .

Du Baſilic .

Lx baſilic eſt en fleur dans ce moĩs ,

on doit Larroſer fréquemment , & lè

faire ſur le milieu du jour , comme

ileſt dit ailleurs , ſur Lexperience &

Fautorité des auteurs qui en ont parlé ,

5

Fané des Carottes .

C ' æS＋ L' opinion de pluſieurs , que

pour faire groſſir la carotte par ſa

racine , il faut ſouvent en couper le

feuillage , ou du moins , deux fois en

Eté , au commencement de ce mois ,

& en Octobre .
Craine
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nent , 0l Graine de Scorſonere. — 18 8
Cratne de

Jonduite
˖

Cerrs plante differe du lalsifex, J. Pota -& de beaucoup dautres racin ' s , en ger.ce qu' elle porte ſa graine la mémeannée qu' elle eſt ſemèe ſans que la
01 elne en regoive aucune altération .E5 Des la fin de Juin , elle commence à4faire ſon montant , & la graine ſetrouve müxe en Juillet . Oa doit cepen -gurdent dant profcrer la graine recueilliè la. econde année , comme ayanc tirè plusde force , & ẽtant mieux nourrie quef15 celle de la premiere année .

Koditd. II faut étre attentif de la retirer à
10

meſure qu' elle SEpanouit ; car le moin -dre vent Femporte , & les Oiſeaux qui0 en ſont fort avides „ la ſecouent & la
mangent ; on doit y faire une revuedeux ou trois fois tous les jours , pourla ramaſſer .

Pour éviter leur dẽpradation , onmet des éEpouventails auprès des ſcor -
ſoneres qui doivent grainer , & S' ils neſont pas aſſez puiſſants pour écarter les
voleurs , hardis juſqu ' à percer l ' enve-loppe dubouton , Pour manger la grainequi y eſt renfermée „ quoiqu ' encore
verte ; ſi Lon veut obvier Ace dégat ,on coupe les boutons dès quuls commen -cent à jaunir , mattenc ant Pas qu' ils3 Tome III .Clun
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ourent d ' cuxmeèmes , & on les étend

3 75 Aans un endroit bien aéré , où ils ſe

P. l . développent , & lachent la graine ,

qui weſt pas moins bonne . Laction du

ſoleil , quand on y expoſe ces boutons

ainſi coupés , me paroit trop vive dans

je mois de Juillet , & trop preſſer Len-
tiere maturitè que ces graines prennent

plus doucement , lorſqu ' on les tient à

Fombre & au grand air .

Lorſqu ' elle eſt tout: -à- fait cueillie ,

il faut couper toutes les tiges à fleur

de terre , & mouiller amplement les

plantes , elles reverdiſſent bientöt aprèsz
il wy a plus d ' autres fagons à faire .

Durèe des graines de Scorſonere .

CEs graines ſont bonnes pendant
deux ans .

Graine de Coleri .

Daxs ce mois , ou dans le ſuivant ,

le céleri mürit ſa graine ; il faut la

cueillir le matin à la roſèe ; car ſans

cette attention , on en perd beaucoup ,

A cauſe quelle ſe dẽtache aiſement &

qu' elle tombe . On la laiſſe reſſuyer

quelque temps au ſoleil , puis on doit

la garder en lieu ſec .

Cenfeuil d ſemer .

povn retarder la rapidité avec

du Pota -

Zer .

1
N
Flante,



D OorAR . 27laquelle le cerfeuil mon
lorſque les chaleurs ſemblent précipiter

veut Lempècher de jaunir , & qu' il ne gᷣer.
durciſſe pas . On doit en lemer un peutous les quinze jours , pendant le reſtede IEtes alſi den auelr toujours detendre pour les ſalades .

Endives à blan chier .

Loxsour Fendive a prĩs .A-·peu prason plein ẽtat de force & qu ' on veutIa faire blanchir , on choiſit un tempsſec , & méme la ſoirée du jour ; onlie alors lendive avec des liens de paillede ſeigle , qu ' on aura prẽcẽdemmentfait tremper . dans leau pour la rendreſouple ; on ſe ert auſſi du jonc verd ,ou de Loſier : on ne met dabord qu ' unlien dans le bas de la plante , un peuerré , tout de ſuite ou huit jours aprèson en met un ſecond au milieu pourà contenir , mais ce lien doit etremoins ſerré ; Sil Letoit trop , l ' endiveen pouſſant , creveroit par le cõtẽ ; ſielle eſt aſſez haute pour demander untroiſieme lien , on le lui met de faconquil empeche Ieau d' entrer dans laPlante .

Bij

te en graine .
Joltckr .ſa courſe „ il faut le ſemer alors à Chap . .Lombre de quelque mur & lui pré⸗-ſenter à boire tous les jours , ſi l ' on da Pota-
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Quand on veut häter les endives ,

JolrTEr . 4e8 qu ' elles ſont liées on les entoure
J . 5

4 7015
de fumier bien chaud , cela les fera

Ju Pota -
bientöt planchir ; mais on riſque auſſi

de leur faire prendre un peu le goũt

de fumier .

Un autre moyen de faire plutöét
blanchir les endives , c' eſt de les Hes

encore trempẽes de la roſẽe du matin ;

on ne doit cẽpendant en uſer que ſelon

la conſommation quil Sen fait ; car ſi

Jon en lie trop à la fois , ou qu ' on les

laifle trop long - temps ſur pied, elles

ſont ſujettes à pourrir .

ger .

Endiyes à ſemer .

C' xSr la ſaiſon d ' en ſemer beaucoup

à 12 fin de JIuin , & pendant le mois

de Iuillet , pour en avoir de bonnes

à la fin de Se ptembre .

Arroſement des Endives .

Pov la ſingularité des expreſſions ,

je marque ici ce que le ſieur du Hradel

dit des endives : „ On les tranſplante
„ dès incontinent qu ' on les pen

„ nier , & ce , en terre bien fums

cultivèe un pied l ' une de Fau

„ & lignes droites , & qui , diſtantes

d ' un pied & demi , afin de pouvoir

1 1
C12am



saccroitre en grand feuillage ol
conſiſte le total de telle viande , à

cCettè cauſe ſeront les chicorées cu -
„ rieuſement cultivèes & opportune -4
„ ment arrouſees . La ſoif les dètournant
„ de Sagrandir 4 . *

Raiponces en graine .

Qu axp on a de ces plantes dans
les Jardins , on peut en recueillir la
graine en ce mois . La racine a la forme
dꝰune fort petite rave , elle eſt blanche
tant au dedans qu ' à Lextérieur , elle
eſt ſans odeur , douce au goũt , qui
tient un peu de celui de la noiſette
ſes premieres feuilles ſont petites ,
oblongues , d ' un verd &clairci couchèes
à terre , ſa tige qui ſe diviſe en bran . -
ches menues , Scleve pres de deux pieds ,
& porte des fleurs bleues , d ' unè ſeule
piece coupèe ſur le bord „ A cinq
rayons ; le calice ſe change en fruit ;diviſè en trois loges , où ſont renfer -
mẽes les graines , luiſantes & des plus
menues .

Au lieu de fleurir en bleu lalrai⸗

Fa donne quelquefois des fleurs
dlanches . Quoique ce ne ſoit là qu ' une

Theatre d' Agriculture „ & Meénage des
Champs. liv . 6 , clap . 8.

Bĩij

DDRors . 29

eee e
JoiLLEr .

Chap . I.
Conduite
du Pota -

ger .
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wvariété , comme les Auteèurs en convien -
JoikrEr . nent , & que cette variété ne change
Chap . I. pas Pofage , on a cependant donné à
Conduite ces plantes qui varient en couleur , des

eie phraſes particulieres qui marquent cette
8erditference , toute la plante eſt empreinte

d ' un ſuc laiteux .

Creſſon ᷓ ſemer .2

QuAND ôon veut avoir du creſſon
durant les chaleurs , il faut le renou -
veller plus ſouvent que dans les autres
ſaiſons , le manger encore jeune , Pavoir
ſemé à Fombre & le mouiller ſouvent .

Roquette , Eruca .

L ' o x compte pluſieurs ſortes de ro -
quettes ,& on les diviſe gẽnẽralement
en cultivẽes & en ſauvages . Guridel en
àtron vl dans pliſſicurs chamos & vignes
des envirous d' Aix , deſi reſſemblantes à
celles des Jandius , que peutlétre , ditsil ,
Ia ſemence de la roquette cultivee y 4
ete portee par le vent . Ne pourroĩt - on
pas lui dire au contraire , que la ro -

quette a bien plutöt paſſé originaire -
ment de la campagne , dans nos Jar -
dins , ainſi que bien d ' autres plantes ,
Sc qu' elle a dẽpoſé , en changeant de

lieu , une partie de cette àcreté qu' elle

8
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avoit contractẽe en croiſſant contre le

murailles , dans des lieux incultes , ſecsJuuTEr .
& ſablonneux , & c ?

L' eſpece que nous cultivons e
ſeule dont on fera mention ici , elle

ſt I2 Conduite
2 8 er .ſubſiſte plus d ' une annéc , quoique &

Ray FLappelle Annua . C. B. & Journefort
a nomme Eruca latiſolia , alba , ſativa ;

elle pouſſe des tiges à la hauteut environ
de deux pieds , ſes feuilles ſont longues ,
etrottes , dẽcoupèes profondẽment des
deux cõtẽs , ſes fleurs ſont à quatre pé -
tales , diſpoſces en croix , d ' un blanc
altéré , rayéeS de noir . Du calice legé -
rement velu , qui les contient , ſort le
piſtil quĩ ſe forme en ſilique longue ,
ſeparée en deux loges par une cloiſon ,
& dont chacune eſt remplie de ſemences
preſque rondes ou ovales , d ' un verd
jaunatre , & petites .

La rẽcolte ordinaire de cette graine
ſe fait en Juillet & en Aolt , elle ſe
conſerve bonne trois ou quatre ans .

Culture des Concombres .

OVUrxr les arroſements dont on
doit étre libéral , ſans ètre prodigue ,
aux concombres , il faut viter le dèfaut
de ceux qui ſuppriment une partie des
feuilles de la plante , ſous la raifon

apparente qu ' elles conſument inutile -

B iv
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1ment une ſeve , qui menagéc parlà ,

WIILEr .

Chap . I.
Conduite
du Pota -

ger .

tourne au profit du fruit . Ceſt encorè
un ſoin mal- entendu , que celui d ' é -
carter ces feuilles au lieu de les couper ,
dans la vue de mĩeux expoſer au ſoleil
le jeune fruit lorſqu ' il crott . Ils ne
rẽflechiſſent pas ces Jardiniers , que
le fruit de toute eſpece , & les con -
combres en particulier , croiſſent mieux
à b ' ombre ; que la chaleur immédiate
du ſoleil feſt nceſſaire que pour faire
mürir le fruit , & non pour ſon accroiſ -
ſement : car les rayons du ſoleil tom -
bant directement ſur la plante , en
deſſechent & en reætreciſſent les vail -
ſeaux , de ſorte que la ſeve ne trouvant

pas toute la liberté du paſſage pour
aller au fruit , il eſt ſenſible qu' elle ne
doit pas procurer ſon expanſion ſi

promptement , ni avec autant d ' eten -
due quelle le feroit , ſi ces parties
etoient plus grandes & plus ouvertes ,
comine elles le ſont toujours à Lombre .
La certitude dè ce fait rẽſulte de lex -

périence générale , ſuivant laquelle un
fruit qui croſt à lombre eſt toujours
plus gros que celui de la mẽme eſpece ,
qui croit en plein ſoleil .

Concombres tardiſd .

S1Fon veut avoir de ce fruit juſques
dans la ſaiſon la plus reculée , on ſeme
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des concombres au commencement der

8 8
ce mois , ſur des couches ſourdes ;

Chap .
1 6e5 d ' environ dix pouces de terre , Gi1
& Pl acẽes dans un endroit O 193 du Pota⸗

18 puiſſe les couvrir dès que les gelées ger .
1 blanches ouvrent la carriere de Fhiver .

9 Pour les garantir du dégàt que font ces
eur avant - coureurs , on ſe ſert de paillaſſons ,

de cloches , &c . Moyennant ces ſoins ;
donnès à propos , les plantes continue-
ront de fruiter juſquꝰaux grandes gelẽes .

Des Melons .

Cr meſt pas en Provence quii faut

troufant venir apprendre àà cultiver les melo ons ;
ige polt avec les privautẽs , & les ſoins penib 188

qu' ils exigent ailleurs . La ſituation de

ce pays qui rend le goüt de ces fruits

plus deElicleux qu' ailleurs , nous diſpen
en mẽme temps de leur culture
cherchẽe . Les Jardiniers ne ſont

ſeuls à les élever dans leurs

des agreſtesen rempli
leurs champs , les conduaiſernt ave

1 1
un régime — —ne tient rien de la d

8

3

A.icateliſſe . Ce ſont cependant ces men

champs qui nous produiſen ces fruits

chõris par - tout , &
Juin

ont
pas par -

tout une méme qualitè & une meme

excellence qu ' on leur tro uve
dans ce

Pays . Auſſi voit - on des eur

Tomèe III . X
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grands amateurs des melons , & par
Wirrkr . préference des melons de Provence ,
Chap . I.

Conduite
du Pota -

ger .

abſenter chaque annèe de la Cour
où ils vivent , pour venir en ce pays y
manger des melons , dont ils trouvent
le goũt plus fin & plus relevè que celui
des melons de Paris .

Rien ne fait mieux l ' eloge de nos
melons que la deélicateſſe de ces Sei -

gneurs qui leur ſacrifient les deélices
& les plaiſirs de la Cour . Cependant ,
que fait - on en campagne pour ces
fruits 2 Il eſt des endroits od on les
ſeme aſſez nẽgligemment ; quelquefois
on les replante , on les ſcrfouit une ou8
deux fois pour les delivrer de boppreſ -
ſion des herbes , on les arroſe , ſi Pon

peut , dans leur croiſſance , ou Pon
ne les arroſe pas . Les faveurs du Ciel
& la chaleur du ſoleil font le reſte ,
pour perfectionner ce fruit delicieux .
Je ne me bornèrai pas cepend - AdJene me bornèerai pas cCependant à des.

opẽrations ſi ſimples , & je joindrai aux
expériences annuelles que j ' ai faites ,
ce que jlai appris des lectures , pour le

pays oùò les melons demandent une
culture plus ſoignée que dans le
nötre , cult ure qui , memè dans celui - ci
a fort bien rẽuſſi , lo : ſque j ' en ai fait
uſage : dailleurs , nai - je pas . promis
le précis de mes lectures commè celui
de mes expèriences ?
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Les concombres & les melons ont :

entr ' eux une telle conformitè de nature , JuilIEr .
& demandent une culture ſi reſſemblante Chap . I .
à certains ẽgards , que pluſieurs Auteurs Conduite
Hont fait pour les deux plantes qu ' une du Pota -
ſeule legon . Nous les ſéparerons cepen - ger .

dant , ſauf à renvoyer quelquefois à ce
qui a été déjà dit pour éviter des
repætitions inutiles .

Melon commun .

LE melon le plus connu dans le
public , & le plus genẽralement cultivẽ
dans ce pays , eſt un melon qui n ' a
point ici de nom particulier , & qu' ail -
Ieurs on appelle Melon Frangols ; il varie
extrèmement dans ſes dehors . Les uns
ſont exactement ronds , les autres ont
une forme allongee , on en voit mme
dapplatis ; ſur ceux ci la broderie eſt
Nlus riche , & les cötes plus relevées ;
ſur ceux - là , leur broderie eſt plus baffe ,
moins marquèe , & les cõtes à peine
diſtinguèes ;j la groſſeur weſt pas non
plus uniforme , ſans néanmoins inffuer
à la bonté du fruit . Il eſt des melons
gros , il en eſt de petits , de la mème
eſpece ; jᷣen ai eu dexcellents . qui ont
peſ juſquà vingt - deux livres . On ne
peut donc point regarder ces diffé -
rences , quoique notables , comme des

Bvj
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ypropriétés claſſiques ; mais comme des
JuikkEr .

Chap . I.
Conduite

variẽtẽés peu conſtantes dans leur durèc ;
car les graines dun melon en donnent

du Pota - dautres qui different , ou qui reſſem -

ger . lent au fruit d ' où elles ont été tirées ,
ſans aucune détermination fixe : ainſi ,

malgré toutes ces variétés , conſtam -

ment inconſtantes , nos cultivatèeurs

agreſtes ne reconnoiſſent en gèſEral
qu ' une ſorte de melons , quelque diffé -

rence qu ' on remarque dans la figure .
ILyſa cependant des melons , qui ,

quoique dégénérés , perſevérant dans
leur nouvel ètat , méritent ainſi la qua -
lification d' eſpece differente , tant qàils
conſervent le mẽme caractere ; car par
ſucceſſion , ces eſpeces dẽgenerent elles -
mèmes . Le mélange des pouſſieres que
les fleurs ſe communiquent récipro -
ꝗduement , dans une melonniere od les

Plantes font voiſines , & proche les
unes des autres , produit cet effet . Cette
communication eſt ſi avèrée au juge -
ment de Bradley , qu' il donne pour
avis que ſi lon veut avoir plus certaine -
zent des melons d ' unè bonne oleur , on ne

laiſſe point de concombres auprès ,de craintè

que leur dudet male ne ſoit emportèò par læ
vent , ſur les fleurs des melons , ne les faſſe
tourner en fruit , ce qui donneroit à couh
ſur au melon , ainſi produit , le gout da

coucombre , ſelon que la farine ſeroit

2

S
2
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rombès en plus ou moins grande quantite . — ů — —

C' eſt par cette variation que je na
i Chap.l.

plus quelques eſpeces mentionnes dans Conduite
EEcole du Potager , que j a1 éues „ & qu Pota⸗

qu ' elles mꝰont donnè d' eſpe ces diffé - ger .
3 „ dont les unes ont gagné , & les

autres ont perdu par cett onfufion .

Tai perdu ainſi le petit melon d ' An -

gleteirre , qui dans ſon principe avoit

peine la ggroſſeur d ' une orange , &

qui après deux ou trois récoltes a

beaucoup augmenté en volume , &

iminne t deſorte que je Pai

totalement négligé .

Melon à chair blanche , on Mele .

Leseſſpeces que p̃ ai encore ou que jᷣ ai

gagnẽes , ſont le melon à chair blanche ,
dit ici Nele ou melon dEſpagne il a

extèrieurẽment bien des traits reſſem -

38 ts au melen commun il eſt aſſez

bon généralement .

8u8n
11

Melon de Florence .

Lr melon de Florence orangé S' eſt

aſſez ſoutenu ici ; mais avec les cõtes

applanies .
Les autres eſpeces que j̃ai tirèes

Tome II . pag . 197
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ν ⁊˖ae baris , ſe ſont confond ues entr ' elles ,

́ 33 & ne peuvent par conſẽquent porter

Con duite a0 jourd ' hui le nom ſous lequel elles
du Pota - me ſont venues . Daus le nombre il

ger. Sen trouve pourtant de bonnes .

Melon d chair verte .

JAl de particulier , le melon à chair

verte ; il eſt de moyenne groſſeur , a la

pcau liſſe , d ' un verd blanchàtre , avec

quelques traits de broderie très - lẽgere .

Melon d chair blanche .

JAn une autre eſpece à- peu- près
ſemblable extẽrieurement à la precé -
dente ; mais dont la chair très - blanche
eſt de deux qualités : Pune eſt beurrẽe ,
& Lautre eſt caſſante ; toutes les deux
ſont fort bonnes .

Melon à Couronne .

14J des melons à &corce fort épaiſſe ,
broderie trss - relevée , chair ferme &
bonne , le cõtè oppoſé à la tige a une

eſpece de couronne , ou marque , telle
quꝰon en voit quelquefois ſur certaines

pommies ; mais ſur ce melon , elle a la

grandeur d ' un à deux pouces , & eſt
un peu ſaillante , la forme du melon

eſt applatie . Cette eſpece eſt ſujette à

le lendre .

kea

—



DU POTACERN .

Melon veni de Rome .

Ja un melon tardif , A&corce verte , Sngut.& liſſe , ſans broderic . Sa chair eſt Conduite

blanche , & tres - ſucrée ; ce qu ' il a de

particulier c' eſt qu ' étant cueilli , il ſe
conſerve plus d ' un mois . Sa figur

8oblongue , amèénuiſce par les deux
bouts , en quoi il differe du melon

dhiver , avec lequel il a une extérieur
aſſez reſſemblant .

Melon dhiver .

IL ya communément ici une eſpece
de melon , qu ' on appelle Melon
4er , dont on fait cas , par rapport
àla ſaiſon dans la quelle il eſt d' uſage.
Eſt - ce le melon d ' hiver de PHcole du
Fotager ? La deſcription qu' elle en fait
a quelque diffèrence du netre . Cette
„ eſpece , eft - il dis , qui eſt très -
„ excellentèe dans le Royaume de Na -
„ ples & de Sicile , qu ' on nomme ici
„ le melon de Morée verd , ou le

„ melon de Candie , & en Ialie
„ le melon dhiser à la chair blan -

„ che , ou ſemblable à celle du con -

„ combre , eſt d ' une forme trèsallon -

„ gée, ala pecau liſſe , d ' un verd päle ,
„ & a Lavantege de ſe conſerver

tout Ihiver , ſuſpendu au plancher ,
dans un lieu ſec & aéré . A Naples
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on attache autour des fenétres des

JuiLIET . „ maiſons , en dchors : la tempèrature
56 „ de cè climat le permet ; car il n ' yonduite 1 eſ . 1e jiama1 5 8 85 brelque jamais . Ce melon eſtdu Pota - 8 1 — 4

ger .
„ plein deau , & ſi ſucrè que ſa grande
„ douceur deéplait à quelques - uns ;
mais ce petit defaut nempëche pas

„ qu' il ne faſſe plaiſir dans la ſaifon
ingrate où il ſè préſente . Je Pai vu

„ réuſſir quelquefois ici , quand Pan -
nẽe s ' eſt trouvẽe favorable ; mais
ſouvent il ma ni goũt ni qualité ;
on peut toujours riſquer PV ement
de quelques pieds &.
On a lieu de croire que ' Auteur dit

vrai , pour le pays où il &crit ; mais
dans le nötre il en faut parler autre -
ment . Le melon d ' hiver eſt pour Lor -
dinaire de figure ronde , & il m' eſt
arrivé d ' en avoir unè fois un , qui
avoit environ deux pieds de longueuùr ,
& peſoit dix livres , ſa peau a quelque
choſe de rude . Cueilli à la fin de la
recolte des autres melons , & gardé en
lieu ſec , ſur la paille , le nötre ſe
conſerve juſquꝰen Février . Le vrai tem pPS
de le manger eſt quand il paroft ſur
ſon Ecorce quelque commencement de
pourriture , indiquæe par de petites
taches qui s forment . Il eſt ꝗuelque -
fois vrai , mais il ne Peſt pas frèquem -
ment , qu on trouve de ces melons qui

8

2

2

—

2
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mont ni goũt ni qualité , cela n ' eſt : ·
JoiLLer .

dChap . I.pas ordinaire .

On wentre pas dans un plus gran

detail des melons connus ailleurs , ſoit

parce que changeant de pays ils chan

gent aſlez ſouvent de nature & de

qualité , raiſon qui devroit auſſi leur

faire changer de nom , ſoit enhn , parce

qu ' une culture genërale convient à tou -

tes les eſpects . Ontrouvera cette culture

rapportèe dans les mois où il convient

de Fexpliquer .

NMoutarde ou Senevè , Sinapi .

§ 1 ß' avois à m' entretenir avec des

Botaniſtes , je diſtinguerois différentes

eſpeces de ſenevèẽ ; mais ne S' agiſſant
que du Potager , je ne dois mentionnet

que Feſpece qu ' on y cultive . Baubin &

Tournefort Lappellent Sinapi Rapi folio .
C' eſt avec ſa ſemence quon prẽpare la

moutarde .

Il ſeroit , ce me ſemble , bon qu ' on
uſat ainſi ſeparẽment des noms de

Fenevs , & de Moltarde . Le premier

déßigneroit la plante , & le ſecond la

compoſition qu on prẽpare pour la table

avec la ſemence de la plante . On évite -

roit ainſi de les confondre , & on ne

tomberoit pas dans un defaut ſemblable

à celuĩ des nouveaux pretendus Botaniſtes ,

du Pota -

ger .
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uui dépayſent les candidats par la ꝑmul⸗

Joirrer tiplication des noms donnés Aune meme
Chaß . L plante , & ſouvent admis par une vaine
Conduite lingularité . Quoi qu il en ſoit , je pro -du Pota - 5 J2 5 1.
Ber. poſe mon idèè ſans la défendre avec

obſtination .

Le ſenevé , dont je veux parler ;
pouſſe des feuilles aſſea ſemblables à
celles de la rave , mais plus petites , plus
rudes au toucher , & moins unies : ſa
tige s ' leve ſuivant le terrein od elle
croit , juſqu ' à cinꝗ ou ſix pieds de hau -
teur , elle eſt ronde , velue , ſe diviſe en
Pluſieurs rameaux qui portent de petites
fleurs jaunes à quatre pætales , diſpo -
ſees en croix ; à ces fleurs ſuccedent des ö

ſiliques courtes , anguleuſes , & poin -
tues , elles contiennent en deux loges
ſẽparẽes par unè cloiſon quelques ſe -
mences preſque rondes , rouſſes , qui
deviennent noiràtres à meſure qu ' on
les garde ; elles reſſemblent à la graine
de navet , mais ſont plus petites ; la
cloiſon qui diviſe la ſilique en deux
Ioges , excede ſa longueur , & ſe ter -
mine en une eſpece dè corne . La ſaveur
Acre & piquante deé la ſemence du
ſenevẽ eſt ſon caractere diſtinctif , quila rend propre pour en fairè de la
moutarde . Elle ſert à réveiller L' appeétit,
& à faciliter la digeſtion , employẽe
avee certaines viandes dont elle releve
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le goüt ſans avoir aucune qualite
nuiſible .

Moutarde proprement dite .

O ð ne ſait point poſitivement com -
ment on la préẽpare à Dijon , à Angers ,
d ' où vient la plus renommèᷣe ; au dẽfaut
de cette fagon , chaque pays a la ſienne ,
qui varie encore , ſuivant le goũt &
Tadreſſe de ceux qui ſe mélent de la

prẽparer . Les uns ajoutent à la ſemence

pilèe , du vin blanc , d ' autres du vinai -

gre , d ' autres du miel ; quelques - uns y
ajoutent un peu de farine . Voici notre
mẽthode la plus ſimple .

Ayant exactement mis en poudre bien
fine la ſemencè de ſenevé , on la fait
infuſer dans le meilleur & le plus fort

vinaigre , autant qu' il en faut pour cou -
vrir la ſemence . Après qu' elle a infuſe
environ vingt - quatre heures , on verſe

par inclination le vinaigre ſunerflu ,
& à ſa place on met du raiſinẽ ce qu' il
en faut pour donner à la moutarde la
gonſiſtance qu' elle doit avoir , & pour
Ladoucir ſelon qu' il convient au goũt
des perſonnes qui doivent en uler :
geſt ainſi qu ' on prẽpare communẽment
la moutarde dans ſa ſimplicité .

On doit choiſir la ſemence du ſenevẽ ,
bien nourrie , d ' un goũt àcre & piquant ;
plus elle eſt nouvelle , meilleure eſt la

JuiLLIEI .

Chap . I.
Conduite
du Pota -

ger .
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moutarde . Pour en juger on en caſſe
ſous la dent ; ſi l ' intérieur eſt verd „ &

Conduite Paroit avoir conſervè ſa ſeve , elle eſt
du Pota bonne , ſi au contraire elle eſt blanche
ger . dẽſſèchẽe , c' eſt une marque d ' an -

eiennetèẽ , & la preuve de ſa moindre
valeur .

Le Jardinien Hantois dit qu⸗a
on ne fait que prendre du

raiune & y mettre de la graine de
ſenevE moulue ou broyée dans un

E mortler avec Lleau , puis paſſéc à tra -
* vers un tamis , bĩen delié : Etant bien

meélés enſemble , il y faut éteindre
des charbons ardents , pour 6ter Pa -
mertume du ſenevẽ , puis la mettre

dans des barrillets ou pots de grès
bien bouchés 4 . Je crois devoir

encore rapporter une façon de mou -
tarde , facile à préparer , & quĩ peutGrer une année & plus , à ce qu ' onaſſure .

Prenez deux onces de moutarde
en poudre , & demi - once de cannelle

commune , auſſi en poudre , faites
„ une maſſe avec de fleur de farine ,

K& une ſaffiſante quantitẽ de vinaigre& de miel , dont vous ferez de petitesboules que vous laiſſerez ſecher au

VJardinien Frangois , troiſieme Traité ,Section quatrieme , Pag . 3og .

2

2

2

2
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e „ ſoleil ou dedans un four , lorſque le
iI pain en eſt retiré . Quand on Feut Gurs 15Ellee —9 een Bap. I .

1 * „ s ' en fervir , il faut detremper une S0 0162ch ou pluſieurs de ces petites boules ,qu Pota -
125 „ avec du vin blanc & du vinaigre , ger .mommde on a par ce moyen en tout temps ,

„ une moutarde agréẽable au goùt , &
» bonne à l ' eſtomac , facile à tranſ —

porter , & commode en particulier ,
„ aux perſonnes qui voyagent , ſoit
ſur terre , ſoit ſur mer &.

Chomel dans ſon Dictionnaire donnèe
la mèẽme formule , à cette differencè
près , qu' il my fait point entrer de
farine , difference qui ne fait point
perdre à Pautre formule ſon droit d' ai -
neſſe . Je n ' ai point fait uſage de cet e
prẽparation ; mais je Fai trouvèe dans
LEcole du Potager , dans PAgronome ,
dans le Dictionnairè de] Hiiſtoire naturelle ,
&c . Je le rẽpete moi mème , & ſur cet
article me mets Jla mode .

Ainſi Lapprobation ſeroit conſtatée
il falloit sen rapporter au nombre des
pprobateurs ; mais je veux encore celle

de lexperience , & je la laiſſe à chercher .

α.

0

Navets Folr grainer .

Læs navets qu ' on a choiſis d ' entre

nütk, les mieux conditionnẽs , & qu ' on a
replantẽs en Mars , ou qui ont paſſe
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huver en place , m riſſant leur graine

environ à ce temps - ci . Il faut velllet 46 J E conſervation de la récolte contre le
du Pota - Pllage qu ' en font les

oileauxʒ il eſt tel
ger. qu' il oblige mème quelquefois de de -

vancer la maturitè de cette graine .
Qn a ſoin auſſi den ſoutenir les ti ges,lorſqu ' elles deviennent grandes ; car la

rave ou le navet venant A ſe pourrir
intérieurement , il ne reſte qune l ' ecorce fl
qui les ſoutienne lorſquelles ſont char .
gées de branches & de graine , de ſorte
quꝰelles ſuccombent ſous leui poids ſi
Pon ne les appuye pas en les attachant
à un Echalas , ou à quelqu ' autre choſe .
Quand la graine paroit müre on arra -
che , les pieds encore mouillès de la
roſee du matin , on les met ſéecher en
ſareté , pendant quelques jours puis
on bat la graine & on l ' enferme .

Duree de la graine de Nayet .

JAI ſemè en 1764 , des navets gris ,
de 1746 , & des memes de 1754 , d ' au -
tres navets de 1759 , des raves rondes
à queue , de 1757 , de toutes ces ſe -
mailles , il ma levè quꝰune ſeule graine .

Nayets à ſemer .
Oð peut ſemer utilement des navets , 0

pendant tout le mois . C' eſt ſans doutè Ih :
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pour LAngleterre proprement , qu . e
Bradley dit de ſemer des navets depuis Joirxkr .

le milicu de Juillet juſqu ' au dix Chap. I.
d ' Aoũt , & pas plus tard ; & qu' il les fait

tranſplanter au printemps . Luſage 5
32

en Provence eſt de ne tranſplanter ꝗde
les navets deſtinés à grainer . Pai fait

Wntz ſemer des navets jaunes , le 25 , qui
ah⸗ ont étè bons vers la fin de Septembre .

Multiplication des Pommes de terre .

Qu Axy la pomme de terre a pouſſẽ
avantageuſement , & que la plante a
des branches aſſez longues , on peut
coucher ces branches , en les coudant

18 dans Lentre - deux desſillons , qui doivent
alors ẽtre diſtants au moins d ' un pied ,
& on jette ſur cette coudure ſeule -

nent , de la terre : les branches ainſi
ſollicitẽes de produire par elles - mẽmes ,
Sattachent à la terre , y prennent de

force , & produiſent de nouveau fruit
à cette coudure . Après quoi on laiſſe
ainſi ces racines , Sen rapportant aux
ſoins de la nature ; elle ne manque
guere de remplir ſa täàche de ſon cöté ,
on ne fait que Faider par quelque
arroſement , durant les ſechereſſes . Le

Obſervation ſur le jardinage , Tome II ,
page 222 .



napport de cette r

IVIIIET . Comme on lè verra dans la Ferme , ou
erviChap I.

Conduite
du Pota -

ger .

Pon trouve la maniere de

pour la nourriture & Fengraise

tiaux , pour en faire du pain aſſe -

de Teau - de - vie , &c .

1

Lſage dil Poivre d Inde .

Ox commence à cueillir le poivre
d ' Inde , on le fait ſucceſſivement , &

à meſure que le fruit eſt avancè comme

Pon ſouhaite , ſe ſouvenant que moins

il eſt gros , plus il eſt tendre , & bon

à manger . On le prépare pour cela ,

comme b' on a dit des cornichons , avec

qui Fon peut les mẽler ſi Lon veut ; car

ce neſt point en cette Province un

uſage établi , comme en d autres , de

les manger cruds & ſans apprèt ; moins

encore oſeroit - or les manger lorſqu ' ils
ont pris leur derniere couleur de ma -

turité . La bouche de nos Provengaux
la mieux pavée ne ſauroit ſupporter
Veſpece de feu , ou d ' acrimonie qu ' ex -

citent en particulier certaines eſpeces

que nous n ' avons point décrites . Celles

dont on a parlé , comme moins àcres ,

ſont auſſi plus en uſo ge , elles ne laiſſent

pas cependant de devenir intraitables

en mũriſſant , & ne ſervent alors qu· aux

vinaigriers qui veulent rendre leur

vinaigre

Rolen
butdt

Jin⸗
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vinaigre plus piquant . Je ne connoitfePoint , au reſte , la facon dont on le
confit au ſucre , dont parlent quelques al151 Auteurs , ainſi je n ' en dis rien . du Pota⸗

er .5—*— B R 8Vauuipier en graine & d ſamer .

Lu pourpier ſemé de bonne heure ,
au printemps , aſſa graine müre dans̃

delne ce mois . Voyez en Aoũt diffèrentes
façons de la récolter . Je dirai cepen -
dant ici , que je préfere la graine quiͤeſt perfectionnèe naturellement ſur la
plante méme , & qui s ' en détache à
meſure qu' on la cueille , comme ayant
recu toute la qualitẽé qui lui convient :urʒcat qualitẽ que les autres fagons ne font quee u ſuppléer .

On peut encore en ſemer .

Coriandre en graine .

CrIPFE qui a hiverné , mürit ſa
Sraine dans ce mois . Pour la récolter
comme il faut , voyez Aoũt .

Naceron , Smyrnium .

Ses ſemences , commèe on a dit en
Avril , different de celles du perſil , en

groſſeur & en figure ; elles Viennent auut bout des tiges en paraſol , deux jointes
Tome III .
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euſemble , aſſcz 8 0 8d ' une ronderr

323 allongée ; plus pointues par un, but

Conduie que par Pautre , cannellees ducbtẽé con -

da Fota - Vcx ,
& comme applati e8 du c0⁴e par

ger. oũ les graincs ſe joignent , dune ſaveur

forte , fans 500355Jelles müriſſent en ce

mois . Des ſon commencęemenf , on les

curille quand elles ſont müres , Prel-
que noiràtres , & on les gardè en licu

ſec , comme toutes les autres graines .

Merin geanes en fruit .

Is le commencement de ce mois on a

des mẽringeanes en Etar d erre mangẽ' es ,

ſans avoir mẽme forcè les plantes bar
emoyen des couches & dès v auds .

C 8 fruit duree ſu eceſlivement juſqu ' aux

gelées . Il faut choiſi des mieux 0
tionnées , chacun ſelon ſon eſpece ,

pour qu ' elles mũ
ent plus 5 arfaite -

ment , pour avoir de la Fonne graine ;
S Llin quꝰon ne les cueille pas , on met

des matques contre les pl antes .

Fraiſiers .

SUVIANT les chaleurs qui ont plutöt
fait 5 5

fraiſes , & apròs qu elles
ont ceſſè , faut couper les montants

Adlermete inutiles , & les feuilles ſeches ,

ſupprimer les trainaſſes ou coulants , &



D P Or A4 R. 5donner
aux Plantes une pleine mouil

lure , qui leur faſſe prendre une nou - JollIEr .velle force . Voyes les breliminaires. Chap . I .On obſerve ſi quelque pied a peri , Conduite
Pour le remplacer ; car cette plante à du Pota -
Pour ennemi un gros ver blanc „ qui Ser·lur· tout en Mai & Juin , ronge ſa racine
entre deux terres : ſi a ſon efſet on
5apperęoit du mal , on fouille au piedde ces plantes , qui commencent à
faner , pour y découvrir Lauteur du
dẽſordre & hen punir . Si Ion ym anque,Fanimal paſſcroit d ' une plante à Fautre ;mais il meſt pas nẽceſſaire pour cela de

Parcourin chaque jour toiss Jes fraiſieræ ,comme dit e Bictionnaire domeſtique ;qui ſur Farticle des fraiſiers eſt aſſez
etendu , mais meſt Pas exact en tout :II ſeroit trop long de le relever .

Le Churiet d : Abignon dans PArticle
Paris , du 12 Juin 1766 , annionce

sdecouvertes nouvelles ſur ſes fralſesz
rapporte ce qu' il dit , alin dengager
echercher ce qu ' il ne dit Pas . On le

ouvera bien détaillé dans Ie. Purnal
zin && Juillet 1766.„ On doit ſavoir gré A M. Duchene

„flls , Auteur du NManuvl d Botanigus ,des recherches qiil vient de faite ſurla nature des fraihhers . II en fit &clorłe
Ane kace nottbelletenαπνν
pour Lavoit ſemee ; Procedẽ qui eſt

CQij

2. 2

8

2.2 *

kei DS S



— ,
JCilLer .

Chap . I.
Conduite
du Pota -

ger .

62 ANNfE CAHAMETRT .

rarement d' uſage à l ' gard de cette

plante . Cette dècouverte le conduiſit

Wune autre ; il vit que tous les frai -

„ ſiers ne ſont pas hetmaphrod ites

„parfaits ; qu- il / en a ou la puiſſance
„ des ſexes eſt ſéparée ſur des indi -

„ vidus femelles , d ' une autre ſorte , &

qui ſont conſt amment ſtériles dans

les Jardins des curieux . Un entr ' au ,

v tres a produit des fruits d ' une beauté

„ admirable . M. de Mari gni procura

„ AM . Duchéne Fhonneur de le pré -
ſenter au Roi , & s eſt déterminé à

„ en faire élever dans le Potager de

„ Verſailles , ſuivant le mème procédé ;
„ au reſte , la fortune des fraiſiers eſt

„ faite . On vient d ' en raſſembler par

„ Ordre du Roi , toutes les différentes

„ eſpeces qui exiſtent en Europe . Les

„ Jardiniers de ſes maiſons royales

„ leront meme bientõt au point de lui

„preſenter ſucceſſivement de ce fruit

„ toute Pannée „ .

M. Duchéne diſtingue dix races de

fraiſes , compriſes celles qu' il a gagnẽes

par ſemence .

II préfere de planter les fraiſiers par

planches , & d ' en former des quarrés ;
iI obſerve que le fruit des plantes ele -

yees dans les Jardins a plus de ſuc ,

mais qu' il eſt en mẽme temps moins

actif , & que ſon goùut diminue en

2R
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vivacité , ſur - tout ſi Lon engraiſſe les
plantes . Il convient cependan que cette
difference eſt peu ſenſible ; mais il ne

tement ; il veut alors qu ' on les renoù -
velle , ſoit en les propageant par le
moyen ſimple que la nature nous prẽ -
ſente , par les coulants que les fralfiers
jettent ; ſoit en les multipliant de graine .
Si Llon ſe ſert du plant , on doit le lever
des bois ; ſuretout pour les fraiſiets
communs ; on peut pour lè plant de ſe -
mence jeter exactement dans quelque
coin du Jardin toutes les lavures des
fraiſes , il Sy trouve toujours quelque
graine qui ſert à rejeunir les planta -
tions ; mais pour agir plus prompte -
ment & avec ordre , il faut ſemer en
pot , ſur couche , &c .

On trouve un grand détail ſur la
maniere de le faire . La graine , dit - il ,
neſt pas conſtante & unĩformeè dans ſes
progrès , elle leve tantõt en dix , tantõt
en vingt jours , quelquefois memèe , ſea
mée en Juillet „ elte ſe conſerve ſans
action juſques à ' année ſuivante .

Le Savant Hiſlorien des fraiſes exa -
mine la qualité des terres qui leur con -
viennent le plus , & leur culture 8
Pour nè rien laiſſer ignorer d' utile
tant quiil le juge à propos , il ramaſſe

Ciij

laiſſe pas de dẽconſeiller tout engrais , qu POta
ſans quoi les fraiſiers depẽriſſent promp - ger .
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& ré !ͤ unit

ce qu ' en ont d
JoIIIEr . 5
Chap. I . tique

Conduite dantr 1
du Pota -

Lulage 4

„les

Ser .

C' eſt⸗ 4 dire appri
16lesfr aiſiers

daammeßr. CesRemar -1dues
l
ſont ſi * ſi abondantes ,

& il y en ade ſi utiles , quon ne peut
les rapporter toutes .

Ehin ards

SEMüs le 30 , bons des Fentrèe de

deptembre , quoique pluſicurs plantes
dient montées en graine . Pour les

retarder il faut les faire boire ſouvent .

—2ER

geanes à Venter .

lit à la mi -
nt plantes

4
nué du fruit

nution
5

àpas
de plan -

ter deschour dans leur Vritable ſaiſon ,
& que dailleurs il eſt à propos d ' en avoir
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le tardifs , on doit en ſemer juſqu?·0
læ fin0 5 Pour en avoir en ẽtat Juirtr .

A 1 8 8 hap . .
¹

d ' ᷑tre replantẽs da 5le mois de Septem
2bre . Les Petirs choux de Milan ſouffrent ——
5

u Pota-
cet hors de ſaiſon . 853

m. ger .

Tontes des

11 faut , au commen

moistondrelles
vent dans le pota
bordures , comme

ger ainl que
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2 VOοοαuνs lexperience apprenne
mieux à juger de la maturit des fruits ,
que le raiſonnement qu ' on peut fair
la - deſſus , on ne laiſſera pasd ' en dire
quelque choſe , & on le dit en ce mois ,
qui eſt comme l ' ouverture de Labon -
dance des fruits , afin d ' etre plus utile
en faiſant prẽcẽder leut connoiſſance
à la cueillette , que ſi Ton difſæroit de

placer ces rematques dans un temps
Où les fruits ſont déjà cueillis : car ce
ſeroit alots inſtruite après coup , &
ſeulement pour les années futures , unö 8 33kleve qui ſeroit déjà tombé dans des
meépriſes .

On ne parlera poi
maturités hors de
Taide du feu ou d-

quelles on peut , par exen
3＋

ceriſes , des péches
Février . Pareils ſec

2
Ce donne , ſont
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ſuccès chẽrement achetès ;

9* 8 ger .Fermiers - Généraux , à des Créſus duge
ſiecle , etaler par - là leur orgueilleuſe
opulence . Comme je ne leur porte point
envie , je ne veux point inſpirer aux
autres des deſirs ambitieux ; mon inten -
tion eſt de leur apprendre ſeulement à
ſe contenter de ce qu ils peuvent ſe
Procurer par des moyens plus aiſes , &
à ſavoir uſer comme il faut de ce que
les arbres peuvent leur donner , avec
des attentions exactes , & d ' en perce -
voir les fruits à propos . Par cet à propos ,
on doit entendre le vrai temps de les
cueillir , qui eſt celui de leur maturité
convenable .

On remarquera donc dabord , qu ' en
général , les fruits des bons Eſpaäliers
du jardin , müriſſent un peu plutét
que ceux des arbres de tiges , & qu ' à
leur tour ceuxvci devancent les buiſſons .

Les Eſpaliers expoſé ' s au levant &
au midi , ſont les plus diligents à mürir .
Leur fruit donne pour L' ordinaire en
mème temps , & huit ou dix jours avant
les arbres plantés au couchant . Pour

C

le pPhüs foι
vent manquẽs , & toujours imparfaits JurIIET .
dans la réuſſite la plus complette . Au Chap . II .
ſurplus , oð trouve : tꝰon des curièux en Des Ac -
Etat de prendre la peine , les ſoins , & compa -
de fairèe les dẽpenſes attachẽes à cette gnements .
conduite hors de regle . Laiſſons à des du Pota -
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Chap . II .
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58 ANMNEE CHAMDETNBE .

ceux du nord , il ſont plus tardifs que
les premiers de quinze ou dè vingt
jours . Sur la différence des expoſitions ,
Voye le ſecond chapitre des Preliminaires ,

Lexpèrience apprend encore què les
fruits d ' Eté , doivent ètre cucillis à
meſure qu 'ꝯ ils ſont murs , qu ' une mme

eſpece ne dure guere que dix ou douze

jours , & que les fruits dépoſés à la
ſerre pour y attendre le dernier point
de leur maturité , durent tout au plus
une vingtaine de jours . La différente

qualité des arbres , les différents fonds
oð ils croiſſent , & les differentes expo -
ſitions dont ils jouiſſent apportent auſſi

quelque différence à la duree des fruits

mürs , dont il sagit préſentement . Je
mai à parler quèe du temps de les
cueillir qui ſe regle ſur celui de leur
maturité .

Or , pour connottre en quel temps il
faut cueillir les fruits , ce qui dépend
du vrai point de maturité pour chaque
eſpece , La Quintinie appelle preſque
tous les ſens Pour en juger . La vue ,
pour la coulèur des fruits , Podorat

Pour leur parſum , le toncher , pour
diſtinguer ſa flexibilitè ſous le doigt pru -
dent qui le touche , enfin le goũt , quien goũt ,
decide plus ſouverainement què les
autres ſens . Cet habile maltrè fait ſur
tout cela des diſcuſſions qu' il ſemble
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ne devoir pas finir . Quoique ſes reſſfe

xions ſoient utiles , je rapporterai ſeu - JUIILET .
lement de cet excellent Ouvrage autant Chap . II .

qu' il en faut pour exciter à le lire , & Des Ac -

point trop pour ne pas ennuyer ceux compa -

qui P' ont déjà lu .

Je diviſe d ' abord les fruits en deux

claſſes , en fruit d' ẽtè , & en fruit d ' au -

tomne & d ' hiver .

Temps de cueillir les Fruits & Ete .

Jo us les fruits dtè ne ſont jamais
meilleurs à manger , & ne ſont ſure -

ment plus en maturitéè que quand ils
ſe dẽtachent ceuxmemesde Parbre ; ou

que la vue décide par la couleur , ſur
le temps de les cueillir , comme les
fraiſes framboiſes , ceriſes , &c . L ' o -
deur declare auſſi dans certaines poires
leur maturité , & elles ſe laiſſent to
ber quand on ne va point à elles pour
les cueillir . On nẽexcẽpte que quelques
poires ſujettes à devenir cotonneuſes ,
dont il faut devancer la parfaitè ma -
turitè , ſi on veut les trouver bonnes ;
mais celles - là mèmes , par leur change -
ment exterieur , avertiſſent le Jardinier
de leur tat ; & il les entend , pour peu
qu' il ſoit familier avec ces arbres .

Quant aux fruits à noyaux , tels que
pavies „ peches & brignons , qu ' on ne

Cvi

0

1 *

gnements
1 du Pota -
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remiſe pas toujours à la fruiterie , ou

Joitrrr . que Pon n ' y conſerve que très - peu de

Chap . II . jours , ſil ' on veut les manger dans toute
Des Ac - leur bonté , il faut les laiſſer mürir ſur

compa - Parbre , juſqu ' à ce quils le quittent de
Suements . eur propre volonté ; mais il faut avoir

la prẽcaution de mettre an pied des
Ser . arbres de la paille , de Lepaiſſeur d ' un

bon demi - pied , pour que les fruits ne
ſoient point meurtris en tombant . Le
curicux qui redoute les inconvẽnients
de cette chũte , quand elle ſe fait de

trop haut , place ſur le milieu de Varbre

paliſſé , des paillaſſons faits exprès , de
la largeur environ d ' un pied , & longs
à volonté , ayant ſur le devant , & par
les bouts un rebord de quatre doigts
de hauteur afin de recevoir les pèches
qui tombent de maturité , & empòcher
qu' elles Haillent à terre .

Mais , comme on weſt pas toujours
en humeur d ' attendre le dẽtachement
volontaire des pèches , & que bien des
Occaſions demandent qu ' on en cueille
ſur Parbre , il faut alors que la poche
à qui on préſente la main , s ' y rende
de bonne grace , & la ſuive ſans ſe
faire tirailler ;ſa rẽſiſtance tẽmoigneroit
ꝗu' elle ma point acquis encore tout ce
quꝰelle doit recevoir de Larbre .

La Quintinie , ſi entendu dans ce qui
concerne les fruits, prefere cette derniere
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fagon de cueillir les pẽches à la main ,
parce dit il ; que toute peche, qui S
delle - mẽme tombe ou ſe détache , 8
eſt dordinare paſſee , & par conſequent cCompa -mauvaiſe ou moins bonne . Il ne faitgnements.
pas cependant de ſa deciſion une regle du Pota -
li genẽrale , qu' il men excepte les peches ger .
de petite eſpece , ſur - tout les violettes
hatives & tardives , ainſi que les pavies .
Ces ſortes de fruits qui preſque jamais
ne ſlauroĩent ètre trop murs , ſont d ' or -
dinaire trẽs - bons quand ils ſont tombẽs ;
ainſi leur chũte , quand elle meſt pas
forcẽe , eſt une bonne marque de læur

maturitẽ , auſſi - bien que de leur bontẽ .
Il porte le mème Jugement de la

plupart des prunes & des premieres
poires qui mũriſſent & tombent . Mais
les remarques de cet habile maitre ,
quoique judicieuſes & utiles , ne peu -
vent toutes ètre rapportẽes , il faut les
voir en original .

les Fruits Mautomne

HEVLefF.

II eſt important pour la bonté des
fruits , de ne point déranger le travail
de la nature , qui les conduit à matu -
rité ; mais la celerité ou le retardement
de ce travail , dépend de quelques
circonſtances auxquelles il faut avoir
Egard pour la cueillettè des fruits .



6˙ ANNEE CHAMDETR·E .

llls muriſſent plutöt dans unè terte
Wirrkr . legere & chaude, ; que dans celle qui

89 eſt froĩde & humide : cela ſuppolé,
compa -

Lous oblervere2 encore ſi dans annce ,

gnements les mois d ' Avril & de Mai ont etè doux ;
du Pota - vous devez alors juger que les fruits

ger . müriront de meilleure heure . Si Pannee

eſt chaude ou ſeche , au mois dAoũt

& de Septembre ; dans les terres legeres
on cueillera les poires dautomne , vers

le milieu du mois de Septembre ; & les

poires d ' hiver au milieu d' Octobre ,
excep : è le bon - chretĩen dhiver , qui doit

Etre cueilli environ une ſemaine plus
tard , pout quiil ſe perfectionne dans

ſa maturité .

IIne faut pas laiſſer rop mürir les

poires derò , elles deviendroient pateu -
ſes , perdroient leur goũt , & molliroient

troß tõt .

Les pommes doivent ætre auſſi com

priſes au nombre des fruits d ' hiver ;

on doit les cueillir par conſéquent , vers

le milieu d ' Octobre .

Mais , ſi ces deux derniers mois ſont

froids & humides , comme il eſt arrivẽ

quelquefois , pour lors il faudra cueillit

les poires plus tard , Ceſt - à - dire , celles

d ' automné , à la fin de Septembre , &

celles d' hiver en: Novembre , & ainſi

des pommes ; & dans les terres qui ſont

kroides & humides , Pon cueillera le
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fruit dix jours ou environ , après le

temps que nous avons marquè dans les JuHHLET .
terres légeres Chap . II .

es Ac -

Riete de ehbelllit les Flulls, . ks⸗
gnements
du Pota -

IIL faut choiſir un beau jour & ſec , ger.
pour cueillir le fruit , afin qu' il ſe con -
ſerve mieux ; le faire avec attention ,
enſorte que routes les poires aient leurs
queues , & les mettre doucement dans
le panier , pour ètre dépoſées ſur les
tablettes les unes après les autres .

Après avoir marꝗus le temps auquel
on doit cueillir le fruit , & la maniere
dont on doit le faire , il faut encore
expliquer comment on les garde , & en
quel lieu , cCeſt ſur quoi on trouvera des
obſervations particulieres , rapportèes
au mois de Décembre .

Arroſement des Arbres .

LSXPERTENCRE fait connoĩtre que
Lexpoſition du ſoleil levant eſt plus
favorable aux arbres , ſur - tout aux PE2
chers & abricotiers , que ne Leſt Vexpo-
ſition du midi , où ils ont trop de
chaleur ou de ſèchereſſe , ce qui dans
certaines annẽes rend le fruit pdteux ,
ſec & ſans goùt ; dans ce cas , ſi Pon
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a de leau à ſoullait , on en fait paſſer
JUtLLEr .

Chap . II .
aux pieds des arbres , ſinon on les
déchauſſe un peu , & Fon donne à cha -

Des Ac - cun deux arroſoirs deau à boire „ aprés
compa -

gnements .
du Pota -

ger .

quoi on les recouvre . Ceſt pour eux un

préſent qu' ils reconnoiſſent par la bontæ
du fruit .

Un Auteur , cependant , nadmet point
cet arroſement pour tous les arbres , &
dit quꝰil peut Etre bon quand lès arbres
ſont jeunes plantés , commè d ' un ,
„ deux , trois & quatre ans , que les
„ racines ne ſont pas encore bien pro -

fondes ; mais quand ils ſont plus
vieux plantès , je ne vois rien de plus
inutile , parce que leurs racinesstant

approfondies , il eſt impoſſible que
Parroſement aille juſqu ' à leur extréł -
mité : ce qu' il peut faire eſt de
mouiller ſeulement la ſuperficie de
la terre , ce qui la rend dure , &
battue , Ceſt pourquoi il faut atten -
dre la pluie & le grand arroſoir du
ciel qui vient de temps à autre ,
quand il plait à Dieu , & lequel fait

„ faire des merveilles aux arbres , pour
leur nourriture & celle de leurs
fruits „ . Comme Auteur convient

que ce raiſomement ne convaincra pas
tout le monde , il ajoute que „ ſi Pon
arroſe il faut faire un trou à chaque
pied d' arbre , le plus près de la tige

0

E
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ꝗqu' on peut . ( 1) En quoi il ſemble

ignorer ce qu ' on a dit au mois de Mai , JoIILEI .

parlant des arroſements .
Des Ac -

3 compa -
Arroſements duu Potager . gnements.

du Pota -
netpon Ux autre Auteur approuvé par M. ger ,

Ballon Directeur de tous les jardins du “

b8 Roi , parlant des arroſements du Pota -
e r Ser avance que les pluies peuvent

bhien ſuffirèe pour certaines petites
0 plantes , quand ces pluies ſont lon -
5 „ gues & groſſes . Les fraiſiers par

Remple , les pois les feves , les

ſalades , les oignons & autres ver -
dures S en contentent aiſèment . Mais
iI ya de plantes qui demandent

quelque choſe de plus , entr aures
les artichauts d ' un an , ou de deux ,
iHles faut rẽguliẽrement arroſer deux

5 outrois fois Ia ſemaine , & donner un

0 grand plein arroſoir à chaque pied „ .

( 2 ) Je ne ſais ſi tous les jardiniſtes
adopteront cette diſtinction de plantes
qui demandent plus ou moins d' eau .
On adoptera micux ce qui ſuit , par

2

2³8

2*

E

32

8L

2

3.

2*8

9.

( 1 ) Abregée pour les Atbres nains , E-
autres , &c . par J. Laurent , Notaire de Laon ,
in 12 , Paris 1675 , pag . 39 .

( 2) Noνν⏑iè Traitè de la culiure des Jardins

Potagers , in - 125 Paris 1692 , Chapitre 3.
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eeeeeeeee

. 11 plants que L

3 pruntẽs du 1

compa -

kapport aux ſemences & aux nouveaux
E1 aroit avoir em -

auα lrnité de Soyocen
Intendant des ſardins

de la Baraullic

gnements MAaiſous Ropales, ; voici ce que dit
du Pota - ce Jardiniſte .
LerSer . „ Iarrive fouvent de Finconbeènient

„ de Earroſement qu ' on donne aux
2³ ſemenceæs & AuUx nouveèeaux Plalits

durant les ſechereſſes de Fetẽ , pa
„ les animaux qui ſont en terté
„ comme les taupes ; les mulots & le
autres qui ne ſont pasmoins altéres
ꝗue les plantẽs ; car ſentant Phuchi -
ditè ils la viennent chercher de IOin 5

„G& Saſſemblent en nombre à Cette
fraĩcheur ; ils mangent les graines en
faveuir deſquelles Farroſetient AvVSit
été fait ; & fonuillant la tetr S &1a
ſoülevant , ils deracinent les plantes
quiſont ſechẽcs Pat la claleur

„ pPenette enfuite plus facilement . Cſt

„ fpourquoi jè dis encore qu ' i Van
mieux n ' arroſer point , qu ' arroſer
„ peu „ . *

Linconvenĩent dont oñi vietit de par -ler eſt très·rẽel & frẽquent , je Fal fou -
vent ẽprouvẽ , ſuratout aux melonnieres .

˙1
9

2
2

2

2

Tratté di Jardinage , &c . Boyceau de
la Baraudiete , in - 12, Patis 1680 ug . 04 .8 2 9
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compa -
gnements

en ceux de Mai 2

c' eſt - Adire , rompre Fextrel Poll8 ju Pota⸗
jets , aux pöchers ; pour leur

=ger .
ger de deſſein , & pouller

8
Ppetites branches à fruit , a

r une groſſe
8 8continuer d ' en forme

ne fruiteroit pas . Il ne fautpoint
dant differer trop cette facon ,
raiſons qu ' on trouvera en Mai .

Elite des Fruits d laiſſer ſur les Arbres .

S1 Fon a manquèé le mois préècẽdent
de faire la revue de ſes fruits , pour
conſerver les bons , & abattre les dé -

fectueux , on eſt encore à temps d ' en

faire le triage ſur les arbres datttomne

& d' hiver , comme on a dit .3

L ' ATTENTILON du Jardinier , qui
veut que ſes eſpaliers lui faſſent honnèur

ne doit pas ᷑tre limitsè à certains mois

ſeulement ; mais il convient de ranger
en ſon poſte toute branche nouvelle à

meſure qu' elle paroit ſortie du rang
des autres , ce qui peut arriver tant
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que la ſeve eſt dans le mouvement
qu' elle a commencé deè prendre en

Des
Ac. Hevrier , & qu' elle continue juſqu ' en

35 Septembre. Ce mois eſt cependant deſi -nents . gné pour faire Lexamen des eſpaliers ,
à· & pour mettre en ordre les jets qui s ' en

Ecartent . Si ces faux jets ſont encore
tendres aſſeg pour que le Jardinier
nait pas beſoin d ' inſtruments , il ics
dẽbuſque avec le pouce ; mais il emploie
la ſerpette , sils ſont déja forts &
endurcis .

S . 8
20 8

I1

PRODUT D POTAGER .

ns jardin potager , bien ſoigné , &
que Lon garantit des chaleurs brülantes
de Eété , peut fournir Fhortolage dont
on fait ici mention . C' eſt du moins
ce qu ' on trouve dans le nõtre .

Artichauts , 1. 2. z.
Différentes laitues , 1. 2. 82
Choux cabus de Milan , &C . 1. 2407352
Oſeilles , toutes les eſpeces , 1. 2 3.
Poirée blonde , f . 2. 30
Poirée A catde , 1. 203 .
Siboglessz
Civette , 1. 2. 33

q
&0
ſon
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Pourpier doré , verd , porcelaine 12 . 3 .
Cerfeuil d ' Epagne , 1. 2. ; . Chap. ll .

5 II .Cerfeuil commun , 1. 2 3. Produit
Viäches 12 3 dulPota⸗
Endives de toutes les eſpeces , 1. 2. 3. ger .
Alleluya 1. 23 .
Meringeanes , z.
Radis , raiforts , 1. 2. 3z.
Pois goulus , & autres , 1. 2. 3.
Feves 1. 2 Bchalctes112
Haricots , 1. 2. 3. Epinards , 1 2. 3.
Pommes d ' amour , plantées au com -

mencement de Juin , en fruit , en état

à la ſin de ce mois .

Gatettes ; 1. 23 .

Graines .

Coriandre , 3. Radis .

Cerfeuil , 1. 3. Poiss 1 283 .

Roquette . ENVS ,
Choux de diffé - Creſſon , 2. 3.

rentes eſpeces, 1. 2. Echalotes , 1. 2.
Bgitüss 1 Einands
Ail mür ; 2 . 3 . Cecleris , 11
Raiforts . Arroche , I . 2.

Frilits dil Potàger .

On peut avoir encore dans ce mois

quelques framboiſes , de la groſeille ,
& des fraiſes , ſuivant les expolitions cù

ſont les plances , & ſelon les differentes
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ſpeces , dont on a parlé dans les

GI Préliminaires , Certaius fruits rouges ,
P tardifs , comme bisresus qui durent

du Pota - ncore , &c . La prune rouge , que
ger. j appelleè ſatin ou 43mas rouge , eſt en

allonze elle eſt ſuiviede quelques autres .
Les poires & les Pommes , ainſi queles peches , viennent, , quoiquen pætit
nombre, , ſans

gon ſon , enrichir nos
deſſerts ; les abricots .

Les figues précoces , de la
Premi ere

ſeve , ou

1e 5 de
car en la
ſin de 17300 0

tant plus , que
n ' a Poin it

encore 1

Jue celui des figues
on ne prévient poi nt *—
Limpatience . La 1
anno

ſa maturite ,
par la in

creva ſſee, 9
Par 5 ſou
menté JuU¹
quelquefoi
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lait connoitte la prẽcipitation du cucil — —
lelr qui la détgurne ; le 35 méme Jollkzr
la re proche & Sen ſlaint par ſa ſaveur Chap . III .

auiſtarea ꝗui eſt point encore perfec -

tionuẽs . Voilà ce què téi moigne le lait
dune ſigue qui meſt pas müre ; mais ilS
ne fait pas

la fonction des lar mes que
lui fait rc pandre le regret dtre ſeparèe
du tronc , ainſi que le penſoit le grand
St .Auguftin encore environnẽ des ſom -
bres tẽnebres des Manichtens .

La Provence peut ëtrè regardée, ;
auſſi - bien que l ' Italie , IEſpagne & le

Languedoc , comme le
pays

naturel du

figuier; puiſque de lui - meme il croit &
dans des fentes de rocher , & dans d0au-
tres endroits od il ne doit rien à la
main du cultivateur . Si les ſigues ſau -

vages & volontair
res , nont pas eu pri -

mitivement la mẽme bontẽ quon *
trouve Aprẽſen Tauatffigues , Ceſt que la

culture les a perfectionnces . On 3
ds145

bord plantè des figui nerale -

ment dans les vi on wen a

domicilié dans les jar clins que quelques
elpeces prefcrables ; la plus grande
partie eſt reſtõe

en poflſleellilon de la

campagne , doο feut dire que les

figuiers appartiemment moins au jardi -
nage qu Ala Ferme Ceſt à la Ferme auſſi

qus je renvoie de traiter plus en detail

de la culture de ces arbres ; ſur qui

Produit
du Pota -
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ÆÆH ) Hhaurois pluſicurs choſes à dire ; je ne
JuiLLEr

Cliap . III
Produit

tairai pas cependant ce qu' il intéreſſe
le plus de ſavoir juſquꝰalors .ier

aime la terre bien appté -A i figuier aime E n appr

ger .
tée , & ily réuſſit mieux ; il vient bien

cependant dans unè terre légere , mé -
diocrement bonne , comme celle de

vigne , ainſi que Pexperience genærale
nous le prouve ; mais il ne rẽuſſit point
dans des terres humides , peſantes &
froides ni deſſous des égouts . On le

multiplie de boutures , de maicottes ,
de graines , ou de rejetons ; qui ne
pouſſent que trop abondamment du

pied .
La grainè ſemés en Mars leve aiſé -

ment , & fort vite ; Ceſt delà que ſont
venues pluſieurs variétés ſpontanées ;
car comme j ' ai vu quelquefois lever
des figuiers dans des vaſes , & que cette
ſemence Stoit trouvèe dans la terre

par hazard , ous ' étoit rẽpandue avec
Ia fiente de quelque animal qui avoit

mangé la figue , il peut de meme en
avoir crü dans les champs , qui ont
formẽ cette multiplication ou varictè
des fruits qu ' on poſſede en divers pay .

Les rejetons enracinés ſe plantent à
Fordinaire , comme les autres arbres ;
mais la faon des boutures eſt differente :
on ne fiche point en terre perpendi -
culairement une branche d ' un ſeul

rameau

4¹¹
00
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rameau , on en choiſit au contraire
quelqu ' une qui aĩt pluſieurs diviſions WirTrr .

ou pluſieurs petites branches : le trou 3 8
où Pon veut la planter étant préparé

3.T0 ult

comme il faut , on y entre pour y
arranger ſẽparẽment toutes les petites
branches quif , en agents fideles , tra -
vailleront pour Papproviſionnement de
la tige , ne réſervant pour la former
qu ' un ſeul bout entier , qu ' on obſerve
de ne point rogner , & qui doit paroſtre
environ un demi - pied hors de terre ;
Lon couvre tout le reſte d ' un bon pied
de terre . Tai pluſieurs fois Eprouvè que
cette maniere de planter les figuiers
eſt Ia meilleure , le ſujet reprend tout
auſſi bien , & donne plutõt de fruit .

Il me paroĩt que le Jardinier ſolitaire
croit les figuiers trop indiffẽrents ſur
la préférence de leur habitation : IIs
viennent bien , dit - il , à toutes les expo
ſitions , je nen excepte point le nord ; 11
eſt vrdi ndanmoins , ajoute - N- il , que leurs
Fruits en ſont plus tardifs , & qu ' il ne
Faut point attendre de ſecondes fgues . Le
ſieur du Pradel dit ct pendant que nul
autre air neſt convenable au ſig lier , que le
chaud ou au moinsle temper ,ſe reculant
des froĩdures . L' experience nous montre
en effet , ici , qu ' en genéal le figuier
aime le chaud & craint le froid , il eſt
donc avantageux de le bien placer . Jen

Tome III .

du Pota⸗

geE10
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uu qui croiſſent dans les fentes des
JoIILEr . vieilles murailles , ſoutenant un terrein

Qhlap, II . ſuperieur ; expoſes au midi , ils yProſ -
Froduit peroient avec vigueur & rapportoient

do Pota -
ꝗqu fruit hàtif ; mais dans certains hivers

ger .
plus piquant qu ' à Lordinaixe , ils en

etoient quelquefois maltraités , juſquà
perdre tout leur bois extérieur ; j en ai
vu qui étoient placés dans des baſſe -

cours , la plupart du temps à lombre

des batiments ; j ' en ai vu encore qui
etoient durant une partie de Pannée

privés de Haſpect du ſoleil , par une

muraille , derriere laquelle ils étoient .

Ces figuiers qu ' on auroit cru placés
dẽſavantageuſement , je les ai vu reſiſter

au degrè du froid qui avoit fait mourir

les premiers qu ' on auroit jugé dans

une expoſition plus favorable que les

autres . d' oꝗ⁰jai conclu , & lexperience
mẽ' a confirmẽ dans mon jugement , que

le figuier demande bienen genẽral d' etre

en belle expoſition , qu ' il y vient mieux ,

& creit plus gaiement , comme dit le

ſieur du Pradel ; mais qu' il eſt plus en

ſüreté en plein air que dans un air

Etouffè , ou formant des eſpaliers au

vrai midi ; outre que la contrainte lui

deplait , & plus encore les mutilations

d ' une ſerpette trop ſevere . Comme ſon

bois eſt fourni d ' une abondante moëlle ,

il eſt plus ſuſceptible du mauvais effet



DU PEOUrAK EUER. 75des ſaiſons lorſquon leur ouvre lenttè
par des inciſions ou trop grandes OuJoiLLEr .
trop mutipliées . Chap . III.

Auſſi ne peut - on rien ajouter à la — —beauté des figuiers que pai vus aux
du Pota -

N 8 ger .environs de Nice & d' Antibes , ils ſont
plantés en pleine campagne , commèe
les autres arbres , & ils en imitent la
grandeur & la beauté tant ꝗu' on les
laiſle croitre ſelon leur genie .

Quand on plante de ces arbres dans
les jardins , & qu ' on veut leur donner
une expoſition à leur gréè , Pon doit pré -
ferer celle qui participe du levant &
du midi , comme la meilleure ; il n ' en
eſt cependant aucune qui les ſauve
toujours des gelées extraordinaires ;
mais ce qui peut en quelque fagon
conſoler , c' eſt qu' il eſt trõs. rare en ce
pays , que le figuier meurè ſans reſſource ,
Par le pied ; il repouſſe ordinairement
au printemps ſuivant , & fruite à la
econde année .

Au lieu donc de les arracher comme
morts , il faut les reſſaper ſur terre ;
mais il eſt prudent de nè pas ſe preſſer
dele faire , & d ' attendre meme juſqu ' àla fin de juin pour dẽcider furement ſi
les branches ont en effet péri ; car il ſe
Peut qulelles ne ſoĩent que malades , &
que la ſeve s ' y portant avec abon -
dance les ranimè , & les faſſe pouſſet ,

Dij
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76 ANNEE CühAMETRF .

nſi que je l ' ai vu quelquefois arriver .

Il paroit prouvẽ , par ce quꝰon a dit ,

Chap . Ill . que la culture des figuiers n' eſt pas bien
Produit difficile . On les plante en Mars & Avril ,

du Pota - · Iorſque le froid eſt ceſſè ou be aucoup

ger . ralenti , afin de leur en éviter le peril
qu ' ils redoutent bien plus dans ſeur

premiere jeuneſſe , qu ' tant avancès en

Age. C' eſt pourquoi jᷣai toujours pré -
féré le printemps à lautomne, ; ; leur

pain ordinaire eſt une terre mẽdiocre -
ment bonne , & les biſcuits dont on

peut les regaler ſont le terreau , la terre

neuve , les balayeures , la charrẽe ou

cendres de leſſive , &c . On peut auſſi

pour garantir les racines qui tracent ,

de P' impreſſion du froid , & pour les

tenir fraiĩches en Etè , répandre autour

du pied des figuiers , des chenevottes

ou éclats des tuyaux qui ſe ſéparent
de l ' ecorce du chanvre lorſquꝰon lè broie

ſur le chevalet , à coups de battoir ,
ou qu ' on le paſſe à la màchoire pour
Faſſouplir .

Ce ſont là les douceurs qu ' on donne

aux figuiers , quand on les aime , &

qu ' on veut les ſoigner .
Si quelquꝰun n' eſt ꝓas aſſez inſtruit

par ce quon a dit juſqu ' ici , ou qwil
ſouhaite d ' apprendre ce qu ' on fait

ailleurs pour les figuiers , il peut lire

ce qu ' en ont écrit les anciens Auteurs
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que je connois , comme Caton , Varron ,
Pallade , Columelle ſur - tout Chap . 9. JoilLEr .
De arboribus pomiferis . Pline en particu - Chap . III .
lier le ſatisfera plus que les autres ; il Produit

parle des figuiers en trop d ' endroits du Pota -

de ſon hiſtoire , pour les indiquer . Ces gẽer-

reſpectables Ecrivains parlent pour Ita -

lie . Dans les Agrements de la Cumpagne ,
Chap . 8 , &c . il eſt rapportẽ ce quꝰon fait
en Hollande . Les uſages d' Angleterre
ſont marquẽs dans le curieux Diction -

naire de Miller , aſſea au long , & brié -

vement dans les Obſervations de Bradley ,
fur le jardinage , Tome II , Chap . 2.

Tournefort dans la Relation de ſon

voyage au Levant , Jome Il , Lettre 8

10 , rapporte ce que les Levantins
font pour les figuiers . Le ſieur du
Pradel dans le ſixieme livre de ſon

Tyucatre d' Agriculture , Chap . 26 , parle
pour le Languedoc ; maĩs rien n' eſt plus
inſtructif pour Paris , & pour d ' autres

Parties de la France , que ce qu ' a dit
la Quintinie ; aucun des Modernes
minſtruit avec plus d ' ètude & de con -

noiſſance , que ce Jardiniſte conſommè ,
ſur la culture des figuiers & de leurs

fruits , dans chacun des deux volumes
de ſes inſtructions pour le jardin frui -
tier . Le Jardinier ſolitaire en a donnẽ
auſſi daus la ſeconde partie , Chap . 11 .
un Traité très - bon à lire , & auquel on

D iij
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ꝓpeut recourir pour les pays où la culture
JoIILEr .
Chap . III .

Produit
du Pota -

ger .

des figuiers exige plus de ſoins que
dans le nötre .

Voila des ſources fècondes où peu -
vent puiſer ceux qui n ' ont pas la pa -
tience ou la volonté d ' attendre que
traitant de la Ferme , je reprenne P' ar -
ticle de la figuerie . Je pourrois encore
renvoyer à la lecture de pluſieurs autres
bons Auteurs , que je ſupprime pour
abrẽéger ; mais qu ' on n ' entende point
par cette retenue , tant de nouveaux &
petits Pictionnaires dont la plupart ,
echos de ce qui s ' eſt deja dit , ne ſavent

que le copier ſans choix , ou le contre -
dire ſans critique .

Je parlerai cependant encore d ' une
autre façon de planter les figuiers ,
par laquelle on les rend nains . C' eſt
ſur la foi d ' autrui , & pour les curieux
à qui cette petiteſſe de la taille plait ,
& leur donne la liberté d ' en orner des
allées , des terraſſes , des fenétres , de
les changer de place à leur grè , & de
les enfermer Phiver dans des endroits
dont la temperature hàte une végéta -
tion , qui par ſa diligence , leur fait
gagner le pas ſur les autres figuiers .
Cette façon eſt fort ſimple : voici ce
qu en diſent ceux qui nous ont appris
cette méthode .

„ Il faut au printemps couper une

—
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jeune branche de figuier , qui entre
en ſeve ; mais avant que les boutons JuHIEr .

y ſoient déployés , on la plante en Chap. III.
un ſens oppoſè à la pratique ordi - Produit

naire , Ceſt - à - dire qu ' ayant tordu un

peu la cime de la branche , on la

plante à rebours dans les vaſes oùi

Fon veut qwelle reſte , de facon
qu ' elle ſoit poſée de haut en bas .

Par cette revolution de ſeve quon
occaſionne , par cette poſition contre

nature , la branche ne laiſſe pas de

pouſſer , mais ce n' eſt plus avec la

méme direction , n ' y avec tant de

force : Farbriſleau reſte au contraire

toujours fort petit , & ne ſe charge

pas moins de beaucoup de bonnes

ligues »à ce que j̃ai lu ; car en ce

pays on n ' y cherche pas tant de fagon .

GEreffes.

Ox greffe en écuſſon dans ce moiĩs ,
plutõt ou plus tard , ſelon que les ſujeis
ſont en ſeve . Conſultes le chap . ra des

Pr Lliminaires .

Zimagon .

Oð a dit en Avril ce qu' ił paroiſſoit
à propos de faire pour empècher que
les limagons ne rongeaſſent les nouveaux

D iv

du Pota -

ger .



S0 ANNEE CHAMPYETRE .

◻. ſits des arbres . On avertit ici que ces
JoixIIEr . animaux ſont encore plus avides des
Chap III . fruits , & qu' ils en gàtent pluſicurs :

Produit
du Pota

ger .

Pon conſeille donc contre leur attaque ,
le mẽme prẽſervatif quon conſeille en

Avril . On y ajoute cependant , qu ' on
peut auſſi mettre au pied des arbres de
Ia cendre , de la ſciure de bois , & des
barbes d' ẽpis d' orge briſés . Ce dernier

préſervatif produit un effet ſemblable
à celui de la corde de crin ; il pique
les limaçons , & les empéche d ' abor -
der . On entoure de mèmè les carreaux
des ſemailles . Ceſt une barriere quiĩ
les defend de Pincurſion du plus hardi
& du plus oſẽ limagon .

Paliſſage .

Cx mois eſt celui auquel il eſt à
Ppropos de paliſſer les arbres ; mais on
ne prend point ici ceé terme dans
toute letendue de la ſignification qu il
a . Lorſqu ' on taille , on ne dẽtache
rien du treillage , au contraire , on 7
aſſujettit les jerts nouveaux qui ne 16 .
pondent pas à ce que le Jardinier Sen
ẽtoit promis ; ou il les retranche avec
Fattention conſeillée dans les Prélimi -
naires ; ous ' il ſe trouve quelque vuide

à portée dans Leſpalier , il les amene ,
obſervant de ne les point trop coh
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ber en dos de chat , car les branches

ainſi forcẽes font un coude , ſur leque
la ſeve Sarréte , & d ' où elle pouſſe ,

LJurrrer .
Chap . III .

dans la ſuite un faux jet , qui emporte qu Pota -
toute la force du reſte de la branche .

ger .
On peut cependant uſer de cette li -

cence plutét que de laiſſer un vuide

trop apparent ; ſauf , lors de la taille ,
Aretrancher cette branche qui meſt

point en regle . Le paliſſage dont il

dagit , ſe fait non ſeulement pour
rendre Leſpalier plus agréable à la

vue , par la ſymmẽtrie & Farrangement
de ſa verdure ; mais afin que les
fruits , qui ſeroient trop cachés, , ſe

préſentent au ſoleil , pour qu' il les

müriſſe mieux , & qu' il leur faſſe

prendre un coloris parfait . Ce qui
doit Sentendre pour les poires &

les pommes d ' automne , d ' hiver , &

dans les jardins dont Pexpoſition eſt

moins avantageuſe que la nötre ; car
les fruits d ' ẽtè en particulier n ' ont ici

que trop de chalèeur , & ils mũriſſent

aſſeʒ ſans cè ſecours , Quand on le
donne il ne faut pas effeuiller tout
d ' un coup la branche qui ombrage le

fruit , mais on découvre ſucceſſive -

ment ceux qui approchent de leur

maturité , cette conduite fait que
la roſée de la nuit , la pluie & les
rayons du ſolejl concourent enſem -

Dyvi
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blent , & contribuent à perfectionner
le dehors du fruit & à rendre ſa chair

Prodait Plus delicate .
du Pota - Je n ' ai point , en parlant des figues

ger. & des autres fruits quon retire du

Potager , diſtingué les eſpeces par leur
nom particulier , attendu que ces noms
ne ſont pas les mémes en chaque
pays , d ' où il senſuit que tout lèc -
teur ne m' entendroit pas uniformé -
ment , d ' autant moins que ces noms
varient encore dans les Auteurs , ainſi

que dans Puſage de diverſes Provin -
ces , non ſeulement ẽtrangeres , comme
on peut voir dans Miller , dans le
Jardinier du Pays - bas , &c . ſans parler 8
de plus anciens Auteurs ; mais meme 1
dans ceux qui ont écrit dans ce 0
Royaume „ tel que Ia Qulntinie , le
Jardinier ſolitaire , les ſieursde la Riviere
& du Moulin , ſur la Mothode pour bien
cultiver les arbres à fruit , &c . Et en
particulier dans le petit ouvrage de
M. Ie Marquis de Chambray : il a donné
des noms encore moins connus en cette

22

Province , que dans PArt de cultiuer les
pommiers , les poiriers , & de faire des 00
cidres ſelon Luſage de la Normandie , in
Paris , 1765 .

Papillons d detruire .

DNs ce mois ont voit ordinairement
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voltiger quantitè de papillons auxquels :
il faut faire la guerre , comme à des Wirrxkr .

ennemis des arbres & des herbes pota - P III .
geres . On tàche , pour cela , tandis qu' ils I
volent , de les arréèter avec ces ingé - grt .
nieux pieges qu ont imaginè les curieux ,
qui veulent faire des collections des
riches parures dont pluſieurs papillons
ſont habillés . On peut encore les cher -
cher juſques dans ces endroits odù les
femelles ſe retirent pour pondre cette
abondance d ' œufs , d ' où naiſſent les

légions des chenilles , qui dans le

printemps ſuivant , cauſent tant de

ravage à la campagne & aux jardins .
C' eſt dans ces retraites que les papillons
ſe dépouillent de leurs poils , & en
conſtruiſent à leurs Sufs une eſpece de
nid , où ils puiſſent repoſer mollement
& chaudement . Tel eſt en particulier ,
le procédé induſtrieux du papillon , de
la chenille appellée commune , parce
qu' elle eſt en effet la plus commune
dans nos contrẽès .

On prévient par - là le mal , on évite
le feu avant quil ꝰallume , & on punit
dans les chefs , les déſordres que feroit
une race future .

Un Jardinier que jai lu , denonce en
par ĩculier les papillons blancs , comme
ceux quil importe le plus d ' antantir .

gmert Bradley fait plus que les dénoncer
Dy
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mplement , il prouve le ravage qu' ils
JoikTEr , cauſent par leur fécondité , qui eſt

Chap . III . beaucoup plus grande que celle des
Produit autres papillons .

du Pota - Les chenilles ,dit - il , Tom. III , pag. 5ꝛ,

Ber. „ gqui ſe nourriſſent ſur les choux , &

„ dui ſeè changent en papillons blancs, ;
„ d ' ordinaire , multiplient deux fois

„ par an , & chacun dꝰeux laiſſe chaque
„ fois près de quatre cents uf, ; de

ſorte qu' après la ſeconde ponte , on
„ peut compter avoir ſeize mille che -

„ nilles produites d ' une ſeule 4 .

Quel Fardinier ſeroit aſſez flegmati -
que & indolent , pour ne pas ſe ſentir

animè contre ces inſectes , & diſpoſe à

prévenir le ravage qu ' une ſi exorbi -

tante fécondité peut produire dans

ſon jardin .

==
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Ce mols à trente & un jours .
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305
NNIE m' eétoit autrefois diviſee

qulen hiver & en été , par les deux

quinoxes . On prenoit pour Etẽ , depuis
Fequinoxe de Mars , juſquà FEquinoxe
de Septembre : & Chiver , depuis lẽqui -
noxe de Septembre juſqu ' à TEquinoxe
de Mars .

Mais , depuis que les Aſtronomes

ont partagé Lannèe en quatre parties
égales , ou en quatre ſaiſons , Aoüt eſt

comptẽ dans lẽtẽ , & c' eſt au milieu

de ce mois , que pour l ' ordinaire nous

reſſentons la plus grande chaleur . La

599⁰
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longueur des jours , & la briéveté des

nuits en eſt la cauſe; car la chaleur que
le ſoleil a communiquèe à la terre pen -
dant le jour , ſubſiſte encore en partie
au commencement du jour ſuivant ,
& augmente d ' autant celle que le ſoleil

rẽpand de nouveau . La chaleur ainſi
additionnée durant pluſieurs jours ,
forme vers le milieu de Leté , la plus
grande chaleur de Pannée , à moins
qu' elle ne ſoit temperée par des vents ,
Qu par la pluie , à laquelle on doit
ſuppléer par des arroſements , & plus
copieux & pius fréquents , ſi Pon veut
ſauver ſes plantes .

Aour .
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CHAPITRE PREMIER .

CONDUITE DUU POTACGER .

Laitues à ſemer .

Does le commencement de ce mois
on ſeme les laitues , petites crepe
blonde , ou comme d ' autres Lappellent
petite noire , à cauſe de la couleur de ſa

graine : ſi elle eſt ſoignée & replantèe
à propos , on la pourra manger dans
Lavent .

Semez des laitues groſſes blondes ,
graines de cind ans , le 14 ; replantez
le 17 Septembre .

On ſeme encore des chicons romains
& verds , juſques en Octobre ; ils paſ -
ſeront Fhiver pourvu qu ' on les ſoigne ;
& ſerviront en Avril .

Vers la ſin du moĩs on ſeme toutes les
laitues d' hiver , ſpecifiées au mois pro -
chain ; elles ſeront en ẽtat detre replan -
tẽes en Octobre & en Novembre . La
laitue brune de Hollande , ſeméèe en ce

temps , eſt bonne en Janvier .

Graines de Laitues .

Qvoidvs dans les mois prècedents

1 =Aoubnhnr .
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Chap . I.
Conduite

88 ANNEE CHAMDETRE .
ait eté queſtion de la maturité des

graines de laitues , parce qu ' en effet
on en recueille quelquefois alors ,

du Pota - comme le mois d ' Aoũt eſt la ſaiſon la

ger . plus abondante , je crois devoir revenir
ſur cet article pour avertir que comme
ſouvent bien des plantes avortent , ſoit
par Leffet des ſaiſons , ſoit par le dégàt
des animaux , il ne faut jamais compter
ſur la rècolte d ' une ſeule annèe ; mais
avoir la proviſion des deux prẽcédentes .
On deſtine à grainer des Iaitues plan -
tées à un mois d ' intervalle les unes
des autres , pour que le produit d ' une

plantation remplace la perte de Fautre .
Cette graine ſe conſerve bonne pendant
trois ans , & germe mèẽme encore aſſeꝝ
bien à la quatrieme , lorſquelle a étẽ
bien aoütée , ils n' eſt pas ſur d' y comp -
ter après ce temps . La meilleure à
ſemer eſt celle quon a gardẽe au moins
un an , la plus récente eſt ſujette à
monter . La graine la mieux condition -
née & la préferable , eſt celle quon
retire la prẽmiere des plantes expoſces ,
comme il a ẽtè dit au mois de Juillet ;
car , après avoir ſecout ou froiſſé les
plantes , ſi on les remet au ſoleil on en
retirera encore de la graine d ' une qua -
litẽ cependant inferieure , mais qui peut
ſervir au beſoin & dont on ſe ſert pour
couper .
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aſſez forts pour les faire blanchir ; ceſt

en y procedant quꝰon connoitra Favan -

tage que notre culture a ſur les autres :

car ſi les rangs des porreaux ont été

plantés à quatre ou ſix pouces de diſ .

tancè ſeulement , on ne peut les enfouir

ſufliſamment faute d' eſpace , ou il faut

les enterrer ailleurs , ce qui , tout au

moins en retarde le progrès , quand

on nen perd pas une partie , au lieu

que nos Jardiniers pour faire blanchir
leurs Porreaux ſans les arracher , les

dechauſſent ou dẽcharnent juſquꝰaux
racines , du cõté ſeulement vers lequel

ils penchent , commenęant par le rang

le premier planté , ils abaiſſent enſuite

les plantes dans le creux , & les recou -

vrent de la terre qu' ils meuvent en

creuſant la ſeconde rangée , & ainſi

ſucceſfivement , de ſorte qu ' il ne paroit

au dehors que le verd de la plante

dont toute la tige blanchit & Salonge

de telle ſorte , que quand elle fait bien

on la couche de mëme encore une

ſeconde fois . Cette opëration , comme

Lon voit , differe beaucoup des autres ;

eee .
Des Porreaulæ . 501

81 bon a ſemé dans la vraie ſaiſon , Conduite
& quꝰ on ait bien ſoignè la pépiniere , du Pota -

on doit avoir en ce mois des Porreaux Ber .
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nais auſſi differe - t - elle plus encore en
Aour . ſuccès , & tandis que Liger , dans ſon
Chap . I. Theatre d' Agriculture , X décrit le por -

Conduite reau , ayant la partie blanche , longue
du Por - de quatre ou cind doigts , nous pour -

xions en montrer dont la tige blanchie

comme je viens de dire , à bien pour
Fordinaire , en bon terrein , un pan &

méme un pan & demi de longueur .
Quelquefois on s prend mëmèe en

ce pays d ' une autre fagon , pour faire

blanchir les porreaux par des raiſons

particulieres , comme quand une plan -
che eſt mal fournie de plantes qui ont

peri , ou qu ' on a beſoin de la planche
pour y placer autre choſe ; en ces cas ,
& d ' autres rapportés en Novembre ,
on arrache les porreaux pour les tranſ -

planter dans de profonds ſillons , peu
diſtants entr ' eux , od ſes plantes ſe tou -
chent & ſont cachèes , juſqu ' au bout
de leur tige .

Graine de Porreaul .

LE porreau pour grainer pouſſe des

tiges de trois pieds ou environ , de hau -
teur , portant à leur extrémitẽ une eſpece
de globe ou de houpe aſſez groſie ,
garnie dans toute ſa circonfèrence 2

* Liv . 4 , Chap . 8 , pag . 439 .

9
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de fleurs purpurines , ouvertes en clo
chettes , & ſoutenues chacune par un Aour .

pédicule diſtinct . A ces fleurs ſuccede Chap. I .
une coque triangulaire , qui ſoutient Conduite
trois graines noires . Quand un certain 8

5

nombre de ces coques paroit ouvert ,
on coupe les tètes qui les portent , on

les amoncele en tas , un jour ou deux ,

pour qu ' elles fermentent un peu , ce

qui acheve de mürir les graines , & les

fait dẽètacher ; puis on froiſſe les tétes

entrè les mains : la graine qui tombe

avec facilité eſt la meilleure ; on bat

celle qui reſte , on vanne le tout , pour

en ſéparer la bàle , & on garde le pro -
duit en lieu ſec , moyennant quoi , cette

graine eſt bonne deux & mème trois

ans ; ſi on la gardoit dans ſa coque elle

dureroit davantage en valeur .

Des Oignons & de leurs eſpeces .

CETTE plante ſi commune dans les

Potagers , d ' un uſage ſi frẽquent dans

la cuiſine , d ' une utilité expérimentée
en médecine , ſi connue de tout le

monde , ſe diverſiſie dans ſes eſpeces ;
mais pour ne pas les multiplier au - dela

du beſoin , ni jeter dans beſprit des

Jardiniers une variété d ' idées inutiles

pour eux , dont il faut laiſſer le détail

c .
8

iſtes , je mentionne
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myplement ici , les oignons d' ẽétè ouAOur .

3
chacune de ces deux claſſes , en oignonsConduite chacune de ce x claſſes , ig

du Pota - blancs ou rouges , ronds ou longs ; car

d ' automne , & je les ſubdiviſe dans

la couleur plus ou moins chargèe Weſt
pas , dans ma fagon de penſer , une diſ -
tinction capitale ni conſtammèent inva -
riable , elle eſt encore moins eſſentielle
pour leur culture ou pour leur qualité ,
qu' ils tirent d' ailleurs ; jᷣen dis de
mème de la figure .

La durée de Poignon eſt de deux
ans : au premier il forme ſa bulbe ou
tẽte , qui eſt ſa partie plus utile , &
au ſecond cette bulbe ſe conſomme 4
nourrir Ia graine qui doit en ſoutenir
ou perpetuer Peſpece .

Oignons dietè .

LkEs oignons que j ' appelle d- &té ,
parce qu' ils müriſſent , & ſont récoltés
durant ſon cours , ſont ronds ou longs ,
& dans chacune de ces deux diviſions
il y a des oignons blancs & des rouges ;
la couleur mitoyenne ou päle ne me
paroĩt pas une diſtinction claſſique ,
venant de toute autre cauſe que d ' une
qualité originaire ; ou ſi cette légéreté
de nuance devoit paſſer pour caracté -
riſtique , il faudroit reconnoſtre de
mème , une varieté ſpécifique dans la

.
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forme , plus ou moins arrondie , renfleca

ou plate , ce qui jetteroit dans des dé -

tails peu néceſſaires , & toujours plus
variables que conſtants .

Loignon d ' été eſt à peu - près rond ,
ou il eſt long , & dans chacune de

ces deux claſſes il y en a de blancs

& de rouges , la rondeur neſt point
exacte ; il Sen trouve d' applatis , de

hauts , de renflés par le milieu ; mais

ces légeres diverſités ne les tirent point
de la claſſe ronde . La couleur ſeule y
mẽrite une diſtinction notable ; il y en
a donc de blancs comme de rouges ,
& en général , les premiĩers ſont moins

piquants pour le goũt , il faut cepen -
dant obſerver que ce goũt relevéè &

fort , dépend ſouvent pour Pune &
Lautre couleur , de la qualité du ter -

rein , de ſa forte expoſition , & du peu
d ' arroſement ; car quelquefois Loignon
acquiert de la douceur par les mouil -
lures frẽquentes , & il prend de la force

par leur retranchement ; mais auſſi
ſe conſerve - t -il plus ſans germer , quand
il a étéè moins arroſé . Voilà pour les

oignons arrondis , ou de la premiere
claſſe . Ceux de la ſeconde , ou les longs
ſont auſſi blancs ou rouges ; mais la
diflẽrence de couleur nen donne point
à la forme qui eſt ſinguliere ; elle imite
aſſeʒꝝ ordinairement celle du battant

AOvur .

Chap . I .
onduite

du Pota - ·

ger .
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s, clochcs , Sa groſſcur par ſes deux
Aovr . bouts , eſt à peu - près égal ; mais le
Chap . L milieu eſt un tiers plus renflè : j ' en ai
Conduite eu de dix pouces de longueur , de trois
du Pota - d' paiſſeur dans le milieu , & d ' un ſeu -
ger . lement par chaque bout . Leur qualité

particuliere eſt d ' tre pour Lordinaire
plus doux que les autres , ſur - tout le
blanc ; &æ leur defaut eſt de degenerer ,
c ' eſt - à - ·dire de devenir piquants & de
changer de figure . Ils dẽgẽnerent ailleurs

que dans le quartier dun village auprès
dAix , où ils ruſſiſſent avec ſolidité ;
ceſt - IA que j ' ai ſoin de me pourvoir
d ' oignons faits , que je mets grainer
enſuite ici , ce que je renouvelle de
temps en temps pour ne pas manquer
de cette eſpece d ' oignons , preferable
crud à tous les autres , comme il leur
cede en valeur pour bien des uſages
où il faut les faire cuire .

1 FOνOignons d' Egypte .

SAxs s ' ecarter de la regle ſuivant
laquelle je ramene toujours mon ſujet
au plus ſimple , on pouroit bien cepen -
dant faire une claſſe encore des oĩgnons
dEgypte . Surpris des regrets ſinguliers
que les Iſraclites témoĩgnoient étant
Privẽs de ces oignons , je m' en falſois
une peinture ſeduiſante à laquelle

15

8
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ſuccẽdoit benvie de connoĩtre & davo .
cette plante ſi priſèe . Après bien des AOur .

ſoins j ai regu des oignons , & mème de Chap . I.

la graine . Ily ena de blancs & de rouges
comme chez nous ; la groſſeur de ces

Egyptiens étoit celle du poing , leur
ferme plus haute que large , aménui -

ſéee par les deux cxtrémités , C' eſt - à -

dire qu ' en génèral la taille des premiers
venus éEtoit un peu renfléèe dans ſon

milieu ; leur particularitéè conſiſte à ſe

beaucoup garder , à ᷑tre plus dur que
les nõtres , d' exiger par conſéquent une

plus longue cuiſſon ; j ' en voulus goũter
de cruds : ce ntoit aſſurẽment ni poire
ni pemme , mais bien de vrais oignons
pour la vivacitè du goũüt piquant . Pen

conclus que ces bons Iſraẽlites ennuyés
de la manne , avoient ſans doute leur

palais auſſi dur que leuts tétes . Pai

cependant conſervẽ & planté de ces

oignons Egyptiens qui viennent bien ,
moins beaux cependant que ceux du

pays ; mais de meilleure garde , ce qui
revaut le plus de feu que demande leur

préparation .

Oignons d' etè d ſemer .

Lxs oignons d' eté ſe ſement depuis
le milieu dAoũt juſquꝰau milieu de

Septembre , voilà leur vraie ſaiſon pour

Conduite
du Pota -

ger .
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Chap . I.
Conduite
du Pota -
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ce pays , on peut la pouſſer juſquà la
fin de Septembre , ſi Pon y eſt contraint

par quelque raiſon ; mais en ce cas on
ne peut replanter ces derniers oignons
en automnè , comme les premiers qu ' on
met en place durant LAvent. Ce weſt

pas pour ce pays que le Dictionnaire

d·Agriculture recommande den ſemer

peu dans ce mois , parce qu' ils montent .
Ils ne montent que quand la graine meſt

pas bonne , ou quand elle eſt ſemée

avant le temps .
La fagon de les ſemer eſt ici moins

myſtẽrieuſe que dans lEcole du Potager ,
& nous jettons plus de graine dans un
meme emplacement , parce que ſuivant
ſes lecons on ſeme à demeure , & que
nous ſemons pour replanter . Différence
dans laquelle Pexpẽrience fait connoitre

que les oignons replantés deviennent

plus grands . D' ailleurs on ne doit point
Epargner la graine de crainte qu' il men

manque une partie , ce qui arrive ſou -
vent quand on n' eſt pas bien aſſurè de
ſa bonté ; il vaut mieux que le plant
vienne trop épais , ce qui eſt aiſé à cor -
riger , en le ſarclant , au lieu que S. il
etoit trop clair , on ne peut rẽparer
ce defaut . On eſt moins timide auſſi
ſur les engtais & ſur le remuement
de la terre ; car dans le voiſinage on
ſeme Loignon ſur les chenevieres qui

ont
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ont ẽtẽ fumẽes amplement lors de leur :
ſemis , & on les beche pour leur donner Aour .
du fond , ce qui contrarie les lecons de Chap. I.7IEcole du Fotagen , où il eſt dit quꝰon Conduite
doit bien ſe garder de fumer la terre; erla méme annèe , & que Toignon à ſe . Ber.
mer ne demande pas la terre ſi fralche .
ment remuèe . L' habile maitre a parlé
Pour la Picardie , & jecris en Provence
où Luſage autoriſe de donner un pro -fond labour dans les potagers , aux
planches deſtinées pour l ' oĩgnon , &
d ' y répandre du fumier ſuivant le
beſoin . On cache encore la ſemence
par un léger labour qui Lapprofondit4
denviron un pouce , ſi c' eſt en planches
unies, , ou on l ' enterrè en faiſant des
raĩes ou ſillons , à la fagon ordinaire
des potagers . Une obſervation eſſen -
tielle eſt que la planche aĩt cto abreuvẽe
à fond , & qu ' on Pait Iaiſſèc ſe reſſuyerun peu , après quoi on lui donne une
lẽgere fagon avant que de ſemer , & afin
que la fraicheur dè Farroſement ne ſe
diſſipe pas ſi vite , on couvre le terrein
emé avec des branches d' arbre , des

paillaſſons ou d' herbage , ſur quoi Lon
continue de jeter le rafraĩchiſſement
nẽceſſaire juſquà la levee des graines ,
c' eſt-A· dire environ trois ſemaines . Des
qu ' elles paroiſſent pointiller on enleve
de deſſus tout ce quꝰon y avoit mis pourTome III .



7 58 4 2 10
gactantir du ſoleil , & on continue à
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420 f . ces pépinicres les ſoins qu' elles peu -
Chap

Conduite
du Pota -

ger .

vent demander , tels que de les arroſer &

les ſarcler juſquAce que le petĩt plant ait

atteint la force dont il a beſoin pour
Etre tranſplanté .

Petits Oignons .

§81 le Jardinier , outre les oignons
deſtinés à prendre toute leur croiſſance ,
veut en rẽcolter de bien petits pour
divers uſages de la cuiſine , il faut

qu' il en ſeme d ' un peu plus clairs

qu ' on vient de le dire pour les pépi -
nieres ordinaires , & que les plants ſe

trouvent entr ' eux à peu - près diſtants

d ' un pouce ; on les laiſſe en place ſans

les arroſer , ni leur donner d ' autres

ſoins que de les tenir nets . Ces oignons
ainſi épais & négligés ne groſſiſſent

guere que comme une noiſette , ou des

noix . On attend qu' ils ſe fanent de

naturité , après quoi on les ramaſſe

pour les garder & Sen ſervir . La ſimpli -
cité de cette pratique me paroit prefẽ -
rable à celle de l Ecole du Jardin Potager ,

qui deſtine au meme uſage les petits
oignons rejettés de la pépiniere pour
Peclaircir , & qui les livre à Pardeur

du ſoleil d ' té , & à toutes les intempẽ -
ries de Fair .
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Une autre utilite quꝰ on peut retirer :

de ces petits nains , Ceſt en les remettant XOOr .N *en terre à la fin dAoũt , ou en Septem - Chap .I.
bre , & les ſoignant convenablement ,
de ſe procurer par ce moyen , dès l ' au - 8

Ota⸗

tomne , des oignons en verdure , & ger⸗

d ' une durèe qui continue juſqu ' à ce
que le printemps les ſollicite de mon -
ter en graine , ce qu ' on peut encore
reculer en coupant le tuyau dès qu' il

e deéclare .

CEraine des Oignons .

Cr mois , qui, comme on vient de
voir , eſt celui de la ſemaille des
oignons , eſt auſſi celui de la rècolte
de leur graine . Sa maturité S annonce
par Pouverture des petites enveloppes
qui couvroient cette graine . Dès qu' il
en paroit une partie , il faut couper les
tẽtes contre leſquelles on laiſſe quelque
peu de la tige , afin de pouvoir les
lier enſemble par paquets . On les ſuf -

end au plancher ou contre un mur 3
155 tetes en haut , afin que la graine en
ſẽchant ne tombe pas ; mais prèalable -
ment il faut les laiſſer au ſoleil pendant
quelques jours étendues ſur un drap.
La graine qui ſe dẽtache naturellement
eſt la meilleure , & comme telle doit
etre miſe à part . Pour le ſurplus , ſi

Eij
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Aꝗle meſt pas néceſſaire toute à la fois ,
AOur .

Chap . I.

Conduite
du Pota -

ger .

i faut la laiſſer ainſi dans ſa bourre

juſqu ' au beſoin ; car la graine sy con -

ervera bien mieux , & juſqu ' à quatre

ans ; au lieu que vannée à la récolte ,

elle ne paſſe guere la ſeconde année .

Au ſurpſus il eſt prudent d ' en avoir

de réſerve ; car elle ne réuſſit pas tou -

jours , & manque fort ſouvent par
Peffet des nielles qui ꝰᷣattachent à la

tige , la font avorter ; d ' ailleurs elle

eft meilleure à ſemer la ſeconde annẽe

que la premĩere ; leve plutõt , & loignon
ſe forme mieux què quand il vient

d ' une graine ſi nouvelle . La bonne

graine bien conditionnée eſt la plus
noire , ce qui montre ſa parfaite ma -

turité ; la plus peſante , ce qui eſt la

marque de ſa nourriture ; la moins

ridẽe , par oð l ' on connoit ſa nouveautẽ ,

du moins autant qu ' on peut en juger ;
car ce diſcernement meſt pas aiſé à

faire , & on ne le fait pas toujours ſans

ſe tromper .
Je ne puis , au reſte , ne pas rapportet

la maniere ſinguliere de récolter cette

graine , comme dit le Dictonnaire d' agri -
culture , qui en fait une regle pour les

ciboules , les oignons & les porreaux .
„ Pour faire ſortir cette graine de ſa

„ coque , on la met dans un mortier :

von le fait avec le pilon , ſans qu' il —

—
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„ FSen écraſe un grain . Cette méẽthodea

„ eſt d ' une grande expédirion , on Aovr .

„ vanne enſuite cette graine afin qu ' elle Chap .I.
„ ſoit plus nette . „ Voilà ce que dit Conduite
cet Auteur , les Jardiniers de ce pays

du Pota -

Fignorent , & ne le pratiquent pas ; B' er .
en nur je ne ſais mème s ils jugeront à propos

t pestol. de le pratiquer . Malgrẽ Pautorité reſ -

bectable du Jurdinier Solitaire , d ' où le

ictionnaire a copiè mot pour mot

leçon , peut : Etre diront- ils que ce

Jardinier étoit Solitaire .

Rẽcolter chex ſoi Ia graine .

IIeſt donc à propos , ſoit pour ètre

ſur de la qualité des oignons qui ont

grainé , ſoit pour connoitre Pàge & la

bontè de la graine , de la recueillir chez

ſoi , y ayant à riſquer quand on Pa -

chete qu' elle ait mal mũri , qu' elle ne

ſoit pas bien pleine , ou trop vieille :

défauts eſſentiels & point aiſés à con -

noitre . Dans le cas du Pon auroit né -

gligé d ' en récolter , il faut ſe pourvoir
chez des perſonnes dont la fidélité ſoit

connue , ouſi on eſt rẽduit àSadreſſer à

des vendeurs , on peut faire Leſſai de la

graine , enmettant une pincẽe dans quel -
que ècuelle avec de Leau , on la fait infu-
ſer 24 heures ſur de la cendre chaude ;
elle y pouſſera bientõt ſon germe , ſi elle

Eii



10 ANNIEE CHAMPETRE .
eſt récente , ſinon il faut la rejetter .
oUr . LAuteur du grand Potager , après
Chap . I f

Conduite
du P

ger .

Ot

1avoir nommè pluſieurs en
recueille quantitẽ de graines d' oignons ,

dit p4g . 49 , que celi ? de Manuoſque en
Prodence eſt la meilleure . Cettèe Ville
eſt à deux lieues d' ici .

Si dans ce mois les oĩgnons plantes
au printemps ſont en m té , Fon en
fait la cueillette commè il eſt dit en
Juin .

Cibollle .

LA ciboule graine tout comme
loignon , & demande les m' mes ſoins .
On y renvoie pour ne point multiplier
les legons .

La graine un peu moins groſſe que
celle de l ' oignon , dure en bonts juſ -

u' à quatre ans , ſi elle eſt conſervée
43 ſa loge ou bourre ; mais ſi elle
eſt vannée elle ne conſerve ſa vertu vé -

gẽtative guere plus de deux ans . Elle
ne rentre jamais dans ſa légitimité , &
men revient point à produire de veri -
tables oignons , comme diſent quelques
Auteurs .

Apreès la cueillette de la graine on
coupe la tige qui La portée , & toutes
les feuilles , à fleur de terre ; la racine
repouſſe de nouveau , & donne en ſon
temps une ſeconde récolte de graine ,
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& quelquefois mẽme une troĩſieme .
après quoi on lui ſubſtitue de jeunes KO .

& nouvelles plantes . Chap . I.

On ſeme la ciboule , voyez Juillet . Conduite
du Pota -

Rocamdbbole. ger .

Ox cueille les rocamboles qui mé -

edent ,

on fait des paquets des tètes . La rocam -
tolent point mũres au mois precẽ

bole ſe conſerve mieux ainſi , quèe ſi

on détache les grains . La maturité de

ces grains eſt une preuve aſſurèe que
la tẽte eſt müre , auſſi C eſt pourquoi
on la déplante & on conſerve le tout

en lieu ſec .

Chouæ d ſemer .

EN quelques endreits on ſeme les

choux - fleurs à la fin de ce mois , dans

des baquets ou terrines remplies de

terre & de bon terreau , mèlés enſemble ;
on les atroſe & ſoigne , & les gelées
venant , on met ces terrines en ſüreté
3 E R. 1 eſſa ddans la ſerre , juſqu ' à la ceſſation du

froid ; enſuite , au mois de Mars ou
0d ' Avril on met le plant en place . Lin -

convènient de cette pratique eſt que
durant ſa longue priſon cette pẽpiniere
jaunit , S' étiole & perit quelquefois .
Le remede eſt de lui faire prendre L' air

E iv
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Chap .I .
Conduite

P014 re Oobfervè pour

104 ANNHE CHAMFPETRB .
mais en ce pays ,

nous ſemons depuis la mi - Septembrè
juſqu ' à la fin d ' Octobre . Ce que je dis
du chou - fleur doit kti

0

chou - cabus , & pour le chou de
Milan qu ' on deſire avoir de bonne
heure .

Qualitès de la graine de Choll .

Oꝝque les eſpeces de choux ont de
commun entr ' elles & avec toutés les
autres plantes , ceſt quil importe d' etre
fourni de bonne graine , & bien Con -
ditionnée . Pour connoſtre ſi elle Peſt
il faut qu' elle ſoĩt d ' une couleur vive ;
fort pleine d' huile , ce qu ' on veérifi
en Lecraſant ſur longle ; bien ron es
& non ridèe , petitèe ou deſſschée ,
qu' elle ſoit brune & non pas d ' un
rouge elair , ce qui marqueroit un
dẽfaut de maturitè cCcette coulèur ce -
pendant varie ſuivant les eſpeces ,16 4
quoi le connoiſſeur doit faire attention
& s ' inſtruire par L' uſage .

8Di ' oll urer la graine de chou ?

QuANr aux ſources d ' o on peuttirer les graines , il eſt mal- aiſé de
donner la préfẽrence , & chacun doit
8en tenir aux eſſais qu' il aura faits .

—
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Pour moi je tire le brocolis de Rome — —
les chouxfleurs de Malthe & de Chypre , AOοr
les cabus de Nice , & les autres eſpeces Chap . I.
de Paris , quand je ne les ai pas fait Conduite

grainer ici , ou que j ' en ai mieux voulu du Pota -

renouveller & affranchir les eſpeces : Bèr -·
car quoique la Quintinie aſſure que tous
les autres choux grainent en France ;
mais que les choux- fleurs n ' y grainent
pas , & qu' il faut faire venir la graine
du levant , j ' ai récoltè de la graine de

ces choux , que le mème Auteur qualifie
de plus nobles , & plus importants , dont
le produit m' a contentẽ & dans les pre -
mieres années ; car je dois convenir

que les choux - fleurs dont la graine
avoit été récoltée ici , ont dégenéré
d ' une ſaiſon à Fautre , & ont enfin

produit des choux que leurs premiers
autèeurs ne reconnoiſſoient pas pour
etre de leur famille , dans leur troiſieme
& quatrieme genération , ne produi -
ſant plus alors que des feuilles , qui à la
vẽritè avoient bien quelqu ' air du chou -

fleur ; mais dont la plupart ne formoient

point de pomme ; deſt apparemment
ce que Ia Quintinie a prẽtendu dire ,
& ſur quoi je conſeille , comme lui ,
de puiſer en bonne ſource la graine de

Des Jardins Potagers , Tome II , pag . 179
6180 .

E v



AOur .

Chap . I.

106 ANNEE CHAMPDETRKxF .

⁊chou - fleur , ſans eſperer qu ' on puiſſe
la perpétuer dans les Jardins de ce

Conduite PaYS .

du Pota -

ger . Epinards pour ſeimer .

Dhs le milieu de ce mois on ſeme

les Epinards les plus durables ; car on

commencera d ' en faire uſage dans les

premiers jours d ' Octobre ; ils continue -

ront de ſervir dans lhiver , & juſques
au printemps , pourvu qu' ils ſoĩent ſoi -

gnés . Une attention eſſentielle pour

qu' ils levent bien dans cette ſaiſon Ceſt

d ' abreuver à fond la terre , de la laiſſer

reſſuyer un jour ou deux , & enſuite de

ſemer . Si Lon peut couvrir la planche ,
la reuſſite ſera plus aſſurèe dans la ſuite ;
quand ils auront levéè , on les mouillera

au beſoin , ſans quoi ils jauniroient , &

eviendroient durs . Si la choſe n' eſt

point trop difficile ,il ſera utile àA cette
ſorte d ' herbage d' étre garantie par

quelque moyen , de Pardeur du ſoleil

durant les jours les plus chauds , cette

artention maintiendra la beauté de la

plante , & la délicateſſe des herbes .

Graine de Perſil .

L r perſil qui a montè en Mai , fleuri

en Juin , mürit ſa graine en Aoür .

l

R
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Quand elle paroit aſſez colorẽe , & que
la plante eſt ſeche ; on coupe les tiges A0 Ur .
par le pied , on les expoſe quelque temps Chap . I.
debout au ſoleil , ou étendues ſur un Donduite
drap, après quoi on bat la graine , & du Pota -
on la garde , elle ſe conſerve bonne à ger .
ſemer pendant quatre ou cinq ans .

De la Poireèe .

LA poirée blonde , & la poirée à
carde , grainent à peu - près dans le
méème temps . Lorſque la graine de la
moitiẽ de leurs tiges , paroit müre par
le bas , & de verte devient cendrée
ou rouſſcàtre , on la cueille . On expoſe
enſuite pendant quelques jours au
ſoleil les tiges coupées , pour les y
laiſſer mürir parfaitement . Je devois
dire que , pour donner plus de nourri -
ture aux graines du bas des branches
qui en ſont chargées , il eſt bon de
retrancher leurs cimes , car la graine
du bout ne mürit jamais bien , elle
reſte petite , & comme avortés .

Dureèe de la graine en valeur .

CETYTE graine ainſi récoltée ſur les
pieds qui ont hiverns , & gardèe en lieu
ſec , ſe conſerve bonne huit à dix ans .
Il faut qu' elle ſoit de la groſſcur d ' un

E vi
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pois mẽdiocre , inégalement ronde ,
graveleuſe , & de couleur rouſſe , pour

Chap . I . Etre bien conditionne .
Conduite

Pota -
105 Des Cardons .

SIpar quelque occaſion la graine
de cardon n ' avoit pas mũri plutõt , on
la récolte à préſent , de la facon mar -

quée en Juillet .

Des Haricots .

LES Jardins , ou la Ferme , n ' ont

pas des lẽgumes qui ſoient plus diverſi -

fiẽs que les haricots . TJournefort qui ne
les a pas méme tous compris dans ſes

Elements de Botanique , fait pourtant
mention de 59 ſortes . M . de Combe ,

rapporte qu ' un particulier de ſa con -
noiſſance en avoit raſſemblẽ 63 eſpeces ,
toutes très - diſtinctes ; Bradley dit en
avoir vu à peu - près autant .

LAgronome cependant & LAuteur

du Dictionnaire portatif d' Hiſtoire Na -

rurelle , ſon fidele &très littẽral copiſte ,
rẽduiſent les haricots à trois eſpeces ,
ſavoir les haricots gris ſans parchemin ,
qui filent , les haricots blancs communs ,
& les haricots nains & hàtifs , qui ne
filent pas comme les autres . C' eſt - Ià en
nommer un petit nombre d ' une multi -
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tude d' eſpeces qui ſont peu ſemblables

à la vue , & mëmeèe au goũt . Il eſt vrai KOur .
N

que ces diſtinctions d' une eſpece à
Fautre ne ſont pas aſſez eſſentielles pour
exiger une éducation propre à chaque
eſpecè en particulier ; mais auſſi leur

diſtinction eſt marquẽe à des caracteres

trop ſinguliers pour étrèe confondue ,

Sous laquelle des trois nominations

marquèes ranger par exemple le gros
haricot d' Eſpagne , & le très -petit ha
ricot verd ꝛ Pour moi , je pourrois bien
contröòler autour de quarante · cinꝗ
eſpeces de haricots , que j ' ai , ou que
jai eues ; mais un tel dẽtail nentre point
dans lè deſſein de cet ouvragè : d ' ail -
leurs ces varietès varient tous Ies jours ,
& Larieront encore . Le haricot qui a le

plus changé , & que j ' ai dit venir du
haricot blanc dEſpagne , eſt celui queè
j ai dabord regu ſous le nom de Haricot

Inde . II eſt ſi particulier quꝰon le cul -

tive quelquefois dans les Parterres , où

ſa fleur l ' a introduit ; elle eſt d ' une cou -
leur de feu parfaite ; il fleurit une

partie de betẽ , juſquau froid , & il

rapporte beaueoup ; la gouſſe qui eſt

longue eſt d ' un gros verd , & rude au

toucher ; le grain fort gros , & gris de

lin , jaſpè de noir ; on le mange comme

ceux deè la famille , dont il ꝰeſt diffé -

rencié . Il weſt ici parlé de ce karicot

Conduite
du Pota⸗



uue par rapport à ſon grain que l ' on
Aour , mange , il en ſera reparlé dans Larticle

IIO ANNEE CGCHAMPDETRF .

Chap . I. du Parterre , & L' on y verra la façon
Conduite de Lélever , pour y figurer .

du Pota -

ger .
On lui reproche un defaut qui lui

eſt commun avec les autres eſpeces
dont le grain eſt d ' une couleur haute
& foncec , c' eſt que le bouillon où il
cuit prend ſa teinture , & dæplait ; le
remede à cela , ceſt de jeter Leau quand
il eſt à demicuit , & de ſubſtituer une
autre eau bouillante , on corrige ainſi
ce défaut , ou du moins on l ' adoucit .

Les haricots ſont un légume treès -
eſtimé , & d ' une grande reſſource , on
ne ſauroit leur conteſter leur utilitè dans
tous les temps de Pannẽe , & pour bu -

ſage de toutes les conditions ; on en
convient dans les cuiſines , & je le pu -
blie volontiers ici ; mais je ne dis pas
comme un Auteur : ſe ne crois pas qu ' on
puiſſe ſe procurer un beneſice plus fort , en
ꝛnatiere d' agriculture , qu ' en ſemant des
haricots , & qui, en enthouſiaſte , porte
le produit de chaque année , à neuf
cent livres par arpent de terre . Or en
mettant Larpent de cent perches de
ſuperficie , & la perche de trois toiſes ,
C' eſt trois livres de produit par toiſe ,

KRapporté dans le Journal Economique ;
Novembre , 1757 .
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kranc de toute dépenſe que rendroit

un terrein ſemé de haricots . Ce calcul AOuf .
erme Chah . I .

conviendroit mĩeux rapportẽ à la F

qu ' au Potager , je le mets cependant
ici , en abrégeant , comme un eéloge
outrẽ des haricots .

Faiſant mention en général ſeule -

ment de la multitude de leurs eſpeces ,
je mai point pretendu inſpirer le deſit

de les avoir tous à la fois , un parti -
culier peut meme dans le nombre , choi -

ſir celles que experience lui a fait con -

noltre convenir mieux à ſon Jardin , &

Sen tenir IA. Trouveroit : il fort penible
la modẽration qui lui feroit ſupporter
ſans chagrin de ne pas poſſeder toutes

les eſpeces particulieres de haricots ?

Quand on ne ſait pas ſe borner , on ne

mẽrite pas detre heureux , & mème on

ne le peut jamais ètre .

On doit d ' autant moins eſperer de

tout avoir en agriculture , que la nature

eſt plus jalouſe de prouver que le trẽ -

ſor de ſes richeſſes eſt inẽpuiſable , &

qu' elle produit chaque jour des nou -

veautẽs en plantes , qui rẽpondent peu

ou point aux premieres deſcriptions qui

en ont ẽtẽ faiĩtes , ce qui exige d ' en faire

de nouvelles ſur ce qui paroit de nou -

3

* Quaſi naturæ curioſitas caveat ne qu⁴ Iit

certa Rerbatum notitia , quæ poſteris indubitata

du Pota -

ger⸗
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EE
AOvur . De LAnis .
Chap . I.

Conduite
du Pota -

LA graine de Lanis eſt ordinairement
müre dans ce mois , il faut alors en

couper les tiges à fleur de terre , & les
laiſſer au ſoleil ſe deſſécher ſuffiſam -
ment pour que la graine foit bien aoũ -
tée , & ne ꝰaltere pas . Lè pied ainſi raſè
& refait avec ſoin , repouſſc des dra -

geons , c ' eſt - A- dire fait de nouveaux
jets qui donnent une ſeconde récolte ,
Lannẽe ſuivante , après laquelle il nen
faut plus attendre , & en reſemer en
ſon temps , comme il a été dit .

Cette graine ſe conſerve bonne pour
ſemer pendant trois ans , & elle fert plus
long - temps encore employłe à d ' autres

uſages , comme pour des liqueurs qui
ſont gracieuſes ; on la confit en dragèe ,
on en mange crue , elle a de plus , tant
de propriẽtẽs , à titre de remede , qu ' on
Fappelle en médecine , Fame des pol -
monts , & le ſoulagement des inteſtins .
Comment après cè brillant éloge n ' en
aurions - nous pas quelques plantes dans

nos jardins - 2

fide tranſinitti poſſit , ſed eæigatſubinde inqui -
Htionem eorum quæ mutari , & renaſci quotidie
vidimus . . . . . Laurembergii Roſtochienſis
Horticultura . Lib . 2, chap . 15 , pag . 75 .

ſult

de
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Des Arlichallts . AOUT .

Chap . I.

Loxsdus les pommes d ' artichauts Conduite

ſont recueillies , on decharge les plantes du ies⸗

de ce qu ' elles ont de mort & de ſec ; “
on õteè ſur - tout les tiges ou montants

qui ont porté ; on les coupe le plus bas

que Lon peut , je dis on coupe , car
quand on arrachè ces tiges en les Ecla -
tant de force , on peut occaſionner une

pourriture preſq ue certaine , dans la

partie dèchirée , & delà elle peut paſſer
au pied . Cette opëration faite , on
retablit la planche par un lèger labour ,
qu ' on lui donne , autant pour la pro -
preté que pour Lavantage des plantes .
Elles repouſſent tout de fuite des œille -
tons en nombre . Quand ils ont un peu
crü , on les réduit à deux ou trois ,
commè on a dit en Mars , quelquefois
ayant fini de recueillir les fruits , les

plantes n ' ont point encore repouſſẽ de
nouveau plant , il ne faut pas pour cela
sabſtenir dabattre ou retrancher les—
tiges uſces qui ne ſervent plus qu ' à
affoiblir la ſouche ; elle ne tardera pas
à pouſſer des rejetons , ſur - tout ſi on
donnèe une bonne mouillure à Parti -
chaudiere .

On vient de dire qu ' en dẽchargeant
les pieds du trop grand nombre de
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re jetons , on choiſit les plus beaux , &

on en laiſſe deux ou trois ſeulement

ſur chaque pied , cela doit Sꝰentendre

qu Pota - des pieds qu ' on veut conſerver ; car ils

get . peuvent durer en bon ètat , & faire bien
5

leur devoir pendant quatre ou cinq ans ,

paſſè ce temps : - là , la plante vaut moins

d ' une annẽe à l ' autre ; ſon fruit eſt

moins bien conditionné , mais elle ne

dépèrit pas totalement : jen ai qui ont

plus de quinze ans d ' anciennèté , &

qui „ malgré leur date , ſervent encore .
Il eſt cependant bon lorſqu ' on cherche
le micux , de renouveller EArtichau -

diere après trois ou quatre ans de ſer -

vice . L ' on fait alors de ces plantes
qu ' on condamne à ne plus porter du

fruit , & qu ' on proſcrit , un nouvel

uſage , ainſi quꝰon expliquera en Octo -

bre . II ſuffit préſentement de dire que
ſuppoſè cettè deſtination , au lieu de

laiſſer pluſieurs œilletons ſur chaque
ſouche , il ne faut en réſerver qu ' un ,

qui changera de nom par le parti
quꝰon en tirera , le faiſant d ' artichaut

devenir carde ,

Oſeille d terreauter .

Les chaleurs de l ' été durciſſent les
feuilles de POſeille qui n' eſt point frẽ -

quemment coupẽe , ſur - tout Leſpece

f

..E=22
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commune . Si lon ma donc que cellelàa ,
on la coupe bien près de terre , &

on met pardeſſus un pouce de terreau , Conduite
afin qu' ulle faſſe des pouſſes nouvelles : qu Pota -
elles ſont meilleures , & plus propres ; ger .
mais ce terreau doit couvrir les plantes ,
& non les enterrer , Ceſt - à - dire les ſur -

charger ; car le trop feroit pourrir la

plante .

Graine d Oſeille .

ON la recueille ſi elle n ' a pas mũri

plutét . Voyez en Juillet comment ſe

fait cette rẽcolte .

De la Patience .

LA plante quon a dẽcoree du beau

nom de Patience eſt un vrai Lapas , qui
ne doit point ètre confondu , comme

quelques - uns ont fait avec le Rapontiç ,
qui eſt d ' un autre genre . Je ne ferai

pas en Botaniſte , ni en Meédecin , le
dẽtail de toutes les eſpeces de patience .
Je ne mentionne ici que celle qui appar -
tient au jardin , comme ẽtant du nom -
bre des plantes potageres , & parce
qu ' on la fait entrer dans la compoſi -
tion de certains bouillons pour la ſantè ,
dont un Jardinier bien aſſorti doit
fournir les herbes dans Foccaſion ,
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aduand elles lui ſont demandées . Les

AOur .

[ Chap . I.
autres eſpeces ne ſont pas de ſon

reſſort ; on les amaſſe dans les champs
Conduite o elles croiſſent en nombre .
du Pota -

ger .
Pour en diſtinguer celle - ci , on lui

a donnè le ſurnom de Patience des jau -
dins . Quelques - uns encore L' appellent ,
mais improprement , Rhubarbe des moines ;
elle eſt la plus grande de toute ſa fa -

mille , elle a beaucoup de conformité

avec Loſeille dite Ia pareſſeuſe , dont
elle differe d ' ailleurs en ce que les
feuilles ſont moins larges , plus longues ,
plus pointues que Poſeille , elle a des

queues plus longues & rougeàtres ; enſin
elle graine avec une fécondité que n ' a

pas Loſeille . On veut nous dire cepen -
dant ſur ces traits de conformité , que
la patience tire ſa premiĩere origine de

Loſeille , & que méme , ajoute - t - on , S' il
falloit croire tout ce qu ' on dit , Loſeille
degenere encore tous les jours en patience ,
comme on le remarque dans les terreins

ſablonneuæx .
Son goũt a quelque àpreté , mais il

n ' eſt point fort aigre , comme on ra

porte ; ſa couleur eſt d ' un verd fonc
ſes feuilles ſont fermes , & pour ain
dire luſtrẽes . Cette plante nous v
des mains de la nature , elle croit fur
les montagnes , c' eſt delà qu ' on

l

fait paſſer dans nos jardins .

E

.Q
78
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Mais , je ne connois aucun Jardinie

8
aſſez diſetteux en herbages , pour étre Aour .
rẽduit à cultiver la patience rouge , ou Chap . I.

Sang - dragon , & la patience des champs , Conduiie

ou Perelle , pour ſervir en cuiſine . Je

ſais bien què les habitants des mon -

tagnes , & mème de ce pays , qui nont

point de jardin , ſe ſervent quelquefois
en hiver , par nẽceſſité , d' herbes cham -

pẽtres , comme par exemple du Bon -

henri , qu' ils appellent Epinafer , de

Fortie , de patte de loup , à laquelle ils

donnent le nom de plante Loubino , &c .

Je ſais encore que des ſemences qui ont

quelque goũt aromatique , comme le

fenouil , le carvi , le cumin ſauvage , &c .

tiennent lieu d' ẽpicerie dans la prẽpa -
ration de leurs aliments agreſtes ; je
conviens encore qu 'ils mettent dans la

ſoupe le Lapatum pulchrum , bononienſe ,
ſinuatum , connu des payſans ſous lè

nom de Raveouneou ; mais eſt - ce là

pour ces plantes un titre qui leur donne
droit de poſtuler auprès des Jardiniers
leurs ſoins , & une place dans nos jar -
dins , comme le Dictionnaire univerſel
dAgriculture la donne libẽralement à
la Patience commune ? Il faudroit ſur ce

pied - ·là introduire auſſi toutes les plantes
dont on peut manger , & que Linnæus

mentionnè dans ſon troiſieme volume

4Ameniteès , Diſſertation 34 , ſous ce

ger .
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itre , Plantæ Eſculenta ; il faudroit alors

Chw. l . Elargir nos jardins , ſans en retirer
4 . plusde profit . On en viendra mème à

Ju Pota - ſervir ſur nos tables le melampyre ,

ger. le fruit du fréne , la joubarbe , le

baſilic , la méliſſe , le romarin , la cen -

taurée , &c . *

On peut encore dire que lAuteur du

Dictionnaire citè neſt pas extrèmement

exact dans la diſtinction des plantes ,
& confond la patience des jardins avec

le rapontic des montagnes , qui en

differe cependant beaucoup .

Craine de Patience .

Les tiges de cette plante , haute de

cinꝗ à ſix pans , ſe chargent d ' une abon -

dance de graines , ſemblables pour la

forme à celles de Foſeille ; elles müriſſent

en Abũt , ſe détachent aiſément de la

tige , & ſe laiſſent emporter au grẽ du

vent , pour reparoĩtre en divers endroits ,

par le moyen de ſes aventures . On ne

* Le Docteur Jean Torgioni Tozzeti , met

ces plantes delicieuſes parmi les aliments ; elles
ſeroient au goũt de peu de perſonnes . Ce
Monſieur eſt cependant membre de la Sociẽté

Impeériale de Lèopold , & de celle des Georgo
fli . . . . . . Voyez le Journal Economique de

Mars , 1760 .

2
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perd pas la plante de patience une fois

qu ' on Ca acquiſe .

Durèe de la graine .

CETTE graine recueillie bien müre ,
lorſque les tiges ſont ſeches , ſe conſerve

bonne deux ou trois ans .

Temps de ſemer la Patience .

J ' AI dẽjà dit en Mars , qu ' on pouvoit
alors , & durant tout l ' ëtè , ſemer de
la patience , dont l ' education n' eſt pas
delicate , & en qui la force du tempè -
rament a beaucoup conſervè de ſon
naturel ſauvage .

Je dirai ici , à Foccaſion de cette fa -

cilite avec laquelle ſe reproduiſent
quantité de plantes ſauvages , ainſi que
la patience le fait de ſa graine ſemée

au haſard , par le miniſtere du vent ,

que la maturitè des graines me paroĩt
indiquer le vrai temps de les confier

à la terre ; que la nature nous en donne

une legçon ſenſible , & à ſuivre lorſ -

que Lexpẽrience ma rien appris encore

pour la contredire . Comment en effet
ſe perpẽtuent les productions cham -

pètres ? Celles qui ne ſe ſuecedent les

unes aux autres , depuis leur crẽation ,
que par le moyen des graines , le font -

AoOur .

Chap . I .
Conduite
du Pota·

ger .
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Chap . I.
Conduite
du Pota -

ger .
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elles autrement que par ces graines qui
tombent lors de leur maturité , & qui
ſont reçues dans le ſein fecond de la

terre , d ' où elles ſortent dans le temps
qui leur eſt deſtinéè par le Souverain
modeèrateur de toutes choſes ? Auſſi voi -
t· on mieux proſperer ces plantes ſpon -
tanées dans les montagnes ; je marque
ici ce que je penſe pour diriger ceux

qui ne ſavent point encore lè temps
auquel ils peuvent ſemer des graines ,
faute de bien connoitre leur naturel ,
& dont ils ne ſavent que la ſaiſon de
leur récolte .

Du Baſilic .

QuAαν on a ſemé de bonne heure
le baſilic , qu ' on l ' a replantẽ en conſé -

quence , & qu ' on le conduit comme il

faut , on doit en ce mois récolter la
meilleure graine ; elle ſe conſerve bonne

juſquà trois ans ; après leſquels elle ne
leve point . Pour en avoir gardé plus
long - temps ſans ſemer , j ' ai perdu quel -
ques eſpeces fort curicuſes .

Craine de Capcines .

CONnE la grande & petite capu -
cine ſe multiplient ordinairement par
ſemence , on doit étre ſoigneux de

a

9
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jeillir ; il faut , pour cela , quelque

attention , car cettè graine tombe à Aour .eſure quelle mũrit : on doit alors la Chap. I.naſſer exactement , & ne pas attendre 2

quꝰelle ſe gàte à terre ; il y a cetic diffe - 45rence entre les ſemences de la gra ide her-

& de la petite capucine , que cette der -
niere a ſa grainè arrondie d ' un cõte 8& ccnvexe de Pautre , cannelèe & 8
veleuſe , de couleur griſe , & de la
groſſeur d ' un petit pois ; Pautrè ou la
grande la fait preſque blanche
double en groſſeur , cannelée , grave -
leuſe , & formèe cependant de meme;celles de l ' une & de lautre eſpece Sy
conſervent bonnes pendant deux ans .Ce qu ' on vient de dire de la graine ,
doit ſe pratiquer durant tout le temps
qu il en paroit de mũre ; car il ne faut
pas croire que ſa rcolte ſoit limitèe au
mois prẽſent ; la petite eſpece mũrit
avant Fautre , & dos le mois precẽdent .

Bollture de C.A2hpllcines .

Ourxx le moyen quꝰon a de multi -
plier la capucine par ſa graine , on à
celui des boutures qui rẽuſſiſſent , quand
elles ſont faites , comme on va le dire .

On doit prendre Vextrẽmitẽ des bran .
ches les plus vives , de la longueur de
Juatre ou cinq pouces ; on les enfonce

Toime III . F
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moitié dans du vrai terreau qui Wait

AoOur .

Chap . I.
conſervè du fumier que ſa légereté ;
on Parroſe par intervalle , de fagon

Conduite quon Lentretienne plutõt frais quhu -
du Pota -

ger .
mide ; car la plante étant ſpongieuſe ,
elle ſeroit ſujette à pourrir , ſi on lui

donnoit des mouillures trop abondantes ;

on a ſoin encore de placer les caiſſes

ou les vaſes dẽpoſitaires de ces boutures

au grand air , mais non au ſoleil , juſqu⸗à
ce qu' elles commencent à donner des

marques de leur repriſe ; alors mẽme

on leur méènage peucà - peu les regards
de Paſtre bienfaiſant à qui l ' on ne les

livrera A plein , que quand on ſera bien

aſſuré de leur parfaite ſanté .

Graine de Carotte .

Les Carottes de Lannẽe prècẽdente
qu ' on a replantées au mois de Mars ,

donnent à préſent leurs graines ; leurs

tiges ſont de moyenne groſſeur , rondes ,

un peu velues , creuſes , rameuſes ,

hautes environ de trois ou quatre pieds ;
elles portent en leux ſommet des graines
diſpoſées en paraſol , & places deux

à deux ; ces graines ſont de couleur de

feuille morte , petites ; leur ſigure eſt

ovale ; elles ont une eſpece de poil du

cõtè oꝑ poſè à celui par od les deux

graines ſe touchent ; ce coõtẽ eſt à plein ,

SS

2
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& Lautre convexe ; elles ſont cannelées

dans leur longueur , & ont une odeur

aromatique qui meſt poĩnt dẽſagréable .
On doit rẽcolter cette graine a plu -

ſicurs repriſes , à meſure qu' elle ſeche ,
& mettre à part non ſeulement les pre -
miers paraſols dont la graine eſt ordi -
nairement meilleure ; mais il faut encore

diſtinguer celle qui eſt dans Pexterieur
des paraſols comme la mieux nourrie
& la plus franche : avant que de la

nettoyer & de l ' enfermer , on Vexpoſe
quelques jours au ſoleil , après quoi on
la garde en lieu ſec ; ainſi bien müre
& aoũtée , elle ſe conſerve en valeur
au moins deux ans , car ;̃ ai fait ſemer
de graine de trois ans ou environ , qui
a encore Fort bien levé .

Carottes à ſemer .

Des Pentrée de ce mois , & pendant
ſa durée , on ſeme les carottes qu ' on
veut manger tendres au Printemps ,
lorſque les anciennes finiſſent , ou que
la ſeve setant miſe en mouvement ,
change leur goũt . Voyez en Mars les
obſervations à faire .

Craine de Panadis .

LX graine de panais mürit ordinai -

rement ſur la ſin dè ce mois ; elle eſt

FEij
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ecile à tomber ; ainſi il faut y prendre
Aour . garde , & la cueillir auſſi - tõt quꝰ elle eſt

Chap . I. müre ; elle commence à Pëtre d ' abord
Conduite
du Pota -

ger .

ſur les ombelles de la tige , avant que
de Letre ſur les branches ou leurs ſub -

diviſions ; ainſi on attend , pour couper
la plante en entier , que la graine la

plus tardive ſoit en ætat .

Cette plante eſt plate & mince , d ' un

rond approchant de Lovale ; elle eſt

bordèe d ' une eſpece de cercle , rayẽe
dans ſa longueur ; elle eſt de la couleur

de la paille , & un peu brune ſur le

milieu ; cette graine meſt bien bonne

à ſemer quꝰunè annẽe ; à la ſeconde elle

leve mal , ou point du tout .

Scorſonere d ſemer .

Ox peut encore dans ce mois ſemer

la ſcorſonere ; pour le faire à propos ,
on doit conſulter ce qui eſt dit en

Avril .

Craine de Celeri .

S1lla rècolte ne Sen eſt pas faite , &

qu' elle ſoit rẽſervẽe à ce mois , on en

prend ſoin , comme il a été dit en

Juillet .

0
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durant ce temps elle ne trompe point
le Jardinier qui ſait en bien uler .

Endives d planter .

DANs les terres fortes & froides ,
les dernieres endives doivent ètre plan -
tẽes à la ſin d ' Aout : mais dans les terres

légeres où la ſeve ne ſe ralentit pas
ſictõt , on peut en planter juſqu ' à la fin

de Septembre , & mème encore : plus
tard ; elles ſe conſervent mieuxllHiver ,
quand elles ne ſont que d ' une moyenne
force , & d ' un Age moins avancé .

Endives d ſemer .

O ſeme bendive de Meaux ; on en
ſeme auſſi beaucoup des autres eſpeces ,
alin d ' en faire proviſion pourl Automne

& pour unè partie de PHiver , & mème
du Caréme .

Le z. ſemezl

de 7 ans ; ellel

tée le 6 Sc

NAu chicorée ſine , graine
ele 12 , & leat ᷑tre

embre .2
F iij

EEEE

AOUr .
Durèe de là graine di Celeri .

Cbap . I .
OConduite

Cette graine bien conditionnẽe ſe du Pota -

conſerve bonne trois ou quatre ans ; Ser .



ger .
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3 1. Endives ; leæurs ennemis .

Conduite 5
du Pota - QuELQURERHols on voit une endive

qui avoit acquis toute ſa beauté , deperir
tout - à - coup ; ſes feuilles paliſſent , &

couchées ſur la terre , y ſechent ſans

auſe extérièurement apparente : pour
découvrir s' il yen a de cachées , à

peine prend - on la plante , qu elle ſuit

ſans réſiſtance la main curieuſe qui la

queſtionne ; elle ne tient dejà plus à la

terre , une chenille griſe Len a detachèe ,
elle en a ſappẽ le fondement . Que rien ,

à la vue de ce lugubre ſpectacle , no

ſuſpende votre activité ; fouillez , mais

prudemment , vous ſurprendrez encore

fur le fait , l ' auteur du déſordre . Si

vous le tolèriez , il ne Sen tiendroit

pas là . Votre affection pour les plantes
détruites vous inſpirera aſſea , ſans que

je diſe ce qu' il faut faire alors du

cteur decélé . Ce n' eſt pas d ' un

tel ſang dont I ' Egliſe a horreur .

Endives gardees pour graine .

L ' ENDIVE , comme les autres plantes
es , ne conſerve pas toujours pë-

ut choĩſir celles en qui les caracteres

Feſpece ſont le mieux conſtatés . On

0
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les artache avec une bonne motte , & ε

on les tranſplante le long d ' un mur ,

ou à quelque abri ; Lon a ſoin de les Conduite

couvrir en ſon temps , afin quelles y du Pota -
ö. 7 2 * U 7

puiſſent paſſer LHiver en ſuͤretsb , & ger .
donner enſuite leur graine dans la

failon oppottune : mais ; comme quel -

qu une de ces plantes peut perir durant

efroid , cette incertitude doit obliger
den rẽſerver quelques plantes de plus

qu ' on ne voudtoit ; ſi Fon étoit ſüùr des

evenements .

Corne de Ceif , Coronopus .

Crrrr plante que Tournefort n ' a

ſeparée des plantins qu cauſe de la

dècoupure de ſes feuilles , a tant de reſ -

ſemblãnce d ' ailleurs avec cette famille ,

qu' elle peut au moins Etre appellee ſon

alliée . La corne de cerf pouſſe des

feuilles longues de huit à dix pouces ;
etroites , nerveuſes , découpées profon -
dement ; leur verd eſt foncé ; à meſure

que ſes feuilles approchent de Lextré -

mité , les decoupures ſont inẽgales , ce

qui reprẽſente , ainſi qu ' on le veut , de

petitès cornes de cerf ; il SEleve dꝰentre

ſes feuilles qui reſtent ſur terre , des tiges
gréles , rondes , velues , hautes d ' environ

un pied ; elles portent des fleurs & des

ſemences en forme d' épis , tout - à - fait

F iv
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N 3 efemblableeSemblables 4 cel
Aοον . de méme ; cette plante eſt annuelle .

P. I.
Conduite
1

du Pota -

ger .
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les du plantin , diſpoſces

0
Graine de Corne de Cer

Lx graine eſt extrèmement menue;elle eſt piutöt ovale que ronde , & d ' une
couleur de marron ; elle mürit en ce
mois , & ſe conſerve bonnè deux ou
trois ans . La corne de cerf des Jardins
ne differe que par la culture de celles
qu ' on trouve en campagne , & que
Garidel dit croitre en pluſicurs endroits
des environs d ' Aix , dans les Prés &
autres lieux .

Mäches , Valerianelle .

LA mache eſt une fourniture de
ſalade aſſez renommée , & une ſalade
elle - méme ; il eſt des perſonnes qui
la mangent ſeule , ou àvec quelquèe
aſſortiment qui en relevè le goüt ; car
deellè - memèe ellè eſt Uni peu inſipide
il y ena pluſicurs quon⁰ à4 tirécs des
champs ʒ c' eſt delà que 1a Qulintinie
Lappelle une eſpece de petite ſalade qu ' on
Peut dire ſauvage & ruſtique , anſſt la fai
on turement paroitrè en bonne cbmnmd⸗
voila comme les goüts ſont di
Cet habile & fameux Jardin :
le ſentiment eſt ſi fur pour

1

te , dont

Pordinaire ;

90⁰20
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apparemment n ' aimoit pas les màches

13 — — — —
que d ' autres recherchent dans les ſala - AOUT .
des d ' Hiver , & dans celles des autres Chap . I .
ſaiſons , pour adoucir le gout trop Conduite
piquant de quelques autres fourniturès du Pota : ;
employées ſeules . ger .

Garidel fait mention de quatre eſpe -
ces , comme ſe trouvant preſque dans
tous les champs du terroir d Aix ; & peu
partiſan de cette plante , tout ce qu' il
en ſait , dit - il , c' eſt que les Payſans les

mangent en ſalade , quand elles ſont en -
core tendres & qu' elles mont point encore
pouſſe leur tige . A ces quatre eſpeces
Tournefort en joint une cinquieme qu' il
appelle ſpẽcialement Mache .

Valerianella , arvenſis , præcox , humilis

ſemine compreſſo .
Ilui donne encore les noms frangois

de Blanchette , de Poule graſſe , de Salade
de Chanoine *.

L' Etcole du Potager ne fait mention

que de deux eſpeces qu ' on cultive ; Pune
eſt celle de Journefort ou cõmmune ,
d ' un verd clair & liſſe ; la ſeconde qu' il
appe lie Mache dItalie qui differe de la

premlere en ce que ſa feuille eſt plus
large , & la plante un pæu plus forte ;
ce qui eſt propre à celle : ci , Ceſt d ' etre

HFiſtoire des Plantes qui naiſſent aux
environs de Paris , Herborjſation à. pag . 160 ,

EV
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hlus tardive à monter au Printemps ,
AOvr .

Chap .I.
Conduite
du Pota -

ger .

mais elle n' eſt pas ſi douce à la bouche ,
étant revẽtue d ' une eſpece de petit
duvet qui ne plait pas au plus grand
nombre .

Au reſte PEcole du potager qui dit de

la premiere eſpece , que ſon ètendue ne

paſſe pas la largeur de la main ; dit encore

qu ' on la coupe à fleur de ſa racine , &

4en la mange en ſon entier ; ne peut - on

pas obſerver ſur cela que les morccaux ,
ſans s ' accumuler , ne rempliſſent pas
mal la bouche :

Maches à ſemer .

LXmäche ne ſe multiplie que par
ſa graine ; on en fait des planches telles

quon veut ; on ſeme les premieres dès

le milieu d ' Aoũt ; elles ſont en état de

ſervir encore avant PHiver , & ſur la

fin de PAutomne .

La terre dont cette plante Saαc ] ο -

mode , doit étre meuble , & bie

amendée ; on peut la ſemer fort dru ,

parce quon leclaircit toujours en tirant

les plus fortes ; & les plus foibles qu ' on
Iaiſſe profiter après , peuvent ſervir à

donner de la graine , ſi on veut ; elle

demandeè eſſentiellement d ' ètre terreau -

tée , & mouillée ſouvent , juſqu ' à ce

qu' elle ait levé .



RDhnörtaix . 134
uoique les eſpeces champetres

7 „ ſoient toutes bonnes à A0br - .
manger , on ne ſe ſert ordinairement Chap . I .
que de celle qui eſt , pour ainſi dire , Conduite
naturaliſee dans les Jardins , & connue du Pota -

depuis long - temps ſous le ſimple nom ger .
de Maches . Py ai pourtant ſemè celle

que nos Provengaux appellent noucel -

lets , & ellè y eſt fort bien venue ; elle a
mème perdu quelque choſe de cettè
ſorte de groſſièretè quelle paroiſſoit
avoir dans ſon premier lieu natal .

Poumpier pour graine .

LA graine eſt dans ce mois ou dans
celui de Septembre formee , & ſa matu -
ritẽ paroit , lorſque les premieres coques
commencent à ſe decalotter , & laiſſent

échapper la graine : dès lors il faut

couper les pieds avec mẽnagement ; car ,
quand on les arrache , ou enleve de
terre qu iꝯl eſt enſuite difficile de ſeparer ,
on met ces plantes ſur un drap ; on les

y laiſſe quelques jours entaſſèes , pour
que la graine acheve de mũrir . Comme
ces plantes ont beaucoup d ' humidité ,
on peut les expoſer au ſoleil , lesremuant

temps en temps ; on les frotte enſuite
avec les mains , pour detacher la graine ;

es mettent dans un tonneau ,
lautes bien preſſèes , & les oublient

F vj
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4A4 , juſquà ce que toutes les tiges ſoient

AOUοr . conſumèes de pourriture ; la grainèe men

Chap . I. ſouffre pas , & ſe trouvè raſſemblé
* 95 3 XConduite fond du tonneau, ; d ' où on la re

du Pota - &, après Pavoir lavee , oſi la fait ſecher ,
ger .

Au

16¹3
1

& on Fenfermé . Lémoötif de cette

pratique eſt què la graine ſe nourrit

mieux , & qu ' iln ' en reſte point dans

les capſules , comme étant ſechées à

L' air : mais cette derniere pratiquè eſt

moins à ſuivre , comme demandant

plus de ſoins , & rapportant une graine
meélée , moins bonnè que celle qui mũrit

ſur la plante , au grand air .

Durèe de la graine de Pourpier .

ELILkE eſt noire , fort menue , & à

peu- près ronde ; on la conſerve bonne

pendant huit ou dix années ; la graine
nouvelle Heſt pas ſi bonne à ſemer , que
celle de deux , de troĩis , ou de quatre
ans .

Courge & Citoiiille .

O en cueille pour manger actuel -

lement , lorſqu ' il y a de ce fluit en ẽtat ;
mais , quand c' eſt pour le garder , illui

faut laiſſer acquẽrir une parfaite matu -

riteʒ il gagne toujours , juſquꝰà ce que le

premieres gélées obligent à Penfermer ;
il faut donc ne pas ſe fler ſur ce fait ,
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WIAgronome , lorſqu ' il dit que ce
ld fin du mois d Aolit quon lem cueille . “ 8
L' Auteur du Didtionnaire d Hiſtoire natu . & 3 8
relle ma pas manquè de copier litté - dd Pota -
ralement cette bẽvue eſſentielle à &iter . ger .

X0UT .

Culture des Me

DANs les années fort chaudes &

très - ſeches , il eſt à propos de couvrir

les melons de Fardeur trop violente da

ſoleil ; on empéche par - Ià que leur

maturité ne ſoit précipitée , & qu' ils
ne deviennent ſecs ou mauvais : cette

prẽcaution qui empëche que le ſoleil ne

frappe le fruit directement , nempèche
pas qu' il ne lui communique aſſez de

chaleur pour mürir .

Par une raiſon contraire , lorſque
L' année eſt conſtamment humide , ou

dans la derniere ſaiſon , lorſque les

nuits deviennent plus froides par leur

longueur ; on fait jouir au fruit tardif

de tout le bon effet que le ſoleil peut
lui procurer , & Fon place un morceau

de tuile ou d ' ardoiſeè ſous les melons ;
on aide ainſi Paction du foleil ; on peut
encore employer ce fecours dans les

ſalſons ordinaires ; on garantit parceP

moyen, ; le fruit dé la fraicheut & dé
45Fhumidité du terrein , des vapeùrs qui

8Elevent de la terre ſous luĩ , de la
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¶Rͥmauvaiſe qualitè du fumier , & dé

Lapproche de l ' eau , lorſqu ' on arroſe .
Au lieu de tuile , on ſe ſert de la paille ,

du Pota - POur éviter Lincurſion des courtillieres
dans les Jardins où L' on eſt expoſẽ au
mal qu' elles y font .

34 ANNEE

1 4 1 10
bitude & Vexperience , quon peut13

acquéerir une conn

Maturitè des Melons .

QuoOolαusĩ̃ Lon ait des melons mürs
en differents mois , comme en celui - ci ,
ils abondent communẽment davantage ;
on a cru devoir y placer ce qui regarde
le veritable point de leur maturité .

Cette maturité Sꝰannonce & ſe con -
noit à une couleur qui commence àA

changer de verd en jaune , non totale -

ment , ce qui montreroit que le melon
ſeroit trop fait , mais en unè teinte d ' un
verd jeunàtre qui paroit entre les cötes ,
ſur - tout à Lodeur que le melon com -
mencè dexhaler ; car , quand il en a

8eſteſt paſſẽ , ila perdu
merite . Il eſt pluſicurs

8ꝗuon nous donne pour
diſtinguer le temps prec

Fel I
Melon eſit danus

Oiſſance capable de

—
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faire ce diſcernement auſſi juſte qu .
eſt poſſible : car il faut convenir qu
meſt jamais d ' une certicude aſſurèée il Chap . I.

eſt , par exemple , des melons dui mont Conduite

jamais d ' odeur ſe nſible ; ilen eſt d ' autres

qui ſont toujours verds ; quoique mürs .

Si quelque raiſon oblige de cueillir

des melons avant leur entiere ma —on les prend , dès qu' ils commencent à

toumer , ou d·6Etre frappes , comme les

Jardiniers diſent , & alors
5

leur laiſſe

la queue aſſez longue ; ſi on les envoie

dehors , ils müriſſent en chemin ;
8Kils ne doivent pas voyager , « on le

„ tient en lieu chaud, & quelquefois
„ encoreè on les expoſe au ſoleil , pour
„ achever de mũrir , ce qui ne pourroit
„ ſervir qu ' un couple de jours , encore

„ Cè ſera d ' une mèurtè contrainte , qui
„ leur ravalera be aucoup Lant
„ par le contraire les A1765 de ſe

5 trop faire ou mũrir , en leur coupant

„ la queue rès du fruit , ou pour le

„ mieux , en leur donnant une taillade

„ au ventre ; car par telles ouvertures ,

8 les [eie arnant en lieu frais , les

aſſer eres
dit le Sr . da

6533. Ellit . in⸗
8557 55

IL ' y a pas mème 4 inconvé

00
ueillir un melon , avant qu' il a

A- fait acquis ſa maturité ; car , P
Tattendre , on xiſque quelduefois de le

u Pota -

ger .
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trouver paſſe , dautant mieux que cette
Nhpr . maturité , il Pacquie
Cha

t enſuite , & Pon

p. I. peut dire qu' il /acquiert mème avec

⸗ plus de perfection , pourvu que l ' on ne
5du Pota- ſe méprenne pas en lés cucillant , &

ger . qu ' on ne le garde pas trop long - temps .
Une attention qui n' eſt point indiffeé -

rente , ceſt qu ' on doit juger à Fœil de
la maturité des melons à cueillir , ſans
les manier ; Fattouchement des mains ,
ſur - tout des perſonnes mal - ſaines , leur
etant prẽjudiciable , diſent de ſcrupu -
leux Au : eurs .

Hiſites de la Melonniere .

II eſt à propos dans la ſaiſon oð les
melons müriſſent , de viſiter la melon -
niere chaque jour , quand le ſoleil
commencè à Syy faire ſentir ; mais je ne
dis point d' y faire au moins quatre viſites
pan joun , comme veulent les Auteurs

qui font craindre que ne le faiſant pas ,
les melons ſe paſſeroĩent de mitrir , & ne
ſeroient ſi friands , mais mollaſſes , & pleins
dieau * ; moins encore dirai - je « de

Viſiter les melo tout moment ,
5 pour les prendre
8 au point de leur parfaite
85 après , n ' etant

Dictionnaite de Chomel .
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„ au manger , ni plaiſants , ni ala . —
„ täires 51

Chap . I.
Qualitẽs des Melons .

er
IIen eſt des melons comme dess

autres
fruits qui , quoique de la mème

eſpece , ne ſont tous , ni bons également ,
ni bons au goùt de tout le monde . En
genéral un melon bien conditionné ,

ſelon ſon eſpece , eſt un fruit ſatisfaiſant ,

qui ne peut faite du mal que par ſon

aux perſonnes bien conſtitnees;Cſi Juel quefois 11
devient nuiſible8 meſt qu à ceux dont le temprament

eſt folble du trop froid , il peut leur

Kauſer quelques indigeſtions : ces per -
ſonnes ne doivent Point- larvaant les

Auteurs , en manger ſans pain , ſans ſel ,
& mẽme ſans boire du vin pardeſſus. Je
propoſe cette préẽcaution à qui voudra

Femployer , me réſervant la liberté de
men pas uſer moi - méme , car il me

paroit que le ſel altere le goũr du clon .
Lorſqu on a devancè la maturitẽ du

melon par mẽpriſe où autrement , on

peut encore en tirer parti ; on en fait
de fort bonnes ſoupe 5; & un morceau
mis dans le pot où cuit la viande , la
fait plutõt cuire , & l ' attendrit ; ainſi

Du Pradel , Theéatre d' Agticulture .
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on ne doit pas les depriſer autant que
Sourf . fait Chomel , qui dit ſur Fuſage des
EI . del
Condaite ons , « qu' ils ſont quelque peu

plus délicats que les concombres ,

ger . „ moyenant qu' ils aient la chair ferme ,
„ & leur cavité ſeche , autrement ils

„ ſont plus propres pour la nourriture

55 des chats qui en ſont amoureux , ou

„ des mulets , ou ànes qui en devien -

„ nent gras , que pour le manger des

„ hommes . „,
La Quintinie men penſe pas de mome ,

lui qui , après avoir parlé dun früit ,
comme étant furement le plus delicieuæ

q %un puiſſe avoin , met encore au deſſus
notre prod uction potagere ; car , à mon

ſens , dit - il , il ny en a point qui le

puiſſe diſputer à un melon parfaitẽment
bon , & bien conditionné . ( 1 )

Mr . 1Abbé bluche dit de màme dans
le Spect acle de la Natuse , ( 2 ) quèe * le

„ melon eſt une des plus parfaites
„ Productions du Potager , & un des

„ plus délicieux rafraichiſſements que
„ la Nature , toujours attentive à nos

„ beſoins ; nous ait préparés durant les

„ grandes chaleurs . „,

( 1 ) Tome premier , partie 3. chap . &.

Page 359 .

( 2 ) Spectacle de la Nature , Tome 24
Entret . 10.
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Conditions dui Melon pour etre bon .

ON peut ordinairement juger qu ' un da Pota -
melon doit ètre bon , lorſqu ' il a la

ger .
queue groſſe & courte , qu' elle ſe dé -

tache alſemeut ; qu' il a lair bien nourri ;
qu' il eſt peſant à la main , ferme ſous

le doigt ; que ſa maturité ne patoit
pas avoir été précipitééè par le ſoleil ,
ou par artifice ; qu ' ila une bonne odeur ,
& telle qu' il convient à eſpece ; qu il

n ' a pas été gardé trop long - temps ,
depuis qu' il eſt coupé : car gardè deux

ou trois jours ſeulement , netant pas

trop fait , le melon acquiert un degré
de bontẽ de plus qu' il ma au ſortir de

la plante ; qu' il meſt enfin ni trop

ſec , ni trop plein d ' eau .

On ne peut cependant Saſſurer de

ſa bonté , qu ' à la ſonde ou à la coupe .
On rafraichit les melons comme le vin ,

quand on les a cueillis avec la chaleur .

De la Graine de Melon .

CouxrE tous les melons mont pas
la méme bonté , toute greine auſſi neſt

pas ẽgalement bonne : on doit reéſerver

celle des fruits d' élite , les plus beaux ,

& qu ' on a trouves les meilleurs . Des

Auteurs donnent la préférence à la
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egraine qui ſe trouve à la partie ſupé -

AOUr

Chap . I.
Conduite
du Pota

ger .

rieure du melon ; comme la plus müre ,
qui a regu plus de perfection , attendu
qu' elle a été plus favoriſée du ſoleil .

Pour moi , je penſe qu' il en eſt du melon
comme des courges & des concombres ,
dont j ' ai dit ꝗque , pourvu que le fruit fut
bon , toute ſa graine Petoit ; convaincu

par expærience , quon ne ſauroit rẽpon -
dre poſitivement de la qualitè du fruit

par la näturé de la graine que l ' on
ſeme , ni de Feſpece meme du melon
qu' elle produira , parce que ſouvent
elle dégẽnere , & que les graines ſorties
du ventre du mème fruit , & ẽgalement
bien nourries à la vue , produiſent
néanmoins des melons différents , tant
pour la figurè & pour la couleur , que
Pour le goüt & la qualité .

Elle eſt bonne , diſent quelques Jar -
diniers , pendant ſept ou huit ans , &
plus ; on prétend mémeèe que plus la
graine eſt vieille , plus le fruit aà des
qualitẽs &. Ce ſentiment cependant weſt
Pas tout - à - fait celui de PAutèur des
Agrements de la Campagne ; car , après
àvoir dit de garder Ia grainè dans des
bouteilles , juſqu ' à la troiſieme année
ſuivante , il ajoute « auquel temps

Mr . Goyon de la Plombanie , Journal
Economique , Fevrier 1755 .
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elle produira de meilleur fruit que

celle de Pannée précédente , ou qui Aoοrf .
„ ſeroiĩt plus vieille ; car la graine d ' un Chap . I.

an fait des plantes plus vigoureuſes , Conduite
„ & plus gourmandes , mais elle eſt du Pota -

„ moins féconde ; d ' un autre cöté la Ser .

„ graine de quatre ou de plus d ' annẽes

„ produit ſouvent des plantes ſi mau -
„ Vaiſes & foibles , qulelles n ' ont pas
„ aſſez de force pour nourrir le fruit

juſqu ' à ſa maturité , mourant en
„ partie avant ce temps - là , de meme

„ que le fruit , & quelquefois mème
toutes les plantes en entier x. „ Ce

ſentiment m' a paru le plus plauſible ,
& je me ſuis bien trouyè de m' y etre
conformé , après ce que j ' ai vu .

Des graines qui avoient dix ans
d' anciennetẽ , ont enflé , la pointe S' eſt
ouverte , la pulpe a paru vive , mais
ces graines en ont reſtéè là ; jen ai ſemè
d ' autres qui n ' avoient que ſix ans ;
quelques - unes de celles - ci ont levé ,
mais le grand nombre a avorté , & je
mai pas ẽté content de celles qui ont
levé ; il neſt venu que des plantes
chẽtives , ſans embonpoint , qui nont
point fait ce que je devois en attendre ;
je rẽpete donc quon ne doit point
laiſſer ſi fort vieillir la graine , & que

Les / grẽments de la Ca npagne , pag . 344 .
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ſĩelle de deux ou trois ans eſt prẽfèrable .
AOvr . Les Auteurs qui donnent à la graine

Suedes melons unè durée plus étendue ,
onduite ont peut - ᷑tre fait leur experience ſur

du Pota -

ger .

—

des eſpeces particulieres . Pour moĩ , je

patle de Leſpece commune : cette graine
eſt ſemblable à le des concombres ,

hors la couleur qui eſt d ' un jaune clair

aux melons , & un peu moins large que

Pautre ; les meilleurs melons ont le

moins de graine .
Cette gtaine , on la dégage de la

pulpe à laquelle elle eſt adhérente ,

après quelques jours qu ' on lui a laiſſé

paſſer dans cette pulpe , pour qu' elle
mitriſſe d ' autant mieux ; il faut la laver

enſuite , & choiſir celle qui tombe au

fond de Leau , rejettant celle qui ſur -

nage ; on la fait ſecher à Fombre , &

quand elle eſt bĩen ſeche , on Lenferme

hors des inſultes des ſouris qui la con -

voitent beaucoup . L ' Auteur des Agrè -
ments de la Campagne conſeille de garder
cette graine dans une bouteille bouchèc ,

pour que Faction de air ne lui faſſe

rien perdre ; Ceſt un lieu de ſureté .

On a remarquè què la fraicheur de

Feau , de la glace avec laquelle on fait

quelquefois rafraichir les melons , altere

la graine , & change Leſpece , quoiqu ' il
ne ſoit pas aiſè de trouver ſur cela le

pourquoi & le comment , il faut ſo
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rendre A Lexpèrience ; car l ' obſcurité -
de la cauſe ne détruit pas l ' &vidence K0Ur .
de Leffet ; qu ' on le croie ou non ; le Chap . I.
plus ſur eſt d' employer la graine telle Conduite
qu on la recueille des melous les micux du Pota -

conditionnés ; & on ſeme la graine Ber .
d ' une année , quand on n ' en à pas
d ' autre .

Coriandre en maturtte .

Qvoldvs la coriandre ſemée de
la main de la Nature , müriſſe quelque -
foisplutõt , meme dès le commencement
de Juillet ; Ceſt ordinairement en ce
mois quꝰon peut recueillir la graine de
celle quon a ſemèe en Février & Mars ;ſa rẽcolte demande de Lattention ; car
ſi on la fait avec trop de Précipitation ,
on riſque de mavoir tout au plus qu ' une
demi - récolte , & la moins bonnée ; car
les graines les plus müres tombent 4
terre au moindre &branlement . Il faut
donc couper les plantes des le matin 8
à la roſce , & eviterde les trop ſecouer
en les coupant ; une précipitation bru -
tale nuiroit plus à la récolte , que les
Eclairs qui , dit un Auteur , ruinent
la fleur &.

La graine , dit le mème , ſe conſerve
Ileſt à ſouhaiter , dit ‚Ecole du Potager⸗

qu il narrive point d ' orage au temps de la
fleur , car les éclairs la ruinent .
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deu ans bonne à ſemer ; & Charles

XOοT . Etienne , dansle Pradium ruſticum , nous

Chap .I . aſſure qu' elle gagne par ſon ancien -
Condluite neté x. Je n' aĩ point Eprouvè qui des
du P

ger .

Ota - deux a raiſon .

Seneré en graine .

SUIVXNT que le ſenevé date de

Automne ou du Printemps , il donne

ſa graine en Juillet , Aoũt ou Septembre ;
en quelque temps qu' elle ſoit mũre , il

faut veiller à ſa ſureté ; car les oiſeaux

ouvrent quelquefois les ſiliques avec
leur bec , méme avant ſa maturité ;
Tayant recueillie avec ſoin , comme il

eſt dit en Juillet , on la laiſſe bien ſecher

avant de l ' enfermer : ſa duréè pour la

ſemer eſt de deux ans , au témoignage
de PEcole du Potagen ; &à celui du

Dictionnaire uniderſel dAgriculture ,
cette graine peut ſe garder pendant cinꝗ
ans ; celui ci convient cependant que
plus la graine eſt nouvelle , meilleure
elle eſt pour ſemer .

On connoit que cette graine eſt

nouvelle , quand , en la rompant , le

Coriandrum amat tettam pinguem , quamquam
C macrum ſolum non Aſpernetur , ſemen quò

fuerit antiquius , modò vetilſtate non exadtum , eò
melius reputatur , delectatut humore . Pag. 109 .
Pallade T' avoit dit avant lui , & S' eétoit ſervi
des mémes termes , page 304 .

dedans
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145dedans parolt verd ; mais &' il paroĩt

blanc , ceſt marque de ſon ancienneté . LoUr .
L' Empereur Cynſtantin nous apprend Chap . I .

un uſage de ces graines , qui ſeroit fort Conduite
utile en bien des occaſions : c' eſt , dit du Pota⸗
1 , que miſe dans le pot , elle aide & ger .
fait cuire promptement loit viande ,oit legume *.

Navets d ſemer .

Ox court moins de riſque que dans
e mois précèdent , en nèe ſemant le

navet que dans celui - ci , ſoit du cõté
des inſectes , ſoit du cõtẽ de la chaleur
que la durée des nuits commence à
tempérer , lorſque les jeunes plantes
viennent à croitre . En traitant de la
Ferme , on parlera des uſages qu ' onobſerve , ſoit pour le ſemis , la culture ,&la conſervation ſoit des navets , ſoit
des raves ; lLabondance de ces racines
J eſt d ' une utilitẽ très - eſſentielle il eſt
donc convenable d ' en parler là avec
plus d' etendue , & plus en deétail ;je dirai ſeulement ici que Pallade à

Si velis legumina Brevl percoqui , parumHnapis in ollam injice , &. ftlatim uæ coquentur ,dHolwentur , ſave catnem , ſve legumina coxeris ;ſ verò amplius quid de Hanapi injeceris , penitis
48 85 4

Alſoluta ævanefcent . De Agricultura , Lib. 2.
cap . 39 .

TJome III . 6
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adicicuſement remarquẽ que les navets

Aobr . ſe changent quelquefois en raves , &

Chap . I . les xaves en navets . ( 1 )
Conduite
du Pota -

ger .
Des Rayves .

CoMMRE Ceſt en ce mois qu ' un Fer -

mier ſoigneux fait ſemer abondamment

des raves dans les terres que “ on a moiſ -

ſonnẽes , dans les linieres & dans les che -

nevieres dont on a tiré le lin & le chan -

vre , nous ditons ici quelque choſe des

raves , renvoyant à la Ferme d ' en traiter

avec plus de détail . La rave que les

Autèurs exacts rangent dans une meéme

claſſe que les navets , men differe que

par la groſſeur ; elle eſt quelquefois
telle , qu' il ꝰen trouve qui peſent plus
de vingt livres , dit Mr . Duhamel . Fline

& Jiagus diſent avoir vu quelques .
unes de ces racines qui peſoient juſquà
quarante livres chacune ; & Amatus

rapporte qu' il en a vu d ' autres qui

peſoient plus de cinquante & ſoixante

livres ; ( 2 ) elle eſt blanche , tant en de -

hors qu ' en dedans ; ſa forme varie ainſi

que le nom qu on lui donne en diverſes

( 1 ) Toci proprietas utrumque ſemen in

alteram mutat .

( 2 ) Lemeri , Traite des Drogues . Voyes

Rapa .

R.
—

²
·
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Provinces . Quoiqu ' on cultive cette . ·

rave principalement pour les beſtiaux , AOU .

ſa ſaveur douce & agréable ne laiſſe Chap . I .

pas de la rendre bonne à manger pour Conduite
du Pota -

ger
les hommes dans certains apprèts ; nos

gens méme de la campagne ſur - tout ,

en font uſage de pluſieurs facons ; mais

on peut dire en genéral que la rave

ma pas la delicateſſe du vrai navet :

la culture de Fun & de Pautre eſt ſem -

blable ; c' eſt pourquoi l ' on ne dit ici

rien de plus ſur la rave ; ceux qui
voudront en Elever dans leur Jardin ,

peuvent les conduire de mème Fun
& Lautre .

Deſcription de ] Epicerie .

CxII x que Dioſcoride en fait , Liv . 3 .
chap . 75 . meſt pas fort exacte , & il

paroit confondre les eſpeces : celle dont

je parle , Seleve plus ici que ne diſent

Lemeri & Ecole du Potager ; j̃ en ai eu

de deux pieds de hauteur , qui eſt à peu

près celle quelle prend en Italie &,

ainſi on ne peut dans nos climats , la

comparer à l ' anẽmone pour la taille ,
ni par ſes ẽcatts ; ſes feuilles ſont d ' un

Queſte piante ſakan de terta piu di

due piedi . Iſtoria e coltuta delle piante 3
Parte terza , libro ſecundo , cap . VII .

G ij
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Chap . III .

Conduite
du Pota -

ger .

148 ANNEE CHAMDETRFE .

verd - clair , dècouptes menu ; leur com -

paraiſon avec le feuillage des anẽmones

ne me paroſt pas non plus bien juſte ; il

en nait des tiges gréles , cannelèes , &

branchues ; les fleurs ſont placées aux

ſommités de ſes rameaux ; elles ſont

blanches avec un léger ſoupgon de

bleuàtre , ſimples , ſans odeurs ſéparëes
Fune de Fautre , compoſces chacune

de cinq pétales , diſpoſes en roſes ,
au milicu deſquels paroiſſent pluſieurs
etamines qui ſont entourées par une

couronne de petits corps oblongs ; ces

fleurs ſont remplacłes par des fruits .
membrancux , aſſez gros , terminés en

cornes , diviſẽs en pluſieurs loges Où ſe

trouvent des ſemences anguleuſes , d ' une

couleur qu ' on ne peut dire jaune avec

Lemeri & Lig r , mais d ' un gris- noiſette ;
le goũt , commè on L' a dejà dit , parti -
cipe à celui des épices , & eſt fort
piquant ; cætte plante eſt annuelle .

8
¹1

Epiceries en graine .

L & plante qui fleurit ordinairement

en Juin & Juillet , mürit ſa graine en

cœ is ; on la recueille , quand ſes

petits cornets commencent à Souvrir ,

& on la conſervèe dans les capſules qui
Tont produite ; ou , ſi on L' en ſepare, ;
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ih eſt bon de la garder dans des bou
teilles b ' en bouchées , pour que ſa
qualité aromatique ne SEVhpore point ;
elle ſe conſerve ainſi , & elle eſt plus
long - temps bonne à ſemer .

Pomme de terre d fauchier .

Av lieu de provigner les branches
de pomme de terre , comme il eſt dit
en Juillet , Mr . Morèau en fait faucher
le feuillage juſqu ' à terre , & le ſert aux
beſtiaux qui saccoutument bientöt 4
sen nourrir ; & loin que le retranche -
ment de ce verd prẽjudicie aux racines ;
cela ne fait que comtribuer à les multi -
plier , & à les faire groſſir . Dans ce
Pays nous ſuivons quelquefois la pra -
tique marquée en Juillet , & jamais
gette derniere , aucune expérience
mayant encore prouvé la ſolidité de
ge ſyſteme . Les Irlandois qui ſont
fort habiles dans la culture deè cette
plante , ne la fauchent pas non plus que
nous .

Je rapporte cependant cette pratique
Pour ceux qui voudront en faire Peſſai .

Deſcription de la Pomme d Amolir .

Les tiges que cette plante pouſſe ,
ont un peu velues , creuſes en dedans ,

G iij
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Chap . I.
Conduite
du Pota -

ger .

1 ARNNE CHANYIETRI .

rameuſes , longues de trois ou quatre

p' eds , mais trop foibles pour ſe tenir de

bout ; elles ſe couchent & terre aſſez nẽ -

gligemment , & ne ſe ſoutiennent que

ſes unes ſur les autres ; les branches de

tiges ſont revẽtues de beaucoup de ces

feuilles ; & ces feuilles qui ont quelque

rapport à celles de Laigremoine , ſont

dentelées en leur bord , pointues ,
tendres , & quelque peu velues ; leur

couleur eſt d ' un verd mat ; les fleurs

partent du fourchon des ramèeaux à

bouquet en grouppe de dix ou douze ,
attachées à des pedicules particuliers
qui ont chacun un nœud proche de la

fleur ; elle eſt formée de cinꝗ pointes

diſpoſées en roſette , & ſoutenues par

un calice qui eſt auſſi velu , & decoupè

en cinq parties . Le fruit qui ſuccede

aux fleurs eſt plus ou moins gros , felon

Teſpece ; car il y en a de pluſieurs ,
dont le Jardinier néglige la culture ,

pour ne S' attacher qu à la meilleure ,
dont le fruit eſt un peu plus gros que

la pomme d' api , poli , lu ſant , doux au

toucher , wou , charnu , quelquefois
diviſé en tranches irrégulieres , jau -

natres lorſquil commence d ' entrer en

maturité , & tout - A· fait d ' un beau

rouge , quand il y a atteint . La pomme

d ' amour eſt diviſée intérieurement en

diverſes loges od ſont renfermées
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pluſieuts graines , rondes , jaunâtres , &
Aour .

Applaries comme la lentille , mais non

anfni gtollesl , mi kenllées eofbene celles Ces t .8 Conduite
de ce lègume . La plante , quand on la *8 AJa du Pota -
touche , a une odeur forte & deſa- ger .
gréable , qui ne ſe communique point
pourtant aux fruits , & ne les rend pas
moins bons à manger ; comme on a

dit en Mai .

Culture dii Poivre d Inde poun garder .

C ' Esrle temps de continuer à faire

Ia proviſion des poivres d ' Inde qu ' on
veut conſerver ; on peut voir cè qui
eſt obſervẽ en Juillet .

Arroſement 4 Potager .

AvANr remarquẽ qu' il ne convenoĩt

d ' arroſer le Potager , que de grand
matin , ou ſur le ſoir , on ajoute ici ,

pour plus d' eclairciſſement , que Sil

8Y trouve des planches qui , durant la

chaleur du jour , ſoient ombragèes par

quelques haies , ou par des murailles ;
de ſorte que le ſoleil ne donne pas de

plus de deux heures ſur ce qu ' on arro -

leroit , on peut donner de Peau à ces

endroits en d ' autres heures de la jour -
nẽe quꝰen celles quꝰon a preſcrites ; cat

G iĩv

——



152 ANN CUIAMETRE .
on ne craint point alors qu ' une chaleuł

Aοur . trop vive , échaude les plantes ; Thumi -
Chap .I. dité ayant le temps qu' il lui faut pourOonduite sinſinuer dans la terre , avant que ledu Pota- ſ

ö ; 70 ellger oleil revienne luire fur elle .

Frai ſiers .

LA propretéẽ comme le bĩen - - &tre des
fraiſiers demande quon en prenne , dans
le commencement de ce moĩs , ſi Pon
wa pu prendre plutõt , le ſoin marquẽé
à la fſin de Juillet .

Radis blancs & gris .

EN ayant ſemé le 26, ils ont été
d' uſage tout IHiver .

Ralſorts .

SEMBIs le 21 , bons à la mi - Septem⸗
bre , ont duréen Octobre & Novem -
bre , & le 12 de ce mois on a placé le
reſte dans la ſerre .

Creſſon .

Lu 3o0 ſemé les différentes eſpeces
de creſſon , en Etat d ' etre coupè le 20
Septembre .
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ARacines . Chap⸗1.
Conduite

Ox foule les feuilles des racines, du Pota -
telles que carottes , panais & bette - ger.
raves , pour que la ſeve ne monte pas
davantage , & qu ' arretée dans la terte ,
elle s ' emploie à groſſir les racines .
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Des AccorAGMEMENTS DV PorACER ,

Arroſement des Arbres .

§ la chaleur de la ſaiſon exige quon

donne des arroſements frèquents aux

plantes potageres ; le défaut de pluie
& les ſechereſſes de EEtẽ font quelque -
fois ſouffrir les arbres ; il faut alors ;

quand on le peut , les ſecourir par une

boiſſon ſalutaire .

Decouvrir les fruits .

QVOIQOu ' oN diſe ailleurs ce que

pluſieurs Auteurs jugent fur le temps

de découvrir les fruits , on rapporte

encore ici le ſentiment du Jardinier

ſolitaire : une experience réitérée , dit -

il , lui a fait dẽcouvrir entiẽrement les

fruits en Aoũt , plus d ' un mois avant

leur parfaite maturité ; & par cette con -

duite , il a toujours eu de belles &

groſſes peches , & de belles poires

qui prennent couleur comme le bon -

chrétien d' hiver , la virgouleuſe , le

*

EEEEETEEECCCCCCCC

RRER



DuFPHNM GAnmαν K „
colmar , &c . & il ſoutient ſa pratique
de ce raiſonnement : en effet il eſt
conſtant qu ' un fruit qui a été perfec -
tionnè par la chaleur du ſoleil , & qui
Waura point été à fombre deès feuilles gnementsde ſon arbre , ſera toujours de meilleur du Pota -
goũt , & d ' une couleur plus vive qu ' un ger .
autre ; la raiſon eſt que ſon fuc auta
ecé mieux digeré , & ſon humidits
ſuperflue , &Vaporee par la chaleur du
ſoleil . La Quintinie veut auſſi qu ' en ce
mois on decouvre petit - Apetit les fruits
à qui on veut faire prendre beaucoup
de couleur , ſavoir , les péches , les
Ppommes d' api , &c.

Viſite des Eſpaltets ,

ON viſite les eſpaliers ; on examine
Ies arbres qui ſont abondants en ſeve ;
& , Sils ont beſoin d ' etre paliſſẽs , on
ne manque pas de le faire .

Vers Ie milieu de ce mois , on com -
mence à greffer les amandiers plantés
au Printemps , & non pas ceux qui ſont
plantẽs de Fannèe derniere ; car ceux -
ci ſont encore troꝑ abond ants en ſeve ;
ni en fente , comme dit la Nouvelle
Maiſon ruſtique ,



compa -
gnements
du pota -
ger .

Tonte .

ON tond les paliſſades pour la ſe -

condè fois .
Si Fon afait la premĩere tonte du

buis de fort bonne heure , ainſi que de

certaines autres bordures , on peut les

tondre une ſecondè fois .

Papillons d détruire .

LEs papillons continuent à faire
dans P' air des courſes vagabondes , &
cherchent encore des lieux commodes ,
pour y dẽpoſer leurs &ufs ; il faut que
le Jardinier de ſon cõôté continue auſſi

de leur donner la chaſſe , pour les ſur -

prendre , & ne leur faſſe aucun quartier .
On trouvera pour Pordinaire , ſous les

feuilles des arbres , & aux fourchons

des branches , les accoucheuſes ou leur

ponte ; il détruira le tout avec ſoin .

29 =
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Etatde ce qu on peut retirerduu Potager .
＋

N ONOESTANT les chaleurs ordi -

naires qui regnent dans ce mois , le

Jardinier qui ſait en modérer L' effet

par des ſoins attentifs , ou y remédier

par des ſecours corvenables , peut , en
Iaitues pommées , avoir dans ſon Jardin

la btune de Hollande , la laitue d' Italie ,
Ia verſailles , la pareſſeuſe , la roulette

verte , Pautriche , &c . Foutès ceslaitues
cependant ſont plus ou moins ſujettes
àmonter , ſt on né les mouille pas
ſouvent , ou ſi on les mouille avec trop
dECοοmie . Malgré tous ces ſoins , les

chicons viennent mieux ; de ce nombre

ſont les chicons rouges , le grand chicon

verd , lè chicon romain blond qu ' on

appelle dans ce pays ; Laitues capu -
cines , Cc .

Les haricots de pluſieurs eſpeces
abondent 1. 2 3.

Les choux cabus ne ſont jamais
meilleurs que dans ce mòõis 1. 2. 3 .

On à auſſi d ' autres choux , comme

ceux de Milan , de la grande & de la
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A0ur . betite eſpece , choux de Bourgogne ,
Chap. Ill.d Alſace , choux - rave , choùx - na -

Etat de vet , &c . 1. 2. 3.
ce qu' on Les courges , les melons , Ies concom -
peut reti - bres , & les paſteques , fourniſſent une

rer du Po - agréable & abondante récolte 1. 2. 7tager . Pois verds , 1. 2. 3.
Res i

Meringeanes , r . 2. 3.
Pommes d ' amour , I . 2. 3z.
Endives quon fait blanchir en les

Han , 1.
Toutes les verdures du mois précé -

dent „
Cerfeuil renouvellé de temps en

temps , f . 2. z . ‚
Petits oignons ſemès en Juin , 1. 2. 3.
Pourpier , le verd & le doré , ſa

Porcelaine ; on a , ſi Fon veut , de
creſſons de différentes eſpeces , mais
i1 faut les couper jeunes ; lèe creſſon
d ' eau , la ſivette dAngleterre , la ci -
boule de deux eſpeces , les tendrons
Toſeille , la berle , Talleluya , &c .
Toutes ces plantes peuvent ſervir
relever le goũt des ſalades ; & on peut
les rendre agréables , en les ornant de
fleurs de capre , capucine , de fleur de
bourrache , de chenilles ou Scorpioides ,

pour rècréer , 1- 2. z .
Bettes raves , caroites , Tanais &

autres racines , 1. 2, 3n
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Raife Radis , 1. 2. 3.
K Ail & é&chalotes , 1. 2. z. 55 IIi .

Rocamboles , 1. 2. 3. Etat 4
Oignons mürs , I . 2. ce quon

Poidre dInde , 1. 231 peut reti -

Poirée , 1. 2. 3. Epinards , 1. 2. z. rer du Po ;

tager .
Craines dil Potager .

ARROCHE . Chicorée .

Epicerie . Celeris .

Panais. Creſſons .

Ir Choux . Cerfeuil .

Endives . Roquette .
en Raiforts & Radis . Poirèe de deux

Oignons & ci - eſpeces .
boule . Ache .

Porreaux . Percepierre .
Haricots . Coriandre .

Laitues . Lavande .

Friits dul Potager .

Cr mois Femporte ſur le prècẽdent
rFabondancè des fruits quon trouve

ur les arbres , en prunes , en poires ,
en pèches , en quelques pommes , en

figues , &c . fraiſes ſur la fin .

Maturitè des Frilits .

II ne faut point oublier ce quon à
dit , que pour les poires , leur maturite
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Aoux . eſt certaine , quand elles commencent

Chap . IIl . a tomber d ' une chũte volontaite , quoi -
Elatde que ſaines ; car il en eſt de vereuſes

qui tombent les premieres , ne fondent

07 pas un jugement qu ' on puiſſe porter
tager . des autres , ſur quoi il weſt pas diflicile

de ne point ſe tromper , pour connoitre
ces fruits viciés .

On répete lè conſeil de ne point
attendre pour la plupart des péches ,
qu' elles tombent d ' elles - mẽmes ; mais
auſſi il ne faut pas devancer leur per -
fection : on connoĩt quelles ' ont acquiſe
au coloris qui eſt propre à l ' eſpece,
& ſur - tout àA la facilité qu ' une main
adroite trouve à les détacher , Pour peu
qu' elle les ſouleve , ou les tire .

Temps de manger les Fruits .

Tous les fruits de ce temps ſont
bons à manger , dès qu on les a cueillis ,
& ne demandent point la ſerre , à moins
que ce ne ſoit pour Sy repoſer un jour
ou deux , ce qui ne leur nuit point , &
leur procure méme un certain air de
fraĩcheur qui releve leur merite , &
qu' ils ne peuvent acquèrir , pendant
qu' ils tiennent à Parbre .

Hecquet , ce pieux Meédecin qui a ſi
bien écrit fur LObſervation primitiv ? du
Jüne , ſoutient que les fruits repoſes
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de quelques jours ſont plus ſains , dou?:Auele ou Oour .moins ſujets à incommoder , que les Chap. IIL .0 ets A P. III.
mèémes fruits ſortant de Parbre . Etat de

7 Ceux - ci , dittil , pleins d ' une ſeve ce qu ' on
„ nouvelle , mal déphlegmée , portent peut reti -
dans leſtomac des ſucs encore aigres , rer du Pꝙ ;
„5 tumultueux & fermentatifs , tandis tager -

„ ꝗue ceux quꝰ on a laiſſè repoſer , SCetant
comme tenus en digeſtion , ont achevè

„ de ſe cuire : car leurs fucs n ' etant
5point renouvellés dans lès offices

„ comme ils l ' étoient ſur les arbres ;
Ccꝰeſt une liqueur qui circule dans lè

„ corps du fruit qui Sy cohebe, ; & ſe

„ dompte elle - mẽme , juſqu ' à pouvoir
„ paſſer dans le ſang , ſansy porter ni ſe -

„ dition , ni troublè : ce qui ſe reconnoit

„ dans tous les fruits précoces & prin -
„ toniers , tels que ſont les ceriſes , les

55 fraiſes , &c . qui ne font ſouvent

„ tant de maux , que parce qu' ils ne
„ ſont point de garde , & qu' il faut

„ les manger frais : les prunes au

„ cContraire , les péches méme , mais

„ ſur⸗tout les pommes & les poires ,
„ ſont plus agréables au goũt , & plus
„ ſüres à la ſantẽ , quand elles ont etẽé

„ gardées quelque temps X. „

Fraitẽ des Diſpenſes du Carème , Part , 2 .
gliap . 1g3. Pag . 385 .
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Chap. III. Des Figues .
Etat de

ce qu ' on
LESs Figues- fleurs durent encore⸗

peut reti - & méxitent bien qu ' on ne les oublie

rer du Po - pas . Lous les Auteurs æenommèés qui
tager . Ount parlẽ de ce fruit , en ont parlé d ' une

maniere qui en fait un magnifique
eloge ; je ne cite que la Quintinie entre
les autres , Il dit que la Figue emporte
le prix , ſans contredit , commeèe ctant le

plus, délicieux fruit qulon puiſſæ auoin en
eſpalier . . . , que la bonne ſigue eſt celui
d tous les fruits, ; qui meritè d ' avoin la
1nbilleure lace en eſpalier : I mentionne

Leſpalier , eu égard au climat qu ' il
habite ; car il convient que daus les pays
chaudso , la ſig ue pourroit ᷣtre incommodes
de cet emplacement .

Ce fruit chëri a ſon terme cependant ;
la premiere récolte des meilleures eſ -

peces laiſſe un intervalle entre elle & la
ſecondes mais il eſt rempli cet intervalle
de ceſſation par une eſpece de figue
qui eſt , à la vérité , inférieure aux
principales , mais qui nẽanmoins tient
ſa place , & peut ſervir , parce qu' elle
paroſt ſeule ſur les rangs , & qu étant
bien müre , elle a quelque merite .

Nous en avons ici une plus conſidé -

rable , qui remplace de prix cette petite
figue noireʒelle eſt aſſez groſſe , applatie
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du cõtẽ de lœil ; Ia couleur de ſa peauĩr .
eſt jaunätre ; il faut , pour la manger Chap. Iil.
bien bonne , la laiſſer tout . A- fait mürir ; Etat de

car , avant fa maturité , elle a Pàpreté ce qu on

& le goũt du figuier , elle le quitte en peut tet

8 05 muͤriſſant.
rer du Pe

8 tager .
Greffes .

O Greſfe en Ecuſſon dans ee mois ,

plutt ou plus tard , ſelon que les ſujets
font en ſeve . Conſultez le Chap . 12 .

des Préliminaires .

Uſage des fæuilles .

Le bon Jardinier , conſtant dans le

droit qu' il uſurpe , de copier littéra -

lement ce qu ' il a lu , ſans citer les

Auteurs , dit æ« quau commencement

de ce mois , on foule les montants

des oignons , & les feuilles de bette -

raves , carottes , panais , &c . ou bien

on &te les feuilles , pour faire groſſir

„ ee qui eſt dans la terre ; „ mais tous

ſe rendronttils à ce conſeilꝛ en connois

qui profeſſent au contraire que 4 la

nutrition des vegetaux Sopere dune

maniere immẽdiare par leurs feuilles :

elles ne ſervent pas ſeulement à ẽlever

la ſeve , à la préparer , & à la déchar -

ger de ſon fuperflu ; elles ſont de 4

2

2
2³

*

2³
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Chap . III .

Etat de
ce quꝰon 3

peut reti - „
rer du Po - „
tager .
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plus , des eſpeces de racines quſ
pompent dans Fair des ſucs qu' elles
tranſmettent aux parties voiſincs . La
roſee qui s ' leve de la terre „ eſt le
Principal fond de cette nourriturè
aërienne ; or les feuilles lui prẽſentent
leur ſurface inferieure , garnie dune

sinfinité de petits tuyaux , toujours
„ préts à Labſorber . „

Sur ces raiſons que jemprunte de
C. Bonnet * ne peut - on pas dire que
cebx qui retranchent ainſi ces feuilles
croyant de ſacrifier des paraſites , les
privent d' utiles pourvoyeurs ? Et bien
des Phyſiciens ne rangeront - ilipas un
pareil retranchement parmi les uſages
introduits ſans bonnes raiſons , & ſuivis
aveuglément ſous Fempire de la cou -
tume ꝛMais ce qui meſt point conteſté ,
ceſt que , sil y a autour des plantes
quelques feuilles mortes on deſſeches ,
In ne doit point les y ſouffrir ; non
ſeulement parce qu' elles dẽplaiſent A la
vue , mais parce que devenues inca -
pables de continuer leur fonction , elles
volent le bien commun , au lieu de
Faugmenter ; parce qu' enfin elles ſer -
vent de retraitè aux inſectes qui ſont
attirẽs par la corruption de ces feuilles .

Contemplation de la Nature , tom , 43
Pag . 125.

AR————
—

·....
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Le milieu de ce mois eſt le commen -
cement de ¶Automne Ju¹ doit durer

Juſoil la mi - Decembre .

E Séenat & divers Empereurs
Romains ont ſouvent tenté de

donner d ' autres noms à ce mois , mais
il a toujours conſervé dans Puſage
ordinaire celui de September , comme
ſeptieme de P' année qui meétoit com -
poſee que de dix mois , & commenqoit
en Mars .
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Parmi pluſieurs fetes quon clbroit

à Rome , on y faiſoit celle des Ven -

danges , ou les Diomſiaques ; nous les
mentionnons comme les ſeules qui
aient trait à cet Ouvrage .

La ſaiſon tient dans ce mois , de

PEté ou de - Automne , ſuivant que

les pluies tombent plutõt ou plus tard ;

car delà depend la tempærature de Pair ;

Ton y doit faire attention , tant pour les

ouvrages marqués au mois prẽcẽdent ,
ꝗue pour ceux quon marquera au mois

qui doit ſuivre , pluſicurs devant etrè

renvoyẽs au mois d ' Octobre , quand
celui -cĩ eſt trop chaud & ſec ; de ce

nombre ſont les ſemailles , à moins

Au ' on en prenne un ſoin particulier ,
pour ne pas laiſſer deſſẽcher les jeunes

plantes , & qu ' on ait eu la prẽcaution
d ' abreuver à fond la terre quꝰ ' on laiſſe

enſuite reſſuyer un jour ou deux , avant

que de ſemer .

Les arroſements de ce mois dépen -
dent auſſi du plus ou du moins de

chaud ; on les donne encore le ſoir

pour Lordinaire , comme on a dũ le

faire en Eté : mais , ſi les nuits ſont

froides en quelque fagon , on arroſe

deux heures après le lever du ſoleil .

—

8

8
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839 2

CHAPITRE PREMIER .

CONDUTTE DU POTACER .

Laitues à ſemer .

D ANs ce mois & aux ſuivants on
ſemera fort à propos , ſur - tout , en terre

legere , les laituesà coquille , de paſſion ,
rouges , pommẽes , grande crepe blonde ,
crepes vertes , ſilẽſie , petite crepe blon -

de , à graine noire , la brune de Hollande ,
allemande , chicon d ' Allemagne , rou -

lette , &c . la royale & la gene peuvent
ſe ſemer au commencement du mois ;
& avec du ſoin , elles ſerviront encore

dans l ' Automne . Si Lon jette dans les

epinards quon ſeme au commencement

de ce mois , quelques graines de laitues

pommèes , elles feront en état d ' Etre

mangées après le milieu de Novembre ,
ſuivant que le remps leur ſera favorable .

Fournitures de Salade .

VERSõ le milieu de ce mois on ſeme

abondamment des fournitures de ſalade

phur LHiver ; de toutes les eſpeces de

cette ſaiſon , comme de petits oignons
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SrprEnIB . Pour le Printemps , des mãches pour
3 5 les ſalades du Carẽme; le cerfeuil

Conduite viendra bientét , s' il eſt ſemé en terre
du Pota - fraiche , & que les arroſements ne lui

ger. manquent pas , le creſſon alenois & la
roquette ; ſeront en ẽtat dans un mois
qu environ ; il faut les couper jeunes ,
ſans quoi le chaud les rend piquants .

Ces fournitures peuvent ètre ſemées
durant tout le mois .

Des Oignons .

Ons moĩs ma rien qui lui ſoĩit pre -
ciſẽment particulier par rapport aux
oignons , & dont on ne puiſſe Sinſtruire
en Aoũt ; on en ſeme & plante relati -
vement à ce qui en a été déjà dit , &
ꝗqu' on croit ne devoir pas répæter ici .

Ceux qui mont pas la groſſe ciboule ,
ou ceux mẽme qui n ' en ont pas aſſez
Pour en former des planches à Fuſage
de la cuiſine pendant LHiver , peuvent
choiſir & replanter ceux des oignons
quon a levẽ de terre en maturittC , qui
ſont les moins bien conditionnès , &
qui paroiſſent ne pas ſe conſerver ſains
autant que les autres ; ils ſont d ' une
grande reſſource , en attendant les
nouveaux , & ſervent juſquà ce qu ils
pouſſent leur trompe .

Oignons
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SEPTEMB.Oignons d ſemer .
Qvorgus le mois Prẽcẽdent ſoit Conquiteeur vraie ſaiſon , on peut encore pour

du Pota -
diverſes raiſons en ſemer qu on replan - Ser .
tera plus tard .

Seqꝛcz des oĩgnons de Colle - longue& des oignons blancs de Florence lils leveront le 203
replantés le 8. Mars .

e12 .
& pourront étre

Oignons Pour Graine .
ON met en terre les oignons qu ' ona choiſis pour grainer ; On les plante à undemi - pan de diſtance Pun de Pautre ,& on les couvre de terre , à la hauteurde trois pouces .

Ail , Rocambolle „ Zchalote .

Assg2 ſouvent & ſelon les diſpoſi -tions de la ſaiſon , j ai fait planter en cemois de ces trois ſortes de racines , & jemẽ' en ſuis bien trouvẽ ayant rẽcoltè demeilleure heure de ces bulbes , & mieux
conditionnẽes . On doit ſürement ob -ſerver , pour les Echalotes en particulier ,que ſi Lhiver qui ſuit , oblige de lescouvrir environ de trois doigts de terre ;lorſqu ' on les ſerfouit au Printemps ,il faut les dechauſſer à demi .

Tome III . H
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Chap . I.
Conduite
du Pota -

ger .
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CRoulæ pommes .

Cxvx qui ont etè ſemẽs en Mars &

Avril , pomment en ce temps ; ils ſont

ſujets AsOh⁰νir , & la pourriture les
ſaiſt : quand on s ' appergoit du mal ,

il faut en arrẽter les progrès ; on ſouleve

ou on arrache le chou à moitiè ; auſſi -

töt que la pomme eſt bien formẽe , en

lui coupant ainſi partie de ſa nourri -

ture , on Parréte en cet état .

Nafforts .

O en ſeme plus hardiment , que

dans les précédents mois , & on les

ſeme en pleinè terre ; ils y ſont meil -

leurs que ſur couche ; Feſpece commune

eſt celle qu' il faut prẽferer , quoiquꝰ on

puiſſe ſemer de méme quelque peu de

raiforts hàtifs , un peu plus clairs ; ils en

ſont plus rouges & meilleurs ; on en

mele alors dans les ſemences d' pinards ,
dans les chicorées qu ' on plante , &c .

en quelque part enfin qu on les mette ,

ils font bien . Semés le vingt & un , en

( tat au milieu de Novembre trés - à -

propos.
Nadis .

Ox ſeme de radis dEté , mentionnẽs

en Avril , & de ceux d ' Hiver , mention -

nés en Juin .
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75 Eypinards d ſemer . SkörkuB .Mn
Chap .I .

Ox ſeme des ẽpinards , &ſi la ſaiſon 985
les favoriſe , on en mangera avant les

ger .fortes gelées , où ils paſſeront LHiver :
5 comme cꝰeſt la ſaiſon de leur plus abon -

1
850

dante conſommation , on doit en faire
auſſi une plus copieuſe ſemaille .

Perſib d renouyeller .

QuANο on n ' a point de jeunes
plantes de perſil , on rajeunit les vieilles ;
on les coupe à fleur de terre ; on les
recouvre d ' un peu de terreau , & on les
mouille bien ; cette orération les fait
repouſſer de nouvelles feuilles , tendres
& plus vertes . Cet avantage entraine
cependant un ſoin qu' il ne faut point
oublier , c' eſt de couvrir avec de la

grande litiere ou autrèment , en cas de
froid piquant ou deneige , avec d ' autres

couvertures , comme paillaſſons , &c .
qu ' on met ſur les plantes que Linciſion
expoſe davantage à Peffet du froid .

Pois à garder en coſſe .

L ' urrIITIH qu ' on retire des poĩs ,
a fait chercher les moyens de sen

H ij
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rocurer hors de leurs ſaiſons naturelles ;
SEPTEMB . Ktandis que les Jardins n ' en four -

Chap . I. niſſent plus , on en réſerve dans ce
Conduite mois , ſi l ' on n ' en a pas plutõt fait ſa
du VLota- proviſion : on doit en avoix en ètat pour
ger . cela , quand on en a ſemèé tous les

mois ; aſin qu ' on ait à choiſir , on mar -

quera ici diffẽrentes fagons de prẽparer
ces pois pour les conſerver ,

Si L' on veut garder les pois en ver -

dure , Ceſt - A- dire , avec leur gouſſe ou

en plateau , on choiſit les pois ſans

parchemin, ; appellés Pois gourmands , &

par préfẽrence , ceux dont la gouſſe eſt

la plus large ; on prend les plus tendres

dont le grain mait quun tiers de

groſſeur ; on les Epluche de leurs ner -

vules ; puis étant ainſi préparés , on en

fait avèc du fil des liaſſes qu ' on jette
dans de Peau bouillante , pour y reſter

environ cinꝗ ou ſix minutes , après quoi
on les en retire , pour les paſſer tout

de ſuite dans de Peau fraiche ; étant

refroidis , on les expoſe au grand air

& au vent , mais non au ſoleil qui
terniroit leur verdeur ; on les viſite de

temps en temps , & on les remue , pour
Eviter qu' ils ne moiſiſſent ; lorſqu ' ils ſont

ſuffiſamment reſſuyés & bien ſecs , on

les enferme dans des bobtes ou des ſacs

de papier . Pour s ' en ſervir , il faut

les faire revenir dans de Peau tiede ,



DU PerAUER . 17
pendant quelques heures ; faites - 1
cuire dans la méme eau , & vous lesꝰ

aſſaiſonnerez , pour en faire uſage A
Tordinaire , Conduitè

du Pota -
ger .

Poꝛs à garder en grains .

SITon neveut garder les pois qu ' en
grains , il faut les choiſir bien tendres ;
mettez . les , dès qu' ils ſeront écoſſẽs ,
dans leau bouillanteʒ après quꝰils auront
fait un bouillon , retirez - les , & les
paſſea , comme L' on a dit , dans de Leau
fraĩche ; expoſez- les enſuite au grand
air , & à lombre , ſur une nape blanche ,
obſervant de les remuer de temps en
temps , & mème de changer cette nape ,
ſi elle eſt tro illée ; quand ils ſont
bien ſecs , on les ſerre comme les autres ,
& on les garde en lieu ſec , pour en
uſer , comme il a ett dit . En ce pays ;
pour reuſſir dans ce petit ménage
dlconomie , nous n ' avons pas béſoin
de recourir au four , comme confeille
Ecole du Botager . Le ſoleil &teroit aux
Pois preſque tout le merite d ' une belle
couleur .

Une troiſieme facon de conſerver les
pois , auſſi ſimple , mais que je ne pré -
fere poĩint aux autres , ceſtde ſes cueillir
les ſe matin , par un beau temps ; &
es ayant épluchés & écoſſos , de leut

II iij

—5
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SFröruerlaiſſer paſſer quelques heures au ſoleil ,

Chap. I. Pour les amortir un peu , afin qu' ils
Conduite prennent mieux ſel , après quoi vous

du Pota - les mettez dans des pots de grès , ou

ger . de terre , bien verniſſés , ceux qui ne
le ſont pas , m' y étant pas propres , à
cauſe du ſel qui les penetre trop ; vous

rangez donc proprement dans ces pots
convenables , les pois en grains ou en
gouſſe , les preſſant , ſans les froiſſer ;
vous jettere⁊ enſuite pardeſſus une
bonne quantité de ſel , puis du vinai -

gre , juſqu ' à ce que le tout trempe
exactement , ſans quoi il ſe formeroit une

moi ſiſſure qui gàteroit mème ce qui ne

tremperoit pas ; vos pots ainſi condi -
tionnẽs & bien couverts , ſeront gardés
en lieu temperé ; quand on en voudra
uſer , on les deſſalera , en les changeant
pluſieurs fois d ' eau , & les faiſant
bouillir , avant que de les préparer
pour la table .

Maniere de conſerver les pois contre
les Inſectes .

CoxuMx il eſt de façons de garder
les pois deſtinés à manger en verdure ,
iy a auſſi des précautions à prendre ,
pour les conſerver après leur maturité ,
ſoit dans le deſſein de les ſemer , ſoit
dans celui de les conſerver ſains pour

0
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les autres uſages ; car la plupart desqrrrSEPTEUIB .
legumes ont des inſectes qui les de -

Chap . 1
truiſent : vraĩſemblablement leurs &ufs Conduite
ont ẽtẽ dẽpoſés dans les grains encore du Pota -
tendres par quelques moucherons ; ètant ger .
enſuite couvẽs par la fermentation du

grain , lorſqu ' il eſt entaſſè , ou tenu en

Iieu chaud , Pinſecte nouveau - nẽ devore

d ' abord la meilleure farine qu' il trouve

autour de lui ; & s ' en étant nourri

ſufliſamment , il perce enfin ſon loge -
ment , en ſort , & Senvole , quand il

en trouve la liberté .

Les Pois & autres Legumes Paſſes
ald four .

Povn ſe garantir dé cet inconvé -

nient , les uns mettent leurs légumes ,
( car le remede eſt commun à tous, )
auſſi - tõt qu' ils ſont rècoltés , dans un
four tant ſoit ꝓeu chaud , ce qui fait

périr les inſectes en quel degré d ' ac -

ouhe croiſſement qu' ils ſe trouvent ; ces

grains ainſi chauffés , conſervent leur

intégrité , & ne contractent rien de

dégoũtant , quoiqu ' ils perdent quelque
choſe de leur bonté .

Je woſe aſſurer que cette facon qui
eſt ſure , pour délivrer des inſectes les

legumes qu ' on doit manger , puiſſe
ſervir pour ceux qu ' on veut ſemer . II

H iv
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STPTEMR .eſt nèanmoins dit dans Hiſtoire de
Chap . I. YAcadennie des Sclences , Volumè imprimèCondu ite en 176 ; 3, que des perſonnes Eclairèes,du Pota- & dont le tẽmoignage eſt très . reſpec -ger. table , que du ſeigle & du froment mis

dans un four , à la chaleur de quatre -
vingts - quinze degrés , n ' en avoient pasmoins levé enſuite ; il y eſt encore dit
qu ' ayant fait mettre du mẽme grain
dans un four , une heure après en avoir
tirẽ le pain , & ly ayant laiſfe quarante -
huit heures , ce grain avoit auſſi bien

vẽgete , que celui qui mavoit pas été
chaufourẽ , ce que M. Tillet confirme ,
ayant vu lever du froment ; qu' il Tavoit

eprouvé ſur des legumes : mais je la
propoſe à ceux qui en ſeront curieux .

Ecliaudes dans Veatl hoilillante .

ON obtient le mème bon effet , ſi
Fon jette les grains dans de Leau bouil -
lante , pour les y laiſſer prendre un
bouillon ; aprés quoi , en les retirant ,
on les paſſe dans de l ' eau froide on
les fait enſuite exactement ſocher . Ces
deux opèrations conſervent également
bien les pois , feves , &c . qu ' on deſtine
à manger : mais pour ceux en qui l ' on
veut conſerver la fẽconditè ces fagons
la leur feroit perdre , il faut procẽder

.C·

E
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diffèremment . Voyez encore en Juillet
article des feves , comment garder les

légumes .

Pois gardes pour ſemer .

O ſe contente de faire tremper
les pois pendant vingt - quatre heures ,
dans de Feau froide ; puis on les fait
ſecher au plutét à Tombre ; cela les

empèéche de devenir jamais véreux :
un expẽdient encore plus ſimple , &
auſſi ſur ; eſt de placer les légumes ,
quels qu' ils ſoient , dans un lieu non
humide , mais frais , tel , par exemple ,
qu ' une cave ou ſemblable lieu ; les
Sufs des inſectes y avortent , faute
d ' une chaleur aſſez forte qui les faſſe

fermenter ; & les grains ne ſouffrant Ià

aucune tare , ſont très - propres à ſemer .

Ail , Echalotes , Rocambolles .

QUELQUEROfs ces bulbes m' atten -
dent pas la deſtination & le loiſir du

Jardinier , pour ètre miſes en terre :
elles germent ſans ordre , dans Lendroit
où on les conſerve ; on peut alors

répondre à leur diligence ,& les plan -
ter ; elles ne feront pas moins bien que
dans une autre ſaiſon .

H v

SEPTEMB .
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SEPIEMR . 33

Chap f De la Poirée .

Conduite
du Pota - QvANp cette plante n' a pas donné

ger. plutõt de graine müre , on obſerve ,
pour la récolter , ce qu' il en eſt dit
au mois précédent .

Cardes d Artichallts .

Cx que les Italiens appellent Cardoni ,
& nos Provengaux Carde , ſont les

rejetons que pouſſent des artichauts

qu ' on veut dẽtruire après environ quatre
ans de port , parce que le fruit a diminuẽ
de qualité , & meſt plus auſſi hono -

rable qu' il Petoit . Pour ne pas cepen -

dant les dépeupler à pure perte , ſi ces

re jetons ſont aſſeʒ forts , on commence
à en uſer comme on le dira en Octobre .

Vers la St . Michel on donne à Larti -

chaudiere un bon labour ; il eſt ſur -

tout eſſentiel de donner ce labour au

plant de L' année , qui doit fruiter ſur

la ſin de PAutomne , & durant DHiver ;
ſi Fon Sappergoit qu' il ait pullulé , on
retranche ce qu' il y a de trop , & on
fume les plantes .

De LOſeille .
L ' OSEIIIEH connue par - tout ſous

ce nom , quoiqu ' elle en porte d ' autres
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dans differentes Provinces , ſert à tantsrprrxs⸗57 „ 60 K EPTEMB .Ulages u1 E 8 9d' uſages , ꝗ l 815 point de Jardin Chap . I.
Potager qui men ſoit pourvu , ou qui Conduite
ne doive Petre : mais tous ne les ont du Pota -
pas toutes , car il y en a un grand ger .
nombre d' eſpeces ; ici pᷣen fais cultiver
de ſix à ſept .

GCrande 0 ſeille.

Tal celle quꝰon nomme Oſeille vierge
en quelques endroits ; & en d' autres ,
Oſeille à la pareſſeuſe , Acetoſa maxima ,
mont ana mavima , C. B. Pin . 114 . Cette
eſpece qui eſt champètre , comme le
dit Saphraſe , eſt née dans les mon -
tagnes ; ſes feuilles plus grandes que
celles de toutes les autres Oſeilles , ont
juſqu ' à dixchuit pouces de longueur ,
& ſept ou huit de largeur ; elles ſont
d ' un verd de pré ; les premieres ſont
aſſez gẽnẽralement obtuſes , Pextremitẽé
des autres eſt plus pointue , & reſſemble
aſſez à la grande patience , ainſi que
par la couleur de ſa racine qui eſt jaune ;
cette oſeille eſt moins utile que ſingu -
liere par ſa grandeur ; on s ' en ſert

pourtant comme ẽtant plus douce que
les autres . Chomel dit dans ſon Diction -

naire , quon Pa apportẽe du Pays - Bas :
mais Lẽpithete de montana n ' atteſte pas
moins ſon pays natal . Il met auſſi au

HN vi
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Chap . l.

180 ANNIE CHAMPETRE .
nombre des oſeilles PAlleluya qui eit
d ' un autre genre , quoique ſemblable

Conduite au goũt , & qui eſt appellé Oxis .

du Pota -

ger . Oſeille moyenne .

JIA une autre eſpece d' ofeille appel -
Lèe par Tournefort Acetoſa imontana , lati -
ori rotundo folio : cette eſpece que j ai
tirée de la montagne , eſt plus d' uſage
que la précédente ; elle vient aiſement ,
& eſt fort belle .

Oſellle ronde .

L ' OSsEILIE ronde , Acectoſa rotundi -

folia hortenſit . C. B. Pin . 114 . Quoiqu ' on
lui donnè la qualification d hortenſis ,
elle eſt cependant champetre comme
la prècẽdente ; elle ſe trouve ſur la

montagne de Lure , d ' où je Fai apportée .
Sa qualité particuliere eſt que ſes petites
feuilles d ' un verd de mer varient quel -
quefois ; elles nont pas des filets comme
les autres , ce qui la fait eſtimer dans

Eté ; on lui reproche d ' avoir peu
de ſuc , & de fournir moins què la

SOmmune .
La Quintinie dit que les feuilles

tendres de cette eſpecè d' oſeille , en -
trent quelquefois parmi les fournitures
de ſalades ; elle ſe multiplie de ces bras
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qui rampant ſur la terre , y prennent
/ ; ilssEpTEUn.racine ; de ſorte qu ' tant replantés , ils

Chap . I.
forment à leur tour , des touffes d ' où 1 880
naiſſent de nouveaux bras qui Senra - du Pota⸗
cinent de méme & ſe multiplient . ger .

Oſcille Blonde .

Ourxrxs ces trois eſpeces d' oſeille

que les champs ont fournies , on en
cultive ici quatre autres eſpeces , dont
deux qui ſe reſſemblent , ſont grandes ;
leur feuille eſt alongée & pointue ,
avec des échancrures qui forment des
oreilles du cõté de la queue qui eſt
aſſeʒ longue , & déliẽe ; les deux eſpeces
ſont par -Ià ſemblables . Ce qui les fait

diſtinguer , Ceſt que par leur extrẽmitẽ

elles ſont rondes ſur Pune , & pointues
ſur Pautre ; elles different encore en ce

que Pune eſt plus grande & plus blonde

que l ' autre ; à cela près il y a aſſea de

conformité ; toutes les deux ont moins

d ' accidité que leſpece commune .

Oſeille commulne .

L ' OSEBILILE qui eſt cultivèe dans

plus d' endroits , & qui vraiſemblable -

ment a paſſé des champs dans les

Jardins , eſt la plus aigre ; elle a les

feuilles très : vertes , aſſez étroites , &

longues de quatre ou cinq poucesv
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Conduite

182 ANNMEE CHAMPETRE .
ÆIterminẽes en pointe ; elle monte faci -
EMB. lement en graine , ce qui diminue ſa

valeur ; car en Eté , ſes feuilles ſont ,
du Pota - Par cette raiſon , plus ſeches & par

ger . conſẽquent cordèes .

Oſeille 4¹ nhe monte pas .

II eſt une eſpece aſſez reſſemblante
en verdure , à Loſeille commune , mais
qui a ſur elle un avantage très - conſi -
derable , c' eſt qu' elle ne monte point
en graine , que par - là ſes feuilles ne ſe
deſſechent point , & qu ' on en fait
uſage , lorſque la ſaiſon altere la qualité
des autres . Cette eſpecè eſt encore plus
belle , & mieux fournie de ſuc que la
commune , quoique placée dans un
terrein d' ẽgale bonté . Je la prẽfere aux
autres , & j en ſuis fourni par prẽférence .

Toutes ces eſpeces ſont vivaces , &
les plus propres à ètre cultivẽes conſ -
tamment ; je dis conſtamment , car j ' al
elevé beaucoup d ' autres oſeilles pour
les connoitre , que je mai pas con -
ſervẽes , ou parce que celles que j ' ai
mentionnẽes me ſuffiſoient comme d ' un
meilleur uſage , & ſe conſervent plus
long· temps , pouvant durer dix ou douze
ans en place ; au lieu que la plupart
de celles que j 'ᷣ ai proſcrites , ne ſont

du annuelles , & de peu de valeur .
Ieſt pourtant à propos de ne Pas
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laiſſer ſi long - temps au mème endroit, .
les bonnes eſpeces ; car la terre Epuiſee, æorENMB .
pour ainſi dire , des ſucs propres à Chap . I.
une plante , ſemble s ' ennuyer de la Conduite

nourrir ſi long - temps , & ne Iui fournit du Pota -

qu ' à regret de quoi ſubſiſter avec Bet .

dignité ; de ſorte que la touffe d ' oſeille
elancẽe , ou morte dans le cœur , paroit
moins fournie , moins belle , & ne
pouſſe que de chætives feuilles . Ce

changement de place eſt ſur : tout
demandòèé par la groſſe oſeille , & doit

pour le mĩeux ſe faire tous les trois ans ;
mais je ne ſoumettrai point rigoureu -
ſement tout JIardinier à en faire de
méme à Poſeille à petite feuille ou

commune ; je lui dirois encore moins

comme Sauſſay , que POſeille commune

peut bien durer auſſi deuæ ou trois ans ,
mais qulelle eſt meilleure , en la ſemant
tous les ans , au mois de Mars ; quoiqu ' ił
ait pour garant Ila Quint inie qui dit que
VOſeillè ſe multiplie plus ordinairement

par graine .

Oſeille en arbuſte .

LEsDoECE qui Scéleve en arbuſte ;
& qui nous vient des Iſles fortuntes ,
Acctoſa arboreſcens , fubrotundo folio
ex Inſulis fortunat is , netant auſſi que
curieuſe , & craignant beaucoup le

froid , ce qui oblige de la garder dans
—



ger .

SEPTEMB. II

Cip . L. les prcuness figurè ĩci qu ' un certain

Conduite emps .
du Pota -

——
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la ſerre pendant l ' Hiver , ma , comme

Oſeille à planter pour IHiver .

O regarnit d' oſeille toutes les places
vuides qui en manquent . On peut
encore , ſi Lon en veut pour ' Hiver ,
replanter en quelque abri des touffes
en motte que Lon ſoignera exactement
juſques en Novembre ou il eſt marquẽ
ce qu' il faut y faire de plus .

LVſage de l Oſeille .
OurRRE ceux de la cuiſine qui ſont

multipliés , & ceux quen fait la Méde -
cine , on ſe ſert de la racine d ' oſeille

commune , pour donner à Peau où on
Ia met infuſer , coupẽe par morceaux ,
une couleur qui imite à peu preès la
teinte du vin , lorſqu ' on veut tromper
un malade qui voudroit en boire à

contretemps .
Les feuilles font diſparoſtre les taches

d ' encre de deſſus le linge , ſi on le
frotte avec ces feuilles , le ſavonant
après ; elles déerouillent le cuivre & le
fer , & les poliſſent : employèes avec du
ſablon , elles décraſſent parfaitement
le verre , & colorent les parquets neufs ;
ces mèmes feuilles font ceſſer agace -
ment des dents , quand on en mäche ,

14

—
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La Nouvelle Maiſon ruſtique ne me

paroit Pas avoir connu toutes lesſortes
SEPTEMER .

d' oſeilles avec les Jardiniers , moins Conduite
encore avec les Botaniſtes , puiſqu ' elle du Pota -
nen admet que deux ſortes ; Lordinaire ger .

&la feuille pointue ; & Voſeille ronde

qui Va ronde : ce qu' il en dit d ' ailleurs
ſeroit reprẽhenſible en plus d ' un article ;
je les crois aſſez relevés par ce que
jẽtablis , ſans que je le ſuive en detail .

Du Baſilic d garder .

Cas r encore dans ce temps que lon
fait la proviſion du baſilic qu ' on veut

garder ſec pour les uſages rapportés
dans l ' Ecole du hotager ; on wattend

point que ſes fleurs aient flétri ; deès

quꝰelles paroiſſent s &panouir , on coupe
la plante qui eſt d' autant plus parfu -
mèe , quelle a pris toute ſa conſiſtance ,

ſans ceſſer encore d ' etre nouvelle &

tendre . C' eſt mieux de la couper , que
de Larracher , pour éviter d' emporter
avec elle de la terre qui ſe ſẽpare diffi -

cilement des plantes . On en fait des

paquets , & on les met ſécher à Tombre ,
dans un lieu bien aërè , & non , comme
dit la Maiſon ruſtique , au ſoleil ; car il

perd beaucoup de ſa couleur & de ſa

qualité , lorſqu ' on l ' a préparé ainſi . On

Fenferme enſuite dans des bottes , ou
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ans des ſacs de papier , pour Ly con -

SprENux. ſerver, juſquà ce quon en faſſe uſage ,Chaß . I. ou en poudre , ou en bouquet .Conduite
du Pota -

ger. Proprietès duu Baſilic .

QVOorNu , hentre point dans mon
plan de mentionner les qualités mẽdi -
cinales des plantes dont j ' ai à traiter ,
je crois faire plaiſir à quelqu ' un , fl
je rapporte ici une partie de ce que
Ecole du Potager attribue au baſilic ,
loit parce que cette plante n' eſt pas
rare , ſoit parce que les occaſions d ' en
pouvoir uſer ſont fréquentes .

Les feuilles du baſilic & ſes fleurs
priſes en infuſion comme le thé , appai -
ſent les douleurs de téte , & di ipent
les fluxions de cette partie . Quand elles
ſont ſeches , on les pulvèriſe , & on
compoſe une poudre quon mẽle avec

quelques autres herbes aromatiques ,
prẽparèes de la mẽme maniere , & c' eſt
ce qu ' on appelle Ia Poudre Cuphalique ,
quꝰon prend par le neʒ , comme le tabac ,
Ppour décharger le cerveau ; & elle fait
couler beaucoup de ſeroſité , ſur tout

ö quand on en prend quelques pincées
à jeun . Il faut ſeulement en uſer avec
ſobriété , pour ne pas s' ẽS trop accou -
tumer , & la rendre inutile par - ld .

N
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Quant aux pernicieux effets que lui

attribue légérement le trop créduleSRprEMB .

Chomel dans ſon Dictionnaire , ils ſont Chap . I .

combattus avec ſoliditè par Clarici *

on peut le lire .

Capucine d ſteur double .

CxrrE troiſieme eſpece de capu -
cine , quoique belle , n' eſt point encore, ;

que je ſache , chez aucun curieux de

cette Province ; je ne l ' ai point eue

moi - méème; j ' en parlerai cependant ,
alin que ceux qui ee ſachent

la gouverner . Pour les inſtruire , j ' ᷣem-
prunterai , à la lettre , tout ce qu ' en a

dit PEcole du Potager .
La capucine double reſſemble aux

autres par la feuille & la tige ; mais

elle ne 'ͤ eleve pas ſi haut , & ſa fleur

eſt double comme une petite anèẽmone ,

ſans avoir à ſon revers le capuce qu ont
les autres . On la préfere pour garnir
les ſalades , parce qu' elle ſe range
mieux , & qu' elle fait un bel effet aux

yeux ; ſa couleur eſt moins vive & moins

veloutée que la grande eſpece , mais

elle eſt plus marbrée .

Elle ne ſe multiplie pas de graine ,
mais de boutures qu ' on emporte ; la

Iſtoria e coltura delle Piante , p. 262 , &es

Conduite ]
du Pota -

ger .
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22 ſifficulté - eſt pas de la faire reprendre ;

SrrrERu .il n' eſt point de plante au contraire quĩ
Chap . I.
Conduite
du Pota -

ger .

8enracine ſi aiſẽment : unè branche
coupẽe & enterrẽe , ſans la mouiller ,
miſe à l ' ombre , dans un pot , pendant
huit jours , ſe trouve repriſe , & pouſſe
auſſi - tõt après ; mais l ' ẽcueil eſt Hiver ,
la moindre geleéec la fait perir ; le defaut
d ' air Iui eſt également mortel . Il faut
har conſẽquent , une ſituation qui la
defende de lun , & od elle puiſſe jouir
de Fautre , avec Pattention de la faire
profiter de tous les rayons du ſoleil quiſe préſentent pendant cette mauvaiſe
ſaiſon , ſans jamais la mouiller , quel -
que beſoin quelle paroiſſe en avoir .
Quand on n ' a pas de ſerre diſpoſée
comvenablement , la meilleure place
qu' elle puiſſe avoir , eſt une chambre
habitée , & un peu échauffée ; on la
met ſur la fenẽtre , en dedans du vitrage ,
quand le ſoleil paroſt ; & on la retire 5
quand il eſt paſſé ; il fait dovx , on
la met en dehors , pendant quelques
heures de la journéc . Avec cés atten .
tions , on la prẽſerve ; & au Printemps,
quand il n ' y a plus aucun riſque dè
gelée , on la dépote , & on l ' enterre
au pied d ' un mur bien expoſé , après
avoir mis un peu de fumier dans le
trou ; elle ppuſſe bientõt apròs ſa tige ,
& on Larroſe au beſoin .

—85
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Graine de Carottes . SEPTEMB .

Chap . I.
Conduite
du Pota -

8

ONx a quelquefois encore des tiges
de carottes dont la graine eſt en matu -
rité ; on aura ſoin de la recueillir avec
les obſervations marquẽes au mois
d ' Aoũt .

Carottes d; ſemer .

5i les carottes ſemẽes au mois pré -
cẽdent n ' ont pas levéè comme il faut ,
ou quꝰon veuille en avoir qui leur ſuc -

cedent , en attendant celles qu ' on à
ſemẽes au Printemps , on peut en ſemer

encore , mais non plus tard que le
milieu de ce mois : autrement elles

mandueroient de temps pour acquèrir
aſſez de force , & pouvoir lutter contre
les attaques du froid .

Semence de Panais .

S1 Lon veut avoir de ces racines qui
ne wortent point auſſi - tõt què celles
du Printemps , on peut en ſemer en
ce mois .

Craine de Chervis .

LE che : vis quꝰon a ſeméè, monte la

Premiere annẽe , mais ne Sleve point
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aant que quand il a deux ans , & cette ö

SrprEMR. premiere graine n ' a point la qualité
Chap . I. es autres ; ainſi Lon ne doit point s ' en

Conduite ervir ; on ne ſeme què celle quꝰ ' ondu Pola - recueille ſur des pieds qui ſont plus
15

anciens ; elle eſt müre en Septembre ,
1

& eſt portée ſur une tige diviſce en
branches cannelées , remplie de moëlle ,
haute d ' environ quatre ou cinq pieds ;
Ia graine eſt oblongue , étroite , raye ,
applatie ſur le dos , de couleur griſe ,
& un peu plus grande que celle du .

perſil : l ' ayant cueillie , on Fexpoſe 8

quelques jours au ſoleil , après quoi
on la garde en lieu ſec , où elle ſe
conſerve bonne durant deux ou trois
ans . Voyez deſcription la plus dé -
taillée de la plante en Janvier . Voyez
encore Fævrier .

Cerfeuil .

ZEC˙70

II faut en ſemer , & il viendra bien -

tõt , ſi c' eſt en terre fraiche qu ' on le

ſeme , & que les arroſements ne lui

manquent pas .

Endives d grainer .

AVvANT choiſi , comme l ' on a dit ,
& rèſervé les plantes les plus belles &

les plus franches , pour en avoir de la
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bonne graine , on peut ordinairemem
les récolter en ce mois . Les tiges qu ' ellesSepTEMBE .
ont pouſſèes plus ou mois hautes , Chap . I.
ſuivant Leſpece , ſont , en genéral , Conduite

15 liſſes , cannelées , creuſes , tortues ,
r

Abte, branchues , & laiteuſes . Ser .
en

Quand ces tiges commencent à

ſecher , c' eſt une marque de la matu -
rité de la graine ; il ne faut point la

prévenir , dans la crainte qu' elle ne

SEchappe ; car elle eſt ſi adhè rente au
calice , que , pour len détacher , il faut ,
comme nous fai ſons ici , faire tremper
les tiges od eſt cette graine , dans FLeau ,
pendant quelques heures , après quoi
on les bat toutes mouillées ; la graine
tombe alors avec facilitè ; au lieu que ,
ſans ce prẽalable , on perdroit ſa graine ,
ou l ' on en auroit davantage ſans plus
de profit . On la met ſécher ; ẽtant ſeche ,
on la monde : elle ſe conſerve bonne

pendant dix ans au moins . Mr . de Combe
dit mème en avoir vu lever après quinze
ans ; elle eſt d ' autant meilleure , qu ' elle
a un peu d' ancienneté ; car celle qui
na qulune ou deux annCes , donne du

plant fort ſujet à monter .

Endives d ſemer .

Ox peut ſemer encore des endives ou
chicortes fines , friſèes ; elles ſerviront
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durant tout le Caréème ſuivant , ayantSEPTIMB

Chap . I.
rẽſiſtè au froid de Hiver , quoiqu ' aſſez

lite rude ; on les tient en p piniere , & on
4. les replante , lorſque la faiſon le permer .Uu Pota 5 1 6

ger . Semez , le 14 , re lantez , le 9. Janvier ,
celles qui ont ſervi .

raine de la Cicorèe ſauvage .6 Je la Chicor „ ge

LA graine eſt müre , & en état d ' łtre
recue Illie au mois de Septembre ; elle
ſuccede à des fleurs bleues qui ne diffe -
rent de celles des endives quen couleur
un peu plus brune ; elle eſt portèe ſur
des tiges d ' environ ſix piedsʒ; ſa durce
eſt auſſi , comme la graine d ' endive ,
A- peu - près de dix ans .

Graine de la Pimprenelle .

CErTTE graine mũrit naturellement
en Juin , mais quelquefois elle eſt re -
tardèe par les frequentes coupes de la

plante . C' eſt vraiſemblablement ſur
cette raiſon quèe la Quintinie a placè
la maturité de cette graine à la fin de
PEté . En quel temos qu' elle arrive ,
elle ne demande pas des ſoins parti -
culiers ; on la recueille à Pordinaire ,
& on la conſerve comme les autres .

Mäc hes

0



De PorACEX .
193

74 334 — — —Machies d ſemer . SEPTEMR “

Chap . I .
Depuils le mois d ' Aoũt , on peut Conduite

lemer des màches tous les quinze jours , du Pota⸗
pour en avoir qui ſe ſuccedent . 8

Preparation du Pourpier d garder
Pouur Huver .

Coανν IHiver eſt , pour ainſi dire 8une ſaiſon morte , il faut , dans les
autres , faire , autant que Lon peut ,des proviſions qui puiſſent ſuppléer à
ce qwil ne produit pas Iui - mème : onſe ménage d ' avancè ce qui peut en
particulier augmenter & rendrè agréa -
bles les ſalades . Le pourpier eſt unede ces proviſions quon ſe ménaged ' avance , & qu ' on conſerve .

Il faut prendre de celui qu ' on aura
replantẽ , pour lavoir plus beau & plus
gros ; les petites branches ſont moins
Propres à cet , ulage ; elles diminuenttrop ctant préparées ; on les lave ſoi -
gneuſement , pour en oter toutè la terrequi pourroit S' / ètre attachẽe ; on les
Supe en trongons dé deux ou trois
doigts de longucur , & on les met auſolell ſe faner ; car , ſans cette prẽcau -tion „ le pourpier conſerveroit unç
humidité qui feroit obſtacle à ſa

TJome IIIl . 1
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SEPTERMB. conſervation , & le feroit gàter ; enſuite

Chap . I .
Conduite
du Pota -

gèer.

ou on les möle avec des cornichons ,

ou on les
N

8 ſéparément dans des

pots verniſſẽs , ou dans des bouteilles

de verre , les y rangeant proprement ,

apreès quoi Von jette deſſus une quantité
raiſonnable de ſel , & on y verſe du

bon vinaigre , autant qu' il en faut ,

pour qu il ſurnage : & commèe le pour -

pier s ' leve , on met pardeſſus quelque

choſe qui le contienne , & Evite par là

une moiſiſſure que contracteroient les

tronçons qui ne tremperoient pas .

Cela fait , on ſerre le vaſe en lieu

tempẽrẽ , juſquꝰà ce qu' il en faille faire

uſage .
Le vrai temps de préparer ainſi le

pourpier eſt lorſquilcommence àfleurir ;
fi Lon attendoit plus tard , il ſeroit trop

fait , & par conféquent moins tendre .

Perce - pierre Crithmum .

Oxn donne pluſieurs noms à cette

plante , comme ceux de Perce - pierre ou

Paſſe - pierre , Bacille , Créte marine ,

Fenouil marin , & d ' autres encore , mais

le plus uſité eſt celui de Perce - pierre ,

qui lui eſt donnè , parce qu' elle croit

dans les fentes des rochers qu' elle
ſemble avoir percés : Ceſt - IA ſon genie ;

elle eſt alſez commune ſur les cõtes de
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notre Province , & ſur - tout à Marſeille

s ' eſt habituée naturellement ſur les

dédaigne pas cependant nos
quand elle y eſt ſoigase
faut .

Elle eſt diviſée en deux eſpeces ,
toutes deux vivaces , qui ne different
entr elles que par leur taille , plus grande
dans P' unè que dans L' autre .

Tournefort appelle la grande , Cyith . -
hαuls , maritimum majlle

e J. 288 . Touruef . 317 .
Et la petite , Crithmum , ſive fæni -

culum maritimum minus . C. B. Pin . 288 .
Tournefort 3 17 .

Leineri approprie à chacune des eſpe -
ces ſon nom en particulier ; il appelle
la premiere Bacille ou Fenouil mærin ,
& la ſeconde , Perce - pierre ou Paſſe -
Pierre . Le Dictionnaire univerſel dAgti -
culture , à qui Lon peut appliquer ce
qu' il dit de Liger , qu ' il mentend pas
tant de fineſſe dans la culture de oœtte
Plante , mérite qu ' on diſe de ſon Auteur ,
quil nen entend pas plus que Liger , &
quil connoit mal Ia perce - pierre , puiſ -

il prend pour elle la Percepierre ou
I ij

ie long de la mer ; quand elle ne peutSeyræMB .
ſe domicilier dans lè ſein des rochers „ Chap . I.
elle s ' accroche entre les pierres de Condduite

quelque muraille ; c' eſt ainſi qu' elle da Vota -

Ber .
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auvjiſiage , dont parle Chomel dans ſon

aſne „ & qu' il confond en une

Conduite Plante ce du Icroit ſavoir avec ce

du Pota - du ' en dit L' Ecole du Potager . LAgro -

ger .
iome a fait la mẽme bèẽvuè en diſant :

La Perce - pierre ou Paſſe-pierrè ſert de

fourniture de ſalade , &reſſemble fort au

Thym . Le Dictionnaire uni derſel AHiſtoire

naturelle àa erré d ' une autre façon ; car ,

après avoir copiẽ THautre ſur la forte

reſſemblance avec le thym , il ajoute que ,

deux mois apres ævolt et “ ſembe , on 1⁴

replante ; tandis qu' il a eté remarquẽ

en Mars que la perce - pierre eſt aſſez

ſouvent deux mois à lever .

Pour qu aucun Lecteur ne faſſe la

meme équivoque , il trouvera 161 14

deſcription du Githmum , & on le rend

par le nom de Percepierre comme le

mieux connu .

Cette perce-· pierre de la petite eſpece

eſt ordinairement haute d ' environ un

pied ; elle setend en large ; ſes feuilles

ſont Etroites , charnues , ſubdiviſées

trois à trois , comme celles de la grande

eſpece , mais un peu plus larges , de

couleur verte & brune , d ' un goũt

tirant ſur le ſalé ; ſes fleurs diſpoſèes
en roſes , ſont placées en ombelle aux

ſommités , de couleur jaune ; au lieu

que dans la grande eſpece , elles ſont

planches : quand la fleur eſt paſſee, ; 16
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talicc ſe change en fruit rempli de

Sraines jointes deux à deux , plates,SEpTEMRB .
aſſez groſſes , rayées ſur le dos , blan - Chap. I.
ches , odorantes , & d ' un gout äcre . Conduite

La perce - pierre ou paſſe - pierre ſe du Pota -

multiplie ordinairement de graine quis “ “
peut dͤtre gardẽe deux ans , & ſe cueille
à la fin de LEté .

Quelquefois auſſi on la multiplie de

jets enracinés .

Perce pierre , ſon uſage .

LA perce : pierre eſt comptée au
nombre des fournitures de ſalade ; ceux
qui Paiment verte , y en mölent les
feuilles vertes durant la belle ſaiſon ;
& , quand on veut en garder pour les
ſalades d ' Hliver , on en cueille les
branches qui , dans ce mois , ſont en

vigueur ; on les diviſe par trongons ,
& on les prè pare comme des cornichons

qu ' on confit au vinaigre ; on peut les
meéler enſemble , & on les conſerve
avec le mème ſoin ; d ' autres ſe conten -
tent de les garder dans de Leau ſalée ,
Vajoutant un peu de poiyre .

Dii Courgier en geneéral .

Dr toures les plantes potageres , le

courgier eſt celui qui
W6rn8

plus
iij
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de place dans un Jardin ; il pouſſe des

StPTENR. Iongues branches ſarmenteuſes , creuſes ,

Chap . I. caſſantes , velues , portant de grandes
Conduite feuilles rudes , & hèriſſées d ' une infinitè

du Pota - de petits poils ; il ſort des aiſſelles de

ger . ces fleurs des vrilles & des pédicules
chargés de fleurs jaunes , formées en

cloche , &vaſées , diviſèes en cinq par -

ties , dont les unes ſont ſtériles

autres fertiles , portées ſur un en

qui devient enſuite un fruit dont la

forme n' eſt pas la mème dans tous les

courgiers : P &corce de cefruit eſt liſſe
unié ; ſa couleur dépend de Feſpece ;
la graine eſt contenue dans une ſul bſ -

ance fongueuſe qui eſt au milieu du

fruit ; cettè grainè eſt oblongue , large ,
pplatie , rebordee proprement tout

autour , & garnie d ' une écorce aſſeꝝ

ſous laquelle ſe trouve u

blanche : ce meſt que par elle

on ne la re -

les courges de la premiere
claſſe ; car d ' ailleurs dans leur nombre
qui eſt conſidérable , ces eſpeces
different entr ' elles en figure , en groſ -
ſeur de fruit , & en couleur de la peau
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qͥei eſt verte , blanche , jaune ,
0

variété dans Lexamen duqnel je n ' en

trerai point ; non parce que l ' objet men

gla peiue , comme dit un Auteur ,
mals parce que je ne crois pas que cet

101t 101 neceflaire .

s branches de courgier rampent à

terre , ſi elles ne ttouvent aucun appuiꝛ utie mais , lorſqwelles
arbre , ou quelques

art
s ' y accrochent à

leurs tenons qui ſervent

d ' agraphes ſolidement entortillées .

I mweſt pas , en ce pays , nèceſſaire

ecouper les feuilles qui ombragent
les courges , aſin que le ſoleil les mũriſſe

1 0 * — 1
plutöt , & les aoũte micux ; elles par -
viennent aſſez à leur maturité naturelle ,
aidées par la ſaiſon ; les feuilles ſe

ſechent d ' elles - mémes , & laiſſent les

courges à découvert ; on les coupe vers

la fin du mois , quand elles ont bien

pris leur couleur de maturité , & que
Técorce eſt devenue aſſea ferme , pour

pouvoir rẽſiſter à Longle ; on les amaſſe ,
& on les expoſe quelques jours encore

au ſoleil , pour leur mieux laiſſer perdre
toute humidité ſuperflue , après quoi

1V

rbrẽe cu fayee de pluſieurs fegοn; SFEPTENUR .
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Conduite
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on les enferme en lieux ſecs , ſur des
Planches où Lair ſoit libre , mais où la
gelẽe ne puiſſe pas penẽtrer ; avec toutes
ces prẽcautions bien obſervecs , la

courge ſe conſerve non ſeulement tout
IHiver ſaine , ſans ſe gäter ; mais on
en a mangé ici dans le mois de Juin
& Juillet qui mavoient rien perdu de
leur qualité . Ce qu ' on a trouvé de

particulier dans ces courges ainſi gar -
dẽes de Fannẽe précẽdente , c' eſt qu ' en
les ouvrant , on a pluſieurs fois trouvè
les graines germées qui avoient pouſſẽe
dans la courge méme , des racines

Iongues de deux à trois pouces , avec un

germe àA- peu - près de mème longueur .

Lſuge des Coilrges .8

LAVUrEUR qui parlant en genéral
des courges , dit æõ qu' elles ſervent en
„ ſoupe avec le lait ; que Ceſt la ſeule

fagon d ' en manger qui ſoit ſuppor -
„ table pour les perſonnes d ' une cer -

taine eſpece ; quꝰon peut abandonner

„ aux gens de la campagne les ragoũts
„ mqu' ils en font ; car , à tout prendre ;
„ dcꝰeſt un mets inſipide , & une mau -
„ vaiſe nourriture ; que Ceſt une reſ -

„ ſource d ' conomie pour le peuple ,
5dont le ventre ſouffre tout , & pour

le payſan en particulier , qui ne peut
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pas ſe nourrir de denrees coũteuſes :

VAuteur , dis - je , de cet éloge appré - SæpTEME.
ciant ainſi les courges , donne lieu de SChap . I.
croire qu' il na pas ẽlevè de nos bonnes8

u Pota⸗eſpeces : Sil avoit voulu définir & dé -

crire les eſpeces de courges qu' il avoit
lous les yeux , comme il a fait du po -
tiron , on en jugeroit plus poſitivement .

A Gẽnes on ne regarde pas la courge
comme un aliment ſi mauvais , puis -
qu ' on veut en avoir toute Pannèe , &
qu ' on emploie , pour cela , le moyen
ꝗue j ' ai lu dans un manuſcrit ancien
d ' une centaine d' annéeèes .

Les Génois , y eſt . il dit , dẽècoupent
les courges fort gentiment par lon -

„ gues bandes qu' ils font ſecher au
„ ſoleil , & les gardent ainſi ſeches

„ tout le long de Pannée ; elles ſont

„ ſi douces , quꝰon diroit qu' elles ſont
confites avec le ſucre ; on les mange

„ enſuite en potage , & on les vend à

„ cinꝗ ſols la livre . „
Nous n ' avons pas beſoin de cette

prẽcaution ici pour avoir des courges
preſque toute lannee . Lorſqu ' elles ſont
bien müres & bien aoũütéèes , on place
les meilleures ſur des planches à la
cuiſine où le froid n ' a garde d' entrer ,
& ces courges ainſi ſoignees donnent
le Loiſi

qui
iſir d ' attendre les nouvelles avec

elles concourent .

IV

ger .
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DrPTEMB .

Chap . I.

Conduite 5
Ju Pota . ILo parmi le nombre de courges que

ger . nous avons , nous en diſtinguons trois

eſpeces qui ſont ſpécialement ẽlevces

dans les Jardins comme les meilleures ;

nous laiſſons les autres eſpeces à la

Ferme .

La premiere connue aux environs

de Paris , ſous le nom de Potiron , dont

LEcole di Potager paroit faire quelque

cas , & dit en avoir vu du poids de

cent cinquante livres ; je n ' en ai

point fait peſer , mais , quoique aſſez
1

Potirons .

gros , je ne crois pas en avoir eu de

tels . Le potiron eſt , pour Fordinai

un peu plus applati du chᷣtẽ de la

que de Fautre : d ' ailleurs ſa

varie ; ſa peau eſt fort liſſe ; qu

eſt bien mär , elle eſt de couleur
111110

rouge pàle , relevẽ en certains enc

par des plaques d ' un rouge pl

fur - tout quelque temops après avd

récolté ; ſa chair eſt jaunätre , allez

ferme , mais elle tieni tosſjours de la

fadeur des autres , dit PEcrivain qui

weſt pas partiſan des courges

Nous Havons apparemment ici que

rune des deux eſpeces de potirons que

PEcole du Potager diſting Bätif
5 3

bon au commencement d Aoũt , & de.
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moyenne groſſeur ; & Pautre qui weſt⸗
bon qu ' à la ſin de Septembre , & e
vient d ' une groſſcur extrkme ; il dit
ꝗue ces deux eſpeces ſont ſemblables qu Pota -
d' ailleurs , à cela près que la couleur ger .
de la queue eſt jaune dans une eſpece ,
& verte dans Pautre . On en fait uſage
dans ce pays , pendant PEté , comme des
autres courges , lorſqu ' elles ont acquis
une certainè groſſeur .

Outre les potirons gros & petits ,
il ) en à auſii de blancs , dit PAuteur
de la Nonvelle Aaiſon ruſtique . En a -
t - il vu ?

Courges de Meſſine .

L & ſeconde eſpece appellée Courge
muſqube de MAeſſine, ou Ia Aeſſinoiſo ,
eſt une eſpecę aſſea groſſe , auſſi pla : e
pPour L' ordinaire , du cõté de la queue ,

moins liſſe que celle du potiron ,7 „ 1 8
genéralement griſatre ; ſa chair eſt

2 1
ferme ; ſon goũt a auſſi quelque

d releve ; & ſa couleur

antage de cel

ogtfort long

Ue du citron ;
emps .
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Collige muſquèe , fine .

du Pota - LA troiſieme eſpece qu ' on préfere
ger . pour la culture , n' egale pas les autres

en groſſeur , mais elle les ſurpaſſe de

beaucoup en bonté ; elle eſt connue ſous

le nom de muſquee par encellence ; car

elle a un goũt fin & relevè , une odeur

qui a quelque choſe de celle de la

violettèe , quand on l ' ouvre ; la couleur

deè ſa chair eſt très - haute , plus vive

mẽme que celle des oranges ; ſa forme

varie beaucoup , mais , en génèral , elle
eſt applatie des deux cõtés ; la peau⸗
dans ſa parfaite maturité , ou quand
on la garde , eſt d ' un rouge lavé , ou

preſque de couleur de chair un peu

plus foncée ; ſa graine moins grande
que celle des deux eſpeces précẽdentes ,
n' eſt point blanche comme elle , mais

un peu griſatre .
Gn prẽſume vraiſemblablement que

Mr . de Combe mauroit pas tant dépriſe
les courges , »' il avoit connu cette

eſpece ; qu' il Pauroit mème louée à

table , & qu' il ne diroit pas comme il

adit , parlant des courges , que la graine
de ce fruit eſt ſa partic la plus eſtimable .

Il eſt vrai qu' il reconnoit pluſieurs qua -
lités A ces graines , & qu' il apprend la

maniere d ' en faire différents uſages ,

8

6

—

—
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pour la ſanté , pour l ' agrément , & pour

417 f 3 PSEPTENMS .les delices ; je crois mẽmeè ſatisfaireò
b

quelques Lecteurs , en rapportant ici ,
daprès ce Maitre , la recettè ou maniere du Pota -
ſinguliere & fort commode de préparer ger .
Forgeat pour Putilité de ceux qui ſe
trouvent écarté ' s & iſolés dans leur

campagne .

Orgeat .

PRENEZ , dit - il , une demiclivr

quatre ſemences qui ſont , la grain
le citrouille , de courge , de concombre ,

& melon ; lavezũles , & eſſuyer - les après ;
l0 joignez - y ſix onces d ' amandes douces ,

& deux onces d ' amandes ameres , què
vous fereʒ un peu tremper dans une
eau tiede , pour en õter la peau ; metteꝝ
le tout dans un mortier de pierre , &

5 pilez - le bien ; jettez - y enſuite deux
livres de ſucre , avec la pellicule d ' un
citron levẽe legerement , ꝗue vous bro -

yereꝝ avec les ſemences ; cela compoſera
une pàte que vous mettrez bien preſſee
dans un vaſe de terre ou de falance ,
& que vous pouve2 conſerver bonne

un mois & plus , dans un lieu ſec .
Pour vous en ſervir au beſoin , vous

en prendreꝝ ſur chaquè pinte d ' eau , de
Ia groſſeur d ' un uf de poule , que
vous mettrea dans une étamine de
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5P1 06 „ & que vous délayerez avec une

K cuiller ; vous preſſerea enſuite le marc

Conduite avec les deux mains , & vous jetterez

du Pota . fur la liqueur quelques gouttes d ' eau

ger. de fleur d ' orange ; vous la tranſvaſerez

enſuite dans quelque cruche ou bou -

teille que vous ferez rafraichir avant

que de la boire .

C' eſt - là proprement ce qu' ici nous

appellons Couiges ; & les eſpeces prin -
cipales que lon cultive dans nos Jardins .

On expliquera dans la Ferme la culture ,
le detail & luſage des autres eſpeces
de courges du méème genre : mais, ;

comme il y en a encore qui appar -
tiennent à la claſſe de celles - ci , & qui
ſervent en aliment , on en va faire

mention .

De la Citrouille , Cucurbita longua ,
folio molli , flore albo . Pin . 323 .

LXCitrouille a du rapport aux autres

courges en ce que , comme elles , ſa

plante rampe ou Séleve , mais il y a

beaucoup de difference entre les feuilles .

Celles de la Citrouille ſont grandes ,
Iarges , rondes , molles , lanugineuſes ,

renelées en quelques endroit 5

fleurs ſont Blanches & velues .

Après la fleur ſon calice devient un

7 rique qui salonge ſi fort⸗8 2 8

4

0

0
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— —qulon en voit qui ont cinq ou ſix ppiedsg PTEUIR .de longueur ,& qui ſont d' une 8

Proportionnée ; Lecorce
Pun Pilanchter. 8

datre 8 dens le commencement , eſt fort du Pota -

dure, li igneuſe , 8.gri Ledans 99 ger.
ſa chair eſt moëlleuſe , blanche , fade ,
ſa ſemence appl atie, longue , couvertẽ
d ' une ècorce aſſe 2 dure , & griſe , large
d' un bout , & retrecie de Pautre , par
où le germe s ouvre ſon

Daſſage.La citrouille ou Couige longue mürir
comme les autres courges : mais ètant

müre , elle weſt plus bonne à manger .
Ainſi Fon

en
fait uſage durant Eté ,

tandis qu ' elle eſt jeune , que ſon &corce

eſt encore mince , & d ' un verd blan -

chaàtre ; elle ſert alors aux ſoupes , mais
il faut en relever le goüt ; car elle eſt

naturellement fade ; on en fait auſſi une
confitxure qui eſt eſtimẽe 8

qu ' elle en préparée ; zuand on Pa
lai

111 alors. 8PettN eſt d ' uſa

1 rdiniers font keue18
raines du corps meme

la citrouille ; car en féchant , ſa

au qui prend u
me

couleur griſatre ,
rcit comme du bois .

ο09e

. =
ο
2
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SEPTEMR .

Chap . l. Calebaſſe , Cucurbita lagenaria ,
Conduite Pin . 3 2
du Pota -

8

ger .
Sous ce nom ſont cempriſes jci

toutes les eſpeces de courges dont les

plantes reſſemblent à celles de la ci -

trouille , mais elles en different par le

fruit en général , qui varie beaucoup

Pour la figure. Ainſi , quoique celui de

quelques eſpeces , puiſſe , à la verité , ſe

manger , tandis qu' il eſt encore bien

tendre , on réſerve d ' en traiter plus
amplement , quand il sagira de la

Ferme qui en fait plus d' uſage , & Sen

ſert commeè des flacons à tenir du vin ,

ou de l ' eau , ou d ' autres choſes . Quel -

ques calebaſſes ſont tout . à-fait rondes

& applaties , telles que celles qui nous

ſont venues de Corſe ; d ' autres ont le

col étroit ; il en eſt qui ont comme

deux tétes avec un ęétranglement au

milieu du corps , &c .
La ſemencè de ces eſpeces eſt plus

brune que celle des citrouilles , à la -

quelle cette graine reſſemble d' ailleurs

pour la figure . On dira ſeulement ici que
Ia culture des courges , des citrouilles ,
& des calebaſſes eſt la mème ; ily a que
les différentes calebaſſes quon ſeme , &

qu on eleve avec plus ou moins de ſoin -

E
01
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avec plus ou moins d ' engrais , ſuivant
ꝗqu' on veut avoir des formes plus ouSERHTRNIE .
moins grandes . Chap . I.

Conduite

Courge d conſire , Anguria , Citrullus du Pota -

dicta. C. B. Pin . 322 . Tournef . Ser .

Cx genre aſſez ſemblable à quelques
égards , aux melons

N0
aux cittouilles

Par les fleurs, & par la formè de ſon
fruit en differe beaucoup par les feuilles

qui ſont profondẽment dẽcoupẽes , &
une couleur très : - differente de celles
des auttes courgiers ; le fru lit varie
encore dans ſa peau & dans ſa chai

Leſpece que p̃en ai , eſt 23
liſſe,

à
à fonds verd, rayée en bre de

cotes, & très - panachẽe , d ' un blanc

8 ſa chair qui ne laiſſe point
vuide en dedans , contient les graines

10 4eS Leparéinent; la couleur de ces

8 es eſt aſſea conſtamment rouge⸗

15
dis aſſes , car il m' eſt arrivé deux

Uifferentes fois , qu ' ayant ſemé des

nes rouges , celles du fruit qu' elles
ont produit „ oOnt été noirͤtres , & ont

perſẽverè dans la meme couleur .
La plante rapporte beaucoup , quoi -

alle

le

ſoit long - temps à donner, Parce
ue le fruit ne noue qu ' à Pertrömité

des branches Jui. ſont aſſez

il ne faut par conſẽquent les tailler que
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eu , & avec attention . L' Ecole du

Votager dit que ce fruit eſt connu ſous

le nom de Aelon de lAmèrique , &

par cette il le tire dlentr e
les

1.

8pelle nll amment Coenge .
fait avec ce fruit une confiture

1 3
755que ſon goũt ſoit

meéme ; on yajoute
r 3 Auelque peu de

range .

Paſdeque .

RAx rapporte au genre de FAngu -
ria , ce que nous appellons P4 Heg⸗ 3
do nt les ſemences ſont toujours de

couleur preſque noire , enfermées dans

une pulpe roug eätre , aqu Getlle
&très -

raflaichiſſante . On ma nge la paſte quẽ
crue dans les ch ſa peau eſt

toujours verte 4; ſes feuilles

ſont ſemb A celles de Feſpece

Frcẽdente . La meilleure graine que

j ' ai eue , jeFai tirèe de Rome ; ſa chair

en a ẽté plus rougentre , & moins fade .

L' Ecole du Potager qui met la paſte -
que au nombre des melon 14 n ' en fait

pas autrement Péloge ; ſa culture y eſt

méme traitée G en Voici ce

don y lit .
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AQuelques perſonnes Samuſent à

ver une eſpece particuliere qu ' on nhn -

me ici le Melon d ' eau , & en Provence , Chap . I.

Paſteque ; il vient rond , extraordinai -

rement gros , peſant juſqu ' à trente livres

& plus ; la chair en eſt rouge - cramoiſi ,
la graine noire , & la peau verte & liſſe ,
mais ceſt en pure perte qu on le cultive ;
car il meſt pas mangeable ici ; à peine
Feſt - il dans ſon pays pour ceux dui y
ont accoutumè læur goũt , de jeunèſſe :
ſon principal méritè eſt d ' avoir beau -

coup d ' eau qui rafr - ſchit : mais Ceſt

une eau fade qui ne flatte , ni ne ré -

veille ; ; ᷣen rends ce téẽmoignage avec

beaucoup de perſonnes qui en ont goũtè
ſouvent comme moi , tant en Italie ,

qu ' en Provence . , , Tous ici ne ſouſ⸗
crirontpas à ce jugement .

1

Aultres eſpeces .

O cultive encore dans les Jardins

d ' autres eſpeces de courge , ou qui y
ont du rapport , telles que ſont les

bhonnets de brétre , les fauſſes 0

& les fauæx citrons . Ces eſpeces ſembla -

bles à la courge en petit , ne ſervent ,
dit un Auteur , 4u' d amuſer les yeux ,
ne ſont daucune utilitè pour la vie .

Je le prie de trouver bon que je lui

oppoſe l ' uſage de ce pays ouù les fauſſes

oranges Pepo rotundus , arantii formä .

Conduite
du Pota -
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C. B. Pin . 311 . Tournef . 105 , & les

fauł citions , Melopepo fructu 0it. ſor ni ;

Tournef . 106, ainſi appellèes à cauſe

de leur forme & de leut coule Ur ;

ervent , dans leur primeur , à faire 863
beignets fort délicats , étant préparés
comme les beignets de pomme . II

vrai que ce mẽme Auteur diſtingue des

autres le Bonnet de Prètre qu' il nommè
auſſi Artichauts de ſetuſalem ;il en fait

à demi Leloge , difant que ce neſt pas
un mauvais manger ,

mais quiil na lien

non plus de fin , ni d' e délicat . Sa — —

eſt ſinguliere , ayant autour 105 àa tétè

pluſieurs cornes diſpoſées Agpeu - près

comme Eelles des Bonnets de Prétre :

Ceſt de - là què cette eſpece tire ſon nom .

Quoiquè toutes les eſpeces de cour -

ges varient aſſeʒ ordinairement , je ne

crois pas qu' il y en ait qui le faſſe plus
ouvent , ni qui s ' ecartè davantage en

figure , que ie Bonnet de Prétre . Jen

al eu de totalement mèconnoiſſables ,
dont le fruit a prodigieuſement groſſi ,
& etoiĩt par : tout couvert de tubẽroſites .

Concombre Cucumer o Cucumis

5 ivus , vulgaris C. B. Pin . 32 0.

Tourne/ . 204,.
28cœ titre ſont compris tous les

ESScömbtres j on en diſtingue cependant
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pluſieurs eſpeces dont quatre ſont plus
çgommunément éElevées dans nos Pota -

gers , ſavoir : le concombre jaune hätif ,
le jaune tardif , le blanc & le verd ;
les jaunes ne ſe diſtinguent entr eux

due par leur taille ; car dans le hätif ,
elle n ' a preſque que la moitié de celle
du tardif qui a juſqu ' à un pied de

longueur , ſur enylron trois pouces de
diametre dans le milieu de ſon étendue .
Au reſte , ces couleurs ne ſont ſenſibles

qu ' un certain temps ; car à la maturitè
du fruit , ils ſont tous jaunes ; le ſeul
concombre blanc Peſt moins cependant
que les autres .

Le concombre en gènèéral pouſſe
pluſieurs tiges groſſes & velues , qui
rampent à terre , ou s ' accrochent aux

appuis qu' elles rencontrent , ainſi que
les courgiers ; ſes feuilles ſont aſſez

grandes , anguleuſes , inciſées , rudes
au toucher , àcauſe des petits aiguillons
dont elles ſont garnies , particulièrement
en deſſous ; les fleurs ſont en cloches ,
Evaſées , & partagées en cinq parties ,
de couleur jaune pàle ; les unes ſont

ſtériles , & les autres certifient leur
feconditè par le fruit qui leur ſert de

baſe , & qui a déjà acquis la longueur
d ' un pouce , avant méme qu ' elles Sepa -

11 ſon &corce eſt mince ; ſa

SEPTEMB .
Chap . I .
Conduite
du Pota -
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ongue pointue dans ſes deux extrè -

SIPTENR . mités , un peu plus groſſe que celle

Chap . I. du melon , à laquelle elle reéflemble ,
Conduite revEtue d ' une corce dure comme du
du Pota - parchemin , & ſous laquelle ſe trouve

ger . une petite eſpece d ' amande douce ,

onctueuſe , agréable au goũt .

Concombre hdtif .

Cx que chaque eſpece a de parti -
culier , c' eſt que le concombre hatif

eſt le plus petit des quatre , & le plus
ramaſſè dans ſa forme .

Concombre jaune , tardif .

Lx tardif , double en groſſeur , eſt

au ſurplus en tout ſemblable à Lautre .

Concombre verd .

LE verd ou couleur de perroquet ,

outre ſa couleur particuliere , eſt ſouvent

parſemé de verrues ou petites Eléèva -
tions , Cette eſpece eſt la plus commune

aux marchés ; & je ne ſais pourquoi
FEcole di Potager dit qu ' on wen fait

point deſtime , quoiquil ait le mme golt

Jue les autres , què ſa plante ſoit aſſen

fertile , & que le fruit s ' alonge autant

que le concombre tardif , ayant juſquà
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un pied ſur trois pouces environ dé

groſſeur diamètrale .
Chomel dit de faire manger tous les

concombres de cettèe couleun , d ' autant

que la graine des blancs dégenere
aſſez en Perroquets , ce que je n ' al point
vu ici , où toutes les eſpeces ont paru
conſtamment ſous Thabit qui les diſ -

tingue . On nous aſſure , pour balancer
le jugement déſavantageux porté ſur
les concombres verds , que les Anglois
troudent cette eſpece bien meilleure au

golt , que la jaune & la blanche X.

Concombre blanc .

LE concombre blanc à plus de
volume que les autres trois . Fen ai eu

qui approchoient de deux pieds en

longueur , & de quatre ou cinq pouces
en groſſeur . Cette eſpece , au goũt de

certains connoiſſeurs , a plus de deli -

＋cateſſe , & eſt de plus longue durée ;
Ceſt . A·dire, eſt plus long - temps bonne

à employer dans un accroiſſement

avancé .

Ceè ſontalà les eſpeces de concombres

ordinaires que lon cultive dans les

Potagers .

Les Agtẽments de la Campagne pag . 334

0
Conduite
du Pota⸗
28
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—

SkbrEhB. Concombres ſetpenlins .
Chap .I.

Conduite Gv 6 1
RE 8 Elpece 11

du Pots -
OuTR les eſpeces de concombres

mentionnéèes , ily en a une autre que
125 PEcole diu Potagen appelle Concombre -

ſerpent , ou le Luſſa , avec cette deſcrip - 5
tion àpeu - près reſſemblante : „ Sa 5

„ forme eſt alongée , mais beaucoup 1
plus groſſe du cõtẽ de la tète , que

„ de la queue ; ſa peau eſt liſſe , d ' un 9

„ verd päle , marqué à cöté par de 5

„ petits filets ſaillants , rayés avec

„ ſymmetrie ; on n ' en fait aucun uſage , 85

„ ni en cuiſine , ni en Médecine , dont 16
„ les Auteurs aient parlé . „ M. de 1
Combé , ſans doute , n ' avoit pas lu le 4
Tyeèatre d' Agriculture du Sr . du Pradel ; 7
il auroit vu que cet Auteur , parlant de 0
ces concombres , dit que « Lhorreur

„ de leur figure les rend plus admi - 1
„ rables que mangeables , encore que 5
„ leur goüt de lui - méme , ſoit auſſi 1

„ „ bon que des autres concombres . „,
La deſcription qu' il en donne , laiſſe

douter Sil a jamais connu cette eſpece
5

de concombres : õ elle eſt , ſelon lui , 1

„ reſſemblante à celle du ſerpent ,
„ autant naivement qu ' on diroit que

5

„ la Nature a voulu là refaire ſon 4
„ propre ouvrage . Ces concombres

croiſſent entortilles de la longueut
840

2²
2³
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» „ tage , ayant la téte , les veux , la
„ bouche , comme les vrais ſerpents
E

„ peints , ſans enfoncement qui dé -
„ couvre la choſe , y regardant de près .
„ Leur ſemence eſt venue dEſpagne
„ A Toloſe , & de - là plus avant , en
„ certains lieux du Languedoc , où
„ neanmoins elle y eſt encore tròs -

Pour moi , j ' ai poſſedéè cette eſpecede concombrèe , mais pendant une
annèe ſeulement , aucun fruit netant
venu à maturité ; depuis je n ' ai pu le
recouvrer ; j ' en ai cependant pris aſſez
de connoiſſance , pour dire que /Ecole
du Potager le décrit mieux que du
Pradel qui nous en conte des fables .Ce concombre a pris chez moi la lon -
gueur de deux à trois pieds ; & ſon
goũt m' a paru tenir quelque choſe de
celui de Therbe ; ſa couleur y reſſem -
bloit aufſi .

On fait encore mention de quelques
autres eſpeces de concombres , tels
que des concombres à bouquets , ou
concombres mignons , du concombrèe
noir , &c . Je nen parle point , ne les
connoiſſant pas ; d ' ailleurs leur culture
doit etre pareilie à celle de toutes les
autres eſpeces .

Tomeèe IIII . K

— Jde quatre ou cinꝗ pieds , & davan .

5 duitoutefois les yeux & la bouche Kb
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Bradley parlant de la graine de

concombre dans ce mois , dit « Les

Conduite „ concombres qui ſont alors entiére -

du Pota - „ ment mürs , doivent étre ouverts ; &

ger . „ on õtera les graines à la pulpe , pour
„ les laiſſer pendant deux ou trois

„ jours enſemble , avant que de les

„ nettoyer ; on doit enſuite faire trem -

„ per la graine dans Peau pendant

„ vingt - quatre heures , & la mettre

„ ſécher au ſoleil pendant dix jours :

„ on prendra garde que toutes les

graines ſoient entièrement ſeches ,5 —
„ avant que de les renfermer , ſans

„ quoi elles pourriroient . „
Mais , comme je chercheè à ſimplifier

les pratiques , autant qu' il eſt poſſi -
ble , ſans les détériorer ; je dis qu ' ici

ſt de laiſſer ! ombresnotre uſage eſt de laiſſer les concombres

pourrir de maturitẽ ; on en retire alors

avec facilitè toute la graine ; on la lave ;
et ſécher au ſoleil ; &, quandon la met ſècher au ſoleil ; & , quand

elle eſt bien ſeche , on Penferme . Voilà

notre facon moins fatiguante , tout

auſſi ſure que celle de Auteur Anglois .

Culuure des Melons .

Loxsdr les nuits deviennent plus
fraiches par leur longueur , & que les

melons tardifs mũriſſent avec plus de
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dpeine ; il faut , pour les aider , faires
uſage des avis marquẽs aux mois pré
cedents .

Graine de Senebè .

ON la recueille &actement , Sil 7
en a encore ſur les plantes ; on peut
auſſi en ſemer relativement A ce qui
en eſt dit en Février .

1
Vavyets d ſemer .—

JaI ſouvent fait encore ſemer en ce
mois des navets pour la table ; lorſque
les prẽcẽdents ont Eté détruits , ou quela ſechereſſe na pas permis d ' en ſemer
ceuxgci laiſſos en terre pendant tout
Hiver , ont Eté/de ſervice , ſans ſe
gater , & ont mème durè , juſquà ce
que le Printemps les ait diſpoſeès à
monter .

Epicerie d Venmer.

QOnAus , en général , les nielles
qui viennent dans les champs & dans
les Parterres , ſe ſement d ' elles memèes
& croiſſent , malgrè les ſaiſons , dans
toutes ſortes de terre ; celle de Candie
dont la graine ſert d' épice , eſt plus
delicate que les auttes eſpeces : elle

K ij

SEPTEMB .

Chap . I .
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veut , pour proſperer ; une terre moins

forte , & plus riche ; on la ſeme ordi -

nairement en ce mois : je dis ordinai -

rement ; car 5ᷣen ai fait ſemer à la mi -

Mai , qui eſt fort bien venue , ce ui

eſt aiſe à comprendre : quand on Kir
que le climat le plus chaud lui eſt le

plus favorable , & qu on doit , pour le

micux , la placer à la meilleure expo -

ſition : mais cette delicateſſe n' oblige

point à lemer ſur des couches ; je ne

Pai jamais fait ſemer qu ' en pleine terre ;

& je Ey ai laiſſé croitre en pẽpiniere ,
faus la replanter ; elle nexige au ſur -

plus , que d' eètre ẽclaircie aſſez pour

prendre à Laiſe ſon eſſor , d' ètre deli-
vrce des plantes étrangeres qui pour -

roient Fen empèëcher , & ſuffiſamment

arroſẽée pendant les chaleurs .

Mais , comme il y a peu d' avantages

à devancer la récolte de cette ſorte

d ' picerie , & qu' elle riſaue beaucoup

durant PHiver , il eſt plus à propos

d ' attendre le Printemps pour la ſemer .

Maturitè de la Pomme d Amour .

QuAν ce fruit qui mürit par

ſucceſſion , eſt entiéèrement rouge , qu' il

mollit davantage , comme &' il pour -

riſſoic , & qu' il ſe dẽtache lui - mẽme de

Ix plante ; on le ramaſſe , pour ſepater



les graines de la pulpe , ce qu ' on fans —en les lavant dans Feau , aprés quoi Chas 1.
on les fait ſecher , & on les enferme : 2
on peut auſſi , ſi Pon veut , laiſſer ſècher qu Pota -
les graines avec le fruit tout enſemble . ger .
Ces graines ne perdent rien dans cette
derniere fagon : mais elles ſont plus
propres , récoltées de la premiere . Je
mai point vèrifiè pendant combien de

temps ces graines ont ẽtẽ bonnes ; mais

j ' en ai ſemè de trois ans , qui avoient
ẽté conſervées dans le fruit ; elles ont
fort bien levé .

Maturitè dui Potyre &Inde .

LE poivre d ' Inde donnant ſon fruit
à repriſes , & ſelon qu ' on le cueille ;
il n ' ya point de temps fixe pour ſa

maturité ; on la connoit à la couleur

quand les fruits ſont totalement colores
de ce beau rouge dont ils brillent ; rien

cependant mexige la céléritè de cette
rẽcolte ; la graine ne perd rien à reſter ſur
la plante ; elle en recoit toujours quel -
que nourriture , & y reſtè ſans danger ;
car le fruit ou les capſules ne SouVrent

jamais à Finſu du Maitre , comme en

pluſieurs autres plantes : ayant cueilli
ces fruits , on les conſerve entiers ,
juſqu ' à ce qu ' on en ait beſoin pour
ſemer : la graine , par ce moyen ,

K ĩij
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ö
prẽſervẽe de laction de Lair , eſt plus

ebrxunlong - temps féconde , & ſe conſerye

S ae

du Pota· 17 A
ger. Pourpier en graine .

3*

81 Pon ma pas recueilli plutöt la

graine de pourpier , on n ' attend pas

plus tard ; & pour le faire à propos ,

on peut conſulter Juillet & Aoüt .

Bordures .

81 les chaleurs , à la ſin de ce moĩs ,

ſont tempéẽréèes , commèe elles doivent

Peétre , on peut renouveller les bordures

du Potager , ſuivant le beſoin „ &

mettre en terre toute ſorte de plantes
vivaces , comme hyſope , lavande ; &c .

C' eſt auſſi la ſaiſon de les tondre

pour la ſeconde fois .
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Des AccourAGNEMENTS DV PoTACER .

Aes Arbres .

5
Sus la fin de ce mois on donne
aux arbres qui ne ſont point cultivès
avec les plantes potageres , un petit
labour dont Peffet doit étre d' appro -

5„ prier le terrein , & d ' en dénichèr les
herbes ſauvages . On peut voir au mois
de Novembre , ce qui eſt dit la -
deſſus .

Croſeillier .

BRADνε veut que les boutures
qu ' on en doit faire , ſoient un travail
de ce mois . Voyez ce qui en eſt dit
en Février & en Mars . 1

Temps de clleillir les frtlits .

ON doit le faire en ce mois , rela -
tivement aux circonſtances qui ſont

marquées au mois de Juillet qu ' on
peut conſulter .

K iv
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2802 . .*47 0 —

er IIi .

Sur les Produlclions dul Potager .

I . A temperature que la ſaiſon prend
d' ordinairę en ce mois , non ſeulement
rend le Potager plus agréable pour la

vue , mais encore plus fertile pour le

produit ; il reprend un air de jeuneſſe
que LEtẽ lui avoit fait perdre ; il etale
avec magnificence pluſieurs leègumes &
différents herbages dont les uns ſont
en graine , & les autres ſeulement dans
Leur force , pour ſervir , quand on a
ſu les renouveller à propos , par des
ſemis ſucceſſifs . On àa donc ,

Des haricots de différentes eſpe -

Des pois goulus , & autres , 1. 2 . 3 .
Des feves , 1. 2. 3.
Des choux - cabus , choux - verds ,

choux d' Alſace , chouxraves , choux
navets , choux de Milan , les deux eſpe -
ces , & quelquefois des choux - fleurs .

Porreaux , I . 2. 3
Oignons , 1. 2. 3
Celeiis ,

2



DVU PorAGER .
Endives , 1. 2. z. qu ' on lie pour .blanchir . SPTENR .
Laitues en abondance , & de diffe - Chap . III .

rentes eſpeces , 1. 2. 3. Produc -
Pour fournitures on a les deux cer - tions du

feuils , tous les creſſons la roquette , Potager ,
es deux pourpiers & la porcelaine ,
Falleluya , Jeſtragon , les pouſſes

tendres d' oſeille ; Lon peut orner ccs
5 fournitures avec les fleurs propres à

cet uſage , f . 2.
Raves & navets , f . 2. 3

1. Raiforts & radis , 1. 2. 3.
L ' on a de toutes les racines „ commèe

panais , ſcorſonere , ſalſifis , &c . 1. 2.
Patate , ou pomme de terre , 1. 2. 3*
Topinambours , 1. 2. 38
La melonniere fournit encore ici de

fort bons melons pour Fordinaire 1
auxquels ſuccedent les melons d ' Ita -8
i

Paſteques , 1. 2. 3.
Concombres , 1. 2. 3.
Meéringeanes , 1. 2. z.
Pommes d ' Amour , 1. 2. 3.
Poivre d ' Inde , 1. 2. 3. 7

Graines du Potager .

PANAIS , Ache .
Raiforts & radis . Chicorèe .
Poirées à cardes . Fenouil .

K v
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Epicerie .
Haricots . Endives .

Porreaux . Lavande .

Frilits dii Potager .

CE mois eſt ferrile en quantitẽ
Gelpeces de fruits qu on peut manger⸗

des qu ' on les a recueillis , comme

prunes , Peches , pavies , brugnons ,

poires , & quelques pommes : mais
aucun des fruits mürs en ce temps meſt

de garde ; les poires molliſſent ; les

pommes
cotonnent , &c . on ne doit

donc point en faire proviſion dans la

ſerre . Certaines eſpeces peuvent etre

dèpoſees ſeulement pour bien peu de

jours .
Voyeꝛz ce qꝗui en eſt dit , en parlant

de la Fruiterie en Novembre .

Des Figiles .

Les Figues de toutes les eſpeces
enrichiſſent & augmentent encore Pa -

bondance des fruits ; C' eſt leur ſeconde

récolte qui commence avec le mois ,

ſur tout , dans les Pays chauds : on

nen décrit point la variété , par la

raiſon qu ' on m' a poĩnt donnè de cata -

logue de ſes fleurs dont il a etẽ traitẽ .
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La mẽme raiſon ſe prẽſentè ici ; le nom
qu ' une ſorte de figue porte dans unskprEuR .
pays , elle le quitte , pour en prendre
un autre , ſi elle vient à changer de
Province , quelquefois meme en ne
changeant que de Jardin ; & elle
devient ainſi méconnoiſl ble ſous ces
dẽnominations arbitraites què leur
impoſent des patrains illégitimes qui

„ ſans meme que
men ont pas lè droit
la fourberĩe ou le caprice Sen melent ;le ſeul laps de temps ſuffit quelquefois
pour confondre les idées . Pour ne pasſortir de notre ſujet , connoiſſons - nous ,
Par exemple , uneè ſeule de ces figues
dont Vline , Columelle „ Vc . rapportent
quantitẽ de noms 2 Un Provincial com -
noitra - t .il un ſeul nom de toutes les
figues du Languedoc , que le Sr . da
Pradel mentionne : Connoitra - il , en
liſant les Inſtructions de Ia Quintinie ,
connoitra - t - il , en &coutant le Jardinier

ſolit aire , les figues dont ces Grands
Auteurs ont parlé : Queldques- unes ,maiĩs en fort petit nombre , ont , à
la verité , conſerve un ſcul nom qui les
dẽſigne ; ce ſont celleslA ſeules que je
mentionnerai , meen tenant , pour les

autres , à des termes gẽnéraux .
Sur ce principe , je dis qu ' en ce

mois les figues müriſſent à repriſes ; les

unes commencent avec le mois , les

K Vj

AR. II .
Produc -
tions du

Potager .
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autres viennent au milieu , & d ' autres

SrPTEMR . encore viennent ſur la fin . C' eſt la
Ch . IIl . ſeconde fois que fruitent les arbres qui
Produc - ont donnẽ des figues - fleurs , & Ceſt la
tions

Potager .

u premiere pour dautres eſpeces ; mais à

prẽſent toutes ont , ce ſemble , la chair

plus ſucrée , & le goũt plus relevé ,

par conſequent ſont meilleures , quoi -
qu ' un peu plus petites que celles de la

premiere ſeve . La raiſon en eſt aſſez

ſenſible , Ceſt que les figues de Sep -
tembre ſont nées dans la belle ſaiſon ,
& nourries d ' un ſuc bien perfectionné ,
au lieu que les figues-fleurs ont eu tout
le froid & toutes les pluies du Prin -

temps à ſupporter , deux conditions

peu favorables , pour donner à des

fruits un goüt ſucré , délicieux & relevé .

Greffes .

Onx greffe en Ecuſſon dans ce mois ,

plutõt ou plus tard , felon que les ſujets
ſont en ſeve . Conſultez le Chap . 12 .

des Préliminaires .
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GGroORE .

Ce mois a trente & un jours .

2

Ilpoint LeverDurèe Couc . Durèee
du du du d¹ Nuit de la

Jour . Soleil Jour . Foleil cloſe. Nuit .
—

.

8 — H. M. H . M. H. M. H . M . H .M. IH. M. 8

＋ 14 316 1011 405 5007 29½½½
20

804 406 19T1 205 40 % 1912 40

154 516 29½ 25 317 91358
J. 2356 15 35 fU10 425 21j6 69f1j18

8N

E mois eſt vèéritablement celui

dans lequel on peut goũter avec

plus de ſatisfaction ce que lAutomne

offre d' agréable & de touchant . La

terre amplement humectée par les

pluies ordinaires en ce temps , ſemble

ne plus ſe ſouvenir des impreſſions
brülantes de l ' Eté . Le ſoleil na que
d ' utiles influences ; ſa chaleur modérèe ,

agiſſant de concert avec lhumidité ,
fait prendre à la campagne un air

réjouiſſant , & acheve de fagonner les
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＋＋Yñtnuits dont quelques eſpeces ſont encore

SurrEMk . Eralées ſur les arbres ; les fleurs plusChag .I. durables que dans LEté phparoiſſent
4 — auſſi plusbrillantes : la chaſſe & les

ger. pieges qu elle emploie ; les vendanges ,
Ia cueillette des fruits , les ſemailſes 5
& mille autres amuſantes occupations
compoſent le cercle des plaiſirs inno -
cents que la vie champètre preſente de
toute part dans cette partie de Fannèe
Ia plus ſatisfaiſante , commèe la plus
riche en fruits & en gibier . Prudent &
heureux celui qui choiſiſſant parmi ces
Plaiſirs , ceux qui lui conviennent ; ſait
encore en uſer ſans attache , & les
prendre comme un dłlaſſement dont
il rapporte Fuſage à ſes fins légitimes .
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GHAPITRE PREMIER .

Conduite du Potager .

L. E travail de ce mois eſt une conti -

nuation de celui du prẽcẽdent ; on fait

ce qu ' on ma pu faire alors .

Les arroſements ne ſe font plus que

le matin , après que le ſoleil à pris le

deſſus de Phorizon , encore eſt - ce avec

économie .

Si , dans ce mois , un Potager w' eſt

pas tout plein , il doit du moins etre

rout propre ; les allées ratiſſces ; les

bordures rétablies ; & les planches
vuides ; bien dreſſces , après leur avoir

donnẽ un profond labour . Ceſt la

ſaiſon de la campagne , comme on a

dit ; elle eſt alors plus fréquentée , &

doit par conſẽquent ètre tenue avec

plus de ſoin .

Laitues à ſemer & à planter .

Ox ſeme les laitues qui peuvent

hiverner , & en particulier la coquille .
On plante des memes eſpeces , quand

on en a en ẽtat , & Fon ne craint point

d' eſſayer des romaines , & des chicons ,
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Sſoit verts , ſoit gris , ſoit rouges , ſoit

Ocron .

Chap .
blonds ; ils font d ' autant plus de plaiſir

Conduite en Hiver , que ce m' eſt pas la plus
du Pota - favorable ſaiſon pour ces eſpeces ; on

ger . rẽuſſit cependant à en avoir de bien

conditionnés , ſi on les protege contre
la froidure .

Laitue groſſe erèpe blonde , ſemee
le 24 . replantée le 5. Mars , & bien

pommée vers la fin de Mai .
Romaine à graine blanche , dite

capueine , étant ſemée le 26 . & re -
plantée le 9. Mars , peut éètre mangéèe
au milieu de Mai .

Siléſie pommèée , étant ſemèe le 28 .
eſt en ẽtat dtre replantẽe à lentrẽe de
Février .

Laitue alphange dont la graine étoit
ancienne de 7 ans , ma pas levé .

Des Oignons .

VExs la fin de ce mois , & pendant
la durée du ſuivant , on replante les
oignons en eétat ; on les èloigne à trois
pouces l ' un de autre ; & on fait les
ſillons ou raies , comme pour les por -
reaux . Loignon paſſe fort bien ' Hiver ,
ſans le craindre d ' une certaine fagon ,
à moins que L' expoſition ne ſoit mau -
vaiſe ; Sil en perit , on regarnit les
vuides en Février ou Mars : pour
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prẽvenir mẽme ces pertes , on peut ?

4e. Hjeter pardeſſus , durant le grand froid , OQ
n

u Conduite
eõ du Pota -

& contre la neige , de la litiere

grande paille , qu ' on öte quand 1
beaux jours reparoiſſent .

Eclialotes , Ciboules , Ail , Rocam -

bolles .

QUANPD on veut avoir de bonne
heureè des échalotes fraiches ; comme
elles ne craignent pas l ' Hiver , on en
plante à prẽſent ; on obſerve ſeulement
de les enterrer un peu plus que ſi on
les plantoit en Fèvrier ou Mars , ſauf
à les dẽcouvrir alors lègérement , car
les echalotes naiment point d' ẽtre trop
enſevelies .

On met en terre Lail & la rocam -
bolle , pour avoir plutõt de leur verdure
en Hiver .

On diviſe les touffes que la ciboule
vivace forme ſur les anciens pieds , &
on les replante ſẽparẽment , pour les

multiplier ; car la ciboule eſt une de
ces plantes dont on fait le plus d ' uſage
à la cuiſine , & y tient quelquefois
lieu de loignon , lorſqu ' on en manque .

Si l ' on ma point des ciboules à

replanter , on peut en ſemer de toutes
les eſpeces ; elles leveront à P' entrée
de Janvier , & ſeront en état d ' ètre
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ereplantées au milieu de Mai , pourvu
Ocron . qu' elles ſoient ſoignées . Je rapporte ce

Chap . . que j ' al fait faire , & dont je me ſuis
Conduite ſIu. Pota - bien trouvé .

ger .
Plantes poun graiger .

IL y a dans le

plantes qui , moyennai
tions , ne craignent point le froid d ' un

Hiver ordinaire , telles ſont les racines
de panais , de Carottes , les choux , les

raves , leés radis , les raiforts , &c .

quelques - unes ſont laiſſèes en place ,
& Y grainent , les autres ſont plus
délicates , ou des raiſons obligent de
les tranſplanter ; on le fait dès le com -
mencement de ce mois , en un lieu
bien abritè , commeé au pied d ' une
muraille qui d' ailleurs facilite le moyen
de donner à ces plantes des couver -
tures au beſoin , pour les garantir d ' un
froid rigoureux .

Ileſt avantageux de faire la tranſ -

plantation de telles plantes plutét que
plus rard , afin qu' elles aient le loiſir

de reprendre en leur nouveau gite ,
avant que lHiver leur en õte le pouvoir .
Il eſt conſtant que ces plantes donneront

plus de graine , & de graine mieux
conditionnẽe que ſi on ne les mettoit en
terre quau Printemps ; on doit , autant

qu' il eſt poſſible , tranſporter en motte .

22—
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Senehé .

CoE cette plante ne craint point
le froid , on peut en ſemer , pour la

joindre aux fournitures des ſalades

d ' Hiver ; car ſon goũt piquant convien -

droit peu pendant PEté ; il faut mẽme

la manger encore fort tendre . Bradley
dit de ſemer avec le ſenevè des laitues ,

du creſſon , des raves , des panais , &

des épinards , pour en faire des ſalades .

Cet aſſortiment me paroit bien Anglois ;
& je neè crois pas qu ' on Sen accom -

modaàt en France .

Des Oignons d Automne .

SEMIESs ici le 24 , ils ont levé à

Pentrée de Janvier ; on les a replantés
e 2. de Mai , ils ont très - bien fait .

Des Endives .

LkEs endives ſemées à la ſin de ce

mois , ont ét en état à Pentrèe de Mai ;

en ayant replanté dans ce mois , qui
avoient ẽté ſemèes le premier de Sep -
tembre , elles ont ẽtè en uſage dans le

carkme ; elles viennent moins groſſes ,
mais , en revanche , elles ſont plus
delicates , & moins ameres . Ce que je
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5

＋rYrdis en particulier des eſpeces fines qui
ſervent , ſans qu ' on les lie , ni qu ' on

Conduite les enterre ; il faut ſeulement les bien
du Pota - placer contrèe le froid , & au renouveau

ger . veiller que le retour de la ſeve ne les
faſſe monter en graine , afin de les

manger à propos . Pour la groſſe friſée
& les autres eſpeces d' endives , au lieu
de les lier ſimplement , on les enterre
dẽſormais , ce que lon fait ſur la place ;
ou quand on s ' y dẽſie de la rigueur des

gelées , on les arrache en motte , & on
les met blanchir en ſüreté .

5 4
Oignons d grainer .

S1 FTon ne Pa pas fait plutöt , on

plante des oignons pour grainer .

Oignons qulon replante Pour manger .

gi parmi les oignons quꝰon a rècoltès ,
il sen trouve qui ne ſoient pas bien
aoũtés , ſans figure , n ' ayant point formé
de tète , & cependant d ' une certaĩne

groſſeur ; S' ils ont pluſieurs montants ;
ſi la fane encore bien verte , annonce

qu ils ne doivent pas ſe conſerver ; enfin
tels autres qui paroiſſent trop mal con -
ditionnés pour la proviſion à garder ;
ces oignons , on les plantera de la
meème facon que les ciboules , pour en

„——
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faire auſſi le méme uſage . Cette co -
nomie tourne à profit ; car au lieu que Gcron .
ces oignons ſeroient bientöt gàtés , & Chap . I.
preſque inutiles , les mettant en terre 6 —on prolonge leur durée , & on rend du Pota-
leur uſage profitable .

Quant aux oignons laiſſes à deſſein
en pẽpiniere , & peu arroſes pour les
conſerver petits ; on les plante auſſi ,
non en planche , mais parmi les laitues
oũ ils figurent bien , ſervent en verdurè
agréable , & devancent de beaucoup

eſervice quon ne tire quau Printemps
des oignons ſemés en Aoũt .

Ciouæ - Heurs & Cabus d ſemer .

Oð ſeme , à Fentrée de ce mois , des

choux fleurs printaniers , choux friſẽs
de Milan , & les choux cabus . Quand
on ma point d ' abri aſſez ſùr pour ces
pépinieres , on les fait , comme il a etẽ
dit en Aboũt : ici je les fais ſemer dans
des arceaux qui ſont dans Pépaiſſeur
des murs ; on ma alors qu ' à tendre le
ſoir une couverture ſur le devant ;
quand le froid les pourroit endom -

mager ; & dans ſon augmentation , on
forme un petit grillage ou caniſſe au
deſſus du jeune plant , ſans le toucher ,
& Lon jete pardeſſus de la paille
brülée , qu ' on 6te avec les grillages ,
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quand de beaux jours en avertiſſent ;

Gb ils levent pour Lordinaire en ſept ou

Conduite huit jours .

du Pota - On conduit ainſi ce fonds d' eſpé -
ger. rance , juſqu ' à ce qu' il ſoit fortiſié

aſſez , pour ètre placè à demeure au

commencement dèe Mars ou d ' Avril .

Chou qili crevent .

C' ESTH un accident aſſe : commun
durant lAutomne , que les choux pom -
mẽs crevent ou pourriſſent : pour ſe les

conſerver , il faut les arracher , les
Ilaiſſer exactement égoutter de toute

humidité , pour les tranſplanter à la
ſerre cõte - A- cõte , ce qui Sᷣentend des

eſpeces delicates ; quant aux autres ,
comme choux verds , cabus de mon⸗

tagne , de Milan , brocolis mème , nous 0
n cherchons pas tant de fagon ; voici 207
celle du pays .

Auſſi - tõt que les gelẽes ſe fortifient ,
ou environ la Touſſaint , on arrache

tous les choux qu ' on veut garden ; of
les nettoye desfeuilles ſeches , pourries
ou inutiles ; enſuite on ouvre une petite
tranchéẽe , ou ſillon un peu profond ,
dans un lieu bien expoſè , & , pour le 5
mieux , au pied de quelque mur ; on

place les choux dans la tranchée 1
ajuſtant les feuilles extérieures d ' une
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manierequ elles garantiſſent de ro = = =d ' humidité la pomme qui , par cette Ocron .raiſon , doit ètre penchéc . Quand la Chap . I.
rangẽe eſt complette , on là couvre Conduite
juſques au collet , avec la terre qu ' on du Pota -
tire , pour faire place à la ſecondé ger .
rangẽe , ce qu ' on continue , ſuivant ce
qu ' on a de choux . Lorſque les fortes
gelées sannoncent , on couvre la plan -
che avec de la paille brülée , ou des

paillaſſons qu ' on charge encore au
beſoin de la grande paille des litieres ,
& quꝰon õte de temps en temps , dans
de beaux jours , afin qtetant Aerées
les choux ne contractent point de
mauvais goũt ; nous gardons ainſi nos
choux , tant que leur durẽe eſt . poſſible .

Ralforts .
Cr mois eſt encore très - favorable

aux raiforts ; on peut mèmè en ſemer
abondammem , pourvu qu ' on le faſſe
avec les attentions néceſſaires ; car les
gelẽes qui commencent dans ce mois ,
venant à les ſurprendre , ils periſſent ;
il faut les ſemer en planche , à quelque
abri bien expoſéè au ſoleil , & les
couyrir de paillaſſons ou de pleyons
pendant les mauvais temps , 12
la nuit : il eſt encore plus ſur de les
ſemer ſur de vieilles couches , ou ſur
des ados de terreau , où ils ſont moins
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— ſiccs à rouiller que dans la terre , &

Ocron . ſont toujours plus doux à manger ; ils

Chap . I. ne ſont pas tant expoſes non plus A

9 Etre rongès des inſectes . S ils ſont bien
POta - 5

ger .
ſoignẽs , ils fourniſſent ſucceſſivement
des uns aux autres juſquà Noël : mais

ils perdent beaucoup de leur goũt dans

cette derniere ſaiſon ; & , ſi la moindre

gelée les a ſurpris , ils n ' en ont point

du tout , ou preſque point .
C' eſt ĩci que finit la ſaiſon de ſemer

des raiforts por Fannée ; ceux quꝰon
ſemera en Novembre , ne ſeront que

pour Lannẽe fuivante : ceux mẽmes que

jai fait ſemer le 17 , n ' ont eté en tat

d ' etre mangès qu ' à la mi - Fevrier .

Bradley , cet Auteur de fort bonnes

Obſervat ions ſun le Jardinage : weſt pas

cependant roujours intelligible , lorſ -

quꝰil traite du Raifort , tom . 2. pag . 226 .

VVeut⸗il parler du Raphanls ruſticanus

qui eſt une eſpece de Cochleæria , ou du

Raphanus vulgaris ſativus ? Ce qu' il en

dit ne convient excluſivement ni à

Pune , ni à Fautre plante : Un Jardin

Potager , dit - il , ne doit point en manquer .

Cela convient aſſez à notre raifort :

mais ce qu' il dit , que des Jardiniers

qui en ont planté par trongons , apròs
les avoir laiſſes pendant trois ans , les

envoient au marché ' , ne peut convenir

qu ' au Raphanus ruſticanus , ou Man dont
on

I

——



8ne pbeur pas CcependantpPeut pas cependant d

n ne en manquer . Pen 0CIB .

ON arrache, & on tranſple
quelque abri les raiforts que Pon
reconnus de la meilleure eſpece ,
mieux conditionnẽs de celle dont on

veut avoir de la gr ainez on les er

DrPOhDCEER .
24¹

qu un
—

ni le antes de Medecine ; Chap. l.
oüt trop piquant n ' eüt Pas , Cefte

convenu au ſenſuel
f. 8emand fameux en auroit

aumention dans ſou traitè de
Ce que je ſais, c' ᷣeſt

me trouvant chez un 8eeigneur
dont le cuit er étoit Allemand , jej

Kran preparé à

ESentendu ,
ner ſes ragoũts

coll de ſorte qu ' il1
que la verdure du cœur ; 01

les couvrira mème , quand les gelẽes
ſeriront cette augmenta tion de ſoins .

uelques Jardiniers préferent
e que d

la

mentlesr ai1 rts re
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en Eté , des raiforts ſemés au Printemps .

La raiſon qu' ils en apportent , C' eſt

que les raiforts d ' Automne ont pris

tout l ' accroiſſement qui leur convient ;

au lieu , diſent - ils , que les raiforts

printaniers n ' ont pas pu bien perfec -
tionner leur graine , y ayant travaillé
moins de temps . Pour moi , je crois

quil faut faire attention à Feſpece plus

qu' au temps de Fannée , & que le

raifort rouge hàtif , par exemple , peut

& doit donner de bonne graine , quoi -

qu' il nait pas hiverné , & que le raifort

long & blanc eſt celui qui doit paſſer
1IIiver en terre , ainſi des autres

elpeces ; ſur quoi Lexperience de cha-
que pays doit ètre juge , & décider .

Radis .

81 on eſt amateur des radis , & que

les précẽdents mois nen fourniſſent

pas pour celui - ci , on peut en ſemer
de quelquune des eſpeces mentionnẽes

en Avril . Les radis de tous les mois

ſont ceux qui rẽuſſiſſent le mieux ; jᷣen

ai fait ſemer le 26 . qui ont ẽtẽ en ætat

de ſervir depuis Lentrée de Février ,

juſques au milieu de Mars .



*
D U P 0 ＋ A 6 EX .

N Ocros .
cel Des Epin ards .

Chap . I .

Conduite
Dzs L' entrée de ce mois , & juſqu ' à du Pota -

la fin , on peut encore ſemer des ger .
Epinards ; ils ne grandiront pas avant
le froid : mais ils le ſupporteront , &
ſuccẽderont aux premiers après lHiver .
Pour les défendre de ſa vivacité , on
les couvre lègerement avec du crottin
de mouton ou brebis , & deè leurs litieres
dans un froiĩd extraordinaire : on peut
en garantir les planches avec du bran -

chage , des caniſſes , ou des paillaſſons :
ce qui eſt encore mieux , pour conſerver
les Epinards de cette ſaiſon , Ceſt de
les ſemer au pied de quelque muraille
bien expoſce . Semẽs au commencement
de ce mois , & bien ſoignés , ils ſeront

bons au mois de Mars , & dès la fin
de Février .

Perſil gardè ſec .

QVUOIOURB EHiver , en ce pays ,
ſoĩt rarement aſſeʒ dur , pour nous

priver d ' avoir du perſil rẽcent , je pro -
poſe pour d ' autres climats moins bien

ſitués , la précaution que PEcole du

Potager conſeille après pluſieurs autres ;
lorſqu ' on veut , avant IHiver , faire ſa

proviſion de feuilles de perſil , & les

L ij
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cggarder , pour ſuppléer aux feuilles

Ocrob. vertes qu ' on ne peut alors avoir . La
Chap . I.
Conduite
du Pota ·
ger .

maniere de ſecher ces feuilles eſt , de

„ les jeter un moment dans l ' eau

„ bouillante , les ayant auparavant

„ bien lavées & épluchées ; on les

„ étend enſuitèe au ſoleil ſur des

„ clayons , & on les paſſe encore au

„ four tiede , après quoi on les enferme

„ dans un lieu ſec , & enveloppées
„ dans des ſacs de papier , ou dans

„ des boites . D' autres les font ſécher

„ A lombre , attachées en paquets , &

„ ſuſpendues au plancher . , La der -

niete facon eſt prẽfẽrable en ce qu' elle
conſerve mieux aux feuilles la vivacité

de leur couleur , & en altere moins le

goũt ; il faut ſculement les expoſer à

un courant d ' ait qui opere mieux &

plutét . Ce perſil ainſi ſèché , donne le

meme goũt qu' il eũt donnè fraichement

cueilli .

Quoique la neige ne couvre ici la

terre que rarement , durant pluſieurs
jours , on y prévient cè défaut paſſager
du perſil ; on en ſemè contre les mu -
railles où la neige ne peut le couvrir ;

Jen ai toujours de ſemé ainſi qui fai
fort bien ; car le perſil vient afl

ment par - tout ; je dis méme quil ſe

plait à ètre ainſi logé .



Conduite
EFOIS il

regne dans el
impẽtueux dont la ceſſa - ger .

gelẽes précoces qui ,
„ ne laiſſent pas de

25
8
1 Potager , par

Un Jardinier

ruyantes voix ,

que deéja
preſſe de 8186

peut , le déſordre qui
ſcrre ou couvre ce qui

in , juſqu ' à ce que le danger

urgiers , les melons , les
res , & les haricots ſont des

plas 185 2
craignent 1e froid au

Fremier degré , & par qui les gelées
commencent à faire ſentir leur brutalité .

Courgier .

5Dxs qu ' on a lieu de craindre ces
gele Our ainſi diré , furtives ; il

lir & enfermer gẽneralement
les courges : celles qui ſont

on les Pacera oùd on les doit
bGr ſa proviſion , & on mettra

autres qu ' on mangera les
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Melons .

Nous avons encore ici aſſez tard ſur

la plante , les melons d ' Hiver , & les

melons d' Italie ; on ne les laiſſe point
ſurprendre au froid , mais on les

cueille , & on les met en lieu de ſüreté .

Les melons dItalie ſe gardent deux ou

trois ſemaines cueillis . La durée des

melons dHiver eſt quelquefois prolon -

gée juſques en E&vrier . Le vrai temps
de manger les melons de ' une & de

Fautre eſpece eſt lorſqu -ils commencent

de montrer ſur leur écorce quelques

legeres taches de pourriture commen -

cèe : il faut alors ne pas laiſſer avancer

la gangraine , & faire paſſer à table

ce fruit qui en fait Pagrément , &

ſatisfait le goüt . Je ne croyois point

que ce fruit délicieux habität encore

dans les champs , & “ y ſoutint ſemé

des mains de la ſeule Nature . Pai

cependant lu que le Chanoine Moriſon

trouva dans la plaine d ' Eſdrelon ou de

Magedo , quantité de melons ſauvages ,
auſſi beaux & auſſi gros que ceux que

nous cultivons *.

Voyage au Mont Sinai , page 2253.
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Concombres . GcroB .

Chap . I.

4 0 Conduite
LEs plantes ſemées de bonne heure , Pock

ont du fruit mür , il faut le cueillir .

Celles qu ' on a ſemées en Juin , ont

encore du fruit qui peut etre d' uſage
à la cuiſine ; il faut le cueillir auſſi ;
il peut ſe garder & ſervir pendant
pluſieurs jours . Les plantes ont de mème

des fruits imparfaits dont quelques -
uns n ' ont quun pouce ou deux de

longueur , & ſont gros comme le doigt ;
on les cueille pour les confire au

vinaigre , & S' en ſervir enſuite durant

IHiver avec les autres fournitures de

ſalade ; c ' eſt ce qu ' on appelle Cornichons .

Outre ces petits avortons , on réſerve

encore pour la cuiſine , des concombres

un peu plus gros , pourvu qu' ils ſoient

encorè tendres , & que les graines n ' y
ſoient point trop fermes , on les prendra
àdemi - groſſeur , dit Sauſſay x . Je rap -

porterai la façon de préparer les uns

& les autres , pour ceux qui les aiment ,

& dont l ' eſtomac ne les craint point .
„ Vous cueillerez les cornichons dès

„ le matin ; lavez - les dans Peau fraiche ,

„ eſſuyez . les enſuite ; laiſſez les quelque

„ temps au ſoleil , S' amortir un peu ;

TFTraité des Jardins , ch. 36 . pag . 72 .
1*

ger .
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Ocrob . mettez - les après dans un linge blanc ,

Chap . I. & les frottez les uns contre
les autres ,

Conduite »„ Pour en détacher le dduvet qu
du Pota - „, faites - les blanchir alors , C'

ger. „ diré , jettez les dans eau houil -

„ lante , & les y laiſſez pendantl ' eſpace
„ deè quatre minutes ; remettez les tout
„ de ſuite dans Peau fraiche d ' où on
„les tirera , pour les faire égoutter ſur

„ un linge blanc : quand cela ſera fait ,
5 „ on pourra les placer où Pon veut les

garder . Les bouteilles de verre ſont

45ies plus convenables pour cet uſage ;
„A leur défaut , on ſe ſert de pots de

55terre bibien verniſſés : on Varrange les

„ cornichons le micux qu ' il eſt poſſible ;
„ les ayant piquẽs en pluſteursendroits ,
„ vous y entremẽlerez qu elques feuillles

anc , & un
15 de poi

ſuite du vinaigre bl -

„ oOu du plus clairet qu ' on aura; aprè
„ l ' avoir un feu bouillir , on y ajoute
„ une oncè de 10l ſuIr chaque pi

„ l ' on y ve

vinal 1
18 corn ichons ; 8 i
„ meroiĩt une moiſiſſure qui 300
„ tout . Il faut enfin couvrir les vaiſſeaux

„ àvec du parchemin bicn lié ; huit

nsjours après les cornichons ſont b

Es en lièu temperé ,
d ' une année à



81

Fporeisn
C' eſt la facon qui m' a toujours 1 . —

wieur rẽuſſi , & que je conſeille par 788référence , dit cet Auteur .
On peut préparer àA- peu - près de —

meèeme les branches de gros pourpier, ger .de Peſtragon , de perce - pierre , & les
montants de laitues . On emploie au
mème uſage des petits melons tardifs
qui mont pas eu le temps de croitre ,
& qui ſont de la taille quon a demandẽc
pour les cornichons ; ceuxci néanmoins
ſont préferables à bien des égards , aux
melons .

Pour les concombres de demi -
groſſeur „ javoue que je nien ai
jamais uſe ; je ne puis donc rapporterſur la fagon de les conſerver , que
ce qu ' en ont écrit Sauſſaà) & lè Jar -
dinier frangois .

Le premier veut à qu ' ayant pris les
„ jeunes cornichons à demi- groſſeur ,
„ & après les avoir fait ſécher , Cappa -
„ rfremment il veut dire , un peu faner
„ au ſoleil, ) on enfonce dans chacun

des bouts deux ou trois clous de
trofle , enſuite on les met dans des

ou des pots de grès , avec du
du poivre , autant qu' il en

pour qu' ils ſoient bons ; rem -
nluite les vaſes d ' eau &

euvinaigre , en égale quantité ;
n autrement ils ſexoient trop Apres ,

EV

＋2

5

＋

582808—
14752

25
6 E
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& ne pourroient ètre employés (1. ) „,

83 Le. Iandinier Frangois ajoute que ces

Conduite o⸗ſortes de concombres ſe confiſent

du Pota - »o Pelés , ou ſans Etre pelès : ceux quon

ger. „ pele , avant que de les confire 3

„ Prennent mieux le ſel , dit - il , & on

„ les dépouille d une peau qui , par ſa

„ dureté , ne flatte pas le goũt , & eſt

„ rude à manger : mais ils ont Favan -

„ tage d ' &tre plus propres & plus blancs ,

„ quand ils ne ſont pelẽés qu Pinſtant

„ qu ' on les veut ſervir , que ceux

„ que l ' on pele , avant que de les

„ Confire . ( 2) „

Des FHaricots .

CETT plante eſt extrẽmement dé -

licate , ſuccombe aux premieres atta -

ques du froid , & ceſſe de végéter ,

quand elle en eſt une fois ſurpriſe ; il

ne faut donc pas attendre le dégàt ,
mais le prévenir : ou , ſi Lon ne E

pu , il faut , dès la premiere inſulte ,

quelque lẽgere qu' elle ſoĩt , arracher

les plantes ; de ſes fruits en faire un

triage diviſé en trois portions , Fune

des grains mürs , Lautre de ceux qui

peuvent encore ſervir à table en

( 1) Traité des Jardins , chap . 36 . pag . 72 .

( 2 ) Le Jardinier Frangoi Pag. 30ꝛ.
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verdure ; & la troiſieme des plus tendres
pour la proviſion d ' Hiver . On ſait GCron -
Tuſage des premiers ; les ſeconds ſe Chap . I .
conſervent pluſieurs jours en etat d ' ẽtre Conduite

mangẽs ſucceſſivement , pourvu qu ' on du Pota -
les garde au frais ; ceux de la troiſieme ger .
claſſe ſe prẽparent comme on va le dire :
mais on donne avant , pour conſeil ,
de ne pas attendre toujours d' &tre ainſi
preſſs par le froid , mais de cueillir à

propos , avant la fin de leur ſaiſon , les
haricots qu ' on veut garder .

On choiſit les haricots de la meilleure
eſpece , les plus tendres que Fon ait ,
& la quantitè quon veut pour la pro -
viſion ; vous les éplucherez , 6tant les
pointes des deux bouts , & les fils des
cõtés , ſans les caſſer ; vous ferez blan -
chir après cela ces haricots , en les
jetant dans de Feau bouillante , & les
retirant preſqu ' auſſi - tõt, ceſt - A- dire ,
quand ils y auront fait deux ou trois
bouillons feulement ; il ben faut pas
davantage , ſi lon veut qu' ils conſervent
leur fraicheur & leur goüt . Pour falre
cette opẽration plus commodément ,
on a vne grande chaudiere ſur le feu ,
dans laquelle Leau bout , & on ſe ſert
dun panier d' oſier avec lequel on
plonge dans cette eau les haricots , &
on les en retire , quand ils ont pris deux
ou trois bouillons : à meſure qu ' on

L vi
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cetire ces hai

OCroB . 4
Chap l.

Conduite
du Pota - Egoutter 5 11

Fombre en gta

le goüùt; c eſt pour n ' avoir p-

25½ ANNEE CHAMHPETRI .

icots de Feau bouillante

Lons ' eſt ſervi d ' un panier , on les

25 ſur des claies , pour les y
fair

. il faut les bien &parpill
ces claies , Four 35

iell

mieux , & les mettreè
ſecl

du on lès ſuſpend , ſi on les a

comme des chapelets , mais touj
1 21T1; Całr Plluté C ils

ſont ſecs , micux il 3115295 conditionnẽs .
Il ne faut pas Ecouter Chomel qui , dans

ſon Diclionnaire , dit de ſecher les haricots

An ſolell . Cè ſeroit leurf .faire perdre la

couleur quiĩ eſt une de leurs plus 87
bles qualités ; le ſoleil en cha 8E

de ſon 1 18 , que Pon n 1

8 chaleurs ſoic nt paſſces ,
& qu' i1

leur ſucccede un cemps pluvieux : dan

le cas
qu.

on en ſeroit ſurpris , on peut, ;

comme l ' on 00 en certains pays ,

après que ces eur

eau , les mettre au

Etant retirè 2
mal

cots n ' y reſ

pour qu ils n ' y

egrẽ de cuite qui
les gäteroit .

Cette facon de ſecher , quelque ſoĩn
quꝰon prenne „ eſt de beaucoup infé⸗

ricure à la premĩere .
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Quand ces haricots ſont bien ſe

le véritable moyen deé les onſerver
dans leur bonté , & exempts de toute
corruption , Ceſt de le: enfermer dans
des ſacs de papier , ou dans descaiſſes ,
de maniere que Fair n ' y puiſſe entrer

par aucun endroit , car Ceſt le point
eſſentiel pour les pouvoir garder. On

Placera ces petits ſacs ou la caiſſe dan

un lieu ſec & propre , juſqu' ⸗à ce qu' on
vueille en faire ulage ; & Lonpeut ètre

aſſurè que de cette maniere on conſer -

vera ces haricots fort long temps .
Lorſqu ' on en

3 —
a manger⸗ dans

PHiver , ou dans le temps de 63 ne ,
ndra les 8 que Pon mettra

tremper dans de l ' eau fraſche

un jour entier , depuis le m

loirz5MalS il ne comiem PaS

Peau

5

mt trois ou
heureès . L- eau les fait renfler , &

on poutra
AI55 ner ,

EE feroit , Sil

ans la lalor
le 80fit men

8

omme de les con Afire

e9 5 & du ſel

OcereB .

Oonduite
du Pota -

ger .
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ou dans du beurre ; parce que , ſuivant

Chap . 1 celle - ci , ayant toujours été dans des

Condaite ſacs bien clos , à couvert des impreſſions
du Pota - de Lair & de tout autre corps étranger ;

ger . ils ſe ſeront mieux conſervẽs dans leur

nature ; & leurs ſucs n ' auront pas eu
lieu de SCEvaporer .

Cette petite diffèrence , au reſte ,
dans le goüũt & la qualité , dépend
principalement du ſoin quꝰon aura eu ,
de les faire bien ſécher , & de les en -
fermer promptement : mais ils feront

toujours un mets tros - agréèable ; & une

proviſion d ' un grand ſecours , ſans

beaucoup de peine , ni de dépenſe .

Des Meringeanes .

CouMzE en Hiver les fruits d ' une

autre ſaiſon ſont d ' autant plus agra -
bles , qu' ils ſont moins communs , &

que l ' abondance ne leur ö6te rien de
Ieur prix ; on peut encore faire proviſion
de méringeanes , quoiqu ' elles perdent
beaucoup de leur bontè : voici le moyen
de les conſerver .

On cueille ces fruits dans leur

demi :·groſſeur , on les pele , on les

coupe à tranches dune ẽpaiſſeur double
de celle dont on les couperoit , ſi Fon
devoit les appreter tout de ſuite ; on
en détache les graines qui tombent
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facilement ; on enfile - les tranches , &
on les trempe dans Feau bouillante ,

Chap . I
ainſi que les haricots ; on les met ſecher Congaite
à P' ombre , ou au ſoleil dont on ne du Pota -
craint point Leffet pour la couleur qui ger .
n ' eſt point ici à conſerver . On les paſſe
au four en certaines Provinces , uſant
des précautions qui ont étè recom -
mandées en traitant des haricots ; on
les enferme enſuite exactement ; &

lorſqu ' on veut s ' en ſervir , on les fait
revenir dans Peau tiede . „

Il faut , pour cette opẽration , ne ſe

pas laiſſer ſurprendre aux gelées qui ,

pour peu qu' elles ſoient fortes , gatent
les fruits , & font périr les plantes .

Graine de Meringeanes .

L ' EXACTITVUDE qu ' on conſeille

pour prévenir le froid , n' eſt pas auſſi
eſſentielle pour la graine , comme elle

Peſt pour tout le fruĩt ; car , ( par eſſai ; )
jai ſemé de graine dont le fruit avoit

reſté expoſe tout Hiver à ſon action ,
& qui avec cela a bièen levé. Je ne

rapporte pourtant pas cette épreuve ,
comme unèe mẽthode à ſuivre , & que

je conſeille : & Des que la méringeane

„ paroit bien müre , on la cueille , &

„ on la gardeè en ſüreté ; elle pourrit &

„ ſeche , ſans que la graine en ſouffre .
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Oeron “ Cette graine 5 . forme d ' un

Chap . I. rein , eſt ronde , plate, & de couleur

Segdat roufſatre ; elle
8 aſſez 5du Pota - „ temps ſa qualité ve getative : ſi l -

ger. veut qu elle tienne moins dev 5188545
pare du fruit : pour le faire ,
d que ce fruit Pour riſſe ; car
le eſt plus aiſèe à dètacher ;„Alors ell

5 On 75 lave , & on Fenferme ſoigneu -
5³ ſement . 55

Des Feyes .

PEV d ' Auteurs anciens & modernes
ont manquèé de parlerc des Feues : mais
les uns Lont

75AUttes 18
8

tousſe c 0 erv ·˖
les erreurs mèmes . En certains Pays ,
& 515 80 ¹ ivres on lui donneel
le nom de Fes 26 , ſoit parce
quꝰon 75 culti les Potagers-ſoit pour ne point la confondre

les Haricots it -il pas

plus facile , & uivoqu
à chacun de ces lègu 1685 465V
& propre nom 2 C

je ferai .
du moins ce quẽ
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OccirOB .
Liei & Terrein convenable auæ 8On

me Feves . Conduite.
e. du Pota -

ger .
43

daus un petit
eil 3Ou elle eſt fort ſujette à

Etreè niellée . Lexperience a fait con -
noitre que plus lIa feve a de place ,

705
ec facili

3

10 16Aie ment
t

forte ,
er & un u krache ; car , en général ,

e ce léẽgume ne ommode pas des
es ſeche & l᷑gereé J 81 terres ſeches 8 3 ene 4

cependant , comme LEc

que inieuæ la terre à

elle
323 — g²
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◻ ees ſeves , eſt trop gras , on aura de

Ocron .

Chap . I.
Conduite
du Pota -

ger .

magnifiques plantes , mais point ou

fort peu de fruit . Je conſeille donc le

milieu entre ce que dit cet Auteur &

Bradley & qui ſoutient que les Feves ſe
Plaiſent dans un terrein ſerré , ſans auc un
amendement . On cultive ici cinq ou ſiæ

eſpeces de feves , dont on en place trois

dans les Potegers ; les autres ſe ſement

daus le champ ; nous le renvoyons par

conſẽquent à la Ferme .

La premiere , & plus remarqua ble

par ſa groſſeur , eſt plate , blonde ; ſa
gouſſe ne contient que troĩs ou quatre

grains : c' eſt la moins délicate ; elle a

quelque choſe de groſſier pour le goũt
comme pour la taille ; il en eſt venu

une variẽtẽ qui a la méme forme , mais

un peu plus petite , & eſt d ' un meilleur

goũt . Ces feves de deux qualités ſont

ailleurs appellées Feves de marais , &

ici ſimplement groſſes Feves . Les Anciens

ſemblent né les avoir pas connues ,

puiſque Theophraſte & Dioſcoride diſent

que la Feve des Anciens ctoit petite &

ronde ; peut - etre a - t - on gagnè les nötres

depuis eux ; car les feves ſont très -

ſujettes à dégẽnẽrer , de quoi Pon doit

etre averti , pour prendre la prẽcaution

Nouvelles Obſetvations ſur le Jatdinage ;
par Bradley , Tom . 2. pag . 266 .
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de bien choiſir les eſpeces qu ' on —

récolte , ou ſe procurer d ' ailleurs de
Ia bonne ſemence .

Conduitc
La ſeconde eſpece de feve moins qu Pota -

large & moins groſſe que Fautre , eſt ger.
plus longue & plus arrondie : les gouſſes
qu' elle porte alongẽes & plus nombreu -

ſes , contiennent davantage de grains ,
& le goüt de ces grains a quelque
choſe auſſi de plus fin : je l ' ai tirée
d - Arles ; elle eſt , ſans contredit , pré -
ferable aux autres , ſoit par ſon goũt ,
ſoit par ſa feconditè qui la fait appeller
en certaines Provinces , Feves &abon -
dance , nom que nous lui conſerverons

ici , pour la diſtinguer des autres feves :
elle a Lavantage de porter dans une
coſſe qui eſt longue de quatre à cinꝗ
pouces , cinꝗᷓ ou ſix feves : ſes coſſes
viennent ordinairement pluſieurs en -
ſemble , & penchent vers la terre par
leur propre peſanteur .

La troiſieme , moindre que les pré -
cédentes en groſſeur , & inférieurè en
bonté , eſt la feve commune dont le
relief eſt de mieux réſiſter à la dureté
des ſaiſons , & d' ètre aſſez fertile .

Quoiqu ' on en ſeme dans les bonnes

terres , on en éleve auſſi dans les

Potagers , pour le commun : elle pro -
duit beaucoup ; le goùt en eſt bon :

& , comme les autres feves , elle eſt
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— — une cuiſſon aiſee : ſon grand uſage
Ocrox . eſt cependant pour la Trime où Lom en

Cha
377233
du Pota -

ger .

A di 1111 animaux .

De cès trois eſpeces, Les deux pre -
ieres moins agreſtes , demandent

d ' etre cultivées dans le Potager ; la
3 n ' ya deè place qu

Temps de ſemer les Feves .4

Ox peut en ce mois commencer de

ſemer les trois eſpeces de feves men -
tionnẽcs mais on en ſeme plus de la

troiſieme ,„Par les raiſons qulon a dites .
On choiſit quelque place bien abritẽe

contre les vents qui ſurviennent en
cette ſaiſon , & leur nuiſent : mais ſi
ceſt au pied d ' un mur , il faudra

33 les feves , lorſqu ' elles auront

levé , due les gelẽes wiendront Lalis

quoi l3 f

Par le ſol .
& la te 854

que la nuit ſurvenant , il regeleroi 1⸗
de nouveaug ce qui ar rivant Tiaſcefois ſucceſſivement , deétruiroit à la ſin
les plantes par ces alter

na⸗ti ident le plus nuiſible .

éſexver OU Par

2
es qui ſont

Il faut donc
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un emplacement
des ſecours &quivalents . En des ſaiſons
qui ne ſont point extrabordinaires „ elles
donnent du fruit des le milieu de Mai
ſur- tout ſi Fon peut leur d

3
Dnnher quel -

celle du Printemps : ſelon
ns & grands Maitres Eexpé -

rlence men détourne pas .
La façon de les ſemer n ' a rien de

particulier ; on peut conſulter celle
quon emploie pour ſemer les pois , au9

25
mois de Mars , pag . 154 , Fune

Tautre fagon etant A- peu - près Ia mém＋ 0

Des Pols .

Ior , ſur la fin de ce mois , l ' on ſeme
en planche , & mieux encore au pied
de quelque mur qui ſerve d' abri , des

ois goulus , des pois barons ; des poiĩs
michauds , des pois mi - nains , des poĩsnains , &c . Si LHiver n' eſt pas trople,

ou qu ' on uſe de précautions
our les dẽfendre de ſes

urs , ces pois travaillent ſous
lan nauvaiſe ſaiſon ; &

ement ſur de bonnes
acines , il ullent au Printemps avec

igueur & plus de ſuecès que

E

1
1de V

i
ne ſont ſemès qu ' après EHiver .

onvenable , ou p2
OcrosB .

Chap . I.
Conduite
du Pota -

ger .
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eciis dans la haute Provence , & je

Gcron. rapporte ce que jy ai Eprouvé , n' igno -

Chap . I. rant pas que le ſuccès de ces legumes ,
Conduite & la bàtivetẽ de leur fruit ſur les terres

du Pota - méridionales de cette Province , ne

ger . ſont pas les mèmes qu. ici , mais plus
ſavorables pour le ſuccès .

En ayant ſemé , le 26 , di flèrentes

eſpeces , elles ont levé dans quinze
— 8 4 — 5
jours , & donné du fruit à Pentrée de

Mai , qui ont été mürs à la mi JIuillet .

Cholær de Semence .

O obſervera , comme pour les pois ,
dc choifir le fruit le mieux conditionnẽ ,

& le plus ſain , c ' eſt - A- dire , les feves

qui ne ſont point percées , ſur⸗tout
à Pendroit du germe , par Pinſecte

appellé en Provençal ; Courcouſſon , &

Curculio par Columelle &.

* Columelle , lib . 22. pag . 63 6 64 .

En Francois c' eſt le Charengon , inſecte auquel
on à auſfi donné les noms de Calendre & de

Chatepeleuſe . M. Linnæus la mis dans la claſſe

des Inſectes qui ont de fauſſes ailes , & dont

la bouche eſt formée par des mächoires ;

Cᷣeſt un Scarabee qui vient d ' un ver ; il ala

bouche & le goſier fort grands , Ceſt pourquoĩ
on le nomme Curculio ou Gurgalis ; & lorſqu il
eſt parvenu à celle de Scatabèe , il ronge le

froment & les feves .
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De nſecke 4 attagule les

Legumes .

Oer Auteur veut qu ' on en garantiſſe 568le fruit mür en le frottant avec la lic Ber .
d ' huile . On peut en enduire les mains ,
& en frotter ainſi les feves & autres
légumes . Pajouterois plus de foi à
cette prẽcaution , qu ' celle que le
mème recommande tout de ſuite „ duoi -
qu ' il diſe qu' il en aſſure d' après ſon
experience : Experti pracipimus , ſilente
Lund , fabam vellito ante lucem . . Sic
condita à curculionibus erit innoxia .

Ces vieilles fables des Lunaiſons
ſont aujourd hui trop decrẽditèes , pour
faire des dupes .

Et L' on nè croit plus à préſent que
cet aſtre qui nous êclaire la nuit , ait
ſur les plantes le meme pouvoir qu' il
avoit , dit - on , ſur le cclebre Bacon en
qui , ( Si le fait eſt vrai, ) « on a
„ remarquẽ une ſingularité ẽtrange ;
„ cꝰeſt que toutes les fois qu' il y avoit
„ une Eclipſe de Lune , ſoit qu' il 5
„ Prit garde , ou non , il tomboit en
„ deéfaillance ; & il ne revenoit à lui ,

qꝗue lorſque lEclipſe ẽtoit paſſeée * . „

Frangois Bacon , un des plus beaux & des
Plus vaſtes Genies de Angleterte , né le 22 .



— ——
Ocror - fai

Chap . I.

Conduit
du Pota -

ger .

264 ANNFEE CHAMTETRxk . *
mine tout - d -

nt percẽes de

es à cuire ,
ves qui

—
petits trous ;

elles ſont ai

& on ne les elt

Ce légume de plus
lité de pouvoir ſe

annkes en état d ' stre ſemé ,

LEcole du Potager déconſeille d' après

ſes Epreuves , ditsil , de faire tremper

les feves , avant que de les ſemer ;

Jautres diſent ſe trouver bien de les

tenir un jour ou deux , au bain d ' eau

purè ou prẽparẽc , ou de jus de fumier ,

ou dans du lait , dit le Gentilbomme

Cultivateun , pour en r la germi -

nation , & la rendre p rtile par le

ſecours des ſels quon leur fournit . Nos

cicns Maitres en uſoient ainſi ;

mais il faut faire diſtinction des ſaiſons
ſur ce point ; car je croirai avec M.

de Combe que ſemant les feves ainſi

imbibées enterre forthumide , & dans

un temps peu chaud , il pourriroit

beaucoup de ſemence ſans lever : mais ,
fi lon feme durant les chaleurs de

lus

plus an

Janvier , 1560. & mort le 9, d' Avril 1626 ,

agé de 66 ans . Le fait ci - deſſus eſt rapportẽ

dens le Didlionnaire de Moreri , dans FHiſtoire
Jef Pfiloſophies modetnes avec leur portrait , Ec.

Tom . 3. Hiſtoire des Reſtaurateurs des Scien -

ces ; premiere pattie , pag . 377/ . in - 12.

Paris , 1763 .
PEté ,

UU

—

—
—

*



DU POFTFACER . 265VEté , ou en terrein fort ſec , je ſuivroisla
methode des autres ; on eſpace les grains
d ' environ demi - pan , & on les couvre

— —

8
Conduitede trois doigts de terre . Pour la facilitède les garantir du froid , on n ' en fait gqu ' une ou deux rangées le long de

quelque paliſſade ou mur , pourvu
qu ' on ait ſoin de les y ſauver des rui -
neuſes alternatives des gelées & du
dégel : pour cela on ne les dẽcouvre
pas à un loleil un peu vif , tant qu' elles
ſont glacées . Si on fait deux rangéesde ces feves hàtives , il faut les eloignerFune de Pautre , d ' un pan & demi , ou

de deux pans : ſans cette prẽcaution les
plantes trop peu aérées , ſe nuiſent ;elles montent en tiges , avorten pro -duiſent peu de fleurs , & moins encore
de fruit .

Aux approches du froid „ & , avant
qu il les endommage , on les chauſie
de terre , & on met encore pardeſſus ,de la grande litiere ou paille brälée .
Quand elles ſont un peu fortes , on
leur donne les fagons dont elles ont

eſoin , pour tenir la terre meuble , &
nette d ' herbe . Les arroſements quꝰonleur donne au beſoin , font proſpererla plante , & en adouciſſent le fruit ,
au lieu du petit goũt auſtere & ſauvage
Jue contractent celles qui ne ſont pasarroſees .

Tome III . M
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Les feves ſemẽes au milieu du mois ,
CTOB .Ocroz . ont levé à L' entrée de Novembre , &c

Chap . I.
Conduite Jue Iquefois ont donnè du fruit bon à

du Poia - manger à la fin d' Avril , mais plus

ger . Ordinairement en Mai .

Si Lon à du regret au terrein qui

paroit ne produire pas aſſez , on peut

ſemer qu elques raiforts , ou planter
des laitues dans Centre - deux des feves .

Des Lecteurs qui pourroient croire

que ce deétail a quelque choſe de

ſuperflu , doivent conſidérer que cet

Ouvrage eſt un Recueil d ' avis pour

tout le monde , & qu ' on a dũ prévenir
1e beſoin des genies les plus bornés ,

& les moins en erat de ſe procurer

des ſecours , par eux - memes , ou par

d ' autres Lectures .

Des Cardons .

povn ſe donner en differents temps ,

des cardons à manger , on peut en

celui - ci les préparer ; pour cela on

choiſit un temps bien ſec ; on lie d ' abord

chaque plante de deux ou trois liens ,

ſuivant que les feuilles ont plus d ' Eten -

due , après quoi on les enveloppe

entiérement de paille , ou de litlere

ſeche , bien entortillèe , enſorte que

Lair fwait aucun accès dans le cœur

de la plante , ne laiſſant libre que

0

1
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ſon extremité . Les pieds des cardons :ainſi empaillés , blanchiſſent , & ſont Ocron-bons à manger au bout de quinze jours Chap. I.
ou de trois ſemaines : on traite ainſi Conduite
autant de cardons qu ' on en a beſoin , du Pota -
& Fon continue ce traitement juſquesaux approches des gelées .

Quelquefois on a encore de la graine
deè cardon ſur plante ; on la recueille ,
comme il eſt dit au mois de Juillet .
On en a parlé au mois de Septembre .

Du Fenouil & Talte .

CETTE eſpece de fenouil qui à
Rome eſt ſi eſtimè , n ' a pas ici la mème
valeur , parce qu' il y vient moins bien ,
& monte en graine tres. aiſement ; il 7
prend d' ailleurs un goũt plus piquant .
La ſaiſon de le ſemer qui ma quel -
quefois réuſſi , eſt ce mois ; quand il
ſera aſſez fort , on le butera , pour le
manger au Printemps .

Le Jardinier du grand Potager dit
pag . , 68 « de ſemer le fenouil en
5Feévrier , Mars , & Avril , en lune
„„ Pleine , & juſques à la nouvelle ; il
„ faut , ( dit - il, ) avoir ſoin de le bien
fumer & arroſer : il ſert à la ſalade :
„ ( & il ajoute, ) ſi vous voulez avoir

du fenouil fort doux , il faut mettte la
„ ſemence dans une figue de Marleille ,

Mij

ger .
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ͤ
Eler du

mi

6
ou bien méler du miel avec la terre

CTOB- 7 3

Chap. Io ;
Ou on le veut ſemer . „ Ce ſont - là

ee ces contes de la myſtérieuſe Anti -

du Pota- quité , qu ' une experience poſtẽrieure

ger .
n ' a point accrédités . On peut voir au

mois de Novembre ce que M. Nraft

en a éprouvé ſur la germination des

plantes .

Du Baſilic .

LA graine de cette plante , qui eſt

d ' une couleur minime - Obſcure fort

menue , un peu ovale , & liſſe , eſt

communẽément müre en ce mois ſur

bien des plantes ; elle eſt fort ſujette à

ſe gater , ſi les pluies trop continues ,

tombent deſſus ; il faut donc les en

garantir de quelque fagon .

Des Artichauts .

DAxs ce mois on choiſit “ empla -
cement que l ' on veut garnir d' Arti -

chauts , on le fume , s' il a beſoin

d ' amendement ; & on défonce ce

terrein à la profondeur deè deux pieds

pour le mieux , afin qu' il ſoit d ' avance

prét pour le mois d Avril .

Un tel labour eſt fort au godùt des

artichauts , mais peu de Jardiniers

fouillent la terre à trois pieds de

C...

FEECECECCCCCCCCC
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profondeur , comme le preſcrit le Dic
Tionnaire portatif d' Hiſtoire naturelle OGcrosß
car le travail ſeroit ſouvent peu poſſi - Chap . I .
ble , & toujours trop diſpendieux : Conduite
auſſi cet Auteur , ( comme “' il vouloit du Pota⸗
ſe rẽtracter, ) dit à la page ſuivante , ger .
de défoncer la terre d un pied & demi .
I avoit copié littéralement , avec ſa
fidẽlitè ordinaire , ce quꝰavoit dit avant
lui , ſur ce profond labour de trois
pieds , FAgronome ; & celui - ci avoit
apparemment lu la mème choſe dans
la Nouvelle Maiſon ruſtique . Ceeſt ainſi
qu ' une contagion littéraire ſe commu -
nique , & ſe rẽpand parmi les Ecrivains ,
Juand ils n ' ont que lu , & que , ſans
etre ſortis du cabinet , pour voir ce
dont ils veulent traiter , ils écrivent
d' apròs les autres ; & ne font quꝰ adopter
ſimplement ce qu ' ilsont publiẽ . Ileſt vrai
qu ' un labour bien profond ne ſauroit
nuire au progrès des artichauts , S' il ẽtoit
poſſible & convenable à tous éEgards . Je
ra pporterai en preuve quun Seigneur
de ce canton voulant faire un Potager . à
neuf , fit tranſporter de la terre dans
un quartier , à une hauteur conſidé -
rable , & fit planter des artichauts
dans ce terrein tranſporté : les plantes
vigoureuſes au dernier point , ont fruitẽ
tous les douze mois de Lannte , juſqu ' à
ce que le terrein ait pris une conſiſtance

ordinaire . M iij
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Ocron . Carde d ' artichauts .
Chap . I.

Conduite ; l té
eeen ,

LES artichauts recrus , S' ils ont été

ger . oignẽs , peuvent à préſent ètre préparẽs
comme les vrais cardons . On fait pour
eux ce qu ' on a dit , & ce qu ' on dira

de faire au ſujet des cardons dEſpagne :
on les lie , & on les empaille , ou on
les couche doucement dans un creux
fait à leur pied , ou on les place
tout de leur long , ſans les ſéparer de

leur ſouche ; & on les couvrè enſuite

d ' un pied de terre , ne laiſſant paroitre
que Fextrémité des feuilles , pour in -

diquer où ils ſont gitẽs : ils ſe conſervent

ainſi depuis la Saint Michel juſqu ' à
Päque . Dans des contrées plus froides

gue les vötres , au lieu de diſpoſer les

plantes d ' artichauts dans les Jardins
de Fune des deux manieres qu ' on a

expliquèes , on les fait blanchir dans
Ila ſerre , mettant les pieds dans du

ſable , & deé la paille ſeche entre

chaque rang .
On doit dẽautant plus uſer de ce mẽna -

gement , & profiter ainſi des artichauts

que cette carde à beaucoup plus de fineſſe
de gout , que le cardon d Eſpagne , au

jugement de M. de Combe , & à celui
de Garidel qui ſoutient dans ſon Hiſtoire
des Plantes , que le terroir d ' Aix fournit
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les meilleures cardes d' artichauts , o — —

ſeulement de la Province , mais aulſi 833
ꝗ

peutæõtre de tout le Royaume .

Capucine .

Couuz dans ce mois il ſurvient

quelquefois des gelées qu ' on peut
appeller précoces , il faut étre en garde
contre leur arrivẽe , pour préſerver les

capucines , ſi Lon veut en prolonger la

durèe ; car leur premiere atteinte eſt

mortelle à ces plantes ; & C' eſt en y
ſuccombant quelles ne ſont qu ' an -
nuelles en ce pays : mais elles paſſent
à une ſeconde ſaiſon , quand on a ſoin

de les ſauver des priſes de Hiver : onb
peut pour cela en avoir de plantées
précsdemment en pots , & on les in -
troduit dans cettè voiture à la ſerre

oũ on leur mẽnage tout Lair qu ' on peut
leur accorder à b' inſu de PHiver ; &

meme , &il veut le permettre , on expoſe
ces pots au ſoleil , lorſqu ' on peut le

faire ſans peéril .
Les boutures qu ' on a faites en Aoũt ,

ſont les plus propres à cette deſtination ,
& xẽſiſtent mieux : mais , ſi Pon n' a point
pris d ' avance ſes meſures , on choiſira

les plantes les plus vigoureuſes parmi
celles qui ſont en pleine terre , & on
les emportera : mais il eſt eſſentiel pour

Miv

Conduite
du Pota -

ger .
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leur durée , que les lieux de leur aſyle
ne ſoiĩent aucunement humides , ou

Conduite lon travailleroit en vain pour les ſauver .

du Pota - Pour les plantes reſtées dans le Po -

Ler . tager , on les couvre du mieux que lon

peut , pour prolonger la durée de leur

rapport , le plus long - temps qu' il eſt

poſſible ; on peut encore avoir des

Plantes plus robuſtes , ſi Pon en a ſemé
en Aoüt .

Fellillage des Carottes d retrancſier .

Ox peut , pour la ſeconde fois ,
couper le feuillage des carottes , commè
on a dit au mois de Juillet , ou ,
comme d ' autres conſeillent , faire rou -
ler deſſus une groſſe piece de bois ,
ou de pierre en cylindre , pour rabattre
les feuilles , ce qui fait , ( nous dit - on, )
que la ſeve porte mieux dans la racine ,
& s ' y arrétant , la fait groſſir . Pour

moi , je fais laiſſer leur fane aux
carottes qui doiĩvent hiverner en terre ;
elle leur ſert de préſervatif contre le
froid .

Cerfeuil commun .

QVOdUnle Cerfeuil ſerve à diffé -
rents uſages , ſoit en Médecine , ſoit

Ppour la cuiſine , il eſt principalement
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regardè comme une des plus communes
garnitures de ſalade : il leur donne 83
bon goüt , & une odeur agrẽable; on F
peut avec quelques ſoins en avoir toute qu Pota -
Lannée ; il faut pour cela ſemer en ger .
differents temps , pour en avoir toujours
de jeune , parce qu' il monte aiſément ,
& quelquefois dans trois ou quatre
ſemaines , pendant les chaleurs : auſſi
n ' en ſeme - t - . ·on que peu à la fois ; ce
meſt quen Automne , & ſur la ſin que
e ſemeur peut étre moins réſervé ,

parce que le cerfeuil de cette ſaiſon eſt
de plus de durée ; la diminution des
chaleurs , & le froid Larretent ; ce qui
fait qu' il fournit tout ꝰHiver , & meme
une partie du Printemps .

Ceſt en le ſemant ainſi que nos
45 Jardiniers ſe diſpenſent d ' en ſemer ſur

couche au renouveau .
Cette plante au reſte weſt pointb délicate ; elle Saccommode de tout

terrein potager , quoique , ſi elle eſt
miſe en bonne table , elle en vaut
mieux ; elle croſt plus vite , & eſt plus
tendre ; elle heſt point vivace , ni mème
tout - A- fait annuelle ; car elle ne figure
que quelques mois , où elle eſt ſemée .
Tout ce qu ' on vient de dire , regarde
le cerfeuil commun ; car il en eſt un
autre dont on va parler .

M v
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Seconde Eſpece de Cerfenlil .

OUTRR le cerfeuil commun , il y
a encore le Myrthis qui porte le nom

de Cerfeuil milſquè , ou Cerfeuil d' IEſ.
pagne : celui - ci eſt vivace , & ſert

comme lautre , de fourniture aux

ſalades ; ſon goũt qui approche de

celui de Panis , le releve beaucoup ,
& lèe rend agréable ; on en a la plus
grande partie de L' annèe ; on le raſe

quelquefois , & on n' emploic que les

feuilles tendres ; car en vieilliſſant ,
elles durciſſent , & deviennent velues

après ; ces feuilles ſont grandes , amples ,
dẽcoupces , & reſſemblantes à celles de

la ciguł , d ' où elle a ẽtè ſurnommee

Cicutaria . L ' on doit prendre garde de

ne les pas confondre ; car , quelque
faveur que la ciguẽ prenne aujourd ' hui
chez les Meédecins , il ne ſeroit pas
falutaire de la manger en ſalade . On

peut les diſtinguer en ce que les feuilles

du cerfeuil muſqué ſont plus pales ,
& ſouvent marquettées de taches blan -

ches , molles , un pen velues : on les

diſtingue auſſi à lodeur qui eſt agrẽable
dans celui - ci , & rebutante dans la

eigus ; le goũt ſert encore à cette

diſtinction ; on trouve ici un goüt

d ' anis , & aromatique , au lieu du gout
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fetide de la cigus . Tai cru devoir

60105iaſiſter ſur la diſtinction de ces plantes , Shap . L.
pour qu ' on évite les mauvais effets Jue Conduitela derniere a produits en ce pays , étant du Pota -
mangée par mépriſe : la mémoire me ger .
fournit pluſieurs faits ſur cela .

Qicoree ſauvage à fuire Manchir .

CoMuxE la fane de cette chicorte
eſt moins agrẽable A la vue , tant qu ' elleeſt verte , que ſon goũt mëmèe a quelquechoſe dapre & dauſtere , on à ſongẽà la faire blanchir , pour la rendre
plus agréable , plus tendre , & moins
ſauvage . Les Jardiniers 8Yy ſont pris
pour cela de pluſieurs manieres ; on les
rapportera , afin que le Lecteur choiſiſie
les plus efficaces , ou qu' il emploie les
moyens les plus convenables , & les
plus faciles par rapport à lui .

Temps de faire hlanchir I2
Chcorèe .

LE temps , pour cette opèration , eſt
depuis le mois d ' Octobre , juſqu ' à
Noéël . On arrache alors les plantes de
chicorse ; on leur coupe entierement
le feuillage , hors Fœil , ou le cœur
quꝰon ẽpargne ; on rogne auſſi quelque
peu du bout des racines ; en cet Etat

M vj



27 ANNE “ E CHAMYETRE .

— oa les enterre par rayons diſtants de

Gcron . trois pouces ſeulement , dans une cave -

Chap. L.ou lieu ſemblable qui ſoit chaud , &

9
1 85—

ait peu d ' air : les ayant plantées , on
u Pota- Ies arroſe l &gérement .

ger . Dautres au lieu de les mettre dans -

la terre ou dans le ſable , font avec du

fumier , & dans le meme endroit , une

eſpece de couche de la hauteur d ' un

pied , & placent dans ſon Epaiſſeur les

chicorées par groſſes bottes .

Je trouve encore plus ſinguliere ,
plus agréable , & plus utile , la mẽthode

de ceux qui font percer des tonneaux ,

près -A-près , de la grandeur d ' un gros

ecu , & introduiſent une ou pluſieurs
racines par chaque trou , le cœur en

dchors : à meſure qu' ils garniſſent des

racines les trous , ils augmentent le

ſable dans ce tonneau : les racines ainſi

rangées par étage , & couvertes de

ſabie , ꝰy entretiennent fraiches , pouſ -
ſent des rejets blancs & tendres qui
font plaiſir à voir : plus on coupe ces

rejets , plus il en renait de nouveaux ;

de teſlè ſorte qu ' une certaine quantit
de pieds fournit de la ſalade tout

EHiver .
Voilà comme L' on fait blanchir la

chicorẽe qu ' on enferme .

Il ya auſſi divers moyens de faire

blanchir celles qu ' on laiſſe en place .

ι
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Il faut couper à fleur de terre toutess

les feuilles des plantes , ſans en couper
CTOB .

hap . I .
Tœil , & les couvrir ainſi mutiléèes , de Conduite
ſix bons pouces de grand fumier , ſous du Potæ -
lequel la plante repouſſe , & devient ger .
blanche ; il faut avoir ſoin , à meſure

qu ' on en coupe , de bien recouvrir la

place moiſſonnẽe , pour y trouver quel -
ques jours après , une nouvelle récolte
à faire .

Cette mẽthode que pluſieurs ſuivent ,
me paroĩt née de la pareſſe , & capable
de donner un goùt de fumier à la

chicorẽe . Pour empëcher , ou du moins

pour diminuer cet inconvénient , on

met ſur les plantes des lattes , & ſur les

lattes le fumier ; de ſorte qu' il ne touche

point les plantes : elles pouſſent tout
de mème ſous cette couverture , pourvu

que les cötés ſoient ſi bien bouchés ,
que le jour n ' y entre point du tout ;
les rejets alors ſont plus propres , &

blanchiſſent mieux : mais on ne les

empèłche pas abſolument de contracter

quelque goũt du fumier que les eaux
de la pluie leur communiquent , en

lavant le fumier , & paſſant juſqu ' au
cœur des plantes . Pour moi , je fais

couvrir les ſillons avec des tuiles pro -

portionnẽes à cet uſage , & faites pour
cela ; on répand du gros fumier par -

leſſus , afin d ' õter auæ plantes tout le
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ijour , & lair qui empécheroit ces

Ocros
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plantes de blanchir .
Cette facon me paroit préferable ,

& moins diſpendieuſe que luſage des
caiſſes ; je le marque cependant , afin

contenter tous mes Lecteurs . Pour
8en ſervir , on plante les chicorées en
petites planches , larges ſeulement de
dcux à trois pieds , & longuès à volont .
Quand il eſt queſtion de faire blanchir
les chicorèes , on couvre leur planche
avec des caiſſes de mème largeur ;
hautes d ' un à deur pieds , & longues
comme il plait , bouchant avec du
fumier tous les endroits par o Pair
& le jour pourroient s ' inſinuer .

Quoique l ' on ↄit marquẽ EAutomne ;
comme le temps le plus propte , on
peut faire blanchir les chicorécs dans
d ' autres ſaiſons , ſi on Faime .

Lſage de la Chicorde .

LA chicorée , bonne pour la fanté ,
mange , étant coupée je une , &

elée avec du pourpier : quand elle
tplus forte , on la coupe en morceaux ,
om la mange de mæme , la ſaupoudrant

de ſucre , apròs Lavoir fait tremper
pendant quelques heures , pour lui oter

a plus grande amertume . IIl y a des
perſonnes méme qui font cuire les

EE
—2
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racines , & les mangent auſſi en ſalade,Æ
en ötant le filet du milieu . Cette ſalade Ooron .

eſt auſſi très - ſaine ; elle eſt meilleure Qhap . I.

que celle qu ' on fait avec les feuilles ;Condaite

8 car ſon petit goat d ' amertume corrigè du Pota -

0
par Fhuile & le vinaigre , eſt trés - - Ser .

ſupportable : il y en a dautres qui
mangent les montants , lorſqu' ils ſont

encore tendres . Enfin on la fait blan -

chir , & ceſt une des principales ſalades

de LHiver .

Maches d ſemer .

Juscuss vers la ſin de ce mois

on peut encore ſemer des mäches ; & ,

pourvu qu' elles ſoient bien levées ,
avant qu' il gele , elles reſiſtent aſſez

enſuite à la rigueur du froid , & elles

ſervent ordinairement en Carème .

Ralponces à ſemer .8.

AVENT recueilli la graine de rai -

ponce en Juillet , on peut encore en

0 ſemer en Octobre , de la maniere qu ' on
à dit en Juin , ſans avoir beſoin de ö
prendre aucune prècaurion contre la

rigueur de LHiver qu ' elle brave impu -
nément en campagne , & que par

conſequent elle ne craindra point dans

les Iardins .
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6 Ceſſon , Naſturtium ; ſes Eſpeces .
Conduite 7 jdu Fota - II n ' y a point de Jardinier , & je
ger . crois quil y a peu d ' autres perſonnes

qui ne connoiſſent cette fourniture de
ſalade , mais tous n ' en diſtinguent pas
les eſpeces . LEcole du Potager en fait
mention de trois , le Creſon commun ,
le Creſſon friſæ , & le Cyeſſon doré ; je ne
connois point ce troĩſieme : mais pour
le Lecteur , cela minflue point ſur ce que
je dois dire ; car ces trois eſpeces
Saccommodent d ' une mèẽme culture ,
comme leur goũt eſt A- peu- près ſem -
blable à ce qu ' on nous dit .

Sans avoir le creſſon doré , j ' en ai
ici trois eſpeces .

Le creſſon commun appellé Ceſſon
alenois dans pluſieurs Livres , Naflur -
tium hortenſe , vulgatum . C. B. Pin . 10 33
Tournefort 213 . Le nom de Naſitord
duiil porroit autrefois , Weſt plus duſage
aujourd ' hui .

Le Creſſon friſéè , Naſturtium hortenſe ,
criſpum , C. B. Pin . 104 . Tournefort 1 132

Le creſſon double que quelquesuns
appellent Cyeſſon dEſoagne , ou le Plus

Hijè , Naſturtium hortenſe , criſpius an -
guiſtifobium .

Ces eſpeces ont les mẽmes qualités ,
ſeryent aux mẽmes uſages , demandent

6
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une culture ſemblable , & ne différent

que par leur feuillage . Ocron .

Le creſſon alenois a ſes feuilles ob - Shap . I.
longues , & découpées profondément „Londuite
d ' un goũt Acre , mais agréable , & d ' un u Pota -

verd clair & tendre . Ser

Le creſſon friſè en differe par ſa

feuille qui en effet eſt friſée ; à cela

près , il reſſemble au premier , & ſert

de méme .

Le troiſieme eſt aſſez dẽſigné par le

mot de criſpius ; il eſt le plus agréable
à la vue ; car pour tout le reſte , il en

eſt de celui - ci comme des autres .

Toutes les trois ſortes de creſſons

ne ſe multiplient que par le moyen
de la graine , & les plantes ne ſont

qu ' annuelles .

Creſſon d ſemer .

0

DAxs ce mois on ſeme un peu plus
de creſſon qu ' à FPordinaire : outre que
la température de la ſaiſon contribue

à le faire durer davantage ; il ſert

encore durant Hiver .

Percepierre à garantir dil Frocd .

83 CoMuxE cette plante redoute aſſez
3 — 85

le froid , il faut le prévoir pour Ben

garantir , ſi Lon ne veut pas la perdre :
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Ocron - ainſi , ayant cueilli ce qu ' on en doit

Chabp . I. garder pour la proviſion d' Hiver , on
Conduite terrẽaute les plantes ſur la ſin du mois ;
du Pota - & enſuite , quand les gelées donnent
Ser . lieu de craindre quelque mauvais tour ,

on les couvre encore avec de la paille ,
ou avec du feuillage ,

1 1 —
Concombres à ſemer .

CE que PEcole dis Dotæger dit de
faire au meis de Novembre , Bradley
le place en celui - ci , & il cite un
Jardinier qui cueille de fruit ſur ces
pl antes hätives de fort bonne heure ,
& au mois de Janvier . Ce fait weſt

pas aſſez puiſſant , pour nous perſuader ;
ilen coũte trop de ſoins , pour ſauver
de tous les dangers què courent les

plantes durant la rude ſaiſon ; & le
fruit qu' elles produiſent , eſt trop
chẽtif , & trop imparfait , foit pour le
goũt , ſoit auttement , pour meériter ces

oins : je cite néanmoins ces Auteurs

pour qui voudra les conſulter , & les
ſuivre . Leur conſeil eſt toujours pẽnible
dans la pratique , & douteux pour le
ſuccès ; de ſorte qu ' on ſe procurera de
bien meilleurs concombres , & avec
moins de peine , quand on fait pour
eux la premĩere couche , après la mi -
Fevrier , & celle où on les tranſplante

l

—
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vers la fin de Mars ; mieux encore pour⸗

Maladie des Concombres .

Lys premieres fralcheurs cauſent

quelquefois en ce mois , ou dans le

ſuivant , aux concombres une maladie

qu ' on appelle 4e Blauc , ou le Meunier ,

parce que les feuilles ſe farinent , &

en périſſant , cauſent auſſi la perte du

fruit . Ce qu ' on doit faire alors , eſt

de couper toutes les feuilles infectées ;
il vaut mieux cependant prévenir le

mal , & Sen préſerver . Pour cela ,
quand le froid commence , il faut

abriter les concombres ſous des pail -
laſſons , ſur - tout pendant la nuit dont

on ſe déſie .

Cornichons qͥ confire .

CEux qui aiment à varier les four -

nitures de ſalade en Hiver , & à relever

leur goüt , préparent au vinaigre les

jeunes concombres , appellés Cornichons

à cauſe de leur figure qui eſt quelque -
fois crochue : on prend ceux - A prefera -

blement , parce quẽtant ainſi mal for -

mès , ils ne profitent point en groſſiſſant ;

1
f ke 5 5 Ocros .

ce pays - ci „ fi Fon ne. ſeme du ' en Chap . I .

Mars , & avec
moins de fagon , comme Condͥite

il eſt marqus en ce mois . du Pota -



du Pota -

ger .

284 ANNR ' E CHANMPETRE .
on choiſir les plus petits ; on les met

Ocron. dans un linge blanc ; on les y frotte
Chap . I.
Conduite

les uns contre les autres , pour les
depouiller de leur duvet , après quoi
on les jette dans de Leau bouillante ,
où on les laiſſe environ quatre minutes ;
on les en retire , pour les mettre dans
de Feau fraiche , où on les laiſſe re -
froidir ; on les fait égoutter ſur un
Iinge blanc ; & quand ils ont perdu
leur eau , on les place dans un pot de
grès , mais mieux dans des bouteilles
où on les range , y entremélant quel -
ques feuilles de laurier & quelques
grains de poivre ; après quoi on verſera
deſſus du vinaigre blanc , ou du plus
clairet quon pourra trouver , ajoutant
une once de ſel ſur chaque pinte de
vinaigre , & l ' on couvrira exactement
les pots ou bouteilles . , , Ces cornichons
ſe garderont d ' une annẽe à Fautre , ſi
Fon veut : cette facon de conſerver
les jeunes fruits eſt la meilleure . On
peut prẽparer encore de mëme les
petits melons qui ſe trouvent contre
les plantes , lorſqu ' on les arrache , ou
qu ' on retranche au profit des grands .

Si l ' on veut confire des concombres
in peu plus gros , mais cependant

encore tendres , & qui maient point
les graines trop formèes , on peut les
peler , avant que de les confire , ou
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les confire ſans les peler . Les premiers
ſeront plus tendres à manger ; mais les
autres ſeront plus propres , s ' ils ne ſont
pelẽs qu ' à meſure quꝰon les doit ſervir .

On cueillera les uns & les autres ger .
dès le matin , par un beau temps , &
on leur laiſſera paſſer la journèe au
ſoleil , pour les amortir , afin qu' ils
Pprennent mieux le ſel ; ou on les fera
blanchir , comme il a étè dit des petits
cornichons ; enſuite on les range cha -
cun dans le vaiſſeau od l ' on doit les
conſerver , les preſſant le plus que lon

peut , ſans les trop froiſſer ; on y ajoute
du ſel & du vinaigre comme ci - devant ,
juſques à ce que ious les concombres

trempent ; car autrement il &y formeroit
une moiſiſſure qui corromproit le fruit

qui ne tremperoit pas ; on couvrira ces

pots comme les autres , & on les gardera
en lieu tempèré , ſix ou ſept ſemaines ,
après Lon en pourra faire uſage .

Quoique ce petit ménage puiſſe ſe
faire plutõöt , on attend ordinairement
ce mois , afin de mettre à profit le fruit

que les gelées pourroĩent gàter .

Temps de ſemer la Coriandre .

Coxux la coriandre ne craint pas
autrement le froid , car j ' en ai vu ici
des plantes qui ſemẽes d ' elles - mémes ,
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2eunt ſoutenu impunément la rigucur des
Ocron . Hivers aſſeꝝ rudes ; on peut donc imiter

05 la Nature , & ſemer en Automne de

⸗ coriandre , ſi Pon veut en avoir avant

ger. celle du Printemps .
Je n ' ai point dit en Mars , & je dis

ici que la plante & la graine de co -

riandre , contraſtent en qualité , plus ˖

0

encore qu ' en odeur ; car , ſi la graine
eſt ſalutaire , le ſuc des feuilles eſt un

5
auſſi grand poiſon que celui de la

ciguk , ainſi qu ' on peut voir dans 1
Lemeri , Traitè des Dregues . Jen avertis ‚
ſur le dire de cet Auteur . 0

Conſervation des Nayets . f

Sun la ſin de ce mois , ou en celui
de Novembre on retire de terre les

navets , & on les conſerve tout lHiver ,
comme il eſt dit ailleurs des racines

qui demandent de ſemblables précau -
tions . IIy a des perſonnes qui laiſſent

en terrt les petits navets , après avoir
cueilli les plus gros ; ils réſiſtent mieux

aux gelées , & repouſſent dans le Prin -

temps ; leurs rejettons encore tendres ,
4 ſont auſſi bons dans le pot que les

re jettons des choux .
Pour les raves , on doit auſſi , avant

que les froĩds ſurprennent , les retirer
de la Raviere : mais on renvoie tout

..·
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ge qui regarde leur conſervation ,
Uſage quon en doit faire , A la Ferme .

Deſcription de la Pomme di

terre .

Ckrrs eſpece de Solanum pouſſe
pluſicurs tiges dures & ligneuſes qui
n ' excẽdent guere deux pieds en hau -
teur ; elles ſont aſſez groſſes , angu -
Ieuſes , preſque triangulaires ou quar -
rées , un peu velues ou lanugineuſes ,
foibles , cè qui les fait pencher de cotẽ
& d' autre ; elles ſe diviſent en pluſieurs
rameaux qui partent des aiſelles des

GCrOB .
Chap . I.

Conduite
du Pota -

ger .

feuilles ; ces feuilles ſont conjuguèes ,
& compoſées de pluſicurs follioles

d' inégale grandeur , & d ' un verd terne ;
à Vextremitẽ des rameaux ſont placẽs
ſur une queue aſſez longue , des bou -

quets de fleurs ſimples , diunè ſeule

piece , découpce en ëtoile , communè -
ment de couleur gris de lin , ou blan -
chàtre , environ d ' un pouce de dia -
mèétre , avec des étamines jaunes raſſem -
blées au centre . Le piſtil ſe change en
une baie de la groſſcur des groſſes
cériſes , charnue , aigrelette , qui de
blanchatre devient jaune en mũriſſant ,
& dans laquelle ſe trouve une grande
ꝗuantité de ſemences dont on ne fait
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6070b Suere uſage à cauſe de la facilitẽ quꝰon

Chap . I.
Conduite
du Pota -

trouve à les perpẽtuer par les tubẽro -

ſitẽs ; au lieu qu' il eſt difficile , & moins

ſar de ſemer ; le calice eſt diviſé en

cinꝗ parties .
Cette plante pouſſe d ' abord ſes ra -

cines fibreuſes en terre , vers ſon pied ;
& environ le mois de Juillet , il s ' en

forme au milieu d' elles qui ne tiennent

à la plante que par de petits nerfs ou

filets ; celles -ci ſont tubereuſes , à la

difference des autres qui varient en

nombre , en groſſeur , & en figure .
Sur leur ſuperficie on appergoit des

cavités d ' où ſortent , dans les annẽes

ſuivantes , les tiges & les racines che -

velues qui nourriſſent la plante , &

qui donnent naiſſance à dè nouvelles

pommes . Il ya de ces pommes dont

la peau eſt d ' un rouge de pelure
d' oignons ; d ' autres ſont preſque blan -

ches : j ' en ai de deux eſpeces qui
different en forme , & en groſſeur . Les

unes s ' alongent en croiſſant ; & les

autres qui ſont le double en groſſeur ,
ſont preſque rondes , quand elles ont

pris tout leur accroiſſement : ces der -

nieres ſont celles qui ont le moins de

couleur , & ont moins de goũt ; en

général , toutes ſont un peu àcres ,
etant crues ; & fades , quand elles ſont

cuites ſans apprt .
On
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On dit en general ; car ces variétés

ditferentielles ne ſont pas ſi conſtantes

7

7

—
Ocros .

5 5 8 Chap . I .Ju' elles N eprouvent Jamais AUcune Conduitealtéèration . M. Moread qui dit œ en du Pota -
„ avoir cultivẽ des premiĩers à POrient ger .n⸗ „ en Bretagne , dit auſſi n ' en avoir

z „ „ jamais ſemé , ni planté que d ' une
„ couleur , & que cependant il lui en
„ eſt venu de jaunes parmi le grand
5 nombre des autres ; & il aſſurè qu ' s

force de cultiver les pet
en „ terre , on parvient à

ul pourroient paſſer , ( mais mal8 E 3
à propos, ) pour des eſpeces ori -5⁵

güife „
che· La fẽcondité de la pomme de terre
„ K eſt telle , au rapport de M. Dahamel ,

qu il eſt arrivẽ quelquefois quune ſeule
en produit huit à neuf cents en Irlande .

Ce weſt pas méme en nombre ſeu -
lement que la pomme de terre eſt fertile ;
car il eſt dit dans le Journal economique ,
Juin 1753 que à dans la Louiſiane ,
„ Province de “ Amerique ſeptentrio -
„ nale , on a vu de ces racines ꝗui pe -
o„ ſoĩent ſept livres ; &dans le ſournal du

mois de Mars , mẽme annèe , il avoit
rapporté que dans les Iſles Antilles ,

„ ces racines deviennent groſſes com -

„ me la tète , peſant quelquefois plus
„ de vingt livres , lorſqwelles font

Plantẽes dans une terre lẽgere , ſablon -
01 Tome III . N

35
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Ocroß .
Chap . I. 5

Sösde „ une terre Sraſſe . , , Ces faits peuvent

du Dota - avoir place dans lEloge des Vatates ,

2 ANnfE CHANMPYERV E.
neuſe , & moyennement humide ;

où elles ſe plaiſent mieux que dans

ou Pemmes de terre : mais ils ſeroient

déſavouès dans IHiſtoire de ce Pays ,

où les pommes de terre nacquiérent

point cet embonpoint giganteſque , &

ne donnent jamais unè ſi nombreuſe
deſcendance .

Recolte des Pommes de terre ,

& Maniere de les conſerver .

QuAxp ces pommes ſont en ma -

turitéẽ , ce quon connoĩt aux tiges qui

jauniſſent , ſechent , & commencent

déperir , on rerverſe la terre qui les

couvre ; & Fon ramaſſe avec ſoin toutes

les pommes , ſoit groſſes , ſoit petites ,
non ſeulement par éEconomie , mais

parce que , &il en reſtoit quelques- unes

en terre , celles qui Echapperoient à la

gelẽe , ne manqueroient pas de repouſſer
en leur temps , & dẽpareroient la place ,
comme font les mauvaiſes herbes .

Lorſquꝰon les a tirèes de terre , on

les enferme , non dans une ſerre trop

chaude ; elles y germeroient ; ni dans

une cave ttop humide , elles y pour -

riroient ; mais dans un lieu ſur contre

2.
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les gelẽes , ſec & tempèré , ſi l ' on veu
qu ' elles ſe conſervem ſaines , & puiſſent
ſervir juſques à Pàque : on les y couvr
de ſable , afin de les entretenir d
leur fraĩicheur , & pour les mieux ga -
rantir du froid dont Fimpreſſion leur
eſt très- nuiſible ; ceſt pourquoĩ il faut
le prævenir , & ne pas S' en laiſſer ſur -
prendre , avant que den faire la récolte ;
quand elles ſont , pour ainſi dire emma .
gaſinées , il faut avoir grand ſoin quele froid ne ꝑpuiſſe aller juſque dans la
ſerre , le cellier , & telleè autre retràite
où on les aura retirées .

Lorſqu oꝯn a quautité de ces pommes
conſerver , ou que ' on manque
d ' endroit à les placer , on creuſe des
foſſes de troĩis pieds de largeur , & de
cinꝗ de profondeur ; on répand dans
le fond du ſable , & l ' on garnit les
cõtẽs de paille bien ſeche ; on remplit
ces foſſes ainſi dreſſees , de pommes
que Lon recouvre avec de la paille ,
ſur laquelle on ( leve encore de terrc
ſeche qu ' on bat bien , pour L' affermir .
Cette Mẽthode eſt excellente ; les
pommes 8y conſervent parfaitement
pendant tout “ Hiver .

On peut auſſi les garder dans un
endroit bien aeré , de fagon qu' elles
ne ſe recouvrent point , pourvu que la
Selẽe n ' y atteigne pas ; elles ſont moine

Nij

eeeeeeeeee .—
CTOB.

Conduite
4118 du Pota⸗

ger .



2 %½ ANNEIE CHAMPETAE .

ujettes alors à pouſſer des racines , que
Ocron .

Chap . I.
Conduite
du Pota -

ger .

quand elles ſont entaſſẽes en monceaux

un peu conſidérables ; car , quoique
ces pommes ne ſe gatent pas toujours ,
lorſqu ' elles pouſſent ainſi des racines

dans le tas , elles acquicrent cependant
une àcreté qui les depriſe .

Une autre maniere de conſerver les

pommes de terre que le Journal econo -

znique du mois de Mars 1753 , dit utile ,
eſt « de faire ſecher ces racines au

„ four , ou au ſoleil , lorſque la chaleur

„ de cet aſtre eſt aſſez forte , pour

„ diſſiper Lhumidité qui pourroit leur

„ nuire : elles ſont beaucoup meilleu -

„ res , dit PAuteur ; elles ſe rident en

„ ſéchant ; mais elles reviennent en

„ cuiſant dans leau . On ne l ' a jamais
e

Poivre d ' Inde en graine .

81Fon ma point encore fait la cueil -

lette du poivre d ' Inde pour graine ,

on la fait en ce mois . Voyez ce qui en

eſt dit en Septembre .

Coleri .

O les butte plutõt ou plus tard ,
ſelon leur groſſeur .
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Ocron .
Plantes vtvaces , & RBordures

S 1.
d¹ν Potager . Conduite

du Pota -
Lant ger .LA terre etant déſaltérée par les

pluies de la ſaiſon , on peut planter les
arbriſſeaux du Potager tels que myrthe ,
buis , romarin , &c . & les diverſes
petites plantes vivaces , comme i0lettes ,
marjolaine , & toutes les bordures quon
doit planter de neuf , ou changer de
ſituation : c' eſt le vraĩ temps , ſur - tout

cur
Pour le terrein que PEté a fait ſouffrir .

Roqulette .

2 rpiquant de cette plante , preſque
ut route Fannẽe , eſt un peu modèré

la qualité de la ſaiſon : ainſi c' eſt
prétent qu' il eſt le plus convenable

de ſemer de la roquette , pour la trouver
plus agrEable , lorſquon la mange ,
non ſeule , mais mèlée avec les autres 1
fournitures de ſalade dont elle releve
le gout , quand elle y eſt employèe en
doſe modèrèe .

—8.

8 15
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— —
Ocron . 3

Chap l. Obſervation generale .
Conduite
du Pota -

ger .
Ex certaines années , des pluies

abondantes & obſtinẽes empẽchent ſur
la fin de Septembre , de donner au

Potager toute l ' attention qu' il deman -

deroit ; il faut alors faire en ce mois
les ouvrages ſuſpendus .

Porreduc .

O enterre les porreaux qu ' on veut
faire blanchir : pour cela on en dé -
chauſſe le pied d ' un cõté , & on les
couche dans le creux qu ' on a fait ; on
les recouvte enſuite de terre , laiſſant

paroitre leur extrèmité , C' eſt - A- dire , le
Haut des feuilles ; ſorte qu' ils ne
ſoient point etouffés ; ils blanchiſſent

ainſi ; & , Sils salongent encore , on

peut méme les coucher une ſeconde
fois ; car Ceſt de ce cõtè qu' ils croiſſent ,
& non dè celui de la racine , comme

veut faire croire Pallade qui dit que

pour les aider , il faut ſoulever la
plante , qu ' alors elle remplit , en croiſ -

ſant , le vuide qu ' on lui a procuré . Je
cite cettèe pratique , pour qu ' on évite

d' y ajouter foi . Si je ne releve pas de

S2“

——
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mme toutes les legons ſuperſtitieuſes 5
ou inutiles que la crédule Antiquité Chae 1.
prẽſente à tous les pas , Ceſt que jaurois Conduitè
trop à faire ; & je trouverois plus de du Pota⸗
travail à critiquer le fauæ , qu ' à con - ger .

5

eiller ce qui eſt convenable . Le mẽme

Pallade , par exemple , dit tout de ſuite ,
dans ce mois d ' Octobre , qu ' on ſeme

alors de baſilic ; & que la graine leve

plutöt , ſi on l ' arroſe avec du vinaigre .
On peut voir au mois de janvier dautres

Pratiques erronẽes ſur les porreaux .
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Ocros .
. ale

lrerz i .

Drs AccourAENEMENTS DV PoTACER .

Des Aröbres frulitters .

. la campagne commence
à paroſtre vouloir changer de ſcene ,
& que les arbres , au lieu de cette
verdure animèe dont ils étoient parés ,
prennent une couleur d' aurore , ou ce
jaune qui dore leurs feuilles , le Jar -
dinier eſt averti qu' il peut auſſi co ] -ͤ
mencer dans ſon Jardin la plantation
de ſes arbres ; où ils ſont neceſſaircs .
Il trouvera dans le mois prochain ,
pluſicurs Obſervations eſſentielles ſur
ce ſujet ; elles y ſont renvoyẽes , attendu
que ce mois neſt pas autrement chargè :
mais on a cru en celui - ci devoir dire
quelque choſe ſur le choix des arbres ,
& ſur la maniere de les arracher à

propos .
IUne faut jamais , ou le moins que

Lon peut , planter des arbres tropmenus ,
ſur - tout dans les terres légeres ; ils
ſont trop long - temps à figurer ; & leur
fruit paie tard le ſoin que leur ducation
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à donnè . Il vaut mieux qu' ils aĩent le “

temps de croĩtre dans la pépiniere , & CeR
d' y prendre la groſſeur environ d ' un B4
pouce de diametre . Ces arbres doĩvent compa -
avoir un air de ſanté : on la connoit à gnements
Lecorce nette & luiſante , aux jets de du Potaz
Lannée , longs & vigoureux ; S' ils ſont ger .
ſans gomme , ni chancre ſur le pied .
Voilà les qualitẽs eætẽrieures des jeunes
plangons bien conditionnẽs : on jugera
de celles des racines , après les avoir
arrachées .

Comment arracher les Arbres ?

CholstssgzZ un beau jour pour
cette opẽration , & pour vous y conduire
avec prudence , commence2 d ' abord
à faire une marque , à laquelle vous

puiſſieʒ connoitre enſuite en quelle
expoſition ſe trouvoit Farbre , afin de
Iui rendre le mème aſpect en le plan -
tant ; c' eſt Adire , que la partie qui
dans la pépiniere regarde le midi , par
exemple , puiſſe le regarder encore ,
lorſqu ' on Taura mis en place Cette
attention qui ne paroſt pas fort impor -
rante , & qui Peſt peu en effet pour
les jeunes & petits arbres , tels que les
buiſſons & les eſpaliers ; parce que leur

partie expoſce à Fair , eſt fort courte ,
weſt point cependant 4

V
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Chap . II .
Des Ac -

compa -
gnements
du Pota -

ger .

208 ANNE ' E CHAMPETRE .
leégard des autres arbres qui ſont plus

avancés , comme ceux qu ' on tire de la

batardiere ; &c . Pour en connoſtre la

conſẽquence , il faut réflẽchir que les

pores de Parbre qui ſont du cõté du

Septentrion , ſont plus ſerrẽs que ceux

qui ſont au Midi : ſi donc on dérange
cette diſpoſition , en plagant au Midi

ce qui regardoit le Septentrion , il

doit ſe faire une révolution de ſeve

qui ne peut que nuire à Parbre ; car il

faut qu' il prenne une diſpoſition toute

nouvelle , qui , par le défaut d ' une

obſervation peu coüteuſe , & facile ,
eſt quelquefois la cauſe qu ' on ne ſoup -
gonne pas d ' un ætat de langueur dans

lequel Larbre vit ſans proſperer , parce

qualors les pores auparavant dilatés
par la chaleur du midi , sẽtrẽciroient
par le vent froid du Septentrion , &

refuſeroient le paſſage aux ſucs ; &

les pores qui auroient æté reſſerrés

gtemps par le froid du Septentrion ,
oient pas en état de ſe rouvrir

litöt A la chaleur du Midi .

Après avoir pris cette précaution ,
ites barbre une eſpece de

iſtance du tronc que

1
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après quoi Lon ſouleve peu- à- peu
FTarbre , & on coupe les racines pivo -
tantes qui tiennent encore à la terre .
On rèuſſit mieux ; & le travail ſe fait
plus aiſẽment , ſi Pon eſt deux à le faire :

OcroB .

Chap . II.
Des Ac -

compa -
gnementsTun tire à ſoi Parbre ſucceſſivement du Potaz

tout à Hentour ; & il donne ainſi le ger .
moyenà Pautre d' appercevoir les racines
qui réſiſtent , & deè les retrancher avec
plus de facilité : mais il doit prendre
bien garde de ne rien outrer , C' eſt - à -
dire , d ' arracher Parbre à forcè de bras ;
car quelquefois la greffe ſe décole
entre les mains d ' un novice qui agit
ſans prẽcaution , & trop précipitam -
menc , tandis que le ſujet ou ſauvageon
reſte en terre avec ſes racines .

Qualitès des Racines .

ApREs que L' arbre eſt ainſi mis à
nud , on peut juger des racines ; elles
doivent , pour augure du ſuccès
paroitre bien vives , bien nourries , &
proportionnèes à Farbre ; de ſorte qu' il
en ait quelqu ' une qui approche de
la groſſcur de la tige : les principales
ne dolvent ètre ni pourries , ni éèclatées
ni Ecorchẽes , ni rongles , ni ſeches &
rudes . Pluſieurs de ces accidents warri -
ven aux racines , que quand on eſt
rẽduit à tirer les arbres d ailleurs que

N vj
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Chap. II.
Des Ac -

compa -
gnements
du Fota -

ger.

300 KANNEE CHAHYETRT .
dc chez ſoi . Je les réunis cependant

tous , pour que le planteur y faſſe

attention , les reconnoiſſe , & tàche d ' y
remédier , autant qu' il eſt poſſible , en

retranchant ce qu' il y a de gaté : &

ſi les racines des arbres venus de loin ,

ont ſouffert du tranſport , ils les fera

tremper dans l ' eau , durant quelques
heures , avant que de les planter , ou

méme pendant une journée , ſuivant

que les racines ont été altértes par la
ſẽchereſſe , afin d ' ouvrir par - là les pores
affaiſſes , & de les rappeller à leur pre -
mier état . Mais ce ſeroit donner trop

d' eſperance du retour , que de dire

avec un Auteur , cesracines , fuſſentcelle
depuis quatie inois hors de terre , elles

reprendront *. On peut nẽanmoins Leſ -

perer , ſi on eſt aſſez crédule , pour

ajouter foi à ce que dit un Conteur de

merocilles : il rapporte æqu ' une groſſe
„ branche d ' olivier , toute ſeche depuis
„ plus dedix ans , ſẽparée du tronc , &

kors de terre , prit enſuite racine : on la

ficha dans terre , pour ſervir d ' appui
à une autre piece de bois , à laquelle
elle etoit attachée avee des clous ;

„ la méme année elle pouſſa des

feuilles & des branches , qui , apréès
8tre ornẽes de fleurs , ſe chargerent

Nouvelle Maiſon tuſtique , pag . 18 J6
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5 d' olives &: mais revenons à lexamen

e
Si Parbre n ' a preſque rien que de

chevelu , ce ne ſeroit pas une marque
favorable , au jugement ſur - tout des
Eleves de la Quintinie ; ear il recom -
mande d ' õter tout ce chevelu , & de
ne conſerver que de groſſes racines
d ' entre les plus nouvelles . Un retran -
chement fi ſèvere meſt pas cependant
du goũt de tous : pour moi , je ne Lai
jamais ſuivi , lorſque j ' ai fait planter
des arbres de ma pépiniere , auſſi - tõt
qu' ils Etoient arrachés : jè conviens
nẽanmoins que ſi les arbres ſont gardés ,
leur chevelu m' eſt pas impunément
expoſẽ aux injures de Fair ; ſa délica -
teſſe eſt cauſe qu' il eſt bientõt gatè ; &

quand il Feſt , il peut gàter les racines
d ' où il part : Topine donc qu ' alors on
doit le retrancher , & que c ' eſt dans
ce cas qu' il faut ſe conformer à la lecon
du Grand Légiſlateur . On trouvera
dans le mois prochain , tout ce quꝰon à
cru devoir remarquer de plus ſur la Plan -

tal ion des Arbres , & qu ' on ne dit pas ici .

Plantage des Aröres .

Ls Auteurs qui quelquefois ſe

piquent de trop de prẽciſion dans leur

Curioſitès de la Nature & de ! ' Art , &c .

Rar Fallemont , tom , 2, ellap . g. pag . aĩd .

— —
Ocron .

Chap . II .
Des Ac -

compa -
gnements
du Pota-
ger .
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nmaximes , diſent qu ' on doit planter
OcroE

compa -
gnements
du Pota -

ger .

Vers le vingtieme d ' Gctobre , & pendant
Chap . II .

es Ac -
tout le mois de Novembre . Je ne m' en
ſuis pas toujours tenu à cette date ſi

fixe ; & je n' ai pas à me plaindre de
Tavoir quelquefois devancẽe , faiſant

planter dès le commencement de ce
mois d ' Octobre : j ' en prends occaſion
de propoſer à dꝰautres une ĩdèe qui mꝰeſt
ſouvent venue , & que je n' ai encore miſc
en pratique , que ſur quelques ſujets .

La lecture des Relations de pluſiæurs
pays , où les arbres ſont en ſeve durant
toute Fannée , & ne ſe dépouillent
point de leur parure , m' a porté à me
dire : il faut bien quꝰon tranſplante en
ces pays des arbres dans cet état ; à
leur exemple , ne pourrions - nous pas
en faire de mème , & planter ici , dans
les ſaiſons qui ne ſont point uſitées 2
En conſéquence j ' en ai fait Pepreuve
ſur des arbriſſeaux toujours verds ; jᷣen
ai planté en Juin , & en Juillet ; ÿai
de mẽme plantẽ des roſiers ; j ' ai pouſſe
mes expériences juſques ſur des poi -
riers : j ' en ai fait planter de tout feuillẽs
à la fin de Mai , & j aĩ preſque toujours
ẽte content de la reuſſite . Il eſt vrai que
le ſuccès eſt plus coũteux qu ' à P' ordi -
naire ; car il faut une ample mouillure
en plantant , & continuer de protéger
contre les ſechereſſes dEtẽ , ces plan -

D

5



ä
tations extraordinaires ; il eſt An8e Ocros.
vrai , & il faut le dire , que plantant Qhap, I .

ainſi , la végétation des ſujets a
derangèe ; & ils ont fait la Promiere nemend
annẽe des pouſſes plus foibles ; mais ils qu p
ont après repris le train ordinaire . ger .

Que d ' autres curieux værifient cet
eſſai . Qu' ils le pouſſent plus loin . Il
ſeroit , en certaines occaſions gracieux
& utile d ' avoir &largi la voiĩe ; Ceſt ce
qui mengage à propoſer mes idées .

Ota -

Groſelllier .

Qvogx Luſage ſoit de multiplier
es groſeilliers au Printemps , Bradley

préfere ce mois , pour le faire : tant
11eſt vrai qu' il weſt pas ordinaire
que les Auteurs Saccordent ſur la
mẽme choſe . Voyeꝛ en Fevrier & Mars ,
ce qui eſt dit des Eroſeilliers .

7·
Temps de cueillir les Frlits .

Ox a marqué en Juillet , le temps
Propre à cueillir les fruits , & dans
quelles circonſtances on doit les
cueillir .

DU PorAGEffHRR . 303
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Ocrο . α — — — l

ER E III

Erat de ce quon peut trouver dans

un Potager .

G nos Jardins en ce pays ne

ſoient pas encore fletris par le froid , &

qu' ils ſoient meme agrèablement fournis

d' hortolage , la longueur des nuits , &

la diminution des chaleurs commencent

à faire ſentir la diffèrence de ce clirnat

avec la ſituation avamageuſe de la

baſſe Provence . Nous avons cependant
encore pluſicurs eſpeces de laitues ,
quand on les a garanties des ardeurs

de PEté , ſoit en leur menageant une

expoſition tempèrẽe , ſoit en leur don -

nant toute leau dont elles avolent

beſoin , pour ſubſiſter , & venir juſ -
qu' ici . Les endives de toute eſpece
ſuppléent à ce qui pourroit manquer
en laitues ; car C' efft maintenant leur

ſaiſon , & elles brillent durant tout le

mois .
Les amateurs de ſalades oùᷣ les laitues

entrent , peuvent en former avec de leur

petit plant , & en relever le goüt par
Pluſieurs fournitures , ſi , pour ſe les

Procurer , ils ont eu ſoin de les garantic

SSSSSAS

SSSE2
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de la ſéechereſſe , & des autres inconye =
nients , par les moyens expliquẽs dans Ch. Ill.
Ie corps de Pouvrage . Ces fournitures Etat de
ſont les deux cerfeuils , tous les creſſons , c& qu ' on
la berle , les différents pourpiers , les peut trou-
mäches , Palleluya , &c . La roquette ver dans

en particulier , craint moins la che - un Pota :

reſſe que les autres fournitures ; jᷣen ai Sᷣer.

ſouvent vu dans ce mois qui avoient
d ' elles - mémes levé ſans Faide du Jar -

dinier , & de la graine répandue ſans

i
Haricots ' on en a ; & leur durée

dépend de l ' ẽtat de la ſaiſon , 1. 2. 3.
Pois verds , ils ſont un peu moins

ſenſibles à la froidure prècoce , 1. 2. 33
Les feves réſiſtent un peu plus

encors 3
Tous les choux mentionnés au mois

précẽdent , ſervent en celui - ci ; & les
choux verds , ainſi que les deux eſpeces
de ceux de Milan , commencent , en

particulier , d ' entrer en leur ſaiſon de

Bontée 123
Les raiforts & radis donnent aſſezꝝ,

1 3
Les raves & navets ont atteint leur

vraie ſaiſon , 1. 2. 3.
Toutes les racines , comme carottes ,

panais , bettes - raves , &c . ſont d ' u -

1388 233
L ' on a quelquefois dans ce canton ,
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des artichauts ſur des pieds plantès au

Ocron . Printemps , & ſoignes en Eté , 1. 2. 3.
Ck. III . Porreaux , c' eſt leur temps de ſer -

tat de vir , 1. 2. 30ce du os Les melons d' Italie ſuccedent à ceux
Peut trou -

E 2ſſE dins ire 8
ver dans d Eté , qui ont ceſſe pour Lordinaire :
un Pota - j ' en ai cependant mangé encore après

ger. le milieu de ce mois ; & les melons

dHiver , à leur tour , ſuccedent à ceux
dItalie .

Les concombres , derniers ſemés ,
tiennent encore leur place , ſi les gelées
matinieres ne les chaſſent point , ou ſi
le Aeunier wen altére pas les plantes .

Les courges des différentes eſpeces
que l ' on réècolte & ſerre dans ce mois ,
fondent une proviſion durable pour
tout LHiver , & le Printemps mẽme ;
on en a encore ſur les plantes , 1. 2.

Epinards , 1. 2. 3.
Poirée blonde , & poirée à car -

„„
Cardons d Eſpagne& de Tours , 1. 2. 3.

32 1 8
Sree „ „

9 Pommes d ' amour , 1. 2. 3.
mmes de ter 15

HeSs, I 2

„
Grande patience , 1. 2. 3.
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— —Graines . 60s

11
Raiforts . Aſperges .

Cardons d' Eſpagne & de Tours . 3
Haricots . peut trou -

Fruits de ce mois . We
un Pota -

Ourkx les poires & pommes , il eſt ger .

pluſieurs fruits à noyaux quꝰon peut
manger en ce mois , à melſure qu ' on
les rẽcolte , comme des pëches tardives ,
des pavies , quelques prunes : mais , en
génèral , c ' eſt le temps de faire uſage
de la fruiterie . ou pour y dépoſer
durant peu de jours , les fruits , ou

pour les conſerver un certain temps , &
les y laiſſer acquèrir tout le goũt quune
parfaite maturité peut leur procurer .

L ' on cueille auſſi des figdes ſur les
arbres : ce fruit eſt de tous , celui qui fait
le mieux ſentir la diſparitè de la haute
& de la baſſe Provence ; car dans le mè -
me temps qu ' à Marſeille , & le long des
cõtes de la mer , on mange des figues qui

onſervent encore leur valeur , les nötres
n perdent beaucoup ici , deès le milieu

de ce mois ; leur goũt relevé Sabaiſſe ;
leur ſucre S' affadit ; leur peau s ' Epaiſſit ,
& devient äpre ; elles ſont 1

0

lentes à

mürir , & ne ſe perfectionnent plus ,
quand elles peuvent faire tant que
daller juſquà leur terme ; car ſouvent
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Zelles n ' en ont pas le temps . La quaii -
' tité des pluies qui tombent durant

cette ſaiſon , fournit à ces figues ,
ce quon Pour ainſi dire , avortées , une abon -

peuttrou- dance de ſucs , mais des ſucs mal

ver dans élaborés , faute de chaleur ; ils gonflent
un Pota -

ger .
tellement ce fruit encore imparfait ,
que ne pouvant y ſuffire , Eœil So⁰,eʒ
tout le corps ſe dilate , juſqu ' à dẽcou -

vrir ſon intétieur , & là altérer

ſa douceur , & éventer ſon parfum : il

ne reſte , pour ainſi dire , que les feces

d ' un corps dont les qualitẽs ſont ẽpuiſees
par la dilatation .

Il ne faut pas cependant croire que
toutes nos figues aient un ſi triſte ſort ;
elles ne LéEprouvent que par la conti -

nuitẽ d un temps pluvieux : & lorſque
Hiver eſt trop bäté , par les gelées
blanches qui le devancent ; car dans
les années ordinaires , on ne voit point
tous ces dẽſordres . Juſqu ' à la fin du

mois , ' on mange des figues , moins

qualifiékes , à la vérité , mais encore
bonnes cependant , ſur - tout ſi Farbre
d ' où on les tire , eſt avantageuſement
ſitué , comme à bexpoſition du Midi ,
& dans les coins où ſe joignent les mu -

railles du Jardin ; car alors il eſt poſſible ,
& aiſé de couvrir les figuiers , pour
les prẽſerver d ' une partie des accidents

quꝰon vient de rapporter .

——
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Ce mois à trente Jolirs .
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roMN qui tend à ſa fin ,

perd A- peu ſes agréments &
ſes pa . ure3

il les quittè avec plus ou

moins de lenteur , ſelon que PHiver

prẽlude avec plus ou moins de hardieſſe& de célérité ; les plantes paient à la

ſaiſon , plutöt ou plus tard , le tribut
forcé què les gelées 8 leur enle -

vef . Leés arbres , & les Pl us delicats les

premiĩers , ceſſe ent de vẽgẽter , à meſure

que les canaux qui fourniſſoient la

ſeve , ſe trouvent retrécis par le froid ,
& ne laiſſent plus à ce principe de vie
la libertè de circuler , comme ils fai .
ſoĩent : leurs triſtes dépouilles ainſi
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Actachécs des branches , par le défaur

NovEMB. qune nourriture ſuffiſante , ſe répan -
dent ſans honneur & ſans &clat , de tous

cõtés , ſur la terre , où elles deviennent 0

le jouet des vents dont elles avoient ,
durant leur jeune Age , bravè les inſultes Ce

audacieuſes . Les nuits ont déj gagné
en durèe , celle que les jours ont perdue ,
par des proportions que rien ne dé -

rangea jamais , & qui ne peuvent étre (
leffet du chimerique haſard . Le ſoleil

e

fait moins ſentir ſa prẽſence ; il ne jette 0
ſur nos Jardins , & ſur nos champs , 55
que des regards qui ne leur ſont point D
auſſi favorables qu' ils Letoient ; encore 1
ſont - ils interceptés de tèemps en temps m
par des nuages épais ; ſouvent auſſi ces 5
nuages ſe fondent en pluies abondantes ;
la vigueur des champs en paroit comme 10
engourdie . Ces jours ſombres & plu -
vieux , ſi frẽquents en d ' autres Provinces ,
ne lè ſont pas nèanmois autant en celle -

ci , ni continuès ſi obſtinẽment , quoi - 8
quẽ ' ils ſoĩent variables ſuivant les annẽes ;
car dans les annẽes communes , quoique
les jours ſoient courts , ils paroiſſent
avec une ſéèrénitẽ du Ciel aſſez ſoutenue ,
pour fournir ce que nous appellons le

Petit Etè de St . Martin ; il faut done ne 0
point laiſſer paſſer ces jours heureux ,
ſans les mettre à profit , pour prévenir
les mauvais tours de IHiver .
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Des Laitues d ſemer & d replanter .
O N ſeme la roulette , les crẽpes blon -
des , les Georges , la mignone , la Silèſie
pommẽe , laitue de paſſion , la capucine ,
I pareſſeuſe , la laitue d ' Autriche , la
Danoiſe , la crèpe verte „ & les laitues
courtes : ſi elles ſont ſemées au com -
mencement du mois , & bien ſoignées ,
on en mangera en Janvier , en petit
plant . Elles ſeront en etat d ' etre replan -
tées à la fin de Mars , ou à l ' entrée
d ' Avril . On replante les laitues en ætat
de létre , & qui ont été ſemées à la fin
d ' Abüt , ou au commencement de
Septembre .

On plante auſſi dans des abris conve -
nables , les laitues les plus propres à
rẽſiſter à /Hiver dont on a fait mention .
Les chicons ne reuſſiſſent pas ſi bien
que les laitues pommées : on peut
cependant en planter quelques - uns en
des places privilégiées , pour certains
uſages de la cuiſine .



4
312 ANNMEE CHAMPETRF .

NoVrRIs . Des Porreauæ d faire Vlanchtir .

Chap . I.
Conduit
755 55 QUAN on a des porreaux forts ,

ger. & qui n ' ont point encore ẽte couchés ,
on ne differe plus , pour éviter que

les gelées endommagent leur partie

qui eſt hors de terre ; sls ſont en bonne

expoſition , on peut les coucher en

place , commne il a été remarqué en

Aoüt : mais , quand on a des

particulieres , comme de les placer en

ſuretẽ , de prẽvenir les rigoureuſes gelẽes
t

E5

qui ſcellent la terre , &c . on peut les

arracher , pour les replanter en liei

bien à Pabri ; on les y entaſſe , pour

ainſi dire , de facon qu ' une rangee en

contienne quatrè ou cinꝗ de celles des

planches ; on men laiſſe paroitre que

Fextrémitt des feuilles ; & dans le fort

du froid , on les en garantit , encore

avec du branchage , de la rame , ou

de paille brülée , avec les prẽcautions ;
on a malgre ' Hiver , & tant qu' il dure ,

des porreaux de ſervice , fort tendres ,

& tous blancs .

Porreauæ pour grainer .

QvAxr aux plantes deſtinèes à

donner de la graine , le mieux eſt de ne

les pas déranger ; elles ſe ſoutiendront

contre
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contre la ſaiſon , & leur récolte ſera
plus abondante , & la graine mieux NOVERI .
nourrie que ſi elles ẽtoĩent replantées . Chap . I.

Tout ce qui pourroit convenir en temps
Conduite

extraordinaire , ſeroit de les aider par
du Pota -

quelque couverture qui les en garantit . Ser .

Des Oignons à planter .

15 ON obſerve , pour les oignons 4
r

planter , ce qui a été dit au mois
brécédent .

8 8
Oignons 2 Hd¹eẽ⁊n .

QvxNu aux oignons récoltès qu' oit
deſtine à grainer , on peut les mettre en
terre , & à quelque abri , oᷣũ lon aura ſoin
de leur en faire un artificiel : on deſtine
à cet uſage , les oiĩgnons qui commen -
cent à pouſſer , pourvu que d ' ailleurs
ils ſoient bien conditionnés ; ils ſup -

Aes, portent aſſez la mauvaiſe ſaiſon , pour
peu qu' ils ſoient ſecourus . Ils donnent
leur graine , plutõt que ceux qu ' on
replante après Hiver , & ils en donnent

davantage , pouſſant plus de montants .
65 On les eſpace , comme il eſt marquẽ

en Eé&vrier ; & on les ſoigne , comme
il eſt dit en Juin .

Toeme III . 0
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14 ANNE ' OEECHAMPYFETRE .

Oignons à manger .

Ox plante encore de la meme facon ,
tab

plus pròs-A- près cependant , les oĩgnons

qui germent & ne ſe garderoient pas ;

ceux ci ſervent , pour ètre mangẽs en
* ＋“

verdure , & à differents uſages .

Oignons ſemer .

ApRE5s le milieu de ce mois , on

eut ſemer les oignons tardifs , ou

d·Automne ; étant bien ſoignés , ils

ſeront en ẽtat d ' &tre replantẽs de Pentrée

au milieu du mois de Mai .

Ciboule .

Av x approches des gelẽes , & quand

on ſe défie que la diboule men ſoit

endommagée , on ſe ſert , pour ne pas

en manquer , de L' un de ces moyens :

on Parrache , & on la tranſporte dans

la ſerre ; mais on ne FPy enterre pas à

ſept ou huit pouces de profondeur , lare -

couvrant encore de litiere ſeche , en telle

quantité que Ia gelẽe ne puiſſe pẽnẽtrer ,
ainſi que veut le Dictionnaire domeſtique

qui , ſans doute , a confondu la legon
donnte ſur cela dans TEcole du Petager .

—

—

—
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On peut eéncore , après 1

garantiſſe du froid .

ger .
Cvyette .

Sun la ſin de lAutomne , on coupe
toutes les feuilles à fleur de terre ; on
couvre cette plante d ' un pouceè de
terreau , pour la faire — — plutöt ,
& plus vigoureuſement au Printempsſuivant . Plus on en coupe la feuille ,
Plus elle repouſſe ; & plus elle eſt nou -
velle , plus elle eſt tendre .

Clollæ-Hleurs gardès.

PENDANT le mois de Novembte
& de Decembre que ces choux ſont
encore en pleine terre , il faut etre
attentif à les préſerver des gelées ; &
pour cela , ſe ſervir de couvertures
approprièes à cet uſage ; & , à meſure
que les pommes ſont en eétat , il faut
en tranſplanter les pieds dans la ſerre .
Ceux qui men ont pas d ' aſſez vaſtes
pour cela , peuvent couper les choux
au deſſous de la pomme , les dépouiller
de toutes les feuilles , juſqu ' à la fleur ,
ſans les déchirer , ranger ces pommes

O ij

avoir 3T1r1a — —4 2 1chée , enterrer la ciboule en quelque NoVExI .
abri , près - à - pres , & la recouvrir de Chap. I .
paille brülẽe , ou d ' autre choſe qui la Conduite
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NOVEN .

Chap . I.
Conduite

du

ger .

Pota -

CHAMPDETRE .
des tablettes : ainſi coupces , elles

ſe conſervent en bon état , pendant
deux ou trois mois , pourvu que b' en -

droit ſoit acré , & non humide .

316 ANNE ' E

CHouæ - Rayves .

LEs chouxraves demandent auſſi

peu de fagon ; on coupe leurs pommes :
on en retranche les feuilles , & on les

met ſimplement en tas , ſans les enterrer :

mais ceux dont on veut recueillir de

Ia graine , doivent étre enfermés avec

leurs racines , & remis à Pair , dans

la terre , au Printemps .

Clouæ - Navets ,

O fait de cette eſpece comme de
la précédente .

Chouæ- Roulges .

QUETIQOCUES - UNs , aux approches
des gelẽes , arrachent les chouxtrouges ,
& les renferment : mais cela n' eſt conve -
nable que pour en avoir dans le temps
des neiges , & des fortes gelées ; car il

paſſe fort bien l ' Hiver en pleine terre ;
& il eſt beaucoup mieux de laiſſer en

place ceux qu ' on deſtine pour grainer ,
ſauf à les couvrir d ' un peu de paille
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dans les froids extraordinaires . II eſt·
dit dans les Agremenss de Ia campagne , NOVENM .
que les choux - rouges ſe conſervent , Chap . I.
gardẽs dans la maiſon , par monceaux , 9 9ꝗ—ſans ſable , & ſans couverturé .

CMoulæ- Cabils .

Cerrꝝ eſpece de clioux étant ici la
premiere qui ſoit en uſage , & communé -
ment la plus eſtimée , on a ſoin de Sen
procurer de bonne heure , & onle fait
lolidement chez la plupart des Jar -
diniers , en les ſemant en ce mois , ſoit
quils vueillent vendre le plant , ou
8en fournir eumẽmes : mais ce heſt
boint en ce canton Puſage d ' en ſemet
à meilleure heure , pour les avoir en
etat d ' ètre tranſplantẽs avant LHiver ;
car ceux de ce nombre montent pour
la plupart , en graine , au Printemps ,
des qu ' une nouvelle ſeve plus abon -
dante les faĩt vẽgẽter : auſſi Pexpsrience
ma prouvè plus d ' une fois , qu' il étoit
aſſez tõt de ſemer les chouxcabus en
Novembre , dans quelque endroit où
ils ne ſoient pas en priſe avec LHivet
dont on garantit la pẽpinierè avec tout
ce qui peut la mettrè en ſürete .

Je dirai mẽme que je ne m' en ſuis
pas moins bien trouvé de ne ſemer ces
choux qu ' en Janvier ſur couche , ou

O iij

ger .
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en kevrier en lieu bien prẽparé , &

oùẽ ils ont étẽé bien ſoignés .
Quand jen ai ſemẽ

3
à Fentrée de

Novembre , ils ont été en état d ' ètre

replantés à la ſin de Mars .

Ce qui eſt dit ici , peut etre décidé

plus prẽciſẽment , par rapport à chaque
endroit .

Naꝛlforts d ſemer .

Ceuvx qui deſirent avoir des raifo orrsà manger , malgré l ' Hiver , doivent , dès

ecommencement de ce mois , en
ſemer des haàtifs ſur couches , & de l
fagon 8910 en La diflé -
rence quon doit obſerver dans la

maniere d' operer , conſiſte
à Kie lles

couches un peu moins hautes en fumĩer ;

car, le terreau d40 t etre ne quan -
tité ; les couches enſemencẽcs

reſtant
à Fair libre , juſqu ' à ce que toute la

graine ſoit levee : pour Iors on met
Ies cloches pendant la nuit ſeulement ,
& les jours facheux , laiſſant toujours
les Plaures decouvertes , autant que le

temps le
bermet.S' il ſurvient des gelées , on couvre

les cloches avec de la litiere ; & , quand
on a des paillaſſons , la ſüretẽ eſt encore

plus grande ; ces couvertures ſont par -
ticulièrement néceſſaires dans le temps

en

Iit
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de pluie , qui fait rouiller les raiforts,A

ſeront ordinairement bons en Janvier ,

pourvu qu ' on les ait bien ſoignés ,
réchauffes à propos , & que la ſaiſon

nait pas été rude exceſſivement , ou

contraire à leur progrès .

8
Raiforts , Comment gardèsꝰ

LoxsoνUn dans ce mois , on a de bons

raiforts qui meritent dtre conſervẽs ,
ſans qu ' on puiſſe le faire aiſẽment en

leur place , à cauſe que les gelées un

peu fortes qui commèncent à ſe faire

ſentir , les y pourroient gäter , &

qu ' tant rẽpandus en differents en -

droits , il eſt impoſſible de les pouvoir
couvrir ; alors il reſte Dexpẽdient de

les arracher adroitement , & de les

cacher dans du ſable , à la ſerre : ils

y perdront de leur delicateſſe , mais ils
5 8 1*

encore , aſſez: bons à manger . Une

autre façon de les garder , Ceſt de les

planter en ſillons , bien prés - à- près
enterrẽs juſqu ' au haut du cœuur , & de

les garantir de la gelèe , au moyen des

couvertures telles que de beſoin .

O iv

NovkX .
Cr. NOVEIbien entendu qu ' on place ces couver

Chap . I .
tures , de maniere que leseauxs ẽcoulent Conduit
dans les ſentiers . du

Ces raiforts , de la premiere jetée , ger .
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— ; ʒi on en ſeme quelque abri , &
NOVEM .

Chap . I.
Conduite

quon les ſoigne , ils leveront en dix
ou douze jours , & ſeront en état dès
Tentrée de Mars .

Eyinards .

Onx ſeme des épinards qui ſeront
en état d ' etre mangès après le froid ,
& en graine müre environ au milieu
de Juin .

De LAil .

Ox plante de l ' ail dans ce mois :
mais il ne faut eſperer ce que Pallade

promet : „ Que ſi on lè plante &
„ arrache dans le temps que la Lune

ne paroſt point ſur nous , P' ail naura
point ſon odeur fetide .

Ce qu ' on vient de dire de Pail
en geénéral , doit Sᷣentendre de toutes
les eſpeces .

Feves & pois .

Ox peut , dès la premiere ſemaine ,
& tout le mois , ſemer des feves ou
des pois , tels que les pois michaux ,
les pois nains , les pois goulus , les demi -
nains , &c . afin d ' en avoir de bonne
heure au Printemps ; car , orſque ces
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légumés ſont levés , ils reſtent tres . —

petits juſqu ' à la belle ſaiſon ; & ils
ſont moins en danger d' etre battus par
les vents , que ceux qui ont été ſemeés
au mois d ' Octobre . Quoiĩ qu' il en ſoi
on eſt daus buſage d ' enterrer d ' environ

quatre pouces , avec une houe , les
pois & les feves ſemès en ce mols . Cette
mẽthode conſerve les tiges , & les

empèche de verſer . Les feves ſeront en
fruit en Mai , & müres , de la fin de
Juin au milieu de Juillet .

Arlichalits .

Si kon a quelques artichauts en etat
d ' etre coupẽs , il faut les détacher
de la plantéè avec toute leur tige , &
les mettre dans le ſable , à la ferre :

par ce moyen on les conſervera long -
temps en ſüreté , plus que ſur le pied
que le froid brüle quelquefois , & les
mortifie encore plus ſouvent .

Des Bettes - Raves ; quand les arra -

cler , & comment les conſerver ?

Dès les premieres gelées , un peu
fortes , & , avant que de Sen laiſſer

ſurprendre , on tire de terre les bettes -

raves ; on retranche tout leur feuillage ;
on les nettoĩe auſſi bien —

5ů
0 peut ;

J v

Chap . I .
Conduite
du Pota -

tõ ger .

——



32˙² ANREEÆE CHAMDETRI .

& , ſi le temps le permet , on les expoſe

Chap . I.
au grand air , pour les faire reſſuyer

Conduite un jour ou deux : après ꝗquoi on les

du Pota - enferme dans quelque endroit ſec de

ger. la ſerre , bien arrangées en tas , qu ' on
couvre d ' un peu de paille , & d ' un demi -

pan de ſable pardeſſus la paille : ainſi

bien arrangées , & garanties du froid ,
elles ſe conſervent ſainès tout Hiver ;
& , ſi quelqu ' une pouſſe de petites
feuilles , on met à profit ces rejetons
pour l ' ornement & garniture des ſala -

des ; rien nempèche méme de deſtiner

quelques racines à cet uſage , les

mettant alors dans de la terre fraiche ,
& également en ſureté contre le froid .

Des Poireées .

QuAND les premieres gelées com -

mencent , on travaille à en garantir
Fune & Fautre eſpece avec de la grande
liticre , ou du branchage feuillé .

Du Froid , combien il eſt nuli ſible
Aans ſon commencement .

NOVYEN.

CoMMs dans nos climats il ſurvient

des gelées dès Lentrèe de Novembre ,
& quelquefois ſur la fin d ' Octobre , il

faut etre en garde contre leurs ſurpriſes ,
& tenir prëts les ſecours qu ' on peut
donner aux plantes les plus délicates ,
ſoit en les renfermant dans les ſerres ,
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ſoit en leur procurant des abris , oũ 815f hafdes couvertures : ces gelées hätives8

Conduite
quoique moins fortes de quelques
degrés , ſont plus nuiſibles que des

poſtèrieures qui ſeroĩent plus piquantes :
pour en convenir , il faut ſuppoſer que
les plantes ſont encore en ſeve , que les

pluies de cette ſaiſon les ont imbibẽes
de beaucoup d ' eau , & que le froid
n ' ẽtant point encore conſtamment
etabli , la terre Eprouve des alternatives
ſubites .

Dans ces circonſtances , eau , &
toute liqueur aqueuſe ſe raréſie en ſe

gelant , s' il y en a qui ſoit contenue
dans les pores extérieurs de la plante ;
elle setendra donc par un certain degrẽ
de froid , & mettra néceſſairement les

petites parties , les plus délicates dans
une diſtenſion forcèe , & très - conſid ł -

rable ; car on ſait que la force de
Textenſion de Feau qui ſe gele , eſt

preſque prodigieuſe . Que le ſoleil

ſurvienne , il fondra bruſquement tous
les petits glagons qui reprendront leur
volume naturel : mais les parties de
la plante qu' ils avoient diſtendues vio -

lemment , pourront ne pas reprendre
de mèéme leur premiere extenſion ; &
ſi elle leur étoit néceſſaire pour les
fonctions qu' elles doivent exercer , tout

Lincéri eur de la plante étant altéré , la

O vj

du
er .
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Noyfx . vgẽtation ſera troublèe , ou mẽme
— artie

Chap .1 détruite , du moins en quelque partie .

Conduite II auroit fallu que la plante eüt été

du Pota - dégelèe doucement , & par degré ,
ger . comme on dègele les parties gelées

d ' animaux vivants .
II réſulte de cette explication que

les dẽgàts cauſẽs par la gelẽe , dẽpendent
principalement des circonſtances qui y
concourent avec le froid : car &il eft
vrai que le froid par lui - mẽme diminue
le mouvement de la ſeve , & que par
conſẽquent il puiſſe augmenter juſquꝰau
point de Parréter tout - A- fait , cè qui
Produiroit la perte de la plante ; il eſt

vrai auſſi que ce cas eſt rare ; & com -
munément les plantes ſouffrent plus
ou moins , ſelon qu' elles ſont auſſi plus
ou moins imbibèes d' eau , & attendries

par leur végétation actuelle ; ce qui
fait comprendre comment les premieres
gelẽes ſont plus nuiſibles , de mẽme que
celles qui ſurviennent au Printemps ,
& pourquoi encore leurs extrémités ,
ou parties les plus tendres & plus
aqueuſes , telles que les rejetons , les

bourgeons , ſont les plus affectés .

Maceron .

ILE maceron ſert d' aſſortiment aux
ſalades dHiver & de Printemps , pour
Ty préparer ſur la fin de LAutomne ,
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ou en ce mois ; on coupe toutes les NO
feuilles , enſuite on couvrè la plante

Caf

de grand fumier ſec , des paillaſſons , 9 4
ou des caiſſes , pour garantir le maceron ger.
des gelées , & meme de Fair extérieur ;
cette poſition fait qu' il repouſſe de
nouvelles feuilles , tendres , & d ' un
blanc jaunätre , dont le goũt relevé
plait , ẽtant aſſocié aux autres verdures
plus fades .

Du Cardon dEſpagne .

ON change à préſent de méthode, ;
pour faire blanchir les cardons ; on ne
ſe contente plus de les empailler , mais
on les lie , & les buttè de terre ; on les
entoure encore de groſſe litiere , pour
mieux écarter la gelée . D' autres les
font blanchir dans la terre : pour cela
ils creuſent à cõtéè de la plante , & la
couchent dans le creux , prenant garde
d ' en rompre la racine ; de ſorte qu' il
men paroĩt que Fextrèmité des feuilles

qu ' on a auparavant lièes , & qu ' on re -
couvre d ' environ un pan de terre :
cette dẽmonſtration du bout des feuilles

indique ſũdrement le lieu de la plante .
I eſt dit dans le Thcatre d Agriculture ,
quèe pour les blanchir , Jon couvrirà la
carde auec du marc de raiſin ſorti de la

guve , ſur quoi on met la terre .
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la facon d ' enterrer le cardon queNOVEN . I, 35

G
Lon pratique ici , eſt la plus propre ,

Conduite & la plus prompte pour le blanchir :

du Pota - il reſte , par ce moyen , en ſureté dans

ger. la terre , plus long - temps que ne le

marque ᷣEcole du Potager ; car j ' en ai

mangé en Carème , qui avoient été

ainſi prẽparés dès la ſin de Novembre ;
ileſt vrai que quelques - uns avoient

Nors pourri dans la tetre : le moyen
de parer cet inconvẽnient , autant qu' il
eſt poſſible , ceſt de ne point enterrer
les plantes , lorſqu ' elles ſont mouillées ;
en ſorte que Peau des arroſements ou
de la pluie ne Sy arréte pas .

Le mème Tubatre d Agriculture donnè

une autre maniere de l ' é&viter , & de

faire blanchir les cardons : il dit d ' em -

ployer des ruches d' abeilles ; mais cet

expédient a trop de difficultés , pour
le conſeiller , & pour le rapporter ici .

Ceux qui en ſeront curieux , pourront
conſulter le livre méme .

Quand on a un emplacement aſſea

vaſte , on peut y tranſporter les plantes
en motte , & les cacher dans le ſable ;
on peut encore , ſans les enterrer , les
adoſſer Fune ſur bautre ; la motte qu ' on
leur a laiſſée , ſuffit pour leur entretien ;
mais il faut avoir Pattention de les

decharger de temps en temps des feuilles

qui pourriſſent : tous cependant n ' ont
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pas des ſerres , ou d ' autres lieux de

N5ſureté , pour conſerver les cardons ; la
fagon la plus commune eſt donc de les
coucher en terre , ſur laquelle on Peutu bo
mettre du branchage ou de la groſſe ger .paille , pour les mieux garantir de la
rigueur de PHiver .

Les cötes des feuilles ſont bonnes 4à
manger , & une partie de la racine ,
mais non la tige , comme il eſt dit
dans le Dictionnaire univerſel Agri -
culture qui parle de cette plante ; il
Lappelle Herbe , comme ne la connoiſ -
lant pas ; car il dit qu ' elle ne porte point
de pomme . On mange le cardon en gras
& en maigre , cuit ou crud . Le cardon de
Tours , qui eſt armé d' aiguillons très -
pointus , eſt moins que le commun ,
ſujet à monter . S' il faut déférer au
goũt de quelqu ' un , il eſt préférable à
Lautre , comme plus tendre & plus
delicat : mais il plaĩt moins aux Jar -
diniers par ces piquants qui en rendent
La proche & la conduite difficiles : il a
effectivement un air ſauvage & de fero -
citẽ qui m' a toujours dẽtermins à n ' en
avoir que peu de plantes , & ſeulement

pour ne point en perdre Feſpece : tous
méme ne conviennent point de cette
prẽfẽrence que Ecole d Potager donne
aus cardons de Tours ſur ſe cardon

dEſpagne .
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De LAlleluya .

Qvoldus cette fourniture de ſa -

lade graine en pluſieurs temps de

L' année , ce mois eſt celui od “ on peut
recueillir plus de ſemence : mais il

faut , pour la récolter , une certaine

attention , ſans quoi la graine ꝰchappe
des mains de celui qui veut la recueillir ,
ſon Claſticité la faiſant ſauter de cõtẽ

& d ' autre .

L' alleluya dure pluſieurs années en

la méme place , trois ou quatre ans

au moins .

Je ne connois point L' eſpece qui ,
ſelon M. de Combe , „ eſt fort rare , &

„ fournit beaucouf plus que P' autre ,

„ qui perit tous les ans , & ne ſe

„ multiplie que de graine , mais ſi

„ facilement, ; que , ſans avoir la peine
„ de la recueillir , elle ſe reproduit
„ d ' elle - meme au Printemps , dans les

„ places où il yen a une fois eu . „

L' eſpece que p; ai , & qui fleurit en

jaune , a bien la propriẽtẽ de beaucoup
pouſſer ; mais elle ma point le defaut

de n ' etre qu' annuelle .
Toutes ces eſpeces cependant , ( com -

me on vient de le voir, ) peuvent venir

de ſemence , contre ce que dit VAbbẽ

1

2

»
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de Vallemont qui L' a rangée dans la

claſſe des plantes qui ſe multiplient , 8ſans ètre ſemẽes .

Artichauts , Temps de les couyrir .

O N donne aux artichauts deſtinés à

paſſer Hiver en pleine terte , un labour

très. lèger , uniquement pour couper les
mauvaiſes herbes par ce labcur . En
amaſſant la terre autour des tiges , on
commence àles butter ; on met enſuite
tout autour , pour les chauſſer , & les

garantir des gelées , du fumier ſeule -
ment un peu pourri , ou du chaume ,
ou paille à demi conſumée , qu ' on ne
preſſe pas trop . Le fumĩer cependant
vaut mieux , pourvu qu ' on ne le mette

pas immẽdiatement contre la plante ;
car elle blan Oit , & courroit mème

riſque de pourrir ; ſi le terrein étoit
fort humide , il ſuffira de couvrir avec
du grand fumier ſec .

Ce premier appareil de couverture
ſuffi ra d ' abord contre le premiĩer froid

qu' il faut prévenir , pour ne pas Sen
laiſſer ſurprendre ; il me paroĩt plus
prẽjudiciable qu ' utile , de leur laiſſer
reſſentir les prèmieres gelées , comme
veũt la Maiſon ruſtique . Faites ce travail

avant les gelées blanches : ce conſeil
eſt profitable ; car la gelée faiſant peler
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petite peau qui eſt ſur le coton des

NoVIW . feuilles ; elles pourriſſent enſuite , & ſe

detachent par le pied , ce qui produit
Condoite ſeur ruine .
du Pota -
g98f.EI Des Hillots qui detnuiſent les

Arlichalts .

Ou doit auſſi parer aux attaques des

mulots qui ſont encore des ennemis

redoutables pour l ' artichaut ; ils en

ruinent quelquefois toute la planche
dans un Hiver ; car c' eſt alors qu' ils

rongent leurs racines , ne trouvant rien

de meilleur dans les Jardins . Nos

Madtres diſent que , pour obvier à ce

ravage , il eſt bon de planter un rang

de poirces à carde entre deux rangs d ' ar -

tichauts , afin que les mulots trouvant

ces racines plus tendres , ils sy attachent

par préference . Pour moi , je trouve

encore plus ſũr de prendre ces animaux

avec les arbalètes que tout le monde

connoit ; ou de leés attraper ſous des

pieges ; ou de les empoiſonner avec de

Farſenic adminiſtré avec des pommes ,
des figues ſeches , du porreau , &c . On

place ces appàts dans les paſſages les

plus frẽquentẽs de ces animaux qui ne

manquent guere à trouver la mort , en

cherchant Ieur pàture , ſi elle leur eſt

prẽparẽe comme il faut .

0

4

—
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Sur la fin de ce mois , on couvre leès

plantes dartichauts avec plus de ſoin ,
à meſure que le froid ſe déclare , & ſe
fait ſentir de plus près : on y procede
de deux diffeérentes façons , ſclon qu ' on
a le plus à craindre , mayant rien de
plus important pour ces plantes , que de
les en garantir ; car il eſt fort dẽſagreable
de les avoir cultivées toute Fannée ,
& de les perdre , fautè d ' un peu
d ' attention .

Comment couyrirles Artichauts contre
le froid ꝰ

Les uns , ſans détruire les buttes ,
Ceſt .A-·dire , ſans abattre le terre qu ' on
avoit dẽjà élevõe à la hauteur de ſept

u huit pouces , mettent tout autour
des plantes de la grande litiere qu' ils
recouvrent de terre , pour la ſixer ,
ayant replié les feuilles , pour ſauver
le cœur . D' autres coupent ces feuilles
par leurs extrẽèmités , & emmalllottent
Ie pied qu' ils entourent de petit fumier ,
couvrant le tout avec de la litiere ſeche ;
ils augmentent cette litiere , ſuivant

que le froid augmente auſſi : une
prẽcaution très utile encore , Ceſt de

nettre une tuile ſur le haut de la plante ,
pour empécher que Feau & la neige
ne sinſinuent au dedans du petit

eeee 5
NOVEN .
Chap . I.
Jonduite

du Pota -

ger .
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nmonticule ; on n ' ᷣte point cependantNoVLN .

Chap .
Conduite
du Pota -

I
tout - A. fait Lair à la plante ; autrement

elle blanchiroit, ; & pourriroit mème .

Il faut auſſi que la litiere quon emploie ,
ne ſoit pas ſi fraichement tirẽe de Fecu -

rie , qu' elle puiſſe ꝰchauffer , & parclà
nuire à la plante : on doit encore , pout

prévenir ce qu' elle pourroit ſouffrit

de la longue captivité , la découvrit

un peu du cõté du Midi , lorſque le

temps eſt doux , pourvu qu ' on ſoit

attentif à rebouchier les ouvertures ,
deès que le ſoleil ceſſe de donner deſſus .

Var de tels artiſices , dit le Sieur du

Pradel , les artichauts ainſi emmentelles ,

four conſerven leun ramage , paſſent gaie
iment pour fructiſier à la primevere .

Oſeille pour IHiver .

Lonsgvοͥ meépargne point les

ſoins à ſon Jardin , pour avoir de

Loſeille dans un temps où le froid en

prive les autres , il faut , dès Pentrée

de Septembre , avoir planté de Loſeille

en motte , Al ' abri de quelque muraille ,

par rangées diſtantes de deux pans ,

Lune de Lautre : cela &tant ainſi , Pon

fait à prẽſent entre chaque rangee de

petites tranchées , larges d ' un pied ,
& profondes de deux , que Fon remplit
de fumier chaud , & on le renouvelle
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tous les quinze jours , depuis la Touſ - No.ſaint juſques en Janvier ; Pon tient au
ſurplus , les plantes couvertèes de paill

im bibèe d ' eau : on a attention encore
peudant ce temps , & auſſi ſouvent
duon le peut , de donner de Pair auxplantes qui , ſans cela ne pouſſeroĩent
que des feuilles privẽes du goũt qu' ellesdoivent avoir naturellement .

Si la ſaiſon meſt point trop rigou -reuſe , au lieu de mettre la pailleimmèédiatement ſur les lantes , on les
SouLxe avec des paillaſſons portés ſurdes appuis , pour qu' ils n' acgablent Pasces plantes , & les laiſſent jouir d ' un air
qui conſerve leur verdure : on peut
encore , s' il le faut , charger ces pail -laſſons de litiere ſeche „E& les baiſſer
le ſoir , ou lorſque le temps eſt à craindreplus que de coutume ,

D' autres qui cherchent plus de fa -
Sons , & nẽpargnent point la dépenſe ,
emploient des couches en forme , pouravoir de Foſeille pendant IHiver , ſe
ſervent de cloches , &c . Nous ne re -
courons point ici à tous ces artifices ;
je les decrirois donc inutilement pource pays .

Il ne ſeroit pas plus utile de rap -
Porter de quelle maniere on conſerve

Conduiteeche , dans lèe temps des gelées & des du Pota -
—

8
neiges , la changeant , quand elle eſt ger .
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=
ailleurs oſeille cuite dans le beurre ,

Chap. I. Ou dans huile , avec d' autres herbes

Conduite Potageres : telles que laitues , Epinards ,

du Pota - Poirées , &c . Nous en avons toujours

ger. aſſez avec moins de ſoins , moins de

depenſe , & de plus d' uſage .

Aſßperges , leur Graine .

LA graine des aſperges étant müre ,
ce quon connoit à Ia parfaite rougeut
des petites coques ou baies rondes qui
les contiennent , on coupe les montants ;

on les lie en faiſceaux ; & on les met

ſecher au ſoleil , pour les pouvoir
Egrainer ; & on les conſerve ainſi , juſ -
quꝰà ce qu ' on veuille les ſemer ; on

ſépare alors les graines de leurs emwe -

loppes , en les froiſſant entre les mains ;

ces graines ſont noires & dures , au

nombre de deux ou trois , non pas de

ſix , comme dit la Maiſon ruſtique ,
renfermées dans lè fruit , coque , ou

baie qui eſt de la groſſeur d ' un pois ,
preſque ſphérique : cette baie eſtdꝰabord

vertè , & elle rougit en müriſſant . On

ſe ſert de cette graine , pour multiplier
les plantes ; on la ſeme dans le mois

de Mars , comme il y eſt dit .

On doit auſſi couper à préſent les

feuilles & tiges des aſperges , tant des



fagon , quant aux montants à couper ;

Dorn 33 5
ſemẽes en pẽpiniere , que des autres ; Ci.
les coupe à un pouce , près de terre .

Planter des Aſperges .

ON peut , avant “ Hiver , & quand
la terrè eſt encore libre , planter des
aſperges , obſervant , pour la facon de
le faire , ce qui eſt preſcrit en Mars :
iHeſt mẽme plus aſſuréè de planter en
cette ſaiſon ; les pattes Saffermiſſent
mieux en terre pendant Hiver , & elles
pouſſent enſuite avec plus de vigueur
au Printemps ſuivant , mais il faut
jeter ſur les foſſes qu ' on à plantés ,
de quoi garantir le plant , du froid qui
pourroit Pendommager .

Travail d faire dans les Pepinieres
72des Aſperges .

Si Lon a des aſperges plantèes dans
Automne prẽcẽdente , comme on vient
de le dire , ou au mois de Mars de
Fannée , après avoir coupèe leurs mon -
tants , on les laboure légérement , &
on recharge les foſſes de trois pouces
de terre , qu ' on prend ſur les ados od
elle avoit eté depoſce .

L ' année d' après , & dans ce mois
encore , on fait à la pẽpiniere la mème
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5 labour , & àla terre à ajouter : ce

Chap I . qu ' on fait de plus encore alors , c ' eſt

Conduite de couvrir les foſſès de quelques pouces

qu Pota - de fumier convenable quꝰon enterre au

mois de Mars , en labourant les plantes .
ger .

Pour avoir des Aſperges liors de

leur ſaiſon .

C' Es i dans ce mois qu on commence

les appreẽts quon doit faire , pour for -

cer les aſperges à donner , pour ainſi
dire , malgré elles , leurs fruits , coũteux

& inſipides dans une ſaiſon inſo lite ;

Jappelle colteuæx, ces fruits , eu é&gard

à la deépenſe que cette producłion
violente exige en temps , en travail , &

en fournitures . Je dis encore inſipides ,

parce que Laſperge ainſi nẽe par arti -

fice , manque de la ſaveur que la Nature

luiĩ donne dans une ſaiſon ordinaire , &

ma pas la meme qualité . Rien ne peut

dédommager un particulier des ſoins

& des dépenſes que lui donnent ces

aſperges quon ſe procure ainſi , quand
les autres n ' en ont point : par leur

rareté , Tamour propre en eſt bien plus
ſatisfait que le goũt .

A la bonne heure , que des Jardiniers

qui vendent , prennent cette peine,; ſi ,

( commeè en Angleterre „)] ils peuvent

gagner , en une ſemaine de temps , plas
le

4



DU POFACHRM . 337de trente livres
ſllerlins A vendre 4e .

alpergesforcbes , ſelon que Bradley le dit .
Sur ces rellexions , je me diſpenſe de Eü

parler d ' une pratique qui meſt point qu Pota⸗de ce pays , & qui eſt condamnee par ger .celui mẽme qui Fexplique : ſi cependant
quelqu ' un eſt curieux du fait , il peutconſulter lEcole du Potager ; il trouvera
bon que je l ' y renvoie .

Je ne conſeille pas non plus les
rechauffements qui ſe font dans lesplanches mèmes des aſperges , pour en
avoir de plus hàtives dans la primeur ,à moins qu ' on ne ſoit déterminé à
detruire ces planches ; car le fumierdont la chaleur doit étre violente ,
pPour penetrer une terre froide , altere
& gate tellement la plante , qu ' elle ne
rarde guere d ' ᷣtre ruinèe , & de pèrir.

Des Carottes .

Loxsgv ' ox a de jeunes carottes
ſemẽes en Aoũt ou Septembre , on pré -vient les geltes ; & pour les en garantir ,on les ſarcle , on les ſerfouit , après
quoi on couvre leurs planches avec de
la grande litiere , ou de paille brülée ,
ou de feuillage ,

Cette pratique eſt au reſte , oppoſeeaux legçons d ' un Auteur qui d' ailleurs
en donne de bonnes : il dit que * les

TJome III . P
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carottes ne veulent point Eètre la -—
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„ bouré es pendant tout le temps

„ qu ' elles ſont en terre ; & on a

„ obſervé que les petits labours que
certains Jardiniers leur donnent ,
leur font plus de tort , que du bien ,
en ce que cela leur fait pouſſe un

„ grand nombre de petites racines ou

„ fbres ſuperficielles . , , Cette citation

weſt ici que pour la dẽſaprouver . Que

de preuves naurois -je pas pour moi

5

33

5

Scorſonere pour Hiyer .

QvAup on veut manger des ſcor -

ſoneres & des ſalſiſis pendant lHiver ,

& qu ' on a lieu de craindre que la

rigueur de cette ſaiſon ne permette

pas d ' en tirer de terre au beſoin , on

peut lever à préſent ce qu on prévoit
Etre néceſſaire , & on le garde , comme

il eſt dit en Decembre , qu' il faut garder

les autres racines : mais , ſi l ' on veut

m' en manger qu ' au Carème , & au

Printemps , ces précautions ne ſont

point nèceſſaires : il eſt toujours mieux

de ne les arracher qu' à meſure qu ' on
veut en faire uſage , étant meilleures ,

lorſqu ' elles ſont rècemment tirẽes de

la terre . D' ailleurs la ſcorſonere ſup -
portant fort bien IHiver en place, ſi

ſa fane perit par le froĩd ; la plante ne

—

=
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repouſſe pas moins à Lentrée du Priii .
temps ; car elle dure en bon Etat ,eux ou trois ans . Au reſte , quandjai dit de manger de cette racine ,je crois encore devoir avertir qu' ilweſt pas ordinaire que cette racineſoit dans ſa force la premiere annce ;ce neſt qu ' A la ſeconde qu' elle devientd ' une gioſſeur raiſonnable ; il ne fautdonc pas simpatienter , ſi Lon eſt obligẽde Hattendre juſques Iàa , quoiqu ' onpuiſſe en prématurer Luſage .

Lon donne un profond labour auxplanches qui ſont deſtinées à la ſcor -
ſonere , ou à d' autres racines , & onles fume d ' avance en cc temps ; car ,uand on les fume immẽdiatement,lorſqu ' on doit ſemer , cet engrais eſtmoins profitable ; il violente les racines

qui ſouvent en viennent mal .

Salſiſis à garder .

O dit de cette racine , ( comme l ' onà dit des autres, ) que ſi des raiſons
Particulieres obligent d ' en arracher ,
pour les mettre en réſerve „ on doit lefaire avant les fortes gelées ; & , ſi leJardin eſt traitable , tout Hiver , onlaiſſe ces racines en pleine terre , yattendre le Carème , pendant lequel

P ij

—

du Pota⸗
ger .
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dalics fourniſſent un aliment fort ſain ?

Novxn . quoique moins relevé en goùt , que la

Chap . I. ſcorſonere , Lapprèt y ſupplée .
Conduite
d Potg⸗ Du Celeri .

ger .

povx que le celeri ſoit tel qu ' on

le ſouhaite , il faut qu ' il ait de la ten -

dreté , & de la blancheur , On a déja

dit que les frẽquents arroſements con -

tribuoient à lui donner ſa premiere

qualité : on rẽuſſit à lui faire prendre
IEx ſeconde , en réuniſſant les feuilles
de chaque plante , & on les lie d ' un

ou deux liens , ſelon leur grandeur .
Le jonc verd eſt , pour cet uſage ,

préfẽrable à la paille ; il ne pourrit

point , & par conſẽquent ne fait pas

pourrir les plantes : on les butte enſuite

avec de la terre qu ' on prend dans

Lentre : deux des ſillons plantẽs aſſea au

large : pour cet effet , on opere par un

beau temps qui ne ſoit point humide ;

G' autres ne revétent , ou ne couvrent

Ies plantes dque de grand fumier ſec .

Cette pratique eſt ici moins d' uſage

que la premiere , & conduit cependant
la méme fin ; Ceſt - A- dire , que par

ce ſecours , le céleri ainſi butté , ou

recouvert , parvient aux deux degrés

de perfection quon attend de lui , en

un mois de temps , après lequel plus

.

—
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ou moins , ſuivant la ſaiſon , on peut
en uſer . Il eſt ſujet à pourrir , lorſqu ' on
le laiſſe trop long - temps ainſi . N Qus Conduiteſommes cependant moins expoſẽs à cet qu Pota⸗accident que d' autres ; car nous en ger.conſervons de buttès ainſi quelquefois
juſqu ' au Carkme : mais il faut que le
terrein ſoit en bonne expoſition , &
point pourriſſant de ſa nature . Ces
Prẽcautions ſe prennent , avant que les
fortes gelées aient endommagé les
plantes .

Ceux dont le Jardin eſt trop expoſẽà la malignité de Hiver , ou qui parLhumidits de leur fonds auroĩent Iieu
de craindre la deſtruction „ ou la pour -riture du céleri , peuvent , pour prévenir
ce dẽgât , arracher les plantes en motte ,& les tranſplanter en un lieu plus avan -
tageux , les arrangeant cõte A- cöte , un
Peu penchés , les couvrant enſuitè de
terre , & ſur la terre , de paille ſeche ; de

orte que le celeri ſoit à Pabri du froid
piquant , & de Fentrée d ' une humiditée
tres - préjudiciable . Il eſt encore plus

Ur, & moins ſujet à des inconvènients 5( duand ona une ſerre , diy tranſporter
ces plantes , & de les / conſerver dans
ſable , arrangès auſſi près Pun de

Lautre qu ' on pourra , comme L' on à
dit des Cardons . Il eſt convenable que,( ans etre trop frais, ) ce ſable le ſoit

P. 1ij
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un peu ; sil ẽtoit ſec , on le mouilleroit

legerement , avant que d' y mettre les

plantes . Ici nous ſommes diſpenſés de

ces ſoins ; & quand les plantes de celeri

ont été buttées , & diligemment cou -

vertes , elles reſiſtent fort bien en place ,
au moins ordinairement ; car en 1767 ,

les céleris laiſſẽs en terre ont tous pæri -

Endives J faire blanchir .

LA chaleur diminuant , les endives :

quoique étouffées par les liens qu ' on
leur met , ainſi qu' il eſt dit en Juillet ,
&c mème couvertes de paille , ne pren -
nent point ſitõt la blancheur qu on leur

ſouhaitè : il faut commencer à ſe ſervir

d ' un moyen plus efficace : ce moyen
eſt de les enterrer ; on fait au pied de

chaque endive un creux capable de la

contenir ; & , après Lavoir liée , on l ' y
couche , ſans barracher , & on la re -

couvre de térre . On doit les coucher

toutes dꝰun cõtè , les unes ſur les autres ,

comme elles ont ẽté plantées , commen -

cant par celles du bout de la planche ,
& continuant à coucher les ſecondes

ſur les premieres , les troĩſiemes ſur les

ſecondes , & ainſi des autres rangs

juſqu ' au bout . Il faut , par ce travail ,

que la plante mait point une humiditè

qui lui ſeroit préjudiciable . Avec ces
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attentions lendive prend une blancheui
convenable , & devient tendre . Si les
feuilles extẽrxieures pourriſſent quelque -
fois , ce ne ſont pas les bonnes , & celles
du dedans men valent pas moins . Ce ger.
que l ' Ecmie demande , ceſt de
men enterrer ainſi qu autant qu ' on en
peut employer , à meſure quon en a
beſoin .

Eſtragon d terreauter .

Après la Touſſaint , Leſtragon com -
mengant à vieillir , & ſes feuilles 4
durcir par la diminution du chaud , on
coupe toute la fane à fleur de terte ,
& on couvre les plantes de terreau ,
ou de terre fine , mèlée avec du fumier
ufé . On n ' a pas d ' autres prècautions à
prendre contre la rude ſaiſon .

A défaut de cette réparation , il ne

faut jamais couper ces petites branches
qui , chaque annẽe , meurent versl Au -
tomne , il faut les laiſſer paſſer ainſi
LHiver , parce qu ' au Printemps elles
ſervent à garantir du froid les tendres
tejetons qui ſans cela périſſent très -
facilement .
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Novxxl .

Chap . I.
Conduite
du Pota -
ger .

Diyers ſentiments ſur le Merite des

Concombres , & ſur le Temps de
les ſemer .

LAurrux de LEcole da Potager ,
auſſi amateur des concombres , qu' il
Feſt peu des courges , ſemble ne pas

arir fur leur Eloge : Le commun des

„ hommes , dit - il , wen fait pas le

„ méme cas que les gens deélicats ,
parce que leur aſſaiſonnement un

„ peu recherché , m' eſt pas de toutes

„ les conditions , & qu' il Weſt parfai -
„ tement bon que ſous les viandes ,
5 ſoit fines , ſoit communes : mais ;
„ quand il a paſſé par les mains d ' un

„ bon cuiſmmier , il eſt bien digne de

„ Pempreſſement des gens de goũt . On

„ en fait des ragoüts diſtinguè ' s .
„ Enlin les cuiſiniers ont un plaiſir par -
„ ticulier à varier le goũt & Faſſaiſonne -
„ ment de ce lẽgume qui eſt goſité &

„ ſouhaité ſur les meilleures tables . „
Peut - on à cöté de ces éloges mettre

ce que dit le Dictionnairè de Chomel :

Luſage du concombre eſt très - per -
„ nicieux , d ' autant que ſa chair & ſon

„ ſuc ſe corrompent facilement , & ſe

„ changent en venins , d ' où il Sen -

„ gendre en nos corps des fievres
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zardentes , & difficiles à guerir ; Ceſt

Pourquoi il vaut mieux les deſtiner
„ pPour la nourriture des mulets , mules
„K& änes , auxquels ce fruit eſt fort d
agrẽable , & profitable , que pour l

„ manger des hommes . 53
Ce qui affoiblit beaucoup ce dernier

jugement , c' eſt la crédulité de celui
qui la porté , & qui à ramaſſè de
toutes mains , ce qu' il a trouvé , pourStoſſir ſon livre . Il ne doit pas nonPlus ètre cru ſur bien d ' autres choſes
qu' il rapporte ſans critique ; comme ,
Par exemple , que ſe Concombre mis de
long , pres d ' un Petit enfant qui à la
lee , de mũbme grandeur que VLenfant,;le delivre entictement de 12 ſevrẽ . Ce

qu il dit de leur culture , n' eſt pas plusutile en bien des articles : mais reve -
nons à notre amateur 26ʃE Ppour les
concombres ,

I conſeille d ' en ſemer ſur couche ,dans le mois de Novembre ou dè
Décembre ; & il les fait promener de
couche en couche , ſur leſquels il veut
qu ' on les repique , & qu ' on en entre -
tienne la chaleur par le moyen des
rechauds changés autant de fois quele beſoin Lexige : ce qui demande des
ſoins de conduite que nous ne ſommes
pas ici portés à nous donner . Je men-tionne ſimplement , qui

Conduite

NOoVENM.
1

u Pota⸗
2
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oudront les prendre , qu' ils peuven

Novrx . ( onſulter IEcele du Potager , & les

Chap .I . Obſervations de Bradiey , tom . 2. Cet

J0o Ponn. Auteur eſt encore plus matinier que

Pautre ; car il dit de ſemer en Octobre .
ger . Dans ce pays on n ' y cherche pas tant de

fagons . Voyez Janvier & Feèvrier .

Craine de Concombre .

L ' ox deit en ſemer en ſon temps ,

avoir choiſi & marqué parmi ces

concombres , les plus beaux , & autant

quon en a beſoin . Pour la graine , il

faut les laiſſer ſur pied , tomber en

pourriture ; on detache alors la graine

plus aiſement ; on la lave de pluſicurs

eaux , & on la met ſecher , avant que

de Lenfermer : elle ſe conſerve bonne
pendant ſept ou huit ans .

Maniere de conſerver les Topin
nambollrs .

L4 maniere de conſerver les topi -

nambours ne differe en rien de celle
qu ' on a conſeillee pour la pomme de

terre : on dit ſeulement qu' ils ſont

moins délicats que les pommes de terre ,

& cuils réſiſtent à des Hivers ordi -

naires , étant laiſſes en terre . On ne

les retire ici quà meſure du on en à



Du PoTACRER .
7beſoin : ſi cependant on veut leur3 donner un hoſpice contrè le froid , on NoVNM .es y retire plus tard que les pommes 8 J.cterre , & ſeulement vers la fin de iteJ

du Pota -Novembre .
8

Deſcription du Topinambour.
Cer v plante pouſſe une ou pluſicurstiges rameuſes , d' environ quatre oucinꝗ pieds de hauteur : mais je m' en aiuces

point vu de douxe pieds ou davantage ,utant comme le dit le Dictionnaire univerſelil
dAgriculture ; ſes tiges ſont fortes ,canneléecs , creuſes , & velues ; les feu llesont grandes , larges du cöté de la
Jueue ; terminées en pointes rudes autoucher , mais non decoupèes en leurbord profondement cComme dit lemèeme Dictionnaire . Ses fleurs placcesà Lextremits des rameaux , ſont radiéesainſi que les ſoleils de Jardins , & deméme couleur jaune cCe qui leur ena fait donner le nom . Ses fleurs ſontaſſez agrẽables ; leurs pẽtales portent ſurun calice en forme de boule , od lane de Sraine eſt enfermée : cetiè graine eſtont

menue , & brune ; on ne Seꝯn ſert point ; 6les racines de cette plante par où elleKerd⸗ a quelque affinité avec la pommèe
etecre , ſont auſſi de deux ſortes :

41 celles qui paroiſſent les premieres , ſont
P vj
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No libreuſes; greles, rampantes entre deux

d ' où elles approviſionnent le

ménage ; au milieu deelles ſe formnent

d ' autres racines ou tubercules qui ſont

la ſeule partie que Lon mange , & qu ' on

appelle auſſi Topinambour ; leur ſigure

neſt point uniforme , mais irréguliere ;

elles varient de méme en groſſeur ,
ſuivant les richeſſes du fonds oũ les

topinambours ſont plantés ; on voit

extẽrieurement ſur cette ſorte de fruit ;

des pointes , & des nœuds dans toute

leur circonference ; leur chair eſt de

couleut rougeàtre par dehors , & blan⸗

che dedans .

Le topinambour eſt auſſi appellé ;

Poire dé terre ; il le range avec la

Battate ou Pattate ; il y a cependant
pien de la différence de Lune à Pautre de

ces plantes : ſelon lui le topinambour
eſt originaire de Amérique Septen -

trionale , & naturelle à la nouvelle

Angleterre . Il dit qu ' on pourroit prẽ -

parer ſon écorce commè celle du

chanvre ; les beſtiaux en mangent bien

ſes feuilles ; les vers-à“ ſoie pourroĩent
méme Sen nourrir . On peut faire des

meẽches avec la moëlle des tiges , commè

on en fait avec celles des rameaux

du ſureau * . Ie renooie les crédules

Didionnaire raiſonnè uniyerſel d Hiſtoire

gaturelle , pag . 264 .

2
2

—
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L à Texpérience . LIngenieur Freiſier n

pag . 70 . de la Relatlon de ſon Loyage

Des Semences ou Graines .

Qvorο pluſieurs endroits de

cet Ouvrage , il ait été fait mention

des graines ou ſemences , en traitant

des differentes eſpeces de plantes , jai
cru devoir en dire encore quelque
choſe de géncral , & que je pouvois le

placer dans ce mois , un de ceux qui
fourniſſent le travail à faire .

Par graine ou ſemence , on entend les

productions qui ſuccedent aux fleurs ,

& qui ſont deſtinẽes à reproduire d' àge
en ͤge des plantes ſemblables .

Definition de la Graine ,

CETTE graine eſt un corps organiſẽ ,
qui , ſous diverſes enveloppes , plus
ou moins épaiſſcs , & plus ou moins

nombreuſes , contient en raccourci les

plantes futures , ſi elle eſt fẽconde .

Vue eætèérieure des Craines .

Tovrtks les graines ne ſont pas

logees d une mèmè facon , chez touteses

6 KR. 124DU POrAFE RK. 349

NOVEN .

. Cbaß k
au Perou , Cc . dit que les topinambours Conduite

y croiſſent en campagne naturellement , du Pota-
& ſans culture . ger .
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Cheb reproductif quiſert à perpẽtuer chaque
Conduite eſpece particuliere , ma, dans les unes ,
du Pota - que des enveloppes qui les recouvrentger. immẽdiatement : & parmi ces graines ,il y en a qui ſont pourvues d' ailes ,

d' aigrettes , de panaches , &c . qui les
tranſportent , & les ſement ç & laà.

D autres ſont placẽes dans des gainesou ſiliques , ou renfermèes comme dans
des boites , avec une ou pluſicurs
ſéparations .

D' autres enſin ont des eſpeces de cro -
chets quĩ les arrẽtent contre ce qu' elles
Peuvent attraper , pour n ' étre pas
toujours le jouet du vent .

Quant à la forme extérieure de la
graine , tantõt elle eſt triangulaire com -
me dans Loſeille ; tantẽt entre ronde
& triangulaire , comme dans la menthe
& la meliſſe ; quelquefois ſpherique ,
comme dans les navets & les choux ;
demi - ovale , comme dans P' anis „ &
dans le fenouil ; ou demiĩæronde , comme
dans la coriandre ; cylindrique , comme
dans la ſcorſonere & le ſalſifis , &c .
On en trouve qui ont la figurt en pointecomme la laitue ; d ' autres femblent
percẽes de mẽme que la pierre - ponce ,comme les bettes , &c . car il feroit
trop long & ennuyeux de rapporterles diſſemblances particulieres de toutesIes graines potageres ,

les plantes qui en ortent . Le germeNOVER . 5 4 5 8
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Intèerieur des Graines .
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Uxx ſubſtance blanchàtre , delicate

& ſpongieuſe , remplit leur capacitẽ
Sy trouve encore une

humeur huileuſe , deſtinée à conſerver

le principe de vie qui doit animer la

petite plante concentrée ; elle ſecheroit ,

periroit , & deviendroit tout - à - fait
infẽconde , ſans cette eſpece de baume

vivifiant qui la fait valoir , pour vẽgeter .
Les lobes qui ſe chargent dune humi -

dité , pour diſſoudre une partie de leur

ſubſtance , ſont des eſpeces de ma -

melles qui fourniſſent la premiere nour -

riture à ces jeunes plantes , enfermées

dans le germe ; de petits vaiſſeaux qui

partent de ce germe , & qui parcourent
Pintérieur de la graine , en ſe diviſant

& ſe ſubdiviſant pluſieurs fois , ſervent
8
à porter dans toutes les parties , avec
1

le tout eſt animé .

les aliments , Leſprit de vie , par qui

Durèe des graines en yaleur .

8 5
Ces graines varient non ſeulement

en figure , & en quantitè ou nombre
ſelon le végétal qui les porte , mais

ellés ont encore un tem

Fuſage , & des bornes que la main
P § limité pour

Conduite

ger
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No ahe &puiſſante du Crẽateur a tablies ;
1. telle , par exemple „ n eſt bonne 4

Conduite lemer , que dans Lannẽe de ſa rẽcolte ,
du Pota - après laquelle elle perd toute ſa ferti -

ité , tandis qu ' une autre la garde
pendant pluſieurs annẽes . ILlmy a point
ſur cette durée , de préciſion gẽomé -
trique à fixer . On pæut voir ce que
Jen ai dir dans le Traitè des Renoncules ,
pag . 238 , de la premiere Edition , &
Pag . 316 , de la trolſieme . Si j aĩ marquẽ
en pluſieurs endroits , le temps que
chaque graine dure ordinairement en
valeur , je Lai dẽterminé par Fexpé-
rience que j ' en avois : je déclare ce -
pendant ici qu ' on doit regarder ces
limitations comme marquèes à- peu -
près , dẽpendantes au ſurplus du degré
de maturité de ces graines , & de Ia
maniere dont elles ont été conſervèes :
mais je ne dirai pas que dans les

Jardins on nemploie que des graines
„ d ' un ou deux ans au plus , à Fexcep -
„ „ tion de celles de giroffłes , pois ,
5„ feves , melons , citrouilles , qui durent
„„ juſqu ' à huit & dix ans , „ comme
dit le bon Jardinien , pag . z. ce qui n - a
bas manquæ d' eètre litteralement copié
dansles Dictiounaires poſterieurs , quoique
univerſellement contredit par Pexpé -
rience .

28

—
—

0

——
22
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Ceillette ou Récolte des Graines .

ieeeeee

NovkEx .

Chap . I .

8 Conduite
Couxz les graines de chaque qu Pota -

eſpece de plante different en figure, ger .
en groſſeur , en ſaiſon de maturité ,
elles different auſſi en ces qualités qui
leur ſont nèceſſaires pour la perfection
de leur ẽtat . On ne peut donc donner
ſur cela des notions préciſes qui con -
viennent à chacune des ſemences en

particulier . On ſe bornera à quelques
Obſervations générales ſur la Maniere
de cucillir , & de conſerver les Graines .

Il faut attendre leur parfaite matu -
rité , avant que de les ramaſſer . Les

premieres müres , & celles qui ont crũ
ſur la principale branche , ſont les

meilleures , & les prẽfẽrables . On peut
récolter les autres : mais il faut les

marquer comme d ' une ſeconde qualité .
Quand on les a percues , on les met

quelque temps eſſerer à Lombre , ou
au ſoleil , ſuivant leſpece , afin que
leur enveloppe durciſſe , & contribue
à les faire durer ; après quoi on les
enferme dans des boftes , ou dans des
ſachets proportionnés , qu ' on étiquette
du mëme nom de la graine , & du

temps auquel on en a fait la récolte ;
on les ſuſpend en lieu ſec . Quand ce
ſont des graines qu ' on peut garder dans
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Ates env memF „ enveloppes mémes que la Nature

Chap . I.

Conduite
du Pota - végétative . Ce ſont - là des ſoins réelle -

leur a données : ce moyen de les garder
leur conſerve plus long- temps leur vertu

ment utiles , non ſeulement pour le
mieux , mais encore pour le bien ordi -
naire ; ils ſont d ' un uſage bien plus
frẽquent , que le conſeil de ces Diction -
naires multipliés qui , ſuivant leur cou -
tume , ſe copient , & nous diſent que ,

pour conſerver les graines , on les

„ cẽtend dans un grenier ou autre lieu

„ ſec ; qu ' on doit avoir ſoin de les

„ viſiter , & de les remuer , comme

„ on fait le bled . , , Que veut en
particulier nous enſeigner le Diction -
naire univerſel d' Agricalture , lorſqu ' il
ajoute , on peut encore les enfermer ,
55 ( les graines ) dans des ſachets quon
„ ſuſpend aux planchers , dans un lieu

„ ſec & aẽré , „ ſur quoi il reſteroit
encore des explications à demander à
LAuteur .

La Germination .

LA graine étant dépoſèe dans une
terre qui lui convienne , & qui ſoit
ẽchauffte juſquà un certain degré , par
la chaleur du ſoleil , ou de la ſaiſon ;
elle ſe diſpoſe à germer plutõt ou plus
tard , ſelon la duretè des enveloppes .

„8

S
8
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Lhumidité qui pénetre ces enve - N.

37 . —

loppes , diſſout la ſubſtance ſpongieuſe Chab . I.
ou farineuſe qui Sy trouve renfermée , Conduite
& ſe mèle avec elle . Il ſe forme de ce du Pota -
mẽlange une eſpece de lait qui porté ger.
par divers petits vaiſſeaux , à lembryon ,
lui fournit une nourriture convenable
à ſon extrème delicateſſe .

Lembryon ainſi ſuſtenté de ce lait ,
croit de jour en jour ; bientõt ſes langes
trop ſertẽs , lui deviennent incommo -
des : il fait les efforts dont il eſt ca -
pable , pour Sen débarraſſer ; il pouſſe
au dehors une radicule ou petite racine

qui va chercher des ſucs plus nour -
riſſants : le petit trou ménagé à la
ſurface extérieure de la graine facilite
cette ſortie ; elle Sinſinue dans la terre
inſenſiblement , & y puiſe des nourri -
tures plus fortes & plus abondantes .
La tige à ſon tour deſtinée à vivre en
plein air , S' elance dans le fluide ; le

tégument s ' ouvre , pour lui laiſſer un
paſſage libre ; fortifièe par l ' abord des
nouveaux ſucs qu' elle recoit , elle croſt

peu- à - peu ; Quelquefois elle entratne
avec elle les reſtes de ſes premieres
enveloppes qui la captivoient dans
létat de germe ; d ' autres fois deux
feuilles fort diffẽrentes des feuilles de

Fäge mür , Faccompagnent ; ce ſont
les feuilles ſeminales dont le principal
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5 uſage eſt probablement d' épurer la ſebe⸗
Chap . I. & de contribuer à la conſetvation de
Conduite la petite plantule , felon “ Obſervation
du Pota - de Grew dans ſon Anatomie des Plantec,

ger. Chap . pag . 8. à car , comme dans ſon

„ Principe , cettè partie eſt fort deli -

„ cate , il y a de Fapparence que la
„ Nature aà voulu par ce moyen , la

„ mettre en füreté , & la défendre des

„ incommodités qu' elle auroit pu re -
cevoir dans la terre ; ces Lobes qui
la couvrent , & qui Fenferment , ne

„ ſont què contigus , aſin que ſe ſé -

5 Parant facilement , ils lui donnent

„ paſſage , pour s ' lever ſur la terre ,
„ od ſe forme la tige de la plante . ,

Quoique dégagée des langes , la

jeune plante meſt pas cependant tou -
jours dans une entiere liberté ; il ne con -
venoit pas qu' elle fut expoſee ſitét aux
impreſſions de Pair & du ſoleil : toutes
ſes parties demeurent donc ſouvent
repliées , ou couchẽes les unes ſur les
autres , à - peu - près comme elles letoient

ans la graine : mais la racine , en
stẽtendant , & en ſe ramiſiant de plus
en plus , envoie dans les vaiſſeaux , une
abondance de ſeve qui dẽploĩe bientõt
tous les organes . C' eſt ainſi que les
plantes tirent leur principale nourri -
ture des racines , parce que les pores
y ſont plus diſpoſes qu ' ailleurs , 3
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feceroir le ſuc de la terre : ce 1ue ——
circulant dans les vaiſſeaux ſe dẽpure , Novxx .
Sexalte , s ' y raréſie , ' y perfectionne , Chap. I.
diviſant en wème temps la nourriturè Conduite
de la racine , de la plante , de la tige ,
des branches , des feuilles , des fleurs, ;
& des ſemences .

Si le Phyſicien curieux réuſſit à
slever des plantes , & à leur faire porter
des fleurs & des fruits dans d ' autres
matieres que la terre , par exemple ,
dans de la pouſſiete de bois pourri , dan 8
de la ſciure de ſapin , dans du. ſable
trèspur , dans de la mouſſe , dans du
coton , dans du papier , dans des
ẽponges , &c . c ' eſt que pluſieurs de ces
matieres , ou ſe changent inſenſiblement
en terre , ou contiennent actuellement
des parties terreuſes , ou Feau dont on
les arroſe , eſt elle - mẽme chargte de
ces particules , que les organes extrai -
ſent , préparent , & Saſſimilent .

Des Irregullaritès dansla Germination .

LA Genération des Vegetauæ n ' a pas
toujours une régularité conſtantèe : les
loix ſuivant leſquelles elle SOPEre ,
ſont quelquefois troublẽes , ou modifices
par divers accidents . Delà naiſſent
differentes eſpeces de monſtres & , pour
ainſi dire , des mulets en ce genré .
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ſantòt ce ſont des feuilles compoſces ;

8 dont b ſont plus ou moins
Conduite nonibreuſes, ou fagonnẽes moins rẽgu -
du Pota - liẽrement , ou diſtribułes dune maniere

ger. moins ſymmetrique , qu' elles ne le ſont

à Lordinaire .

Tantét ce ſont des fleurs qui mont
ni etamines , ni piſtils , & dont les

fetales fort multipliés paroiſſent avoir
abſorbẽ ces parties ſi eſſentielles .

Tantöt cè ſont des fleurs , ou des

fruits dont la forme sloigne beaucoup
de celle qui eſt propre à Peſpece , &c .

Enfin ce ſont des productions qui
n' appartiennent proprẽment à aucune

eſpece , parce qu elles tirent leur origine
dè graines qui ont été fécondées par
des poujſſieres d' eſpece differente .

La germination d ' une ſemence dé -

poſẽe en terre , à contre - ſens , eſt pas
moins ſinguliere . Outre ce qui en a ẽtè

dit , on peut voir dans l ' Hiſtoire de
Acadèmie des Sciences de 1708 . pag . C .
Lexplication plus ample de la marchè
inuſitée que fait le germe en ſe dé -

veloppant .
Elle eſt encore plus apparente par

une expèrience dont il eſt fait mention
dans le tome de lAcademiè des Sciences
de Petersboung , qui parut en 1751 ;
iy eſt dit que M. Kraft ayant rempli
de terre un vaiſſeau percè par les deux

f



DU DorACER .
359bouts , y planta au milieu , un pois

＋retourna ce vaiſſeau rẽguliẽrement᷑ tous NoVEM .
les jours , & vit enfuite ſortir unc Chap . I .
racine par l ' ouverture ꝗqui Stoit Ntrouvẽe en bas , pendant les premieresvingt· quatre heures , & enfin une autreꝰ
paſſer avec la tige par Ie trou d ' en haut .

Autre Remarque ſur la Germination .
Purs Qux j ' en ſuis à parler d' après

M. Vaft , j ' ajouterai ſes remarquesſur la Vegctation , d ' où le Leæcteur
Pourra tirer quelques conſẽꝗuencesutiles .

Cet Obſervateur ayant arroſe des
lemences avec du lait de Purine
fraiche , & de Leſprit -de-vin, ellesnont pas germẽ dans la terre ordinaire ,plutõt que quand elles ont ætæ miſesdans des foſſettes remplies de miel :
mais les raves ainſi Clevées des unes &
des autres fagons , n ' avoient rien de
ce goũt doux , tant vanté dans quelques
Livres .

Ila encore vu germer & pouſſer les
ſemences dans le ſable le plus deſſeche ,mais humecté après , dans du drap
rouge , coupè en petits morceaux , dans
des ſciures de bois , dans du charbon
pulveriſe , dans des rognures de papier ,dans du foin , &c . quoique cette germi -
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nation ſoit arrivẽe quelques jours plus
tard que dans une terre fertile . Kien

mwa pu croitre dans les cendres , dans

du Pota - du ſel mèlé avec du ſable , ou avec du

ger . alpẽtre , dans la potaſſe , dans le coton ,
dans la farine de bled , & dans la

limaille de fer . Un pois mis dans une

éponge bien lavèe , & arroſee enſuite

convenablement , y à produit des

feuilles , des fleurs , des fruits . Un autre

ayant mis dans un oignon dont la tige
avoit été coupẽe , y pouſſa très - bien ;
& ſes racines unies à celles de Loignon ;
5tendirent juſques dans la terre .

A la ſuitè des Obſervations ſur ce

que la plupart des germinations offrent

de merveilleux , & qu ' on ne ſauroit

expliquer ſuffiſamment , Kraft ſuppoſe
dans les plantes , un principe animal ,
ſelon le ſentiment de Rudiger qu' il
adopte .

Ast- on jamais bien réflèchi , comme

on devroit , à cette économie admi -

rable des plantes 2 A: t - on ſagement
conſidérè ce jeu ſurprenant des reſſorts

qui agiſſent dans leurs parties ? D' où

vViennent , & quels ſont ces ſucs capables
de donner la vie à des graines qui
ſemblent en ètre privẽes , ou ne point en
avoir d' elles - mẽmes ; & qui cependant
animées par quelques ſecours , pro -
duiſent des racines , des feuilles , des

tiges ;
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15 Zime Ills ,

2
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En voilà , ce me ſemble , bien aſſeꝝ

pour ſatisfaire le Jardinier raiſonna -

blement curieux : mais , comme je

du Pota - ſouhaite me rendre utile à tous ,

ger . autant que je le puis , ſi quelqu ' autre
Lecteur veut creuſer davantage dans

ce qui regarde les graines , les fruits ,
& leur manicre d' agir , je lui conſeille

de recourir à, PAnatemie des Plantes

par Greu , aux Olſervations que M. de

Hamel à dèveloppées dans la Phyſique
des Arbres , à LHiſtoire de LAcademie

des Sciences , annbes 1711 , & 17123 à

Bradley , dans ſon Parallele entre les

Plantes & les Animaux ; àA la Contem -

plation de la Nature par C. Bonnet , &c .

Quoique je ne nomme pas tous les

Auteurs que j ai lus ſur ce ſujet , on

trouvera dans ceux que je viens de

citer , des connoiſſances ſuffiſantes pour

contenterx , autant que la matiere le

permet .
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Dlantage des Arbres .

Loe ſoin avec lequel on doit planterles arbres , eſt dautant Plus eſſentiel ,
que leur beauté , ainſi quẽè leur produit ,en dẽpendent abſolument , & que lesfautes que l ' on y commert , ſont capi -tales , & deviennent preſquè irrẽpara -bles ; puiſqu ' il Weſt pas poſſible de

fouiller , ou de Forter aucun amende -
ment au deſſous des racines d ' un arbte ,lorſquiil eſt plantè : Cꝰeſt pourquoi l ' on
ne doit rien ngliger dans le commen -

cement du travail , pour ne Pas y re -venir ſans ſuccès , danis 1a ſuite , ouſentir long - temps le chagrin de voirlanguir ſes arbres
E& Etre dans L' im -

puiſſance de les ſecourir .

Temps de planter læs Arbres .
Ir y a deux ſaiſons pour planter lesarbres : lLAutomne & le commencementdu Prinemps ; on peut mẽéme, ſui

les circonſtances , y travailler en Hiver ,
Q i
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NForrncomme
il eſt dit en Janvier . En ce

Chap . Il . Pays le temps le plus convenable eſt

5 cependant PAutomne „ deès que les

compa - feuilles des arbres jauniſſent ; car alors

gnements Ceſt une marque que la ſeve , qui a

du Pota- perdu beaucoup de ſon activité , ne

ger. 8J porte plus de la mëme maniere

qu ' elle faiſoĩit , & qu elle ſe retire dans

les racines . Ici ce changement arrive

d ' ordinaire à la ſeve , vers la ſin

d ' Ocxobre ; on peut donc commencer

utilement alors à planter des arbres ,
& continuer pendant tout le mois de

Novembre .

Le peu de chaleur qui reſte encore

à la terre , ſe communique aux racines ,

leur fait pouſſer du jeune chevelu , &

quelques nouveaux filaments , qui pré -
ludent pendant IHiver , & ſervent à

rendre plus vigoureuſe la végetation
du Printemps , Le Jardinien Frangois
aſſure mẽme pag . 32 . que les Arbres

plantes en Octobre & Noveinbre , pouſſeront
un chevelu ſuffiſant , pour donner aut ant

de nourriture à Varbre , que S' il avoit eté

plant “ une annèe auparavant .
Cette pratique , quoique générale -

ment ſuivie , a néanmoins plus de

ſuccès dans ces endroits dont la terre eſt

lẽgere de ſa nature , ſeche , & chaude ;

elle convient encore dans les fonds

qui ne ſont point engourdis par une



Aosnn . 365humidité dominante : mais , ſi au
contraite Lon avoit à planter dans une

terre humide , peſantèe , & froide par

des terres ainſi conditionnces Cè ſeroit
expoſer les racines à la pourriture
pendant le temps de leur inaction ; on
artend donc que le retour du ſoleil
ſeche un peu la terre , & faſſe ſortir les
racines de leur engourdiſſement .

Trous pour planter les Arbres .

Ex geneéral , on fait les trous iſolés
de quatre pieds en quarrè , & environ
de deux pieds de profondeur , ſi la
terre a été fouillée ; on les feroit un
Peu plus larges, ſi elle ne l ' avoit pasetée , & qu ' on veuille que les arbres
reuſſiſſent mieux . Pour Tordinaire les
arbres prennent leur empatement à
cette profondeur , & c' eſt un dẽfaut de
creuſer davantage : ayant appris par
experience , que les arbres ſont d ' autant
plus vigoureux , qu' ils ſont mis moins
avant dans la terre . L ' on coupe mëme
les racines trop longues qui pivotent ,afin de les contenir dans cette rẽgion ,
Foyant qu ' à cette profondeur , ni le

Q ũij

elle - mẽme ; ou par ſon expoſition , il compa-faut , en ce cas , attendre le commèen . - gnementscement du mois de Mars , ou celui du Pota⸗
d ' Avril : car planter en Automne , dans ger .
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Noyrn. grand chaud , ni le grand froid , ni le

Chap . Il. fer du cultivateur ne les y peuvent
Des Ac - incommader , & qu' elles font cependant
compa - à portẽe de recevoir tous les ſecours qui

gtements les font heureuſement végæter .
du Pota - Mais quelqu ' un , encore prévenu , &
gser. habitusé dans l ' ancien ufage , qui enſe -

veliſſoit les arbres comme dans un
puits , objectera peut·tre que des trous
tels qu on les demande , ne peuvent
ſuffire à loger des arbres qui ont des
racines pivotantes , & longues , en
forme dè carottes ; car les uns en ont
une de cette fagon , les autres en ont
deux ou trois : on objectera , dis - je ,
que les pivots ſont trop longs pour
une profondeur telle que celle qu ' on
a marquée .

Pour répondre à cette objection , il
ſuflit de dire que tous les arbres à pied
de carotte , doivent communẽment ẽtre
mis au rebut , à moins que leſpece ne
lui mérite un privilege : ce privilege
ne doit pas cependant les garantir
d ' un retranchement dans la partie pivo -
tante : elle penẽtreroit perpendiculai -
rement dans la terre , tant qu' elle
trouveroit du fond facile à percer , à
moins qu ' on ne lui faſſe changer de
direction , coupant rondement , & non
de biais , ce pivot à une juſte meſure :
car alors , au lieu de salonger ,

=
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il pouſſe des rameaux qui Stendent :

horizontalement. C3 11
Les arbres plantés trop avant en

terre , languiſſent , juſqu ' à ce que leurs compa -racines remontant vers la ſuperficie de nements
la terre , y courent , & en amenent au K Pota -
ſein de la famille , des aliments mieux ger.
Prẽpares , & plus abondants pour la
nourriture commune .

Les deux amis qui ont conjointement
Ecrit ſur la Aethode pour bien cultiver
les arbres à fruit , diſent cependant
Pag . 25 , que les racines ne remonteut
Jamals . Lautoritè des Auteurs , & celle
des Expæriences contrediſent neanmoins
cette aſſertion .

Je puis méme ſur cela rapporter
un fait qui me parut ſingulier , c ' eſt

u ' un nombre de pots d ' oreilles
d ' ours ayant été places le long d ' une
allee de maronniers , afin de leur donger
une erpaſition convenable au goũt de
ces plantes , les racines des marronniers
attirẽes par la fraicheur des arroſe -
ments , & par la bonté de la terre ,
introduiſirent dans la plupart de ces
pots , par leur ouverture du fond , &

8Ymultiplierent autant que L' eſpace
du pot lè lcur permit , ce qu ' on ne
reconnut qu ' en changeant les fleurs de
place , ce que j ' ai verifis plus d ' une
foĩs , & preſque dans chaque pot .

Qiv
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NOVEx . Quoique ' on ait , en creuſant le

Chap . II . trou , fouillé la terre environ de deux
Des Ac - à trois pieds , on le recomble de façon
compa - que l ' arbre ne ꝰy trouvye enfoncè que
gnements d ' un pied : cette regle eſt générale ;du Pota -

ger .
je la répete , pour la rendre plus
Préſente .

On éleve d ' abord dans le trou & à
la place où doit ètre Carbre , une butte
de terre aſſe2 haute , pour remplir le
deſſous de ſes racines , & on poſe le
tronc ſur cette butte , après quoi il faut

ien arranger & étendre les racines de
part & d' autre , comme par ẽtage ; de
ſorte que Fextrẽmité de la plus baſſe
ne ſoit pas plus avant d ' un bon pied
dans la terre ; que celle qui approche
le plus de ſa ſuperficie , ſoit couverte
de huit ou neuf pouces de hauteur ,
& que pas une , autant qu ' on le peut ,
ne paroiſſe piquer au fond , mais ſoit
placẽe horizontalement ; il faut enſuitè
les couvrir de terre , & ne pas dédaigner
d' employer la main , afin de ne laiſſcr
aucun vuide ; ce qui n ' arrive guere ,
lorſquon plante par un beau temps ;
la terre ẽtant meuble alors , ſe gliſſe
plus aiſement autour des racines , &
les empèẽche de S' EVenter , & de ſe cor -
rompre ; car , Sil y avoit du vuide entre
la terre & les racines , elles ne ſe pour-
roĩent lier enſemble ; & en conſẽquence
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Farbre , ou mourroit , ou du moins
languiroit quelque temps . C' eſt pour
empẽcher ce vuide , qu ' en plantant , 89. 5on ſe ſert de la main , pour mettre la

Gterre bien contre les racines : ſi on la
gnementsjetoit avec la beche , il ne faudroit du Pota⸗

du ' une motte ou deux , pour cauſer ger .ce vuide .
Pour éviter ce défaut , on peut

encore , dès que les racines ſont cou -
vertes , jeter par deſſus un plein arroſoir
d' eau ; on oblige par ce moyen , la terre
que Feau entraine , à Sunir ẽtroitement
avec les racines .

Quand toutes ſont ainſi bien arran -
gées , & couvertes de fagon qu ' on ne
Deut les bleſſer ; on marche lẽgẽrement
deſſus , pour affaiſſer la terrè ; après
quoi Lon acheve de rejeter dans le
trou , avec la pioche , celle qu ' on en
a tirẽe , ce qui ſuppoſe qu elle eſt par -
tout également bonne : ſi cependant
la terre qu ' on a creuſee , eſt infẽrieure
en bontẽ à celle du deſſus , qui dordi -
naire eſt la mieux conditionnèe , il faut
jeter celle - ci dans le fond , & combler
avec Fautre ; ou , ce qui ſera mieux
encore , c' eſt de remplir tout le trou ,
de cette terre de la fuperficie : on le
peut , ſi , en faiſant le trou , on a la
prẽcaution d ' en jeter la terre aux
Auatre coins , pour ne plus la reprendre ,

Q
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Novzi , alfant le comblement avec la terre

Chap . Il . duon écume dans L' entre - deux des
Des Ac. duatre monceaux qu ' on a é( levés en

compa - creuſant : ces moncæaux , on les ẽtend

gnements enſuite , pour remplacer Iæ terre dont
du Pota - on a rempli le trou . Cette terre amon -

ger. celẽe quꝰon rẽpand , ſe perfectionne
enſuite , étant expoſée aux influences

de Pair , & à la chaleur du ſoleil . On

connoit & on éprouve P' utilitéè de ces
influences de diverſe nature : ſi ces

trous faits à Lavance , reſtent ouverts

pendant une année ; car il eſt certain

que leur fond s ' enrichit parlà : mais

ce moyen meſt pas toujours poſſible ;
il eſt mõme dẽſagrẽable de voir ſi long -
temps ouvertes ces foſſes qui font mĩeux

remarquer le vuide . On peut donc ,
dans lè cas de pauvreté du fonds , ou

pour le rendre meilleur ,on peut avoir

recours au fumier , & on lemploie de

cette fagon .3
Les trous ètant duement prẽparés ,
on y jette de la terre à la hauteur

„ environ d ' un pied , ſur quoi Fon

„ répand ce qu' il convient de fumier

„ à demi pourri , & on le méle ſoi -

„ gneuſement avecla terre „les remuant

„ enſemble par diffẽrents labours , d ' au -

tant que ſans ce mdlange , le fumier
5 fermentant de nouveau , pourroit

nuire aux racines , au lieu de leun

2
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1 proſiter ; on obſerve done qu' il ne
„ les touche pas immédiatement ; P' ar -
„ bre étant mis en place , on couvre 28ſes racines de ſcule terre , mais compa⸗„» bonne , & on acheve de remplir8 gnementsenſuite le trou avec celle od Lon a du Pota -„ bien mélé la quantitè du fumier ger .
„ dJu ' on a jugé nëceſſaire au beſoin„ du terrein . „

Lavis ſur le Fumier prupre aux Arbres ,
que donne la Nouvelle AMaiſon ruſtique ,ne paroit pas autrement bien conęu ,( Jom . 2. pag . 19/ . )

Comme Lon pourroit done ſouhaiter
apprendre quelque choſe de micux
je lè dirai après 14 Quintinie : car ,
quoique ce grand Auteur air dit quꝰil1e veut point dà tout de fumier pour les
reres à planter des arbres , ſuppoſant
toſjours que pour peu 9elles ſoient bonnes ,
elles le ſont aſſex , Pour nourrir les arbres ,
deſquels on eſfere dl fruit qui ſoit
Areable au gollt . Tom . 1. pag . 176 .
Cependant , lorſqu ' il parle enſuite
des Tanchees que L' on fait dans Ie
Potager , où L' on plante des arbres ,

Jeèe veux , dit - il , qu ' on obſerve que ,
„ ſi la terre qui a beſoin d ' etre amen -
„ deée , eſt de nature feche & ſablon -
„ neuſe ; on y emploie des fumiers les
„ hblus gras , par exemple , de ceux

des vaches , ou méme de ceux des

Q uvi
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chevaux qu ' on a fait pourrir dans
les lieux humides : je ne fais guere
mention des Fumiers de cochon ; car ,
outre qu' ils ſont aſſez rares , ils ren -
ferment une puanteur qui empèche
de les ſouhaiter ; ils ſont capables
d' infecter la terrè , & de lui donner

un mauvais goüt , dont les fruits

ſeront infectés , plutõt que d ' en ètre

améliorés : que ſi ce ſont des terres

groſſieres , fortes & humides , on y
mettra les fumiers les plus grands ,
& les plus ſecs ; par Exemple , ceux

de cheval & de mulet , comptant

toujours que la quantitẽ y doit ètre ,

non pas exceſſive , ni trop petite ,
mais mẽédiocre & modérèée : Pexcès

en ceci eſt dangereux ; d ' un autre

cõtè à men point mettre dans la

terre dont eſt queſtion , c' eſt un
défaut qui ſe fera bientöt ſentir ,
comme auſſi d' y en mettre trop

peu eſt un ſecours qui , pour netre

pas ſuffiſant , doit étre regardé
comme inutile , & ſur - tout pour les

terres maigres , à qui on demande

au - delà de leur force ; c ' eſt - à - dire ,

beaucoup de légumes , gros & bien

nourris .
„ Que ſi on n ' a pas de fumier pour

en faire le mélange que je viens

d' expliquer , il faut ſe contenter de

CCC
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repandre ſur la ſuperficie le peu quon
en a, & le rẽpandre galement ; & en G3 8 Chafaiſant un Iabour d ' environ neuf à ³8

NovEN .

p. II .
Ac -

dix pouces de profondeur , on Lenter - compa -
rera de maniere qu' il ne paroiſſe plus gnements
par le dehors , & que cependant il ne du Pota -
ſoit pas trop avant , & hors de la ger .
portèe des racines des plantes .
„ Le crottin de mouton & de chevre
eſt tout propre pour cette maniere
de fumier ; & il ſuffit extrł᷑mement
d ' en rẽpandre un ou deux pouces
d' ẽpais , cette petite quantitè contri -
buera à amender la terre tout autant
qu ' une plus grandè des fumiers de
cheval ou de vache , ( pag . 179 . )
Ce que je dis du mien ſur ceſa ,

c ' eſt que les deux pouces de crottin de
mouton me paroiſſent une doſe un peu
forte , ſi le crottin eſt pur . Au ſurplus
le curieux Lecteur trouvera bon , S' il
lui plait , que je le renvoie au chap . f3.
des Preliminaires ; Sil veut ſavoir avec
plus de préciſion , ce que je penſe des

qualités de chaque fumier & engrais
en particulier : Sil ne veut point en

employer , il peut ſe prẽvaloir de Fauto -
ritè de la Quintinie , & lire dans ſon

premier Tom . part .2 ch . 24 , pag . 181,3
& ſuivantes ; il y verra les raiſons em -

Ployẽes contre ceux qui diſent qu ' On
ur faunoit donner auæ anbres trop d' amitié ,



374 ANUANE' E CuAVUpETRE.
NovINM ( ſt le terme doux & galant dent ils ſe
Chap . IICCHLent en parlant de ce quion apfelle
Des Ac - vgairement Fumier . Pour moi , ſi HAu -
compa - teur vivoit encore , jopOſerbis à mon
gaements tour , mes queſtions à celles qu' il fait ;du Pota - & je le prierois de mexpliquer pour -

ger. quoi le fumĩer dont il reconnoit ſi bien
la vertu pour les plantes potageres ,
n ' en auroit aucune pour les arbres ; &
Pourquoi il craint ſi fort pour le goũt
du fruit , Linfection du fumier , tandis
qulil ne la craint point pour Thortolage .
Il ſe doit faire cependant plus de tranſ -
mutation dans une laitue , par exemple ,
due dans un arbre où la route eſt plus
longue , & od conſèꝗuemment les ſels
du fumier doivent ſe mieux dénaturer .
Loppoſerois encore au mépris qu' il fait

lu fumier de cochon , ce que le Sieur
le Gendre , Cur dHenonville , a Eprouvẽé
de ſon utilit “ dans des occaſions qui
Prouvent , contre la legon de Ia Quin -
rinie qui dit , en la fmiſſant , qu une
des principales canditions Ppour la reuſſite
des arbres , eſt de les planter dans une
terre qui mait jamais eu de fumier .
Ecoutons le Sicur Ie Gendre .

Le fumier de porc eſt le plus froid
„ de tous , & , par cette raiſon , le
„ meilleur pour les terres les plus brũ -
5 lantes : & , comme les arbres ne
„ jauniſſent ordinaitemem que par
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1 trop de ſechereſſe , il eſt tres - prop :

„ terrer , auſſi - tõt quon le r &pand ſur

„ la terre . „,
Mais ne paroſtrai - je pas trop m' ap - gnements

du Pota -

Ces obſervations ſur la Maniere de ger .
peſantir ſur ce ſujet ? Je le finis .

planter les arbress ſont pour les buiſſons
en gẽnéral , & pour tous ceux qui ſont
iſolés .

L ' arbre étant mis en place , & les
trous comblẽs , il eſt utile , pour le

micux , de mettre par deſſus , autour du

pied de Parbre , du gros fumier qui le

garantira de PApreté des chaleurs dans
ſa premiere annte , qu' il n' eſt point
encore en ẽtat d' y bien rẽſiſter : dailleurs
les pluies qui tombent deſſus , en dé -
tachent les fels , & les portent aux

racines , pour les exciter à bien faire .

Tranchèes d planter læs Eſpaliers .

Læs arbres qu ' on plante le long des

murs , pour y former des eſpaliers ,
exigent quelques ſoins particuliers ;
outre ceux qu ' on a preſcrits pour les
arbres en buiſſon , ou en contre - eſpa -
ler : ceuvlà demandent qu ' en poſe
Farbre bien droit ; & en fofdant un

eſpalier , on doit mettre Farbre à - pEu -
Prés au milieu du trou , mais Einclinaꝶ

38 PICNOVTEM .
„ Ppour les faire reverdir ; il faut Len -

G540 I
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— 4vers la muraille , de ſorte que la téte
n ' en ſoit Cloignee qu ' environ trois ou

376 ANNE ' E

Des Ac quatre pouces .
compa - Il faut que la coupe de l ' arbre ſoit
gnements tournée du cõtéè du mur , & les meil -
du Pota - leures racines du cõté de P' allée où
ger . elles doivent stendre , pour en retirer

plus de nourriture .
La plus longue de ces racines ne

doit pas excéder huit à neuf pouces ,
aux arbres dont il Sagit ; les plus foibles
nauront que trois ou quatre pouces
de longucur .

La diſtance des arbres mẽtant pas
fort grande , au lieu de faire à chacun
ſon nid particulier , on ouvre de long
en long une tranchée à laquelle on
obſerve ce qu ' on a dit des trous , à
bien des égards .

Il peut Etre bon en certaines occa -
ſions : mais il n' eſt pas toujours abſo -
Iument néceſſaire , comme dit la Nou -
velle Maiſon ruſtique mot - A- mot , après
le Sieur ſe Gendte & autres : Il eIt
„ bas néceſſcire douvrir une tranchee de

o huit pieds de large , ſur trois de profon -
25 deur : ceuæ qui ne pourront pas d ' abord

o„ Faire des tranchees ſi larges , doivent

5„ leè contenter , dans le commence -
„ 5ment , de les ouvrir de quatre pieds ,

Pour les Elargir deux ou trois annèes

près , ſelon que les arbres en auront

5 beſoin . „

0

Æ---

—
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-
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Lavertiſſement utile que les Auteur

donnent , ainſi que J4a Quintinie avec NoVIN .

Pluſieurs autres , & qu' il faut ſuivre Chap . II .

en faiſant la tranchée , eſt de ne Des 55
Vapprocher pas trop près de la mu - 36 8
raille , mais de laiſſer un petit talus de du N
demi - pied en terre durè , crainte de
découvrir la fondation , & de faire
crouler le mur .

On place les arbres de telle ſorte ,
que la greffe ne ſoit point enterrée ,
mais qu' elle reſte à fleur dè terre „ dans
celles qui ſont légeres & chaudes , à
Texpoſition du Midi ; dans les autres
terres & expoſitions , la greffe ſera un
pouce ſur terre : elle ne doit point
etre enterrée , pour ne pas lui donner
lieu de pouſſer des racines du franc ;
ce quĩ changeroit le caractere de Farbre .
Cette obſervation mintẽreſſe point ce -
pendant les fruits à pepins . Pour les
fruits à noyaux , il eſt mieux que la
greffe ne ſoit point couverte ; il ne
faut pas non plus qu' elle paroiſſe elevèe ;
car alors elle déplairoit à la vue , & N
ſeroit encore la cauſe que Leſpalier
ſeroit dégarni par le bas . On met au
pied de ces arbres , du fumier ſur la
terre , comme on a dit , en parlant des
Buiſſons .

On obſerve de ne planter aucun
arbre dans les coins ou angles des



„ Aunäs CN Er .
Chap . Il . murs , à cauſe qu il ne pourroit prendre
Be de demi-noutriture ; & que de plus

compa - arbre ainſi gité , pouſſeroit tout ſon
gnements bois en devant , ce qui changeroit à la

du Pota - vue , la diſpoſition de Leſpalier .
ger . En général , ces murs doivent ètre

de neuf pouces de haut , ſi lon veut
avoir de beaux eſpaliers , & du bon 0
fruit , fur - tout ſi Lon y plante des arbres me
à demi- tige ; car cette hauteur eſt nẽ - de
ceſſaire à Ieur eſſor . al

J4
Afrbres plantès dans les Plate - nen

bandes. l
10

SVIVANT L' étendue du fardin flat
Potager , les plates - bandes qui ſom au Laö
pied des eſpaliers , & celles qui de &.
Fautre cõté bordent les allées , & ſont falt
plantées de buiſſons , ou de contre - &e
eſpaliers , doivent Etre plus ou moins d1
larges . Quelques Auteurs demandent lon3
qu' elles alent huit pieds x : mais cettè con
meſure ne convient pas par - tout & de
lon ſe contente plus ordinairement , 70
à . heu près de quatre pieds ; jen ai u0
méme vu pluſieurs qui men avoĩent cat
que troĩis : mais Ceſt là le moindre m
eſpace qui ſoit nẽceſſaire pour labourer ſus
les arbres .

Sauſſay dans ſon Traité des Jardins ,
cliap . 1. pag . 2.
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Il faut obſerter de placer les buiſſons

& les contre - eſpaliers , dans le milieu
Chap . II .

de ces plates - bandes , afin qu' ils aient Des Ac -
une culture ſuffiſante de chaque cõtẽ : compa -
pour les planter exactement , on ne gnements
samuſe pas à les aligner à la vue , ce qui du Pota -

ne ſeroit pas trop facile , à cauſe du peu Sèer
·

d ' elẽvation des ſujets : on tend ſeule -
ment un cordeau , d ' un bout à bautre
de la rangée que doivent former les
arbres , & on les ajuſte au cordeau .
Si Fon a fait une tranchée nouvelle -
ment , il ſuffit de faire avec la pioche ,
aux endroits quon a marquẽs avec des
piquets , les trous aſſez grands , pour
placer commodément les racines de
Farbre , comme il a été dit en Janvier ,
&ci : devant en ce mois . Cela peut ſe
faire ainſi , lorſqu ' on plante de neuf ,
& en terre dẽfoncte : maĩs s' il Sagiſſoĩt
d ' un remplacement d ' arbres morts ,
bon doit obſerver de faire le trou ,
comme il a ẽtè dit ; il eſt eſſentiel encore
de ne pas le recombler de la terrè que
Fon en a ſortie , mais d ' en fubſtituer de
nouvelle , dans la crainte que la mẽme
cauſe qui a procure la mort des pre -
miers arbres , ne ſe communique aux
ſucceſſeurs .

—



Chap . II .
Des Ac -

compa -
gnements
du Pota -

ger .

380 ANRIY CHAMPIITRE .

Eloignement des Arbres entrellæ .

QuAxp les murs nont qu ' une cer -
taine hauteur , on peut planter les
arbres uniformes , à ſix pieds Fun de
Fautre , & ne donner à leur tige environ

que ſix pouces de longueur : ſi au
contraire les murs ſont aſſez élevéès ,
on peut mettre les arbres à douze ou

quatorze pieds de diſtance , & placer
entre deux , d ' autres arbres à demi - tige ,
pour couvrir promptẽment les murs ,
depuis le milieu juſqu ' au haut , & l ' on
donne à ceuxci , deux pieds & demi
ou irois pieds de tige . On répete , pour
ſe rendre plus intelligible , que , ſi les
murs des eſpaliers ont douze pieds &

davantage de hauteur , il faut placer des
arbres à demitige , & les laiſſer monter ,
pour garnir le haut alernativement
avec ceux qui doivent garnir le bas ; de
ſorte que chacun de ces arbres ſe trouve
( loigné des autres , de cinq ou ſix

pieds : mais , pour les murailles qui
nont que ſix à ſept pieds , il les faut

eſpacer d ' environ neuf pieds .
La diſtance qu ' on doit donner aux

buiſſons , eſt depuis huit pieds juſqu ' à
douze , mème un peu plus , ſuivant la
qualitẽ de la terre , ou ſi ce ſont pru -
niers & fruits à pepins greffẽs ſur franc ;
obſervant encore que dans la bonne



Du PoSAEER , 381
terre il faut plus Coigner les arbres que 8dans les mauvaiſes , parce que les tẽtes G30
prennent plus d ' tendue : quelque - 3 9 8
fois auſſi , pour donner plus d ' air aux compa-
carreaux ou planches , on éloigne da - gnements
vantage les buiſſons , & alors on place du Pota -
entre - deur , ſur le mème alignement , ger ,
un groſeillier , framboiſier , &c .

La regle qu ' on vient d ' etablir pour
la diſtance des arbres , eſt celle qu ' on
doit ſuivre en gẽnẽral , dans un terrein
ordinaire : mais ſa qualité plus ou
moius bonne , y peut occaſionner
quelque changement ; c' eſt à quoi le
Jardinier doit prendre garde . On rei -
tere Lavis à cauſe de ſon importance .

On ne craint point non plus , dans
un ſujet ſi intereſſant , de revenir ſur
ſes pas , pour faire encore quelques
obſervations particulieres aux arbres
qu ' on plante ,

Quelle que ſoit la longueur des
racines , on ne doit point manquer
de rafraichir le bout de toutes , en les

6
coupant par deſſous , à biais , afin 0

qu' elles portent à plat ſur la terre ,
Quant au chevelu , Sil eſt bon , on

ſe contente de le racceurcir un peu ,
& on lé conſerve avec la permiſſion 1

de la Quintinie . Je le quitte cette
fois , pour ſuivre le Jardinier Sauſſay ,
qui dit bien poſitivement : „ il faut
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— obſerver de ne jamais öter les petites
NOVEM .

„ racines que nous appellons Chevelure

80 „ ou HFibts , car ce ſont elles qui

„ prennent terre
17 premieres, & qui

gnements „ commencent à donner nourritute

du Pota -„ aux arbres . „ JIe conſeille , dans la

ger. pratique , ces deux avis qui emblent

oppoſés : avec la Qlintinie , je fais

retrancher le chevelu , quand il eſt

gäté ; & avec Saſſay , je le conſerve ,
quand il eſt ſain X.

On donne à la tige , la hauteur

convenable à ſa deſtination pour eſpa -
lier , pour contre - eſpalier , ou pour
buiſſon . La coupe deè cette tige doit

Etre tournèe du cõté du mur , dans les

eſpaliers , & cachée au Midi , ſur les

arbres , ſoit en buiſſon , ſoit en contre -

eſpalier .
Ceſt une pratique qui a ſes inconxc -

nients d ' attendre que HHiver ſoit paſſé ,
pour réduire ces tiges à leur meſure :

par ce dẽlai , on Sexpoſe à interrompre
le mouvement que la ſeve a déjà pris
durant Hiver , comme il a été remar -

qué : d' ailleurs les racines de Farbre ;
liées avec la terre , au mois de Mars ,
ne peuvent qu Etre ebranlèes , lorſqu ' on
coupe la tige des arbres ; d ' où il arrive

ſouvent que dérangé par - là , dans ſon2

FTtaité du Jardin par Sauſſa ) pag . 12.

838
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*
de



Do PerAceER . 383
premier empatement , Parbre ne pouſſe
qu ' avec un air de négligence , & ſans 8 1korce ; il eſt donc eſſentiel de la rogner , 3
avant que de planter dans cette ſaiſon .

Si quelquun veut ſe raſſurer contre gnementsla crainte que L' Hiver lui donne „ & du Pota -
ue d ' ailleurs il chériſſe tendrement ger .

ſes arbres , il peut garantir de la gelce
cette plaie , en la couvrant de cire
molle , ou de maſtic fait de cette facon .

Maſtic pour les Plates des Arbres .

Cx maſtic doit ëtre compoſé d ' une
livre de rẽſine , de quatre onces de cire
jaune , de quatre onces de poix noire ,
dune once & demie de ſuif de mouton :
il faut faire fondre le tout enſemble ;
& , quand on voudra Sen ſervir , il
faudra le faire chauffer un peu , &
avec une broſſe en mettre ſur la taille
des arbres .

Plantage des Arbres - nains .

Ex quelques endroits où les Potagers
ont diune grande étendue , Luſage eſt

de faire des plants de buiſſons ou
arbres - nains , dans les quarrés entiers
que on nomme Baiſſonnierè : on plante
en quinconce , à la diſtance de douze



compa -

ger .
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en douze pieds , un peu plus , ou un
NoVENM .

Chap . II .
Des Ac -

peu moins , ſelon que l ' emplacement
demandera pour la plus juſte meſure :
il n' eſt pas méme extraordinaire d ' en

nements voir de plantés à neuf pieds , quand la
— 2 2du Pota - terre eſt leègere , & que les arbres ſont

greffés ſur des coignaſſiers .
On en fait ainſi des contre - eſpaliers ,

les mettant de ſix à neuf pieds au plus ,
& les eſpaçant également alors .

Selon què la terre eſt plus ou moins
bonne , on fait auſſi les trous des arbres

plus ou moins grands , Si elle eſt d ' une

qualitè ' mẽdiocre , quatre pieds en
quarré , & un pied & demi ou deux
de profondeur ſuffiſent : mais la plus
avantageuſe maniere de planter eſt de
le faire à tranchées , ainſi qu' il a éte

expliqué , à moins que le terrein Wait
été fouillé depuis peu : en ce cas ,
quelques coups de beche ſeulement
font une placè ſuffiſante pour Larbre ,

Plantage des Pommiers nains .

Ox ne fait guere de plantations
entieres de pommiers nains , mais on
en met quelquefois dans les plates -
bandes, ; un entre - deux poiriers , à fix
Tieds de ſes voiſins , ce qui lui ſuffit ,
Farce qu' il croĩt peu , etant grefſd ſur

paradis ,

.

2



Dee .
il occupe auſſi la place d' ui

r ; Beffet de ces arbres eſ

porte beaucoup .
On peut en placer ainſi parmi les eompa⸗arbres dans la buiſſonniere : mais leur gnementseffet eſt plus gracieux , oils ſont plantẽs du Pota -

entre les arbres du tour ſeulement . ger .

———8.2E7 —2 2 ¹ E

Fumage des Arbres .

PAR ces arbres on n ' entend point
ceux qui ſont plantés dans les parties
du Potager , ils retirent aſſez de ſecours
des engrais qu ' on fournit aux plantes
potageres : mais , ſi le Jardin eſt d ' une
telle Etendue , qu ' on y eleve des Pehi -
nieres , des Batardieres , & des Blliſſon -
nieres , il convient de fumer ces plants
au beſoin , pour en tirer tout Fuſage
qu ' on peut en attendre , & qu ' on ſe

promet .
Car , quoique I4 Quintinie ait fait

un Chapitre entier , pour prouver qu' il
meſt pas bon de fumer les arbres * ,
Lexpérience autoriſe pourtant de le

ire; & cèé grand hommeèe ſemble
en pluſieurs endroits , ſe relächer

Tom . 2. patt . 2. chap. 24 .
—. —
Tome III . R
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pota ger , od les recoltes multipliées ſe

ſuccedent ſans preſque aucune inter -

ruption ; il faut ſupplẽer à ces dẽpenſes

par des engrais ſucceſſifs auſſi , qu ' on
donne dans tous les temps , & dont

il Sꝰagit darbres , il

que toutes les ſaiſor

bonnes pour employer les fumiers ;

nous n ' avons de bien propres à ce trav

5
les cinq mois les plus humides ,

Novembre , juſquà la ſin de Mars : ces

fumiers ſeroient inutiles dans le ſein

de la terre , Sils achevoient pas de

y pourrir entièrement . Or il n ' y a

que les pluies qui puiſſent faire ceætte

conſommation ; ceux qu ' on emploie
dans les autres temps , n ' y font que

ſecher , & ſe chancir ; d ' où il arrive

que bien- loin de profiter aux vẽgetaux ,
felon Pintention du Jardinier , ils leur

ſont pernicieux & funeſtes , ſur⸗ - tout

386 ANNEE CHAMTYETRE .

planté d' arbres , comme du reſte du
1

le

ent Feflet : mais ,
ne faut pas croire

18de Pannée ſoient

les arroſẽments faci

.

avoir : depuis le commencement de

2
22

—
Kils ſont en trop grande quantité : il

§ y engendre de gros vers blancs , qui
reſtent dans la terre , & y rongent tout

ce qu ils y trouvent de tendre ; au lieu

que les grandes humidites dAutomne

8

& d ' Hiver achevant peu- Apeu de faire 5

pourrir la ſubſtance groſſiere & matẽ - bta⸗

rielle de ce fumier , les font paſſer des



parties intérieures de la terre , vers le
voiſinage des racines qui fourniſſent N
aux végétaux , & leur facilitent le
moyen d' acquèrir toute la perfection
qui leur convient .

Il ſuit delà que LHiver eſt Funique
ſaiſon convenable pour faire de grands
amendements aux arbres : c' eſt donc
au prudent Jardinier d ' en profiter , ſans
ẽgard aux lunaiſons ſi ſouvent décriées
par le judicieux I4 Quintinie ; obſer -
vations qui , ſelon luſ , ne ſont bonnes
tout an plus , qu' à donner quelque matiere
embelliſſement dans la Pocſie , & peut -
Etre à faire valoir quelque Jardinier
ou viſionnaire , ou grand cauſeur .

Quant aux eſpeces de fumĩer le plus
convenable , cela ſe décide ſur la
qualité des terres : elles peuvent en
genéral , avoir deux defauts : le premier
eſt dtre trop humides , ce qui d ' ordi -
naire les rend froides , & d ' une tropꝑ
grande peſanteur ; le ſecond eſt detre
au contraire trop ſeches , d ' où il nat
beaucoup de lẽgeceté , & une prochaine
diſpoſition à devenir brũlantes . Il faut
A ces deux maux apporter deux remedes
diffẽrents , & tout oppoſẽs . Des fumiers

que Lon peut employer , les uns ſont
gras & rafraichiſſants : par exemple ,
ceux de beuf & de vache ; les autres
ſont chauds & lẽgers ; tels ſont ceux de

R ii

8
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mouton , de pigeon , & de volaille

570
5 Comme le remede doit ètre oppoſè au

8 mal/ ilfaut mettre les fumiers cha ads
compa - & lᷣgers , de mouton , de pigeon , &

gnements de toute ſorte de volailles , dans les

du Pota - terres humides , froides , & peſantes ,
ger. afin de les rendre plus meubles , & plus

légeres ; il faut au contraire employer
les fumiers de vache , de beuf , de

cheval , de mulet , d ' àne , dans les

terres maigres , ſeches & légeres , afin

de les rendre plus graſſes & plus maté -

rielles , & empécher par - IA que les
hales du Printemps , & les chaleurs de
Eté , ne les alterent trop aiſèment . II

faut traiter les terres maigres & legeres ,
ſi elles ſont dans des fonds aquatiques
& marécageux , comme on traite les

groſſes terres .
Au reſte , le fumier doit ẽtre employè

modéréẽment ; il Sagit d ' amender &
fumer la terre , & non de lLenflammer ,
& la rendre brülante .

Quant à la facon de bemployer , on
le répand ſur la terre , & on Lenterte

après , par le moyen d ' un labour

qu ' on fait avec la pelle ou beche , à
neuf ou dix pouces de profondeur ,
obſervant , pour regle generale , que
les ſucs du fumier vont toujours en
deſcendant , & jamais en montant .
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39%0 ANNIEE CHAMPETRE .
aiſement , & lui donnent , ou entre -
tiennent la fertilitèẽ , mettant en jeu ,
par le concours & la tempeærature des
elements , les ſels , & les autres principes
vẽgẽtaux dont la terre eſt pourvue .

On ſe propoſe auſſi de détruire les
mauvaiſes herbes qui pillent & conſu -
ment la nourriturè des arbres , & qui
ẽtant empriſonnèes au fond de la terre ,
par le labour , y reſtituent , en pour -
riſſant , ce qu' elles avoient volé , &
ſervent elles - memes de nouvel engrais :
car il faut ſuppoſer que la terre , cette
mere de toutes choſes , meſt jamais
oiſive ; & , quand on ne lui dẽtermine

pas ce qu' elle doit nourrir , elle enfante
des productions arbitraires : mais n ' c -
tant pas infinie dans ſes richeſſes , elle

8ẽpuiſe , à force de produire ; & l ' on
voit encore que du nombre des plantes
qui ſe trouvent voiſines , les unes ſont
bien nourries aux dẽpens des autres qui
le ſont moins : il faut donc détruire

Par lèe labour , ces plantes paraſites ,
inutiles , ou nuiſibles .

Une nouvelle raiſon intéreſſe Phon -
neur du Jardinier ; il veut , par ces
Iabours , entretenir ſon terrein agreable
Ala vue , & lui donner la propreté que
ſon Jardin demande dans toutes ſes

parties ; il doit , pour cela , ne jamais
ſouffrir que la terre ſoit en friche , ou

2
2

23
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de méchantes herbes ,

i
battue des grandes

u lieu qw elle fait plaiſir

n
aux diffèrentes natures de terre , il eſt du Pota -

de regle genẽrale qu ' on laboure en Eté ger .
8 8 8

celles qui ſont ſeches , & fort expoſèes ,
prévoit une pluie prochaine , ou

après qu' elle eſt tombèe ,
' il y a apparence qu' il en doĩve encore

revenir : dans ces circonſtances , il eſt

tréès - utilè de donner un our plus
profond qu ' on ne le donneroit dans le

grand chaud , ce qui doit “ appliquer
aux arbres , à moins de les arroſer

aufſi - tõt .
Il faut en agir autrement , ſi la terre

eſt froide , peſante , & humide d ' elle -

mémeè: telles terres ne doivent jamais
etre travaillékes en temps pluvieux ;
mais il faut choiſir plutõt la ſaiſon des

chaleurs , & quand le temps eſt ſec ,
afin quꝰẽtant plus ouvertes , le ſoleil y

pénetre plus aiſéement , & tempere ,

par ſon ſecours , le froid qui empẽche
Paction des racines , & quelquefois
fait jaunir les arbres .

Quoiqu ' il ſoit conſtamment vraĩ

que des labours faits à propos , & dans

les circonſtances qu ' on a demandées ,
ne ſauroient ètre trop reitérés ; Fancien

R iĩv

NovENM .

83 5
Des Ac -

Auai
16 el nouvellement compa -

remute . Comme on doit avoir egard gnemen
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3ο ANNEAE CHAMPETRE .
uſage cependant en avoit fixé le nom -
bre , & Lavoit rẽduit à quatre : ſavoir ,
deux grands & deux petits . Les grands
labours doivent , nous diſoit - on , ſe
faire de la profondeur de la pelle ou
beche , Pun en ce mois de NovVembre ,
à Pentrée de l ' Hiver , & le ſecond des
les premiers jours du Printemps , in -
continent après que LHiver eſt paſſé ;
recommandant ces deux fagons , ſur -
tout pour les terres ſeches & légeres ,
qui ont beſoin dtre beaucoup humec -
tẽes par leau des pluies , & de la fonte
des neiges .

Sur quoi Ia Quintinie x obſerve que
rien nihumecte tant , & ne pænetre

„ ſi avant , que lcau de la fonte des

neiges : je mai guere vu , dit - il , que
„ eau des pluies ait pénétré au delà
„ d ' un pied : mais pour ce qui eſt de
„ eau des neiges , elle penette juſqu ' à
„ deux ou trois pieds ; tant parce
„ qu' elle eſt plus peſante que eau des
„ Pluies ordinaires , que parce que ſe

„ fondant lentement , & petit . -à- petit ,
„ & par deſſous la maſſe des nei E

„ elle S' inſinue plus aiſément , ſans en
A 72 E1 . 1„ etre empèchèè par le hàle des vents ,

„ ou par la chaleur du ſole l.
Les deux autres labours doivent ,

Tom . 1. part . 2. chap . a. pag . 164 .
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Uuivant Péditi

on
de nos Prédéceſſeurs, ; “1

ſe faire avec la pioche , pour creuſelN
m Oir

es 73 — ſont bien placés , ger.
ne ſont pas ſuffiſants , à

dans leur on nè
de détruire les méchantes

iſſent , ſans en avoir requ

ervation eſſentielle encore ,
ur printanier , eſt de ne pas

les arbres , tandis qu ils

te remarque rend indẽciſe
ce labour „ gqu ' on

SpEendant 4 1a lin d

le commencement de

emps , & à la St . Jean : 85 811
es

labours, , i1 conſeille des

„ au beſoin , dans Lintervalle -

des labours qu' il akronden N

s: le temps afligus pour Eun eſt Bes Ac -

nae Mai „ & le commencement Compa⸗
ptembre l ' eſt pour Fautre :

mais gnements
aouvelle apprend qu ' à la du Pota -



3 %% ANNEE CHAMNETRE
— Le premier , dit - il , ſe doit faite
NovxI . légerement dans unè terre peſante &
Chap. II . humide , afin que les pluics ne pënetrentDes Ac -

point cette terre qui
x

eut s ' en paſſer ,
es à cauſe de ſa qualité ; au lieu que dans

du Pota - les terres légeres , ce premier labour

gert doit ètre profond par une r

traire , afin qu' elles regoiyent fa
les pluies & les neiges dont elles ont
beſoin .

Le ſecond labour ſe fait au commen -
cement de Mai , quand le fruit eſt
noué ; il doit ètre profond dans toutes
ces terres ; il diſpoſe celles qui ſont

peſantes & humides , A Schauffer pa
Ia chaleur du ſoleil , & les empéche
de ſe fendre dans les häles ; & dans les
terres lẽgeres , il facilite bentrẽe de Ihu -
miditẽ qui , de concert avec laction du
ſoleil , profite à la vẽgẽtation des arbres ,
& augmente la bonté du fruit .

Le troiſieme labour de la St . Jean ,
ou du commencement de Juillet , qui
ſe fait dans les terres humides & pe -
ſantes , ne doit pas ètre ſi profond que
le ſecond ; il eſt utile au fruit , le fait

groſſir , & le perfectionne , & il detruit
les méchantes herbes qui alterent la
terre . Dans celles qui ſont légeres &
chaudes , le troiſieme labour doit ètre
auſſi fait lẽgerement ; de crainte que la
chaleur du ſoleil , qui eſt alors dans ſa

8

de
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force , ne penẽtràt juſqu ' aux rac

Ndes arbres , & ne nuisit en particulier ,
aux plus jeunes . Dans cette vue , on
choiſit , sil ſe peut , le temps immé - 8
diatement après une pluie . A travers gnements
ces diverſitẽs de ſentiments , il eſt aiſé du Pota -
de diſcerner les vues qu ' ont eu les ger .
Auteurs ; & chacun peut en prendre ce
qui convient à ſon pays , & A la nature
du terrein qu' il poſſede .

Arbres troh vigoureulæ .
8
S1 TLon a des arbres qui , par trop

de vigueur , ne donnent point de fruit ,
on peut voir en Janvier , & dans

8 1
18

luivant , comment on peut eſſayer
de les rendre fertiles .

＋Atbres lan 8iants .

„ quelques
c ' eſt dans ce moĩs que , pour les raviver ,à leur. pied , pour tächer de

· de lèur n
l1

S' appercoit que le mal

ue racine qui pourrit , on la
retaille juſquau vif ; ſi Cᷣeſt un terroir

appauvri qui ne fournit point aſſea de
nourriture , on fait apport
neuve à laquelle on joint du bon

fumier , bien pourri , converti preſque
en terreau , & on remplit de ce mèlange

R vj

1
5

2
8
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à foſſe qu ' on a ou ſerte ;
couvre

Tovent mẽme encore la ſurf⸗
1u gr

85 . f55 mier ; il augmer

Eomnpa⸗ par ſes ſels que la pluie y108 5 84 5

gnements
en entre etient la frai ur .

du Pota - Mais , ſi le terrein par lui - mẽme

ger. vicieux , le mal
eſt4 plus de conſe -

ꝗquence , & pPl cile à guérir : car

es dẽfauts qui ſe trouvent près de la

face , Hestent Kerriser
avec du

ſoin & des amendements ; mais ceux

du fonds mëme n e peuvent ſe changer
ſufliſammènt .

Comme lè remede

d ' une diſcuſſion trop
d' ail 50

rsi demande des ſoin

ordinaires qui ne ſont

de tout pre Prictaire , & deè tout cul

vateur ; qu
enfin il Weſt pas commun ,

ceux qui ſe trouveront dans 155cas

d ' avoir beſoin de conſeil , trouveront
bon

55
il leur plait, , quꝰon les renvoie à

la lecture du Traitè du Jardinage , com -

poſé par M. Boyceau de ld Bareaudiere ,

Intendant des Maiſons royales , aux Inſt.
pour les Jardins fruirier C&potagers , par
M. dela Qulintinie, Directeur des Jardins
du Roi ; au Jardinier ſolitaire , Cc.

48 (

11—.—

Mollſſe des Arbres .

L ' HUMIDIT ordinaire de ce moĩs

ſert beaucoup à émouſſer les arbres
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nues
de cette plante qui ſe nourrit NoyEII.

Aleurs déẽpens : ellè eſtpour eux comme
Cbap. II .

la gale aux animaux , & nuit extrẽme- Des Ac -

ment , ſoit à leur ſanté , ſoit à la qua - compa -
lité de leurs fruits . Voyez au mois de gnements

Janvier , & en 3 „ là fagon de du Pota⸗
ire

cette opèration : mals je ne con - Ber .

pas d' ajouter foi à que dit

on : « Vers la ſin de Juillet , od

dans le mois d ' Aoũt , déchauſſez juſ -
39533 racines , Farbre mouſſeux ,

8 le trou , de genèt
aſſez épais ; & recouvrez le

Couches .

§11Lon eſt en pays où L' Hiver ſoit

diligent à paroi itre, & que , pour Eviter

les outrages quꝰilpourroit faire; on ait
la coutume , ou la facilité dde fai ire des

couches , afin d' avoir , malgré lui , ce

qu' il ne permettroit pas davoir : on

peut commencer Fuſage des couches ,
& y ſemer bien des graines qu ' on
n ' eleveroit pas autrement . On peut
voir dans les Preliminaines , Chap . 6.

la Maniere de dreſſer les Couches .

Nouveau Traité de la Taille des Arbre

fruitiers , par FRene Daluron , Jardinier de

M . le Duc de Brunſiich de Luneboutg . K

Paris , chez2 Prud - homme , in - a22 , 1719 .
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Taille des Arbres .
mnap. „

Des Ac . Ox doit décharger les Arbres , le

compa- plutõt quꝰon peut , du bois ſuperflu , ſi
gnements leur &tat languiſſant ou foible paroĩt
du Pota - ne pouvoir ppas le nourrir , ou ne le
Ser . faire qu : e peine.

Si Ia taille doit méme occuper Iong-
temps , on peut la commencer dès à

prẽſent „ pour que , dans la ſuite , elle

n ' empèche pas d ' autres travaux . Voyez
dans les Pfeliminaires , le Chap . 13 .
Voyez encore Decembre .

Precautions contre le

du J⸗
Hiver pourroit maltraiter , & de les

mettre en ſüreté dans la ſerre qui ,
Four quelques mois , devient le 193
Krdin . X fourni de la

Il faut encore donner du ſecours

ten terre ; il faut

heure à le leur

ꝛepas attendre
11188 11

8 5

antes qui reſte

donner en ce m
mème les

bourquoi deès
5 17 Kſin de ce mois , quelque
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beau temps qu' il faſſe , on doit amalſer FN81 OVEEI .de grand fumier ſec , de paille brülée , Chap. Il
de feuillage d' arbres , & tenir le tout Bes Ac.
A portẽe de pouvoir en faire uſage ſur compa-
le champ , deès qu ' on Sdappergoit que gnements
EHiver bat à la porte . du Pota⸗

Jai parlè de feuilles d' arbres , pour ger .
ſervir de couver aux plantes ; Ceſt

que j ' ai reconnu , par Lexpérience ,
combien elles ſont propres à ſauver du -
froid , mieux que d ' autres couvertures
qui ne touchant point à terre , laiſſentt
entre elles & les plantes , un eſpace
par où le froid Sintroduit , & dès lors
garantiſſent moins que le feuillage ;
auſſi en fais -je couvrir le plant de
laitues , celui de chicorée , des épi -
nards , &c . Pai appris Futilité de c
manteau , lorſque jai vu dans les bois

que jai parcourus en herboriſant , que
Therbe qui , durant LHiver , avoit été
eouverte de feuilles , en ſortoit avec
une vivacitè & une couleur que avoit

pas celle qui avoit manquẽ de cette
lalutaire dẽfenſe .

La Quintinie nè conſeille Fuſage de
ees feuilles qu ' au défaut des autres

couvertures ; & moi , je le conſeille , par
préfẽrence, ; en certaines occaſions . Une N

raiſon de plus , c' eſt que les feuilles ne
ſaliſſent point , comme fait le fumĩer ,
2
& wen ont pas la mal- propreté .
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caleCr⸗
CHAPITRE III

Production diu Pot ager .

VE les froids n ' ont étè ni
1.

ni tre
op . mal jins ,

on
4

bondance , & en bo

8 les carottes , 1 5 bana

des Cil de la civette d

terre ,
458

trois céle ris , des. 1

& des radis de toutes les eſpeces .
En ! herbage , les 3 — choux -

navets , cabus
3

eMilan „ Ver ds , bro -
ux - fle

urt les divers choux
ne , perſil commun , le Srand,

4 à graine ronde ,
donnent enquantité , la grande pa
tience , 655 irrache , diverſesver rdures .

dur ſalades , on a les endives de

1.

9
0
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NoVEX .

Meaux , à la Régencèe , le

pommées , la ſcariole , la chicor III.
amere , blanchie ; les laitues plantées produc -
de bonne heure , & duement ſoignées , tion du
fourniſſent beaucoup , ſoit celles qui Potager-
pomment , ſoit celles qui demandent
d ' etr 3—

creſſon
creſſon

oubl berle , le
Feuil NCerteul Ullmu guè

ou d ' E ſpeces de
8f 1 eöoneemaches , la blonde & la verte ; la

tendre roquette , le bacille ou perce -

pierre , les jeunes oignons de ſemence
ou recrus , menthe à odeur de baſilic2 5le ſmyrnium vulgairemer

4
t connu ſous

8
le nom de perſil de AN

ponces , les

les feuilles
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853 Les courges à bonnet de Prétres ,FoVut les courges à orange , les courges 4Ch . III . 5 8

Prodac - citron , & les concombres donnent

tien du Eneore ſur les plantes ſemées en Juin

Potager . ou Juillet , ſi on les garantit du froid ,
& dꝰun excès de pluie qui les fait paſſer .
Les méringeanes griſes , violettes &

longues , & les pommes d ' amour durent
encore pour ceux qui ſavent ſe les

procurer par leurs ſoins . Les artichauts

plantẽs au Printemps , & ſoi gnés conve -
nablement , portent du fruit en cette
ſaiſon , ainſi qt rles pieds vigou -

reux , entretenus en bon ètat pendant
les chaleurs , & qui denepuis ont fait des
pouſſes nouvelles . Si Lon veut faire
durer cette rẽcoltè gracieuſe , qui eſt

plus ou moins abondante , ſuivant le

Pays , dès qu ' on a des artichauts en etat
d ' etre coupẽs , on les détache de la
mere avec toute leur tige , & on les
met dans du ſable , à la ſerre ; ce moyen
les conſerve quelque temps .

On peut mettre au nombre des

productions du Potager , celles que l ' on
a déjà renfermées , comme les oignons
mürs , les aulx , les échalottes , les
rocamboles .

Les courges , les melons d' Hiver , &
quelques - uns des melons d' Italie ſe
conſervent juſgu ' au commencement de
EE MoOls .

d

2.
2

R



Fruits de ce mois . NovER .
Ch . III .

Ir meſt plus de fruits ſur les arbres Produc -
du Jardin ; lèeur maturité a , dans le tion du
mois précẽdent , fait cueilli
tardifs en pommes & poires : on ne
trouve ici que des figues en quelque bon
abri : mais en certains lieux de cette
Province „ on mange , encore durant

tout le mois , de ce fruit qui n ' a perdu
que peu de ſa bonte : Feſpece de figue
qui la conſervèe leplus, c' eſt celle que

le Sieur du Pradel appelle Boujaſotte,
à qui la Quintinie donne le mme nom ,
& que nous connoiſſons en Provencè
ſous celui de Barniſſote : cette figue elt
chez nous , d ' une groſſeur moyer ne ;

plus large que longue , applatie du cõtẽ
de Tœil ; ſa peau eſt &paiſſe , marq

apparence de còtes ; ſa cou

tre dans ſa parfaitèe maturité ,
irant ſur le violet ,

rel què celui
de certaines prunes avec leur fleur ; ſa
chair eſt vermeille : cette 888 oft fort

Ee
par ſon foarieienmarenrhater ſa maturitẽé , pour ne

e
pas

8—7

uẽé

luies 8 1 A1 8 la3 crever ,
ſt cauſe que pluſicurs olteinr inu -

E 5 les climats où les

uiers jouiſſent de plus tage :

1

0

182
lote mürit rare -

eS COmmunes :

ir les plus Potager .
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a beaucoup de
es plus avai
egérement avec un 1

5 1 Ms Aun demi - 1 f
1— Fit 101 ub 285 que

ie fruit : 0n attache dasde L'er 165
5 droit piꝗ uẽ , un cornet de parchemin ,
„ haut d ' en

Viron quatre doigt s , que 0

55 t de fiente de
E igeon 3

13 (05 avec de Fhuile d ' olive 8
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Quand on veut ſouin plus amples
des J ,ſigues , ce riche preſent de la Nature ,

tours de la gelee , pour demeurer tout
Hiver hors de leur atteinte , ſans
a4ο , beſoĩn , ni d ' aucune culture , telle
q; ũw' elle ſoit , ni d ' aucun autre ſoin „ ſque
celui de tenir l ' endroit autant clos Jil
eſt poſſible , 0 cela ſeulement pend ant les

47. ands froidss : car hors ce teinpstld , ils

222 94⁸ zeſoin
65

une ſi g7ſand
cultuy

Le fruit des arbre dur
de temps , & commen 8
des autres figuiers . Ces raiſons

me
3 er ce moyen à un

Ma rſeille , où lesf figues vi

en campagne
ble , & 1 fir

quartiers qui bord de la
mer : je lui conſeillai , disje , de mettre
en caiſſe certains figuiers; ii a ſuivi
mon conſeil , & jouit du pla 1 d ' avoir
des figues dans le temps que les autres
les attendent encore au Priintemps , ou
regrettent de les voir fini mne .
Ieſt vrai que les figuiers en Cailſedemandent beaucoup de ſoins : mais

Des Jardins fruitiers & potagers , part . 4
chap. 36 .

NovkR . .

85comme Lappelle la Quintinie „ 0Jn 8
plante les figuiers dans des caiſſes quon tion du
enferme en ce mois , avant les mauvais Potager -



NOVEXM.
Ch . III .

Producd
tion du

Potager .

AMpEITRI .
ne les mérit etẽmoĩgnage
de la Qlintini Cet apprèciateur eclairé
de la valeur des fruits ,ſe I50 d ' en

parler avec tendue , au Chapitre cité ,
après une longue expẽrience : La

838

13AN

bien u f. „ A mon golt , le

de tous les fluits des arbres Ju¹ i
preſent venus à ma 19 3
commée ſcelle en eſſet celui

1
J⁴

ſtes gens trouvent le plus

Quoiqu ' en Provence l ' on puiſſe ,
ſans ces ſecours recherchẽs , avoir des

figues excellentes , ceux qui voudront
ſuivre Le⸗ vemple du curi ieux Marſeillois ,
trouveront

d
n 10 Quintinie des

prẽceptes ſürs , & biend expliquẽs 15
les omets , comme n ' &tant

pas
d ' un

ubehe
commun en ce climat ,& parce

qu' ils ſont détaillés fort au long .

IJ

—

—————17

Sa=
—
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N
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DHECEMBE RE .
Ce mois à trente & un jours .

Poi nt89 Dureée —
Vui „DureeF
dft 4rl.4 Dur Solell Jour. Soleil Nulr.

i

G. H. M. H. M. H. M. H. M. H. M. H. M. E
IffN 8 6
4 15 1355 4 24 25ſ1

85 6
85 5 0

565 806
16ſ15 5

4 36 6 15115 ＋A * . . . . . .
A milieu de ce mois Le 1 Hiver

ollYre là ſcene , & ſe ſuit redouter

Juſqu ' d la miIMNars .

E mois termine à préſent nos

annẽes , comme il terminoit autre -
fois Lannèes civile chez les Romains qui
le comptoient ſeulement pour le dixieme
moiĩs . Pendant ſa durét les gens deè la

campagne célebroient pluſieurs fetes

accompagnẽes de divertiſſements ; & ſur
ſa fin , ils célébroient encore des Jeux

appellés Juveniles , lorſqu ' ils avoient
recueilli leurs fruits , & enlemencò leurs

terres .
Le premiers des ſoins qulon doit

prendre - conſiſte à faire ce qui na pu
8exẽcuter prẽcẽdemment , pour garantir

6.
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de l ' Hiver , ce qu ' on peut
lui ſouſtraire

Au: lurplus la briẽvetẽ cdes

jours , & Pinconſtance du temps , ordi -

naire en cette ſaiſon , loin de favoriſer
la pareſſe du Jardinier „ doivent au

contraire
exciter ſa diligence , & Len -

gager A occuper des ouvrages qu' il

peut faire à couvert : il gagne ainſi

pour les autres mois, ce qu' il emploie
de temps en celui - ci que Bradley
appelle le Mois noir .

Cꝰeſt encore maintenant quꝰun habile

Jardinier ſe diſtingue du commun , en

forçant , pour ainſi dire , la Nat

donner - par le ſecours de
produc ions qu' elle ne ſeroi
de fournir par -

An

11

elle meme

4
Ce Jardinſer attentif veille exacte -

ment à la ſureté des racines laiſſees

terre ; mille animaux , dẽprẽdateu

recherchent , manquant ailleurs d ' une

nourriture que la faiſon leur a ravie ,

rTat
attrait qui les con

duit : il leu

C0¹nvenables , tels qu- on

en tend de msme dans

moublie rien , ſur - tout ,

pour leur en int erdire Pentrée .

On a parlè dans le mois de Janvier ,

des Olur ages qui peuvent ſe faine alors :

Pluſieurs corviennent encore en ce

temps - ci ; on peut le conſulter .

CHAPITRE



PEHESER . 409

— ν Dkci
CHAPITRE PREMIER .

CONDVUTITE D uU

Des Laitlles .

Os ſeme les eſpeces marquées en
Novembre ; on ſemè encore la verſaille ,
Ia rouge pommée , la royale : ſi on
leur donne des ſoins convenables , elles
viendront auſſi - tõt , A-peu- près , quecelles qui ont ẽtè ſemCes , le dernier mois .

On haſarde auſſi quelques chicons
d' Eté.

On plante les eſpeces quĩ ſont en etat .

Oignons d Automne d ſéemer.

Après le milieu de ce mois , on ſeme
les oignons d. Automne ; ils leveront
environ vers Pentrée de Février 2
ſeront en etat d ' &tre replantẽs au com -
mencement de Mai .

Feyes .

LENTREEH de ce mois eſt pour la
baſſe Provence , la ſaiſon préfẽrẽe pour

K5 ſemer les feves dans les Potagers , &3
Toine III . N
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dans les vigves . Marſeille , en parti -

culier , choiſit le quatrieme jour , fete
de Sainte Barbe . Conſultez le mois

JOcobre , ſans obſerver préciſement
cette date qui ſemble tenir de la

ſuperſtition .

Raiforts .

QuAN on veut nen point man -

quer , on en ſeme encore en ce mois ,

pour ſuccẽder aux premiers : ceux : ci

cependant ſont les plus difficiles à elever

de toute Pannée ; car ils - ont que de

mauvais jours à eſſuyer ; nẽanmoins à

force de ſoins , ils parviennent , mais
ils demandent la couche plus forte ,

beaucoup plus de couvertures , & plus
de réchauffements que les premiers ; il

leur faut auſſi un temps propre . Gelt

le raifort hàtif quon ſemè en ce mois .

On ne ſauroit donc eètre trop attentif

à profiter des moindres rayons du ſoleil ,

pour en faire jouir cette plante ; & ,

lon défaut , on lui donne au moins

de Tair , tant qu ' on peut : car Pour

peu que le raifort demeure étouffé ſous

les couvertures , il Sétiole , ſans faire

des navets ; ou il perit tout - à fait , ce

qui eſt égal .
Pour bien que le raifort faſſe - il wat⸗

teindra pas cependant à ſa perfection ,
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ctant ſemè en ce mois , dans cinq ouꝰ
ſix ſemaines , ainſi quuil plaĩt au Spec
tacle de la Nature , de le promettre ConduiteParlant ſi briévement du raifort qui du Pota -ſe reproduit toute Fannẽe , il falloit ger.du moins en parler avec exactitude .

Des Artichaullts .

Auvx approches de Noël , on donne
un labour gẽnẽral aux plantes privilé -
giẽes dont on ſe promet , ou dont on
veut du fruit , & on abat encore les
filleules qui auroient paru ſans licence .

Ce ſont - IA les ſoitts principaux , parle moyen deſquels on a des artichauts
hors de leur ſaiſon naturellè dans des
endroits qui ne ſont pas Eloignés de la
mer , ainſi qu ' à Hyeres : nous en avons
nous . mèmes quelquefois , en gardant
une pareille conduite , quand l ' année
weſt pas trop maligne , & quelle veut
un peu nous favoriſer .

Je ne parlerai point ici de ces ſoins
recherchés dont il eſt traité fort au
long dans le . urnal economique du mois
de Février , & du mois de Mars : ils
ſont inconnus à nos Jardiniers , &
mentrent point dans nos pratiques ; auſſi
ne produiſent - ils pas des artichauts ,
ç ꝗque promet , par ſon talent , ce
liberal Auteur : mais , S' il ne compte

8 1j
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que ſur le papier , il a du moins la

bonne foi de faire cet aveu : * Il Heſt

„ pas douteux que bien des gens trou -

veront ce revenu prodigieux , &

auront peine à croire que la choſe

ſoit poſſible , parce qu' ils n ' en ont

5„ pas Fexpérience &x. „ ùVeut - on ſavoir

à quoi cet Auteur fait monter le profit
net qui revient des artichauts plantés
dans un arpent de terre ; la totalité de

ce produit , il le porte à vIingtqſix mille

cent ſoix ante. ſept livres : ſur quoi dé -

duite la dépenſe annuelle de la culture

des plantes , la conſtruction d ' un rélſer -

voir , P' entretien d ' un nouveau poële ,

propre à Echauffer la terre , d ' une fagon
qui imite la chaleur des jours & des

nuits des mois de Juin & de Juillet ;
& en mèéme temps , pour procurer aux

plantes un air toujours nouveau , chaud

& humide , comme dans la ſaiſon la

plus favorable ; tout compris , il fait

monter à vingtedeuæx mille cinq cents

uonante - Aeux livres , le profit net , le

produit de ces artichauts .

Voici le raiſonnement ſur lequel eſt

fondé ſon calcul .

„ Il weſt pas douteux qu' actuelle -
„ ment , ſi l ' on pouvoit avoir de bons

artichauts , & d ' une groſſeur conve -

22

53

23

2

Mars , iyęy, ; pag . ioy .
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„ nable pendant le mois de Janvier
„ Feévrier , Mars , Avril , ainſi q
„ Novembre & Décembre , on lesChap .I .

1
1

8
„ Vendroit à Paris , pour le moins , dix Conduitel du Pota -„ lols la pomme , & méme ce ne 9
„ leroit pas cher pour les curieux , & 8

„ les perſonnes riches : à L' égard des
ſecondes , dés troiſiemes , & mème

„ gquelquefois , des i

„ cind ou ſix ſols la piece : cela
„ ſuppoſé , il eſt aiſé de calculer à .

„ ſpeu - près le produit . , ,

re

Oſeille ; la terrcaulter .

Lons Qu Bles gelées devenues vives ,
commencent à brüler les feuilles de
Voſeille qui deviendroient enſuitè inu -
tiles , il faut couper ces feuilles à fleur
de terre , & jeter ſur la plante , du
terreau mèlè avec un peu de crottin de
brebis , ou de colombine . Cettèe cou -
verture ſert tout - Ala - fois , à garantir 11
les pieds , de la rigueur de IHiver en
partie , & à les amender , de fagon
qu ' au Printemps ſuivant , ils donnent
de la verdure , & plutõt , & mieux
conditionnée .

On donne le mòme rẽgal aux plantes
quꝰ on a miſes en planches , en quelque

113
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abri , pour prolonger leur uſage dans
la ſaiſon mauvaiſe ; c' eſt - à- dire , on

Conddite les ſerfouit , & on lesſfume , ainſi qu ' on
du Pota - vient de le dire : mais on n ' en raſe les

ger . feuilles quꝰà meſure quꝰon en doit faire

uſage , les tenant couvertes , autant

que le beſoin Fexige .

Aſperges .

O donne , dans ce mois , un mé -
diocre labour aux planches d' aſperges ;
& on rẽpand deſſus du fumier conve -

nable , quand elles ont beſoin d ' ètre

amendées .

Mentlie .

QuANMpD on eſt curieux d' avoir ,
mẽme pendant la durée de ' Hiver , de

baume qui ne craigne pas ſes inſultes ,
& qui puiſſe ſervir à relẽver le goũt des
ſalades : on en peut planter de groſſes
touffes ſur couches , ayant ſoin de les

couvrir de cloches ; elles pouſſent fort

bien pendant une quinzaine de jours ,
ou trois ſemaines , après quoi elles

périſſent : ainſi il faut les renouveller

ſucceſſivement , juſqu ' à ce que la Na -

ture ſollicite elle - meme les plantes
qu ' on a en terre , de donner de bon

gré , ce que l ' art les force de produire .
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Nous avons ici des premiers jets de '

enthe , dès le milieu de Janvier , ce

qui fait que nous ne prenons pa

Ia peine davoir des couches pour la d

menthe ; nous regretterious auſſi de la ger .

perdre pour une ſi courte durée .

Carottes d garder .

§ 1 Lon laiſſe une partie de ſes

carottes paſſer lHiver en pleine terre ,

la prudence veut auſſi qu ' on en

une partie , pour la conſerver à

des accidents qui peuvent arriver : on

ſe conduit , pour cela , de diverſes

facons ; la nõtre eſt ici , de les nettoyer ,

après qu ' on les a tirées de terre , de

leur retrancher tout leur feuillage ,

juſqu ' au germe mẽme , pour qu elles

ne pouſſent point , & ſe conſervent

mieux : on les met ainſi dans un grand
tas de ſable ſec , dont on les couvre bien .

D' autres , ſans leur couper la téète ,

ni la couvrir , ſe contentent de les laver ;

& , après qu' elles ſont reſſuyees , 11s les

rangent les unes ſur les autres , la tète

en dehors : on ne dit point que le lieu

où l ' on dépoſe ces racines , ne doit

point etre trop chaud , il ſuffit que la

gelée ne puiſſe y penétrer .
On a imaginè que , pour conſerver

les carottes plus Iong : temps bonnes :
IV.

eeeeeee eet
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Clag 1. Laction de Fair , pour le temps , ſur -

Conduite tout , où il commence à Sadoucir , &du Pota - quil ranime la Nature engourdie pré -
ger . cedemment par le froid : voici ce qui

eſt conſeillè .
* On cueille , dit - on, les carottes

„ „ avant les grandes gelées , par un temps
„ gꝗui ſoit bien ſec ; on pratique dans

les champs mẽmes , des foſſes de ſept
„àA huit pieds de profondeur ; on jete
„ un peu de paille dans le fond du
„ trou , & on arrange les carottes par
„ couches , à cõté les unes des autres ,
„ en les entremélant d ' un peu de
„ paille ; & ainſi de ſuite , juſqu ' à la
„ hauteur de trois ou quatre pieds :
„ cela fait , on recomble le trou avec

la terre qu ' on a ötèe , en obſervant
qu' il y en ait toujours troĩs ou quatre

„ pieds d' épaiſſeur pardeſſus les ca -
„ rottes , & on la pile bien . , On ſent
aiſement que cette précaution de piler
la terre , & den mettre deſſus , quatre
pieds d' épaiſſeur , eſt afin que les
gelẽes ne puiſſent pas pënètrer à travers ,
& atteindre juſqu aux carottes : par
ce moyen , on pourra en conſerver
toute Fannée , qui ſeront excellentes ,
& qui ne ſeront pas cordées : car ne
pouvant pas ſe reſſentir de la tempé -
rature de Fair , dans ce trou , elles ne
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peuvent pas y vẽgéter , comme il arrive
„ ECEM .aſſe2 ordinairement à celles que l ' on17 1

tient enfermées dans des endroits où S
Tair peut encore circuler ; par exemple , qu Pota -
celles quon conſerve enterrèes dans du ger.

8

ſable , au fond d ' une cave , ne ſont pas
bien à Pabri de Faction de FPair , parce
que le ſable n' a pas aſſeʒ de conſiſtance ,
pour empëcher Pair d' y pénétrer à
travers des interſtices qu' il laiſſe : ainſi
elles sy fanent ; au lieu que , dans une
foſſe profonde , pratiquèe au milieud ' un

champ , & recouverte de terre , elles
jouiſſent d ' une humiditè qui entretient
leur fraicheur ; & Lair ne peut pas &

ommuniquer auſſi aiſément , qu ' a
travers le ſable . Les terres un peu argil -
leufes ſont très - propres pour conſerver

inſi les carottes pendant tout le temps
j ai dit : or Ceſt une choſe eſſen -

jelle dans lEc ) άwie , que de pouvoir
ſe procurer de ce lẽgume dans tous les

emps , & ſur - tout , dans le Carème &
le commencement du Printemps , ou

quand les légumes , en géneral , ſont

quelquefois rares , & que les fruits
viennent à paſſer . Les poiſſons ne ſont
jamais alors à bon compte , ni abon -

dants ; ce légumè conſervẽ dans toute 2
la bontéẽ , eſt d ' une grande reſſource ,
les jours maigres , & méme les jours

5.
gras , pour Laſſaiſonnement des ragoũts .

8 v
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Jai rapporté au long , cette méthode

de conſerver les carottes , telle qu ' on
la trouve dans le Journal cconomique ,
Janvier , 1760 , parce qu ' elle m' a ſemblé

onne : mais il me ſembleè auſſi que
dans lexécution , on pourroit Epargner
du travail ; car on trouvera ſans doute ,
pénible d ' avoir à fouiller & à recom -
bler quatre pieds de terre , chaque fois

quꝰon voudra tirer de ce cachot , quel -
ques poignées de racines ; il Y auroit

moyen de faciliten cette recherche , ſi

nous n ' ẽtions pas aſſez ſatisfaits de nos

uſages , & de la ſucceſſion des racines ,

pourvu que l ' on pratique bien ce qui
à éEté expliqué .

De la Carotte ſauvage , Daucus

vulgaris , Tournefort .

CFETTE eſpece de carotte qui croit
dans les champs , aux lieux ſablonneux

& ſecs , ainſi que dans quelques pres , a la
racine plus petite que celle de la carotte

cultivèe ; ſon goũt eſt plus relevè , &

plus àcre en campagne : mais il ꝰadoucit

par la culture : j ' en ai fait ſemer ; on
lui a donnẽ le mème ſoin qu ' à la carotte

franche , & ſon goũt a géneralement

8 Ainſi , quoiqu ' on ait facilement
à carotte des Jardins , on peut fort

bien lui aſſocier celle - ·ci qui eſt le vrai
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Daucus Officinarum de C. B. ſon exté -
rieur ne differe pas de la Carota vulgaris ;
Lavantage qu' elle a encore , c' eſt de
nEtre pas delicate pour Péducation ,da Pota -
Saccommodant de tout terrein .

Panais d garder .

Cks racines ne craignent point les

gelẽes ; elles y rẽſiſtent ſans łtre endom -

magẽes ; ce meſt donc point par neceſ -
ſicé , qu ' on les arrache , afin de les en
Sarantir : mais , comme pendant le plus
fort de ' Hiver , la terre eſt ſcellée , &
du' il ſeroit alors difficile de les en tirer ,
on fait d ' avance la proviſion pour cè
temps - là ; & on les conſerve de la
maniere qu ' on a dit de conſerver les
carottes : il ſera reparlè de ces racines ,
en traitant de la Ferme .

Endives d conſeruver contre le froid .

QuAxp les gelécs Sannoncent , &
eommencent à ſe faire ſentir , on doit
lier les endives , & les couvrir de paille
ſur leur place , pour les conſerver du
froid & de la pluie , & attendre quꝰon
en diſpoſe pour l ' uſage , ( comme on
a dit en Novembre : ) mais deviennent -
elles ces gelées , plus àpres , & font - elles
craindre la pertè des endives , il faut

§ vj
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SDrerr , alors, ſi elles ſont en toute leur groſſcur ,DECEN .

Chap . I.
Conduite

les arracher en motte , & les tranſporter
ou dans la ſerre , ou dans quelque

du Pota - endroit , à couvert des pluies : là on

ger . es enterre près - A- p
& on les recou -

pouces de terre ſeche , ou de ſable ,
afin de ne point trop häter leur chan -

gement de couleur , & æviter la pourri -
ture que le trop d ' humidité pourroit
occaſionner .

s l ' une de Pautre ;

Comment enterrer les Eudives ?

SvR la poſition de ces endives miſes
dans la terre , il y a deux pratiques
ſuivies ici : “ on arrange ces plantes ,
comme dans leèur état naturel , c' eſt -
à- dire , on les dreſſe ſur leurs racines ,
les feuilles en haut , quꝰon couvre juſ -
quà leur extrẽmité .

L' autre fagon conſiſte à les arranger
les unes près des autres , mais la racine
en haut , & les feuilles en bas : cette
derniere facon les blanchit plutét :
mais auſſi durent - elles moins , étant

ſujettes à pourrir plutöt .
Une troiſieme facon de ſauver les

endives du froid , & de prolonger leur

durée , Ceſt de les planter en motte ,
dans quelquun des endroits quon a

de ſept ou huit

W
6
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dit , mais ſans les enterrer autant que :
dans les autres : de ſorte que la fane

jouit de l ' air dont cette plante ꝰ accom -
mode fort . Cet appareil la fait durer du Pota -
aſſea , pour ſuccẽder aux premieres ger .
dont celles - ci prennent la place .

Il ne me paroit pas que Sauſſay donne

un conſeil bien aſſuré , pour garder les

endives , lorſqu ' il dit : « Vous en

„ pouvez mettre une partie , ſans la

„ bplanter , dans un endroit où il ne

„ gele point ; il ſuffit de ranger pro -

„ prement vos pieds de chicorée , les

„ uns contre les autres ; Pon a , mo -

„ yennant cela de la chicorée blanche

ftout IHiver -

De quelque maniere qu ' on doive

conſerver les endives , il faut ne les

empriſonner que le plus tard que lon

peut ; pour gagner du temps , on jette
de la paille neuve ſur les planches ; on

les couvre encorè du feuillage : mais

eſt⸗ on réduit au dernier expédient , on

choiſit alors le temps le plus propre ,

pour que
les plantes ſoient bien ſeches ;

on en öte tout ce qu' il peut y avoir de

pourri , ou de mal - propre , & on les

dépoſe , comme on vient de le dire ,

dans un lieu de füreté , qui ne ſoit

ni trop chaud , ni trop humide : la

terrè , ou le ſable dont on les couvre ,
doit auſſi metre ni trop ſec , ni trop
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frais ; on n ' en interdira point Pentrèe

1 Tair , il ſuffit que la gelée my4
Conduite Penetre pas .
du Pota -

ger .
Concombres qà; ¾ſemer .

OurnRx le mois d ' Octobre &celui de
Novembre auxquels on peut ſemer des
concombres , comme l ' on a dit daprès
autrui , le Diclionnaire uniwerſel &Agri -
culture ajoute le mois de Décembre ;
& il preſcrit pour cette plante , une
conduite ſi laborieuſe , que nous aimons
à nous en diſpenſer par Ie défaut de
rẽcompenſe qu' elle produit , & par le
ſoin long & aſſidu qu' elle demande .
M. de Combe S exprimè avec energie , à
cette occaſion , pour encourager les
Artiſtes , & exciter le zele de ceux qui
peuvent les animer .

Porreauæ ſemès d contre - temps .

QUELOUETOIs Fempreſſement d ' un

Jardinierqui veut montrer ſa diligence ,
& qui ſe voyant favoriſè de la ſaiſon ,
craignant de ne la pas trouver favo -
rable , quand il le voudroit , ſe hate de

emer des porreaux qui naturellement
ne doivent ètre ſemẽs ici que vers la
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fin de JIanvier , ou en Février : maishpa =

DkECEM .
ſon ſemis ne rẽuſſit pas ; une partie du

S
plant montè en graine : j ' ai voulu le Conduite
Vérifier ; j ' ai fait ſemer de porreaux du Pota -
le vingt & un Décembre , ils ont levè à ger .
la fin de Février , & on les a replantés
le vingt - trois Mai . En a - t - on été con -

tent ? Non . Pai cru devoir mon avis

ſur cette prècipitation infructueuſe .
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DW 3
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e

Des AccoupÆCCNEMENTS DU PoTACER .

Arbres à Planter .

3
Dxs les deux mois prẽcẽdents on
a placé la maniere d ' arracher & de
planter les arbres , parce que c 'ꝯ en eſt
le vrai temps alors . Si cependant quel -
que raiſon avoit fait diffẽrer ce travail 5
on peut encore le faire en ce mois ,
quoiqu ' il ſoit moins convenable .

Dii Treillage des Eſpaliers , & dii

Paliſſement des Arbres .

Quoicu ' oN ait dit dans les Prelimi -
adires , qu' il convenoit mieux de tailler
les arbres dans d ' autres mois que dans
celui - ci , on y a cependant conve
quon pouvoit quelquefois le faire ,
dans certaines circonſtances , ainfi que
Lenſeignent pluſieurs bons Auteurs .
Dailleurs , quand il s ' agit de paliſſerles arbres des eſpaliers „ le temps le
plus convenable pour le bien dreſſer
ſans inconvenient eſt depuis la chũte
des feuilles juſqu ' à la fin de Février ,
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parce quil y a moins de riſque Pr
pour les boutons qui ne ſont point Chag, fi.
encore enflẽs alors . Cette raiſon & Pes Ac-
celle du loiſir quon trouve A prẽſent , compa -
à cauſe du peu de travail qui ſe prẽſente gnements
à faire , engagent à placer ici ce qu ' on du Pota -
doit obſerver , ſoit pour le treillage des ger .

eſpaliers , ſoit pour le paliſſage ou

paliſſement , ( car on trouve ces deux

termes dans. les Auteurs qui en ont

traitèé, ) étant à propos de depaliſſer
entiérement les arbres , pour les bien

tailler , & de rétablir le treillage avant

d' y appliquer les arbres .

3
92n 18

de Paliſfer .4

II y a pluſieurs manieres différentes

de paliſſer . Celle qui ſe fait avec des

clous , & de petites bandes de cuir ou
de liſiere de drap , qui entourent les

branches , & leés aſſujettiſſent où le

Iardinier veut , eſt la plus belle de

toutes , ſelon le Gendre qui en fait

Péloge : mais il wen dit pas les inconvẽ -

nients que Fexperience fait aſſez ſentir .

Cette fagon ne peut ſe pratiquer que
ſur les murailles recrépies de plätre ;
elle eſt , par conſẽquent , convenable

aux petits Jardins de ville , plus qu ' aux
autres : ſi cependant on veut en uſer ,
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— — — nous dirons avec LAuteur citè ' , * qu' il
DrcbR. Ikaltt point contraindre trop les

Chap . II .
„ branches , & poſer les clous au deſſous

Des Ac -
„ de ces branches , què les liſieres ſont

0 „ Préférables au cuir , en ce que la

40 5e Pluie ne les gäte point , ni ne les fait
ger. „ ketrecir ; enfin quꝰelle convient mieux

„ Pour les poiriers , que pour les

Peckers
Lon s' eſt aviſé ' , pour arréter les

arbres contre les murs , d' y faire ſe
des os de pieds de mouton , eſpacés
chez les uns , à quatre ou cinqꝗ pouces ,
chez d' autres , ils ſont placẽs à deux

pieds de diſtance , & ſervent dans ce
dernier arrangement , pour y attacher
de petites baguettes en forme de

treillage ſur quoi Eon paliſſe : mais je
cite cette façon ſans la conſeiller

Favantage de durer long - temps , & de
metre pas d ' un entretien coũteux , ne
me réconcilieront point avec elle .
Outre qu' il eſt difficile d ' amaſſer de
ces os unèe quantité ſuffiſante , c' eſt

que ces os paroiſſant toujours entre les

feuilles , font un mauvais effet à la
vue . Cette décoration ſeroit bonne du
moins à rappeller dans Lidée la courte
jouiſſance des fruits , & non à les faire
deſirer : ſur quoi je dirai que p̃ai vu à
Arles , dans le clottre des Cordeliers ,
un parterre dont les compartiments
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etoĩent totalement marquès par des

7
oſſements dont les montures naturelles

Chap . II .
faiſoient , ſi Pon veut , plaiſir à voir , Des Ac -

— — 3 1 3 2 1* ——
par la ſingularité de leur arrangement ; compa -
mais d ' ailleurs ils le diminuoient par gnements
le triſte ; le ſombre , & le dégoũtant du Pota -

que ces objets prẽſentoient . Lon pour - ger .
roit dire àApeu : près la mème choſe d ' un

paliſſage fait avec des os: je le rap -
porte donc ſans le conſeiller .

inv qui eſt préférable , Ceſt

ement en treillage : cette façon
eſt , à la vérité , coũteuſe , mais auſſi

dure- t - elle plus long - temps ; elle eſt plus
gracieuſe , & ornèe des murailles que
les arbres ne couvrent point encore .

Ayez des montants de cœur de

chëne , ſciès & blanchis au rabot ; leur

longueur doit ètre réglée ſur la hauteur

de la muraille , & leur largeur avoir

trois pouces ſur deux d' ẽpaiſſeur : il

les faut de cette force ; car ce ſont ces

pieces qui ſoutiennent tout le poids
du treillage & des arbres . Les lates

traverſieres ſeront aſſez fortes , ſi elles

ont un pouce d' ẽpaiſſeur , & un demi

de large : ces montants ſeront arrétés

contre les murs avec trois pattes placèes ,
Fune au milieu , & les autres vers les

deux bouts : ces pattes ne doivent point
Etre miſes toutes d ' un cõtẽ , & doivent

chacune avoir un trou , pour les clouer



428 SE CHEKMPDETRE .EEE 8 33Drcku . aux montants qui ont beſoin d ' ètrè51 . 6
Chap II. &eS , étant comme en Fair : car il eſt

Propos que ces montants ſoient kloi -
5

compa - Snés de terre de ſix ou ſept pouces :—
tznements On évite par - là que la pluie Ies pour -du Pota - riſſe ſi tõt , & ſi aiſeẽment . Si lon veut
ger . que ces montants aillent juſqu ' à terre ,

leur pied doit étre porté par une pierre
de taille , formée en dé , dans lequel
le montant entre , & eſt ſcellé . Si les
Pierres augmentent la dépenſe , elles
rendent auſſi le treillage plus ſolide ,
plus agréable , & le font durer .

On eloigne ces montants les uns des
autres , autant quiil eſt néceſſaire , par
Pproportion à la longueur des lattes ;
ordinairement c ' eſt de huĩt pieds ; lon
ne gàte rien en les mettant plus preès.

Lon prépare auſſi des lattes de c æur
de chene , dont les unes ſoient d ' une
longueur pareille à la hauteur des
murs & les autres longues , ſuivant
la diſtance des montants ; ces lattes
auront ſept ou huit lignes d' ẽpaiſſeur ;
& un pouce de face ou de Iargeur.

Les lattes traverſieres ſeront arrètées
avec des clous ſur les montants , à
neuf ou dix pouces de diſtanceè les uncs
des autres ; & ſur ces lattes traverſieres
vous arrẽterez celles qui doivent montẽr
hareillement avec des clous ne les
Eloignant entre elles que de ſept poucesʒ



DUEen415
ainſi Louverture des carreaux du trei .
lage paroitra former un quarré long . Drcku .

On donne cette figure , non ſeulement 3 9 5
parce qu elle a meilleure grace que le 5
quarré parfait , mais encore parce que gnementsles branches pouſſent plus en montant du Pota -
qu' elles ne pouſſent de cõté . ger.

Au lieu de clouer les lattes les unes
contre les autres , on peut les lier avec
du fil de fer recuit , ou de laiton qui
eſt encore plus docile . Pour employer
le fil de fer , & ſe paſſer d' autrui , le
Jardinier peut le recuire lui - meme ; il
n ' a qu ' à le faire rougir au feu ; &
Len ayant retiré , le laiſſer refroidir en

quelque place temperèe , comme le
coin de la cheminẽe , ou bien le tremper
dans du ſuif de mouton .

Si Fon veut que le treillage paroiſſe
plus beau & & plus uni , on peut le
faire avec des lattes d ' un pouce en

quarré , qui ſoiĩent entaillèées à leur

jonction , chacune de la moitiè de ſon

Epaiſſeur : mais c' eſt ſacrifier la durée
de L' ouvrage à la beauté ; car la pourri -
ture 5' forme plutõt , & deétruit le

treillage .
On ne doit point épargner de mettre

tout le treillage en couleur : la plus
ordinaire eſt celle qu ' on prépare avec
du verd de montagne , un peu de verd

de gris , & de blanc de plomb ou de
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Prrt eruſe ; pour le faire mieux ſècher , il

S II . faut ajouter un peu dlalun quon fait
bouillir avec Fhuile graſſe , c' eſt - à- dire ,

compa- de Thuile de noix dans laquelle on a

gnements fait bouillir de la litarge . Il faut au
du Pota - moins deux couches de cette couleur ,
ger. ſi Ton veut conſerver Pouvrage : pour

les donner à propos , on s ' Y prendra
avant que d ' aſſembler les pieces , &
de les mettre en place ; le treillage ſera
de plus de durée , parce que Feau des

pluies ne peut Sinſinuer ſur rien de

découvert , au lieu que quand on

w' applique les coulèeurs qu ' après que
Louvrage eſt tout aſſorti , la couleur ne

peut ètre employẽe par⸗ - tout &galement ,
& empècher par - là que eau mattaque
ces parties ſans defenſe , & les corrompe
dans la ſuite .

Ily ſa une autre eſpece de treillage
qui ſe fait en fil de fer ; il n ' a pas
autant d ' apparence que le treillage en
bois : mais , dans le fond, ; il ne laiſſe

pas d ' avoir ſon utilit ' , pour bien

paliſſer les arbres , ſans endommager
les branches , ni cauſet aucun accident ;
comme on pourroit lè craindre . Le

Jardinier ſolitaire en donne ſon expé -

tẽmoignage que j ' en vais donner la

deſcription .
Suppoſé que le mur oùd l ' on veur

Lang

Pan

S
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faire un treillage de fil de fer , ait
neuf pieds de hauteur , on fera ſceller
trois rangées de crochets d ' une égale BeA
hauteur ; la diſtance de ces crochets compa-
ſera de deux pieds ; ſur chaque rangec gnements
ſeront mis des échalas de neuf pieds , du Pota -
aſſemblés par les bouts , & attachẽès ger .
avec le fil de fer aux crochets de chaque
rangée .

L ' on mettra de ſix toiſes en ſix
toĩiſes un échalas de la hauteur du

mur ; il ſera attachè à un crochet de

chaque rangèe en hauteur ; on met ces
Eéchalas deſſus les crochets , afin que le

treillage de fil de fer ſoit bien bandé
& attaché ; P' on en fera les mailles de
la mème maniere que ſi Cétoit un

ouvrage fait en bois , Ceſt - dire , de

ſept pouces de largeur ſur huit de

hauteur .

L' épargne en eſt conſidérable ; la

dẽpenſe va à deux tiers de moins que
de ceux qui ſe font avec des échalas ,
& il dure infiniment davantage .

Que ſi au lièu d' échalas , on vouloit

ſe ſervir de tringles de fer , comme

celles que les vitriers emploient aux

paneaux des vitres , on n ' en verroit de

long - temps la fin .

La durèe de ce treillage revaut ſuc -

ceſſivement la dẽpenſe qu' il en a coũtẽ

pour la faire : mais , ſi l ' on ne veut
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gooint tant dépenſer , voici la maniere
DrcENM . Ia moins coũteuſe .

Chap . II
Des Ac -

compa -
gnement
du Pota - Arr

ger .

On peut ſans lattes de ſciage , ou
méème ſimplement refendues , emplo -

Vyer , à leur place , des cannes qu ' on
Ete contre les montants dont on a

parlé , & qu ' on lie entr ' elles avec des

joncs que nous appellons Auſe ; à cela

près ony garde la mème meſure & la
mẽme diſtribution ou arrangement des

parties dont on a parlé : mais cette

facon n' eſt ni ſi propre , ni d ' une ègale
duree ; & comme les cannes ſont plus
flexibles que les lattes , il faut non
ſeulement les employer ſeches , mais
ieſt bon de les aſſujettir contre les
murailles avec des crochets poſés entre
& au milieu des montants ; on doit
encore õter avec ſoin toutes les feuilles

qui pourroient reſter contre les cannes ,
& ſervir de retraite aux perce-oreilles ,
& aux autres petits inſectes qui gàtent
les fleurs , & mangent les fruits .

Comme le petit oſier des Iſles , qu ' on
appelle Veſees en Provengal , eſt com -
mun ici , cet arbriſſeau fournit d ' ordi -
naire aux treillages les plus communs
de ce pays ; ils n ' en ſont pas moins
commodes ; on fait des lattes de ſes
branches , &on les place ſur de petits
crochets de fer , ſcellẽs en ligne droite ,
à trois pieds lun de Pautre , ſaillants

hors



hors du mur environ de deux pouces .
A meſure que par leur accroiſſement ; 81
les arbres le demandent , on place des 33
Echalas qui d ' un cété tiennent à la 885 45
terre , & de L' autre ſont arrètés contre Sabnhden
ces lattes , & liés avec celles où ils du Pota -
atteignent . Je conviens que ces appuis ger .
qu ' on met aux arbres pour les paliſſer ,
nont pas Papparence & - ornement
des treillages dont onta parlé : mais
ils ſuffiſent au néceſſaire , ils durent
aſſez , & on peut en changer les pie -
ces , & les placer od le beſoin des
arbres le demande , ſans démonter
les autres .

Quand on ſe ſert de cette facon ,
en voĩci la conduite . Au premier àge
des arbres dont on forme les eſpaliers ,
on fiche dans la terre de petits bàtons
à demi-pied du mur , pour commencer
à contenir les premiers jets de Farbre ,
à meſure qu' il pouſſera ; & &il eſt
beſoin d' ajouter quelques traverſes ou
petites lattes , on y en met , & on y
attache contre , les jeunes pouſſes avec
de l ' oſier pliant , ou des joncs , ſans
les trop ſerrer , ſeulement pour les

diriger . Ont - ils bien pouſſe , ces ar -
bres ? on leur prépare , dès la ſeconde
année , un treillage proportionnè à leur
taille , avec de nouveaux pieux , & de
nouvelles lattes , mailles egalement , &

TJome III .
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bien liés , pour donner à Larbre le pli
qu ' on veut qu' il prenne .

83 Lorſque ces arbres ont grandi ＋ 8

chmpa⸗
ſont avancés dans leur ẽtat d' adoleſ -

gnements cence , on leur prẽpare alors un treillage
du Pota - complet , & on Vaffermit ſur les crochets

ger. dont on a parlé .

Treillage pour les Contreceſpaliers .

Lx treillage qui convient à cette

eſpece d' arbres , differe de celui des

eſpaliers . Il doit ſe ſoutenir ſur lui -

mẽme , & rèſiſter aux coups de vent ,
ainſi qu ' à la charge des arbres , & A
leur rẽſiſtance . Il faut par conſẽquent
plus de force dans les appuis ; les bois

qui leur en ſervent , comme dans les

eſpaliers , doivent étre des montants
ou pieux quarrés de trois ou quatre
pouces de face en tout ſens , & avoir
environ ſix pieds de long . On demande
cette longueur , parce qu' ils doivent

ẽtre enfoncẽs en terre un peu plus pro -
fondement que juſques où va le labour ,
qu ' on donneè de trois quarts de pied .
On les affermit encore avec des pierres
ou des coins de bois , pour les mieux
fer . On place ces de pieux
dans Palignement des arbres , & en
diſtance réglée , ſuivant la longueur
des lattes que l ' on y arrẽte avec des
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d ' une certaine longueur , on mettroit ,

G565 fſur le milieu , des pieux un peu moins
forts , mais en etat de ſoutenir les lattes compa-auxquelles ils préteroient leur ſecours . gnementeD' ordinaire on peut placer un de ces du Pota -pieux entre chaque arbre , pour rendre ger .le tout plus ſolide .

Trois lattes ſuffiſent pour la hauteur
des contre - eſpaliers; on cloue celle du
milieu à trois pieds environ de la hau-
teur ; celle d' en - bas à ſept pouces audeſſus de terre , & la troiſieme au haut
des montants . On croiſe enſuite ceslattes avec d' autres lattes , ou des
ẽchalas bien droits laiſſant entre chacunla diſtance de ſept à huit pouces ; oncloue ces échalas contre les lattes , ou
on les y lie , commeè on adit des eſpa -liers : ces échalas doivent par le haut
& par le bas excẽder de deux poucesles lattes traverſieres .

Seroit - il inutile d' avertir quelqueJardinier que le bois , tant lattes qu ' au -
tres , ſervant à ſoutenir les arbres , doi -
vent ẽtre places derriere , du cõté des
quarrés ? Ce ſeroit une faute groſſierede les placer autrement dlautant queTarbre & ſon fruit ſont deſtines à
tapiſſer les allees , & A recreer la vue .

Tels ſont les ſecours qu ' on peut don -
ner aux arbres qu ' on éleve en contre -

＋
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elpaliers , & tels les ornements qu ' on

l. leur donne , quand on veut les parer ;

aAc on peut méme ajouter des pierres de

taille , dans leſquelles on enchäſſe les

gnements montants , comme ona dit auſſi en

d Pota - parlant des eſpaliers . Mais ici où les

ger . iſles ne manquent pas , elles nous four -

niſſent tout ce qui eſt nẽceſſaire à ces

arbres , & leur fruit men eſt ni moins

bon , ni moins beau , placé ſur cet

appareil agreſte .

Remarques ſur les Contreæſpaliers .

U contreceſpalier bien ordonnẽ doit

àtre retenu àpeu - près à hauteur d' appui ,

K , au plus, à quatre pieds d' él &vation ,

Jbur laiſſer a vue libre ſur les quarrés ,
& pour ne point empécher , que le

moins qu' il eſt poſſible , Laction du

ſoleil & du grand air ſur les légumes .
La figure d ' arbres fruitiers en buiſſon ,

qui Ctoit à la mode dans le dernier

ſiecle , a prévalu pendant quelque

temps ſur les contre - eſpaliers ; mais

on Seſt enſin apperęu que ces buiſſons ,
ſur le bord des quarrés , offuſquoient
& gontrarioient lalignement des allées ,

& on en eſt revenu au contre- eſpalier,
qui convient infiniment plus pour bor -

der des lignes droites , que les arbres

crnen
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en buiſſons & ceux - ci Cο nviennent '
mieux Pour former des quir conces de

6
fruitiers , dans le milieu des quarrés . 5

COmpa -
nts

du Pota -

Autre fugon de5

Ser .

it point mis à la

ſuire des autres ges dont on a

parlé , celui que dit ètre uſité
dans la Hollande & en auelques can -

tons de la Flandres , comme bien des
curieux le mettent dejà en uſage dans

pluſieurs endroits de ce royaume , je
crois devoir en marquer ici la fagon
pour ceux qui goũteront les r

qulon donne pour mettre en cre
dit ce

treillage , & qui voudrontsy eiCeſt après Bradley que je vais parler .
On 5„ dans les

pays
nommèés des

eſpeces de chaſſis de bois en forme

d' eſpaliers , on les aſſujettit , diſtants à
quatce pouces de la muraille , parce

QVUOIQU ' oN

du eloigns int 3 les aarbres de
1al

mal fo

plus quf 2
dU ͤtru

nE. Les 45
ardiniers rr de

a muraille reHẽchit ſur le cõté
haleurChaleur
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ette difference de goũt que 0

Lon rencontre ſouvent dans un feul &
mẽme fruit qui a müri contre la mu - 6
raille . A quoi ils ajoutent que , ſuivant
cette méthode , les arbres n ' ont pas
beſoin d ' etre plantés ſi proche de la
muraille , & ont une quantitẽ ſuffiſante
de terre de chaque cõté de leurs raci -
ncs : avantage que n ' ont pas les arbres
plantés au pied du mur . Ils prétendent
encore que les branches des arbres ,
ẽtant attachèes avec des ficelles , ou de
Tecorce de tilleuls , épargnent la dé -
penſe des clous & des bandes de toile ;
& qulainſi elles ne ſont pas ſujettes à

couper , pour ètre trop ſerrèes . On
pourroit ajouter une raiſon de plus en
faveur de ces eſpaliers , ( Sil eſt permis
de leur donner ce nom : ) Ceſt que les
traverſes doivent ètre faites de maniere
gu ' elles puiſſent aider à garantir les
fleurs & le jeune fruit de ces gelées
perpendiculaires .

Remarques ſier les Eßpaliers .

L ' SsPATIER a Tavantage de pré -
ſerver les arbres de pluſieurs inconvé -
nients , & d ' avancer la maturité du
fruit ; mais il faut des ſoins ſuivis , une
culture entendue , & beaucoup d' art

pour conduire les arbres en eſpaliers .



Erorsess
C' eſt le point qui dẽcele ordinairement PRCRN .
Fignorance des mauvais Jardiniers ; &

Chap . II .
cieſt le chef -d œααre de ceux qui ont Des Ac -
aſſeʒ d ' habiletè pour accorder la con - compa-
trainte que Lon impoſe à Farbre , avec gnements
le rapport . Les arbres à fruit ne ſont du Pota -
pas tous propres à former un eſpalier ; ger .
les fruits à pæpin y conviennent moins
que ceux à noyau , dont quelques eſpe -
ces y rèuſſiſſent fort bien , & entrautres
le pocher , qui merite ſur - tout d' y ẽtte
employé , quoiqu ' il ſoit le plus difficile
à conduire .

La bonne ou mauvaĩſe qualite du ſol
doit décider du plus ou du moins de
diſtance ; Fexpoſition au nord , où les
arbres pouſſent plus vigoureuſement
qu ' au midi , en demande davantage .
Tout de mẽme quelques eſpeces d ' arbres

occupent plus d' eſpace que d ' autres :
il faut plus de place à Labricotier quꝰau
pècher ; beaucoup plus qu ' au figuier ,
&c . La forme que Fon doit donner aux
arbres en eſpaliers , n' eſt pas un objet
indifférent : il ſemble d ' abord qu ' un
eſpalien , dont tous les arbres , en ſe
réuniſſant , garniroient entièrement la
muraille de verdure , devroit former
le plus bel aſpect ; mais cette unifor -
mitẽ neſt pas Punique but qu ' on ſe doit
Propoſer , parce qu' elle contrarieroit la
production des fruits

qui
doivent faire

5 iv
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Æꝗle principal objet . Il faut , au contraire ,Drcen .
que tous les arbres d ' un eſpalien ſoient

ordinairement détachés les uns des au -

compa - tres , & qꝗułils ſoient placés à une diſ -

gnements tancè ſuffiſante pour permettre , pen -
du Pota - dant toute leur durée , d ' étendre &

ger. darranger leurs branches ſans que la
rencontre de celles des arbres voiſins
puiſſe y faire obſtacle . Il faut donc
leur approprier une forme particuliere ,
qui , en ſe rapprochant le plus qu 'il eſt
poſſible de la fagon dont les arbres

prennent naturellèment leur accroiſſe -

ment , ſoit autant agrẽable à l ' œil , que
favorable à la production du fruit ; &

comme la ſeve ſe porte plus volontiers
dans les branches de larbre qui appro -
chent de la ligne droite , que dans celles
qui sen écartent beaucoup , on doit

avoixattention de laiſſer aux arbres en eſc
Paliers plus de hauteur que de largeur , ſe
ſouvenant nẽanmoins que L' inclination
des branches des arbres influe ſur leur
fertilitẽ ; car il eſt ſur que les branches
ainſi courbèes , & génces hors de leur
ſituation naturelle , deviennent par - lA
méme plus fertiles , ſur - tout quand
Varbre eſt vigoureux , parce que la ſeve
rencontre un obſtacle dans une branche
inclinẽe , qu' elle ne trouveroit pas dans
une branche toute droite , aucun fluide
ne paſſant auſſi librement par un canal
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ud ou rabote dans un autreeoudè ou raboteux , que dans un autr

Prefg1 4375plus droit ; & dès - lors , modérẽe dans

ſon mourement , cette ſeve eſt plus Pes Ac -
diſpoſce à fruiter . compa -

gnements
Poſition des Eſpaliers . du Pota⸗-

ger .
N . Fatis Auteur Anglois , a iwa -

ginè que des
murs

inclinés contreè leſgE

quels on ẽleve les eſpaliers ,leur ſeroient

plus faxorables qu ' une Clevation Per

Penelitcul aire , pour les faire jouir
tous les bienfalts que les rayons du
99 pouxVoĩent leur procurer , lorſque
cet arbre eſt dans ſa plus grande
teur . La direction 10 ces rayous étant
alors , pour ces murs inclinés , moinus
oblique que ce 45 murs perpendi
culaires . LAute onne en preuve ,
des expèriences faites ſur des vignes
répandues par hazard ſur des murs in -
33 de facon qu' il conſeille . II

donne lur cela diverſ⸗ esraaiſons de calcul ,
auxquelles . on renvoie , & qu ' on trou -
vera dans le livre intitul E: : Fruit Walls
zinprovid , &c . ou MAurs 2 eſpaliers per -
fectionnès en les inclinant àI . ſorlcen , ou
Manierèe de hHeruite des murs d eſpaliers ,
de fagon 4⁴—

s regotvent plus de lumiere
4¹ 32 polus de chaleur que les muns
ordinaires ; imprimé à Londres : ouvrage
de A. Fatio de Duillien , Membre de 14

Chap . II .
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Société Royale de Londres . On trouve

Chap. II. Lextrait de ce livre dans le Journal

Des Ac - Economique , Mars 1755 , page 149 .

compa -
gnements 3 R
du Pota⸗ De la Frulterie .

ger .

Ox Ha point parlè de chaque eſpece
de fruit en particulier , ſoit parce que
ce dẽtail eũt ẽtè trop long , ſoit à cauſe
de la diverſité des noms que ces fruits

portent ſuivant le pays , ſoĩt enfin parce
que ces catalogues que bien des Auteurs
donnent pour vanter leur opulence &
leur ſavoir , quelqu ' enfſés qu' ils ſoient ,

ſont , & ſeront toujours imparfaits ,
attendu les nouveautés que Lon regoit
de temps en temps de la largeſſe de la

nature . Il a donc paru ſuffire dindiquer
en général la maturité des fruits , & la

maniere de les cueillir ; il eüt encore ,
ce me ſermnble , fallu donner le moyen
de conſerver ceux qui doivent eètre

gardés quelque temps : ce qui eũt en -

gagé à parler plutét de la ſerre ou

fruiterie . On a cependant attendu de

le faire en ce mois , comme moins

rempli que les autres mois . D' ailleurs ,
Lon a déjà , ou Pon veut ſe donner une

fruiteriè ; dans l ' un & Fautre cas , Ceſt
le temps d ' avertir à propos , pour qu ' on
puiſſe pendant Thiver préparer tout ce

iiiiieee
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qu' il faut pour perfectionner , au priii . —

temps , la fruiterie qu ' on a déjà , ou
Pour en conſtruire une nouvelle .

Obſervations d faire Pour avoir une gnements
bonne Fnuliterte .

Or que j ' ai dejd dit , en parlant de
la ſerre pour les plantes , je le dis en -
core de la ſerre pour les fruits ; on ne
peut donner une deſcription de fa gran -deur univerſellement d' uſage : elle ne
conviendroit ni à la facultè de tous les
Maitres , ni pour chaque lieu , ni à
Lemplacement convenable , qui doit
dépendre du plus ou du moins qu' on
recueille de fruit . Chaque curieux peutdonc avoir égard à la neceffite què lui
impoſe quelqu ' une de ces conlidéra -
tions , & y conformer , autant qu' il
pourra , les regles générales marquæes
ici .

Ce neſt pas ſeulement pour garderles fruits en ſuretè , mais encore pourleur procurer une nouvelle bonte
pour en prolonger la durée , que Fon
etablit une fruſterie .

Quoique , lors de la cueillette , ils
aient une certaine maturité , tous ne
Font pas entiere . Pour qu' ils Facquie-
rent , il faut qu' il ſe fallè en : eux une

T Vj
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PDrcx. ſorte de fermentation , à Laide de Ia -

Chap. II . quelle cha que eſpece ſe perfectionne
Des Ac . dans les qualités qui lui ſont propres .

compa- L' air renfermè au dedans de cesfruits ,

gnements de concert avec la ſeve , occaſionne un
du Pota - mélange plus particulier des ſucs , d ' oũ

ger. nait la température de ſaveur qui rend
le fruit agréable au goüt , d ' Acre &
auſtere qu' il Etoit dans ſon principe . Cet
eflet eſt attribué principalement à Pair

intérieur dont l ' opEration eſt d ' autant

plus profitable , qu' elle eſt inſenſible ,
quoique continuelle ; au lieu qu ' un air

extérieur dérangeroit cette économie

ſecrette , par ſon trop d' actiyité .
On comprend delà qu' afin qu ' une

fruiterie ſoit bonne , elle doit èétre

placèe dans un endroit bien ſec , à

Lepreuve du froid & de Thumidité ;
ainſi des qu ' après un certain temps les

fenétres ſeront fermées , il ne faut plus
donner d ' entrée à Fair du dehors : il

changeroit la température de celui du

dedans , & cauſeroit un déſordre ſen -

ſible au fruit . C' eſt pourquoi , tant qu' il

y en aura , il ne faut point les ouvrir ,

le temps fut -il doux , & le ſoleil clair ,

pas méme dans la meilleure partie du
jour . Succomber àla tentation d ' ouvrir

ces fenètres en ces circonſtances , ce

ſeroit expoſer les fruits à des inconvé -

nients déſagréables : le bon chrétien en
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particulier changeroit de couleur , & 5²deviendroit noir ; les pommes ſe fane - CbN
roient & contracteroient des rides ; tous 8„
les fruits en genèral reſſcntiroient quel - compa -
Jue atteinte de cet air ſauvage pour gnements
eux , ils ne ſeroient plus agréables à la du Pota -
vue , ni ſi bons au goüt . Ceſt un arti - ger .
cle eſſentiel de ne point admettre cet
air extẽrieur . On lui oppoſe , outre le
vitrage des fenétres , des chaſſis , de
doubles portes & des rideaux . Certains
curicux , qui ne croient point encore
due ce ſoit aſſea , font dreſſer tout

mie autour des murailles des armoires , ou
ils enferment exactement leurs fruits les

Aüne Plus delicats & les plus précieux . Au
dedans de ces armoires , ſont des ta -
blettes couvertes d ' une mouſſe bien
ſeche , ſur laquelle chaque poire cou -
chẽe mollement , ne redoute point la

contagion de celles qui lui tiennent

compagnie , mais ne la touchent pas .
00 D' autres encheriſſant encore donnent à

t - leurs chers fruits , des ſurtouts ou redin -

gotes de papier , dont ils enveloppent
chaque poire , & qw' ils tordent autour
de la queue du fruit ; mais ce ſont là
des ſoins recherchẽs qu' il n' eſt ni tou -

jours , ni à tous facile & permis de

prendre .
Quand on a beaucoup de fruit , peut -

on le conſerver avec tant de delicateſſe
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Drer 1 chercher tant de fagons ? D' ordis

Chap . Il . naire c eſt aſſez , pour le commun des

Des Ac - amateurs des fruits , de les loger ſur
compa - des étageres ou tablettes d' un bois qui

gnements N' ait point de mauvais goüt , & qui
du Pota - ſoient arretces contre les murs . Pour la

ger. commoditẽ de celui ꝗui ſoigne les fruits ,
ces tablettes doivent porter des ẽtiquet -
tes volantes qui marquent les eſpeces ,
& le temps ordinaire de leur maturité ,
par rapport à la ſuite des mois .

A Fendroit le plus commode de la
fruiterie , il doit y avoir une grande
table rebordée , qu ' on laiſſe toujours
en état ; elle eſt d ' un uſage preſque
journalier , & utile pour y dépoſer les
kruits qu ' on déplace , ſoĩt à cauſe de
leur corruption , ſoit pour les changer ,
ſoit pour dreſſer ce quꝰon en veut ſervir
à manger .

Si la quantitè des fruits , le peu deten -
due de la fruiterie , ou quelqu ' autre

4daiſon exigent de tirer encore un uſage
different de cette table , on peut y ajou -
ter des tiroirs par deſſous , commè en
ont les commodes , à la différence qu' ils
ne doivent pas ètre ſi profonds .

Non ſeulement la fruiterie doit avoir

le midi , ou le levant , ou du moins
le couchant , mais elle ne doit jamais
etre expoſce au nord : ſon aſpect ne

‚outD⁰ roit que lui Etre nuiſible .



Quoiqu ' on ait ſéverement prohibé
Ladmiſſion de Pair extérieur dans la A
fruiterie , cependant , comme il eſt à 8
propos de purifier celui du dedans , qui compa -
quelquefois contracte un goüt & une gnements
odeur que peuvent lui faire prendre du Pota -
pluſieurs fruits mis enſemble , dont il ger.
Ven a toujours quelques uns de pourris ,
ce qui eſt un grand dẽſagrẽment , il faut
non ſeulement que la ferre ſoit &levee
de dix à douze pieds , mais ouvrir les
fenẽtres pendant quelques heures d ' un
beau jour , lorſque le froid n' eſt point à
craindre . C' eſt une licence que la Aulin-
tinie accorde , ſans infirmer d ' une cer -
taine facon , le conſeil que j ' ai donné
après lui : pourquoi ne permettrai -je
pas auſſi la licence accordée par ce
célebre Auteur ?

Si pour éviter que les fruits ne parti -
4 . cipent à quelque odeur vicièe , & ſi

m cette crainte prẽvaut à celle que peut
cauſer Fouverture des fenëtres , quoi -
que momentanee , combien à plus forte
raiſon doit - on ſoigner qu' il ny ait rien
dans le voiſinage de la fenꝭtre , dont
Lodeur puiſſe infecter le goũt du fruit ,

nlit comme grenier à foin ou à paille , lai -

—15 terie , rẽſerve du linge ſale , ſur - tout
de cuiſine , amas de fumier , proviſion
de chair ſalée , &c . Les tablettes du

rour doivent avoir environ deux pieds
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adelarge , & à - peu - près trois pouces de4
pente ſur le devant , avec un rebord quĩ
arréte le fruit ; d ' une tablette à celle

compa - du deſſus , il doit y avoir au moins un

gnements pied d' intervalle , pour mieux voir tout
le fruit lors de la viſite qu ' on doit en
faire très - ſouvent . Si l ' on manque de

mouſſe , on garnit les tablettes d ' un

pouce de ſablè ſec & bien fin : chaque
fruit y prend ſa place , & ainſi gité , il
ne peut rouler contre ſon voiſin , & lui

communiquer ſes défauts . Pour parer
à cet inconvẽnient qui arriveroit , ſi les
fruits ſe touchoient , il y a de 26lés

poſſeſſeurs qui , pour les poires de bon
chrẽtien & autres poĩres précieuſes , leur
deſtinent des tablettes particulieres , ſur

lefquelles il y a de petites tringles , ou
Iiteaux de bois qui ſe croiſent en forme
de quarrés , à- peu- près de la grandeur
d ' une belle poire , qui , y ætant ainſi
fixce , ne peut point gäter ſa voiſine .

Les tablettes ne commenceront pas
depuis le bas , mais on laiſſera de la
plus baſſe au plancher une eſpece de
vuide , qui ſervira pour y placer en pe-
tits monceaux les fruits cueillis à terte ,
ou de moindre valeur qu ' on conſervè
pour le menage , diſtingués pourtant
ſuivant leur eſpece .

Comme les rangs des tablettes doi⸗
vent ẽtie continuẽs juſqu ' au plancher 8
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ſupẽrieur , il faut , pour viſiter ſon

commodèément , avoir un gradin de bois Chap. Il.
qui ſoit facile à mouvoir : une échelle
metant ni ſure ni ſi commode pour compa -
parcourir & viſiter toutes les loges de gnements
ſes fruits . du Pota⸗

Il ſembleroit n ' ètre poĩnt n&ceſſaire ger .
d ' avertir de tenir la fruiterie auſſi pro -
pre qu ' on le peut ; je recommande pour -
tant de la balayer ſouvent , d ' en 6ter
les toiles d' araignées , de n ' y ſouffrir
aucun fruit pourri , de nettoyer les ta -
blettes vuĩdes , ſur - tout lorſque quelque
fruit sy ſeroĩt corrompu . La propretè
ſied bien par - tout , mais ici elle eſt plus
agrẽable & plus nẽceſſaire qu' ailleurs .
On ne doit donc y rien voir d' inutile ,
de ſale , ou de deplacé .

Quelque ſoin quꝰon ait pris de calfeu -
trer les fenẽtres dè la fruiterie ; quelqu
attention qu ' on ait de ne point en laiſſer
les portes ouvertes ; quelque épais que
ſoient les murs qui doivent au moins
avoir deux pieds ; quelque bonne quer e ſoit ſon expoſition , on doit toujours
redouter les ſurpriſes du froid , & ètre
en garde contrè ſes mauvais tours . On

a vigilance recom -

es , au Cha -

pitre ſer des ſoucou -
pes , coli

Ut itin lle ſoigne 11
zut Etendre
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D couvertures ſur le fruit , mais non
Chap . Il . les couvertures de lit , cornmeil eſt dit,
Des Ac - & comme pluſieurs Lont copié depuis :
compa - encore moins me déterminerois - je , par

gnements la crainte du froid , à mettre le fruit
du Pota - entre deux matelas ( 1) . Une certaine
Ber. délicateſſe ne ſe révolte - t⸗ telle pas

contre ces précautions ? L' uſage du
feu weſt point approuvè : il peut bien
garantir réellement le fruit , mais il
en précipite la durée . On doit donc
employer des moyens plus convenables ;
& il arrive rarement quꝰon nen trouve
pas de propres à prévenir l ' effet des
menaces . Après tout , on ne doit pas
abſolument convenir que Ie fruit unt
fois gelè “ , ne conſerve aucune bont “ , &
roune allſſi -tot en pourriture , ( 2) & meſt
lus bon qu' d étre jete . ( 3 ) Je conviens
de la dëtẽrioration très - conſidérable du
fruit : mais au lieu de le jeter , il faut
ne point trop preſſer ſon retour , & le
laiſſer revenir de lui - méme , de ſon
dẽlabrement , ou employer , quand on

öveut en faire uſage , Ie noyen de degeler
le fruit , que jᷣai donné dans le Traité 25des Renoncules d' après M. da Humel &

( 1 ) Tom . 2. part . 5. chap . 7.
( 2) La Quintinie au mémè endroit .
( 3) , Dictionnaire de Chomel , & autres Fr.

Capitiſtes .
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M. de la Hre ; moyen curieux „ &ł dont : ?
j ' ai expliqué l ' opération Xx. Si P' on
craint de ne pas trouver d ' obſtacles
aſſez forts , pour garantir la fruiterie compa-de Linſolence de lHiver , on portera le gnementsfruit à la cave , ſi on en a une bonne „ du Pota -
pour ly laiſſer tant que le froĩd durera , ger .
& on le retire tout auſſi - tõt que L' a -
douciſſement du temps le permet ; C' eſt
un expẽd ient penible , à la vérité , mais
rarement néceſſaire , quand on a une
fruiterie bien en regle .

Il ne faut pas non plus manquer
d ' obvier aux voleries des rats & ſouris ,
en leur tendant des pieges , comme il
ẽſt ẽgalement dit au Chapitre ſeptieme
des Prlliminaires . On peut auſſi laiſſer
quelque petite entrẽe ſecrete , par où les
chats iront faire la ronde , & puniront
les voleurs prévõtalement .

Comment on doit ſoigner les frulits
dans la Fruiterie .

L ' ox a dit que le fruit dEté gagne
175 à paſſer trois ou quatre jours dans la7

fruiterie ; on doit donc dire comment
il l ' y faut conduire .

FTraité des Renoncules , pag . 144 de la
premiere édition , & de la troiſieme édition ,

pag . 169 . .
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On doit mettre les pèches non ſim -

p. II . Plement ſur les tablettes , mais ſur de
Des Ac - la mouſſe bien ſeche , & les placer ſur
compa - leur queue , pour éviter qu' elles ſe

gnements gatent : ce qui arrive
du Pota - poſées ind
ger . choiſira par ordre les plus müres ,

lorſqu ' on ira pour en prendre , & L' on
tiendra les fenèttes ouvertes .

Or quoiqu ' elles craignent extréme -
ment d ' etrè ſouvent touchées , auſſi -
bien dans la ferre que ſur Larbre :
cependant , pourvu que ce ſoit une
main adroite qui les touche , elles n ' en
regoivent aucune mauvaiſe impreſſion :
ceſt pourquoi pendant que ces péches
ſont ainſi remiſtes , il les faut ſoigneu -
ſement viſiter une fois le jour , pour
voir Sil ny paroit aucune marquè de
pourriture , & 6ter à Linſtant toutes
celles qui paroĩſſent en avoir , ſans quoi
leur voiſinage en gate d' autres .

La bonnè ſituation des poires don
la figure eſt pyramidale , eſt d ' y ktre
ſur l ' œil , & d ' avoir la queue en haut :
celle des pommes qui ſont faites p
que en cube parfait , eſt indifférente
ſoit ſur Lœil , ſoit ſur la queue , qui
d ' ordinaire eſt fort courte . Ces deux
ſortes de fruits ſe conſervent aſſe⁊ bien
ſur le bois nud , & ſouffrent möme91 4 8 1 8d ' y étre , pour un temps , les unes ſu
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au ' à ce qu' elles approchent de leur PECOEM.
maturité : je ne leur veux ſur - tout Whap. II .

l f1
i aucune couverture de foi es Ac-aucun lit , ni aucune couverture de foin

cCompa -ou de paille , à cauſe de la mauvaiſe Wi80
odeur quils ſont expoſées à prendre . du *

Les abricots ſont beaucoup meilleurs , ger.
& ont le goũt plus relevéè que quand
on les cueille , ſi on leur a fait paſſer
deux ou trois jours dans la fruiterie ;
la ſituation dans laquelle ils y ſeront ;
eſt indifférente .

Comme la fleur ou pouſſiere que
les prunes apportent de Farbre , eſt un
de leurs plus gracieux ornemenis , & le

plus apparent ; on täche de ne le leur

pas faire perdre : pour cela on les
touche & remue le moins que Pon peut ;
on les met dans des corbeilles plates ,
& peu profondes , telles , par exemple ,
que ſont les &ventaires des colporteurs ;
on les couvre de feuilles par - deſſus :
ainſi gardees trois ou quatre jours dans
une fruiterie , elles Sy rafraichiſſent ,
& paroiſſent plus agréables à l ' œi &
au goũt .

Les autres fruits d ' Etẽ profitent auſſi

en paſſant par la ſerre : mais il ne faut

pas qu' ils Y ſéjournent trop , pour ne

pas y perdre ce que peut leur faire

gagner un moindrè ſéjour .
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Des Frits dAutomne & MHiuyer .

Voilà pour les fruits d ' Eté . Quant
à ceux d' Automne & d ' Hiver , ils

demandent une attention particuliere .
Le temps en étant venu , comme on

a remarqué au mois de Juillet , on

cueille ſon fruit à la main , L' on choiſit

& ſepare les mieux conditionnẽs d ' avec

ceux qui paroiſſent de peu de garde ;
on obſerve de ne point meurtrir les

uns ni les autres , en les tranſportant
à la fruiteric , & on loge ſur les

tablettes les plus voiſines des fenètres ,

& les plus à portée , les fruits qui ſe

mangent les premiers , réſervant aux

autres les places qui ſont vers le fond

de la fruiterie , ou les tablettes les plus
Elevées : là ces fruits tardifs attendent

la ſaiſon qui doit les mürir ; on les en
fait deſcendre enſuite , pour remplacer
les eſpeces qui ont fini leur carriere ;

on les fait ſuccẽéder ainſi les unes aux

autres , pour que chaque fruit vienne
ſervir ſon quartier , & que ceux qui
ont atteint leur maturité , ſoient tou -

jours les plus à portée des yeux & de

la main .
Tout étant placè avec Pordre dont

on a parlé , Ceſt - à - dire , les eſpeces
bien diſtinguces , pour les prendre dans
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4＋7leur vrai point de bonté , & chaque

fruit ẽtant ſeparè des autres „ ſans ſe
toucher , du moins pour les fruits les plus
de valeur : car pour les autres , comme

compa -il ᷣeſt pas toujours poſſible d ' avoir pour gnementseux la mème attention , on peut les du Pota -
mettre en petit tas , pourvu qu ' on ſoit ger .
exact à les viſiter ; car une pomme ou
une poire qui pourrit , perd avec le
temps , & mème aſſez töt , celles quila touchent .

Il eſt bon de laiſſer d ' abord dè FTairà la fruiterie , pour donner au fruit
récolté le temps de jeter ſon tropd' humidité , & de ſe reſſuyer , après
quoi Ton interdit à Fair extérieur
toute entrée dans la fruiterie „ comme
on a dit : mais n ' eſt - ce pas différer
trop long - temps que de nè lui fermer
Lentrée qu ' après les deuæ premiers mois ,
ainſi que diſent les amis Jardiniſtes & 2

Vſage des flits .

EN conſẽquenoe de tout ce qu ' on a
fait pour avoir des fruits , & pour les
eonſerver , il eſt juſte dłtre rẽcompenſe
de ſes ſoins & de ſes peines . Pour Petre
àApropos , & en retirer FTavantage que

Mẽéthode pour bien eultiyer les atbres
à fruit , chap. 16. pag . 253 .



47 ANNREE CHAMYETRU ,
bons eſt promis , il faut étudier & con -

noitre le vrai temps auquel chaque fruit

Pes Ac . Peut ſervir. Ceux qui voudront le faire

compa -
avec la plus exactè prẽciſion , peuvent

gnements conſulter POuvrage de Dom Etienne x.

du Pota - Ce Feuillant , qu ' on diroit avoir été

ger. très - ſenſuel , a donné des legons par

leſquelles il preſcrit le mois , le jour ,

& quaſi lheure à laquelle on doit man -

ger telle ou telle eſpece de fruit . Pour

moi , je ne demande pas un diſcerne -

ment ſi précis & ſi pẽnible : je conſeille

ſeulement d ' aborder les eſpeces de fruit

qui peuvent ètre de miſe en ce temps ,

& , comme ils ne müriſſent pas tous à

la fois , de queſtionner ceux qui veulent

bien paſſer ſur nos tables , & y paroitre
avec toute leur perfection dejꝭ acquiſe .
Ces queſtions ſe font non ſeulement des

yeux , mais en appuyant doucement le

pouce près de la queue du fruit : ſa

chair plie alors d ' une certaine fagon ,
§' il eſt en état d ' etre wangé : au lieu

qu ' elle réſiſte , Sil ne Peſt pas ; mais il

faut obſerver , & bien retenir què cette

queſtion doit ſe faire avec prudence ,
ſi Ton veut ne pas altérer le fruit in -

terrogé .

Nouvelle Inſtruction pour connoitre les
bons fruits ſelon le mois de lannèe , &c . par
Dom Claude St . Etienne , Feuillant .

Un
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Un peu d' uſage ſert beaucoup dans

cette ẽpreuve ; car il faut convenir qu' il
neſt pas bien aiſè de ſavoir choiſir la
plupart des fruits dans leur juſte matu -1
ritè : rien weſt ſi ordinaire que de S
tromper . Cependant , comme rien n 'ꝯ eſt du Pota⸗ſi agréable que de manger les fruits ger .bien conditionnés rien ne L' eſt moins
auſſi que de les manger , ou tandis qu' ilsſont encore verds , ou lorſqu ' ils font
déjà paſſes . Il eſt donc eſſentiel que la
main qui ſe méle d ' en juger , lè faſſe
avec prudence . Sur quoi 14 Quintinieit „ que rien ne Loffenſe tant que ces
„ tàtonneurs qui , pour prendre un fruit
„ „ à leur gré , en gäteront cent avec
„ Fimpreſſion violente de leur mal -
„ habile pouce .

Avec toutes ces précautions , ſi elles
ſont obſervẽes , on parvient à manger
chaque fruit en ſon temps , à le mangerbon , & à sen procurer une durec aſſezlongue .

Celle de bon chrétien va loin , &
elle eſt accompagnẽe de quelques autres
eſpeces de poires , quoiquꝰen petit nom -
bre . Si on la ſoigne exactement , comme
on a dit ; elle peut faire honneur à nos
deſſerts durant tout le mois de Mars ,
méme d' Avril .

La deſtince des pommes en conduit
pluſieurs juſquau mois de Mars „ quel -

Tome III .
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Qaͥuues- unes méme juſqu au mois de Mai

Chapfl. & Juin ; de ce nombre , ſont la rei -

Pef Ac - nette , Lapi : la pomme roſe , &c .

SUmoa . ll faut oblerver , dans ce temps , que

gne ents la marque de leur grande & derniere

Au Pota - maturité , eſt d ' etre un peu ridées , ſi

ger. on excepte les pommes dapi & les pom -

meées roſe , qui ne ſe rident jamais : on

comoit donc que celles - ci ſont parfai -
tement mũres , quand tout le verd de

Ieur peau s' eſt changè en jaune , ou en

gris - ſombre .
Nous avons dans ce pays une eſpece

de pomme connue ſous le nom de pomme

de graine , qui , ſeulement en Février -

commence dètre mangeable . Elle eſt

allez belle , d ' une groſſeur raiſonnable ;

ſa chair eſt très - ferme , ce qui contribue

Aſa longue durée ; elle la pouſſe juſques

en Juin & Juillet , ſans perdre ſon goũt :

jen ai mème gardé juſqu ' à Fannẽe

d' après , auſſi ſaines qu ' elles peuvent

Petre ; mais alors elles Etoient comme

inſipides . Cette eſpece de pomme mé-
rite bien Vattention du Cultivateur , par

la complaiſance qu ' elle a de ne point

le quitter juſquà ce que le nouveau

kruit vienne occuper la place quelle

leur cede .
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Defauts de la Friliterie . Prckbe.
˖

Chap . II .
Après avoir dit ce ui peut aſſortir 5 —9une ſerre ou fruiterie & la rendre auſſi gnementsagréable qu ' utile , je crois devoir rap - du PotaPorter ce qui me paroit ne Pas conve . ger .nir à la conſervation des fruits . LeJardinier Fangois , par exemple , veut„ qWon les place dans un cellier , od

3
„ lLon devaleroit trois ou quatre degrés ,il pourroit ètre plus propre à ce def .
„ ſein que tout autre lieu . Tel qu' il fũt
„ ce fruitier ou réſervoir , il faut qu' ilv ait les fenétres & ouvertures petites ,„ à cauſe de la gelẽe & du grand chaud ,„ leſquelles vous tiendreꝝ toujours bien
55 fermẽes , n' y laiſſant entrer aucun air ,„ & ne vous en ſervant que pour la
v elartẽ , refermant

tous les volets quand
45

vous en ſortireʒ ; mèmement quand il
5ny en auroit aucune & qꝗue la portefüt petite & baſſe ce ſeroit encore Ic
„ meilleur , la tenant fermẽ ' c ſi - tõt queVous ſereꝝ entrẽ dedans

Eſt : ce Ià un ſéjour bien convenable àdes fruits delicieux & beaux , qu ' on

Jardinier Frangoĩs , Pag . 284 , Traiteé 3Jeck. 2. Le Sieur Laurent , Notaire de Laon,Leut de méme que la ſerre ſoit bien fermée ,ſans autre ouvyerture qu ' une petite & baſſeporte .

V ij
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ille viſiter avec plaiſir preſque autant

DrcEu . pour la vue que pour le goũt ? ou plutõt

Chap . II . Weſt - ce pas une ſortè dè cachot , où ces

Des Ac - fruits , traités en criminels , perdent
cCompa -

gnements 1
du Pota -

ger .

leur couleur en attendant la pourri -

ture .
Un ſi triſte manoir n ' auroit pas eu

Papprobation du Sauſſay , qui dit &
que

Ies croiſces de la fruiterie ſoient grandes ,

poun ) donner de lain de temps en temps :

le fruit tolljours enfermẽ jaunit trop vite ,

2 force d' etre echauffé enſemble.
Le milieuqu on peut prendre entre ces

deux contrariẽtẽs , ceſt que la grandeur
des fenẽtres ſerve A bagrẽment dela frui -

terie , pourvu qu ' elle ne nuiſe pas au

fruit , ſe ſouvenant qu ' elles doivent ſur -
tout ſe fermer exactement ; on peut ce -

pendant , comme il a etẽ dit ; les ouvrir

durant quelques heures dun beau jour ,

lorſqu ' il n ' y a aucune ſurpriſe à craindre

de la part du froid ; mais on doit uſer

de cette permiſſion avec ſobriẽtè .

Traité des Jardins , Chap . XI , pag . 12.

70
0
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Ce J¹ ο . hu retirer dil Potager .

O continue d ' avoĩ ir tout ce qu ' on
avoit dans le moĩs precẽdent quant
herbages & arxx racine
diverſifièes & à leurs foui

Four cè dui e

wen 5 plus duefti on
On

ne tire que des
2881570

ons müles en

815
5
melons dhiver &les courges

is eu , juſgu-sà Noël ,
es ; mais

ce gracieus88 D
années , je ne le

Promets ni pour
E

naire , vi 4
tous,ſans

s des ſoiins qui ſouvene ſont inutiles ,
rFuſage ꝗulen peu -

ons , ceux
r ce qui mai 8

itres . Ce g01 ne jouit Pas , de
privileges qui ſont accordẽs à

certains endroits de cette 5 3
8

mais ils ſont rempl
La raiſon & plus el
V eulent
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Ce quꝰon
peut reti -
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u' il a , ſans néanmoins interdire les

. de Fart , pour ſe procurer ce

qu ' on ne tient pas de la nature . Ainſi
ceux qui veulent ſe garantir des déſor -

rer du Po - dres que ᷣhiver cauſe dans les Jardins ,
tager . peuvent s ' armer contrèe lui de tout ce

qu' ils jugent capable d ' émouſſer ſes

traits ; ou battre en retraite , refugiant
dans la ſerre ce qulils ne pourroient1conſerver en plein air .

De la Taille des Arbres .

DNs les Préliminaires de cet Ou -

vrage , il a ẽté parlé aſſea amplement
de la taille rẽguliere à laquelle on aſſu -

jettit les arbres du Potager , pour en

former les eſpaliers & arbres nains : ceſt
ſur quoi nous ne reviendrons point . On
ne veut parler ici que de Feffet que
produit , en génèral , ſur un arbre le

retranchement de ſes branches plus ou

moins conſiderables , afin d ' en retirer

des connoiſſances de pratique dont un

Jardinier puiſſe faire uſage .
L ' on admet d ' abord unè obſervation

conſtante autant qu ' elle eſt familiere ,
que tout arbre quon captive ſous une
taille annuelle , groſſit beaucoup moins

ꝗu ' un autre de Ila memè eſpece , dont

la ſerpette n ' arrẽte ou ne gẽne point le

productions .
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Ainſi P' on voit , par exemple , dee
les arbres fruitiers nains , que les vignes , Ch
quèe les haies , que les abadermo

pour Pagrément , que tous ceu

910 une taille régulicre faite annuelle -

ment tient dans une eſpece de contrain
te 38 3 0 pas leurs branche 4

bordinaite , & què de leur cõté les raci -

nes moins Srolles & moins a 0
ES

er du Po -
„

puiſent moins de

de bõots , &tude de pouſler moins 1

trent dans les vues du Cultivateur qui
les dirige .

Ce qui donne lien de conclurè avec

gertitude , quèe ſi bon veut avoir de
beaux arbres qui faſſent plus de progreès,
& en moins de temps , on ne doir !leur

retrancher que tres - peu de branches ,
& celles e nt qui fpourroient e xc&.
der la hauteur projetee , ou derang er !la
forme qu ' on leur loabaitte . Car il eſt de

fait que plus les branches ſont fortes -

plus les racines tracent , & parcourent

une plus grande étendue de terrein :

d ' où il ſuĩit qu' elles en rapportent une

nourriture plus abo adan pour de
à la dépenſe de ces En un
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Oujours proportionnés aux beſoins .

Ili Ceſt pourquoi , lorſqu ' un arbrè eſtCh .

4ι ANN CHANMD ETRI .

Ce quꝰon deſtinè 4 vegeter ſelon ſes forces & ,
peut reti· Pour ainſi dire , ſelon ſon genie ; il faut
rer du Po·Etre prudent dans ſa mutilation C& ne
tager . retrancher de branches capitales qu ' en

certaines occaſions qui ſemblent Pexi -
er nẽceſſairement . Il faut , ſur - tout ,viter un retranchement entier fait à

ocar ceſt pour Lordinaire Sexpo -
voir bientõt périr Farbre .

Les racines d ' abord attirent à elles
a méme quantitè de ſeve qu' elles atti -

roĩent avant la ſuppreſſion des branches ,
mais ſon cours ètant interrompu par
Famputation des canaux qui la rece -
vojent , cette ſeve reflue ſur elle - mẽme ;
& loin d ' etre perfectionnee , comme elle
Létoit par la circulation , elle croupit
dans les vaiſſeaux qui ꝰen trouvent rem -
plis : de ſorte que perdant Ià ſon acti -
vité , elle manque de forces pour pro -
duire de nouvelles branches qui puiffent
réparer le dépouillement du ſujet . A
peine quelque bourgeon ſurgit à travers
les obſtacles que lui oppoſe une ecorce
trop dure ; là ſe bornent les vains efforts
de la ſeve , après leſquels on voit le mal -
keureux arbre décapité , ou conſidéèra -
blement mutilé , périr d' inanition , les
racines engorgèes ceſſant de le ſecourir
dans ſa miſcre .
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cela narrive pas toujours en total .

ine manque guere d ' arriver en
Jen ai la preuve bien certaii

rapporter une bien poſitive .
Oertain Jardinier , nouveau

qué chez un Seigneur du voiſin

0.A

peut reti -peut ret
rer du Po -

tager .— — 7pour faire valoir ſa prẽtendue capacité -
dit au Maitre que pluſieurs des buifſoſis

lata de ſon Potager avoient etẽ mal conduits ,0.
duon leur avoit donné trop de bols à
nourrir , & qu' ils ſembloient ette ſur
le retour ; mais que Sil lui Etoit permis ,il ſavoit un moyen efficace de ſes Fap⸗

ches, peller à leur premier Age ; qu' il falloit5
Pour cela les rẽceper : qu ' à cette condi -
cion il promettoit , ce qu' il ne tint Pas .
Car il arriva qu ' en ayant obtenu la per -
niſſion , il fit main baſſe ſur les victimes

de ſon ignorance ; & il fallut ſubſtituc
de nouveaux ſujets à ceux qu ' une main
prẽſomptueuſè & tropꝑ hardie avoit con -
duits à la mort . Je dis Mla mort „ EAr
en effet pluſieurs de ces arbres Etroncon -
nẽs ne pouſſerent plus , ou le firent àvec
une nonchalance qui ne put leur faire
regagner möme leur étar précédent .
Tarrivai lors de cettè cruelle e
& je l ' arrètai par mnes remontrances

aiſons que j ' e
tai au Maftre . Je valus ainſi la con
vation des arbres qui nt
que condamnès , & qui , p
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que jobtins pour eux , durent encore ;

quoiqu ' il y ait déjà plus de vingt - cinq

Ce qu on ans de cette Epoque inſtructive .

peut reti -
rer du Po -

tager .

Jai cru devoir , avant que de finir ,
donner cet avis aux autres , & je con -

ſeille à ceux chez qui quelqu ' un des

arbres de leur Potager annonce une ſin

prochaine vers la uelle il tend , de lui

donner un ſucceſſeur qui le remplace ,
au lieu d ' attendre ſon entiere décrẽpi -
tude ; ou ſi Pon croit , & ſi l ' on eſpere
d ' en rétablir les forces par de nouvelles

pouſſes , on ne doit procẽder au retran -

chement des branches uſées que par

degrẽs & ſucceſſivement , les premĩeres
demarches décidant pour les ſuivantes .
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DDR DDrrNCN

DE EA MATLADIEÆE

DES ARBEBREůs ,

Et de quelgies Animallæ 6¹ leur

nuliſent .
*

2 vofQU dans les Préliminaĩres &
en divers mois , il en ait ẽté déjà dit
quelque choſe , je crois utile de rap -
peller ici ces matieres , d ' entrer dans
plus de détails , & de placer ſous le
mème point de vue ce que je puis ayoix
encore à dire , afin que le lecteur le
trouve rẽuni , ou , pour &viter trop de
rẽpẽtition , qułil lui ſoit indiquè où il
Peut le trouver .

Jai conſeilléè ce que j ' ai crxu qu ' on
devoit faire pour planter à propos tant
les arbres que lès arbriſſeaux , & la
meilleure facon de les conduire pour

uils puſſent , durant leur ẽtat de ſantẽ⸗
lẽcorer gracieuſement les Jardins , ou

les enrichir par leur fertilité ; mais
comme quelque lecteur pouxroit atten -
dre de moi , que je faſſe auſſi mention
des ſoins qu ' exigent ces mẽmes arbres
& arbriſſcaux attaquẽs de maladie &

V vj

2
0
65



bmeee 68 ANNE ' “ E CHAMPDFETRE .
4 33

DR tombès en langueur il paroit jul que

ladie des je communique cè que mon experience

Arbres , ou mes lectures m' ont appris ſur cela ,
& de afin que ceux qui cherchent às ' inſtruite ,

quelques trouvent dans cet ouvrage àA- peu - près

Animaux ce qu' ils peuvent deſirer & Sen pro -
qui leur mettte . Je vais donc eſſayer de les
nuiſent .

contenter , en leur faiſant obſerver ce qui

peut ordinairement nuire aux arbres ,
& cauſer leur dépèriſſement , ainſi que
les remedes qu' il convient doppoſer au

mal , §il n' eſt pas incurable . Mais je
le ferai ; ſans prẽtendre néanmoins diſ -

penſer par - là ceux qui voudront des

notions plus amples , de recourir à la

lecture des bons Auteèurs qui ont traité

de ce ſujet , & en particulier , entre

pluſieurs autres , à ce qwen a dit le

Jardinien Solitaire , page 337 . & aux

ſavantes inſtructions pour les Jardins

fruitiers & potagers que M. de la Quin .
tinie a donné , Tome II , Chapitre X ,

&c . &c . &c . Car je cherche à rendre

plus facile Lart des Jardins , en abré -

geant les préceptes , & non à diſſuader

de rechercher les leçons des Maitres à

qui je m' ai garde de me comparer ;

encore moins de me préférer .
Les maladies des arbres ſont occa -

ſionnẽes ou par la nature defectueuſe

du terrein , du par leur vice propre ;
ou par Pattaque de pluſieurs animaux ,

1
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tels qu ' inſectes , vermine , &c . ou enfin
par Paltération des ſaiſons . 1uadie des

Si c ' eſt de la nature du fond que Arbres
vienne le mal , il eſt très - difficile à & de
gusrir , poùr ne pas dire qu' il eſt parfai - quelques
tement incorrigible . Si ce fond , par Animaux

exemple , eſt infertile de lui - méme, qui leur

métant compoſè que de tuf , d' argille , nuiſent .

de ſable tout pur , de craiè , &c . on a
beau changer en partie la terre , & y
en mèler de meilleure à la place deſtinèe

aux arbres . Quand leurs racines ſont

une fois parvenues au ſol infructueux ,
on les voit jaunir , dépérir d ' année en

année , & enfin mourir d ' inanition . II

myũa point de remede ſouverain au

mal , & le Maitre qui doit ſe Limputer ,
nA qu ' à chercher unè ſituation plus
favorable , ſe reprochant d ' avoir ſi mal

domicilié ſes arbres , qu' ib n ' amèliorera

pas , quelque fumier qu' il employe .
Mais ſi la terre , quoique bonne de

ſa nature ; ne fournit pas aſſezæ parce

qu' elle s: eſt prẽcẽdemment uſẽe , à force

de produirè , on doit fouiller cette terre

un peu profondèment , en enlever la

partie appauvrie , & lui en ſubſtituer

une meilleure , ayant ſoin encore de

mettre ſur la ſuperficie , du fumier de

vache , ſila qualité de la terre eſt chaude ,
ou du fumier de cheval , ſi elle eſt froide ,
chargeant lᷣun & lautre de ces fumiers
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Ie bonne terre . Les arbres ainſi ſoi gnés

1 5954 reprendront de la force & deviendront

nith plus ſains & plus vigoureux . Il faut

& de encore les tailler plus court , ces arbres ,
quelques juſqu à leur entier rẽtabliſſement . Si tout
Animaux cela n' opere point , ſelon qu ' on le ſou -
qui leur haite , on peut arracher ces malades
nuiſent . déſeſperés , commeè eétant gätés dans

Tintẽrieur des racines ou de la tige .
Lorſqu ' un arbre n eſt languiſſant que

dun ſeul cõté , & que de Fautre il eſt
vigoureux , ſans qu' il paroiſſe attaqué
daucun autre mal à Lextẽrieur , ce qui
arrive quelquefoisʒ alors , dans la crainte
que le mal ne vienne des racines , il faut
déchauſſer Larbre tout autour , pour
examiner ſi du cõté Ianguiſſant il ny a
point quelque racine gatée . S il s ' y en
trouve dinfectées , on les coupera juſ -
quꝰau vif , pour le rafraichir , & Lobli -

ger à pouſſer de nouveau chævelu . Du
cõtè vigoureux , on doit auſſi retran -
cher quelques - unes des groſſes racines ,
afin diẽgaliſer la diſtribution de la ſeve .
Pour y reuſſir mieux , il eſt à propos dE
tailler fort court le cotẽ malade & de
laiſſer ſur Lautre juſqu ' aux brindilles
ou jets inutiles , afin que les branches
à bois , recevant moins de ſeve , ne
pouſſent pas ſi vigoureuſement . On re -
comble Louvertute quon à faite avE
ele la meilleure terxe , quand meme
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aucune racine ne ſe trouveroit gàtẽe RelRe la ma -
car en ce cas la langueur de Farbre

Iadie des— 8 4
pourroit ne procẽder que du défaut de Arbres
nutrition de la part de la terre ; & pour &

y ſuppléer , on lui donneroit de plus quelques
* le ſecours des fumiers , de la facon Animaux

5 dwil aà Eté dit en parlant de la terre qui leur

uſée . nuiſent⸗

Quelquefois auſſi le defaut vient de

ge qu ' en plantant ' arbre , on n ' a pas
bien garni de terre toutes ſes racines ,
& laiſſè des cavités ſur quelques - unes ,

005 ce qui les empłche de ſe lier à la terre ,
& eſt cauſe que Farbre ſouffre du cõté

* de ces racines négligèes . On peut faire
N0 ees viſites en tout temps , excepté pen -

dant la ſeve , & lon recomblera le trou

ſur le champ avec de la terre neuve ,

pour préyenir FEvent des racines .

Quand on ne peut diſtinguer la véri -

table caufe qui fait ſouffrir larbre , il

faut coujours cependant le décharger
d ' une partie de ſes branches les moins

nourries . On peut meme arroſer ; dans

la ſaiſon convenable , le ſujet , Sil meſt

point trop ẽtendu . Ces arroſements ſer -

vent à lèe raviver & le ſoulagent beau -

coup .
On pourroit encore enterrer du fu -

mier de cochon dans la fouille faite

au pied de l ' arbre , ou ſimplement re -

150 pandre de ce fumier à la ſurface du



½ ARNᷓ CHAMEETRE .
Beſiterrein , le couvrir légerement pourDelams. Lempècher de ſécher , & arroſer parladie des 315
Arbres ,

deſſus de temps en temps , afin que
& de Leau portät aux racines la qualité du

quelques fumier avec ſon
jus . On a quelquefois

Animaux vu des effets merveilleux de Fune &
qui leur de Fautre de ces fagons d' employer cet
nuiſent . engrais , & un arbre malade reverdir

par ſon ſecours .

Quoiquil ꝰagiſſe ici du Potager en
particulier , je dirai cependant ce qui
regarde les arbres plantés en terre ſeche
de fondation , & qui par . là fournit peu ;
de ſorte que les arbres ne pouſſent point
aſſezæ , & donnent des fruits mal - condi -
tionnés . Le remede qui convient pour
la ſantẽ de ces arbres , eſt caugmenter
Ia ſeve par de frequents arroſements ,
ſoit avec de eau de ſource , ou avec
celle quꝰon peut leur menager des pluies ,
la ramaſſant dans des ègouts , dans des
ſerves dont on fait uſage au beſoin , ou
qu ' on conduit par des rigoles vers les
arbres , lorſque la pluie tombe .

Si au contraire la terre eſt trop humi -
le , il faut élever au pied des arbres
es eſpeces de buttes qui en &cartent
eau . Dans ce deſſein , loin de faire ;

omme on vient de dire , des rigoles
qui dirigent les eaux pluviales vers les
arbres , il faut en faire qui regoivent2ces eaux & les portent hors du Jardin ,

51
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au moyen de pierrées ou aqueducs .

Si cette humiditè de la terre lui ᷑toit
naturelle , ſans étre trop fortẽ , on peut
dẽchauſſer Parbre qui paroit en ſouffrir ,
& recombler le trou avec une quantitẽ
modéréee de fumier de cheval , point
trop conſommé ; l ' on peut mème y
ajouter de la colombine ou fumier de
pigeon , en petite doſe , pour donner
de la chaleur à cette terre engourdie ,
obſervant de ne pas trop approcher ce
fumiĩer des racines .

Mais ſi cette humidité ſt dan
certain degré qui rend le fond de
terre froid & pareſſeux , il eſt preſqi

9
ſt

σ 8 Un

preſqr
impoſſible qu ' un arbre y puiſſe reuſſir .
La preuve eſt convainquante : C' eſt la
chaleur qui anime les arbres pour la

vẽgétation ; cette terre en ètant privèe
par ſon humidité & par ſa froidure ,
Farbre ne peut prendre une nourriture

qui lui convienne ; il faut alors par
nẽceſſitè qu' il periſſe . Oeſt donc un
avertiſſement , lorſquon veut faire un

Potager fruitier , d ' examiner la qualité
de la terre , pour n ' avoir pas dans la
ſuite le chagrin ſenſible de voir pærir
les arbres qu ' on y auroit plantés .

On obſervera encore ſur la qualitẽ
de la terre par rapport aux arbres
dans les endroits où il eſt mort deux ou

fois de ſuite des arbres d ' une

PDelama -
ladie des
Arbres ,

& de

quelques
Animaux

qui leur
nuiſent .



& de

nuiſent .

Pela ma⸗
ladie des

15 15 4
Arbres , commode d ' une nourriture autre què
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mẽme eſpece , ſi lon veut les remplacer ;
il faut en ſubſtituer quelquꝰun qui ꝰac -

celle dont ꝰaccommodoient les défuuts ;
quelques ainſi la meme terre dont la qualitè avoit
Animaux Etè &puiſce prẽcẽdemment par une eſpe -
qui leur ce darbre , eſt pour le dernier une terre

neuve en quelque ſorte . Cette regle doĩt
ſe garder en genéral , non ſeulement

pour le mieux , mais ſouvent mèmèe

pour le bien & Hindiſpenſable .
Elle doit encore avoir lieu , Sils ' agit

de rẽtablir des breches faites dans les

paliſſades & dans les haies , quand on
a lieu de croire que les plants ont peri
de vetuſté , ſi Pon n ' aime mieux ſubſti -
tuer une terre neuve à la place de celle

qu ' on enleve du trou à faire ,

Puiſque j ' en ſuis venu à parler des

paliſſades qui quelquefois trouvent
place dans le Potager , ſi quelque
arbre paroit malade de vieilleſſe , &

que le laps du temps y ait uſè la terre ,
on peut en quelquè ſorte la rajeunir ,
& lui procurer un nouveau fond de

nourriture ; on commence , pour cela ,
à ravaler la hauteur de cette paliſſade ,
& à retrecir ſa largeur , ſerrant plus
ou moins , ſelon le beſoin , avec la fer -

hette : ce que les Jardiniers appellent
ſetpiller anè paliſſade .

A meſure quꝭon retranche aux ſujets
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une partie du travail quils ne pour - PeIan -
roĩent faire , on cherche à ranimer leur 11
force , afin de les aider à nourrir tant Arbres
le bois qui reſte , que celui quon attend & de

Lanlt de nouveau . On peut , pour cela , faire quelques
des tranchées des deux cëtés de la Animaux

paliſſade , éloignées de deux pieds de dui, leur

edet diſtance , crainte d' endommager les muiſent .

enen racines . On vuide ces tranchées de la
terre appauvrie par Puſage , & on lui
en ſubſtitue de meilleure de ſa nature ,

21 ou bonifièe par des engrais ſuffiſants
8les & convenables : au moyen de quoi la

paliſſade ſecourue , reprend des forces
& redonne d' agréables feuilles .

tele Kancre .

O compare cette maladiĩe ( la gale des

arbres ) aux dartres , ouà la gale qui vien -

nent au corps humain ; & quelques Au -

teurs la diſent une des plus dangereuſes
qui gerce & fait mourir une partie de

Fécorce , où elle ꝰengendre , & va tou -

jours en augmentant , ſi Lon my remẽé -

die bientòt : de telle ſorte que ſouvent

on trouve des arbres tous morts d ' un

cöté , faute d' avoir , à temps , remédié

au mal . Pour le faire ceſſer , il faut

cerner avec la ſerpettè tout autour dans

lecorce vive juſquau hois , & enlever
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Dela ma- ce que le chancre a dénaturé . Cette

adie des OPèration ſe fait au printemps avec plus
Arbres , de ſuecès qu ' en toute autre ſaiſon ; Fon

va juſquꝰau vif de Lecorce , pour qu' elle
quelques recouvre plus aiſẽment la plaie , & Fon

Animaux choiſit le temps de la ſeve pour Fy aider ;
& afin que le häle n ' y ſoit pas un obſta -

cle , on couvre lendroit operé avec de
la bouſe de vache , ou dè la fiente de

cochon , qu ' on arrète avec du linge &
de la ficelle . Cet appareil m' a pluſicur
fois ſervi à fauver des arbres que les

lapins , ou d ' autres accidents avolent
écorchés .

Chomel , dans ſon Dictionnaire Econo -
ique , ne me paroſt pas tout - à - fait

* , quand il appellè le chancre une

Pousrituie ſeche , & qu' il ſe contente de
le cerner tout autour , avec quoi , ſans
le couvrir , i ( tombera dè lui - inlme , ditcil

Jallniſſe .

L jauniſſe qu ' on voit quelquefois
ſe répandre hors de ſaiſon ſur toutes
les feuilles d ' un arbre , & le déshonorer ,
Iui eſt une vraie maladie qu ' on ne doit

point négliger , & tout à la fois un

ſymptome évident dè cette maladie .
Elle a pour cauſe ordinaire , ou la
diſette d ' aliments qui ne ſuffiſent poĩnt
à la nourriture de Larbre ; ou le trop
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8 . C d ' humidité qui ſéjourne autour de ſes ?

racines ; peut - Etre , au contraire , la 185
ſEchereſſe de la ſaiſon ; ou c' eſt enfin

2
Fattaque de quelque inſecte qui cauſe & de
ſon ẽtat déſagréable & languiſſant . quelques

Pour remẽédier au mal , il faut d ' abord Animaux

en rechercher exactement la ſource ; ſi qui leur

on croit la pouvoir imputer à la terre ,
nuiſent .

comme impuiſſante dè ſa nature , ou
uſce par d ' autres productions , on doit
alors employer quelque engrais conve -
nable . On change la terre quꝰon peut
enlever ſans danger pour les arbres , &

on lui en ſubſtitue de meilleure mélèe

encore de fumier approprié , comme de
la bouſe de vache rẽduite en terreau ,
des cendres neuves , & de la ſuie de

cheminèe pour les fonds légers ; mais

ſi la terre eſt franche ou froide , on fait

uſage de colombine , de crottin de

mouton & de fumier de cheval à moitié

pourri : la prudence doit rẽgler la quan -
titè de ces remedes .

Si la jauniſſe de Parbre vient de ce

qu' il croĩt dans une terre humide , on

dètourne , autant qu ' on le peut , Feau

qui y aborde ; on creuſe la terre , &

dans le fond du creux , on met de grand
fumier de cheval , peu conſommé ; on

couvrè ce fumier , & on eleve en voũte au -

tour du pied de Farbre , la terre , de fagon
qu ' elle en ècarte les eaux de la pluie .
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Delama - Si au contraire Farbre jaunit , pourela ma - 33 „ladie des tre planté dans une terrè trop légere
Arbres , & trop ſeche , il faut , au mois de No -

& de vembre , déchauſſer PLarbre , & enſe -
quelques velir dans le creux des curures de Mare ,

Animaux des boues des rues , de la fiente de
qui leur cochon , ou autres engrais point chauds
nuiſent .

ar euxmèmes ; ſi Parbre d ' ailleurs eſtW à la taille , il faut la faire ſur le
vieux boiĩs , ou la plus courte , & on
le décharge , autant qu ' on peut , du
bois ſuperflu : après quoi , on laiſſe Ia
nature ſe ranimer , & atteſter Putilité
des ſecours qui Pont ranimée .

Si en fouillant on trouve des racines
qui ſe ſont pourries , pour avoir éte
enfoncẽes trop avant dans la terre „ on
les coupera bien uniment en pied de
biche , tout auprès de ce qui eſt pourri ,
mais dans la partie encore vive , afin
quꝰelle pouſſe delà de nouvelles racines .

Si après avoir obſervẽ ce quon vient
de conſeiller , Farbre ne change point
de diſpoſition , & perſiſte , Pannèc fui -
vante dans ſon ætat de langueur & de
zauniſſe , Fon eſt fondé à croire qu' il
eſt vicié dans Lintérieur ou de ſes raci -
nes , ou de ſa tige ; auquel cas , il eſt
inẽvitable de Parracher l ' automnè ſui .
vante , & on peut ſe reprocher d ' avoir
mal choiſi Lemplacement du Potager ,
puiſque ſon defaut eſt incurable : tout
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ge qulon a pu faire , ayant toujours ètẽ
inutile .

Si Larbre ne paroit malade que paree
qu il jaunit , comme , par exemple , les & de
poiriers ſur coignaſſiers , en certains quelques
fonds , jauniſſent toujours , quoique la Animaux
terre Y patoiſſe aſſeʒ bonne ; c ' eſt un qui leur
avertiſſement certain qu' il les faut õter , nuiſent .

pour y en remettre d ' autres ſur franc .
Oeux -ci ſont beaucoup plus vigoureux ,
& saccommodent mieux d ' un terrein
mẽdiocrement bon , que ne font pas les
autres .

On voiĩt quelquefois dans les grandes
chaleurs de beété , les feuilles de quel -
Jues arbres fruitiers , pencher & ſe
faner ; on a beau arroſer Parbre „ les
feuilles ne ſe raniment point . Le Veri -
table remede eſt d ' arroſer les feuilles :
Leau qui entre dans les vaiſſeaux abſor -
bants , répandus ſur la ſurface des
feuilles , rẽpare la trop grande tranſpi -
ration occaſionnee par la chaleur , &
Lon voit le feuillage ſe ranimer . Sans
ce ſoin , il ſeroit tombè , & cet accident
auroit ẽtè ſuivi quelquefois de la mort
de P' arbre .

Souvent un arbre devient jaune , pour
avoir donnẽ trop de fruit , parce qu' il
manque de ſubſiſtance ; en ce cas , il

ne faut point balancer de décharger
Tarbre , d ' une partie de ſes fruits , &
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FElapporter quelques ſecours à ſes raci -

13 45 nes : cꝰeſt ainſi quon peut le ranimer.
Arbtes , Souvent on a le deplaiſir de voir lan -

& de guir des eſpaliers entiers de poiriers &

quelques pèchers , quoiqu ' on leur ait donnè tous

Animaux les ſoius que dẽmande leur culture . Ce

qui leur mal n' eſt pas ſans remede : voici ce
nuiſent . qu' il yY faut faire .

On fait un cerne autour de chaque

pied d ' arbre , dans lequel on met quel -

ques engrais ; puis en les taillant , on

les d echarge du bois quꝰon croit lui łtre

ſuperfla ; & après avoir recouvert le

trou od l ' on a mis lèe fumier , on laiſſe

agir la nature que ces engrais raniment

bientét &.

iieeeeeeee

De la Monſſè .

Svux cette eſpece de plante qui attaquè
les vieuæ arbres , comme dit le Manuel

des Champs , & ceux dont les racines ren -

contrent le tuf , mais les arbres de tout

Age encore , & qui les mine inſenſible -

ment , on peut voir ce que jen ai dit ,

d' après mon expérience . Je nèe crains

point cependant de rapporter encore ce

MNouveau Traité de la taille des Arbres

fruitiers , par Renè Daluron , Jardinier de
M. le Duc de Brunſwick de Lunebourg ;
Paris , page 179 .

E
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Jue le Journal Economique du mois de1 8 la ma -Janvier 1761 , donne comme un moyen Idie 85infailliblè pour õter la mouſſe aux arbres ,

Arbres ,pour empëcher qu' ils ne viennent encore & deen ẽtre attaquès par la ſuite . quelquesLa mouſſe qui crott ſur les arbres , Animaux
ſur - tout dans les terreins humides , eſt qui leur
une ſorte de petite plante , dont les nuiſent .
racines sintroduiſent dans toutes LeS
ramifications de L' ecorce , ſe fait jour
juſqu ' au bois , le ſépare de ſon Ecorce ,
& y porte une humiditè d ' autant plus
Préjudiciable , qu' elle eſt la premiere
cauſe de la putréfaction ; venant a
gagner le cœur , elle occaſionne plutõt
du plus tard , la perte totale du tronc
ſur lequel ce dangereux ennemi fé -
journe . Cette plante eſt donc une des
maladies très à craindre , ſur - tout pourles arbres fruitiers . Ceſt une ſortè de
gale qui les ronge , les prive d ' une
partie de leur ſeve , les empèchè de
porten du fruit , & les fait pèrir au -
tant plus promptement , qu' ils ſont Plus
jeunes , lorſqu ' ils viennent à en stre
attaquẽs . Ainſi Ceſt rendre un vrai ſer -
vice à tous ceux qui ſont curieux de
Ia beauté de leurs arbres , que d ' en -
ſeigner un moyen ſuͤr & long- temps
Eprouvè , de détruire un hõte auffi cruel ,
qui depuis tant de ſiecles Soppoſe à nos
plaiſirs & à notre ſatisfaction .

Tomè II X
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Ilnesagit pour cet eflet , lorſqu on voit

ela ma· un de ces arbres attaquẽ de la mouſſe ,
8 — 8 —

que de lui découvrir ou déchauſſer le

pied tout autour , juſqu ' à la courbure
sprincipale des groſſes racines , & de

pandre dans ce cerne , un demi boiſ-
rſeau de charrde , meſure de Paris .

On ſait que cetse charrée eſt ce qui

reſte de cendres ſur le cuvier , après

que la leſſive a étẽ coulèe , Ce caput

mortulum a preſque toujours ẽtẽ regardẽ

juſqu ' ici comme inutile , au point quon

a coutume , aux environs de Paris , de

le jeter ſur les chemins : il weſt cepen -

dant rien de meilleur pour Puſage que

Fon vient d' expliquer .
Il arrive pour Fordinaire , que ce

demi-boiſleau ſuffit pour faire pærir la

mouſſe ; cependant quelquefois il faut

réitẽrer Copèration , ce que lon ne peut

imputer alors qu a quelque vice parti -

culier de Tarbre malade : mais ordinai -

rement une leule fois ſuffit pour öter

entiéẽrement cette gale . De plus , celui

qui ne ſeroit pas avare de ſes peines ,

& qui auroit de cette charrẽe en aſſez

grande quantité , en continuant d' en
mettre au pied de ces arbres après leur

guériſon , leur donneroit une nouvelle

vigueur qui les feroit rapporter du fruit

en abondance .
1 Hemend elle

Si Pon nous demande ellement
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cette BeIexperience , nous dirons que la vertu 8 3de cette charrẽe conſiſte ſans doute8

rbresle rẽſidu des ſels que Leau ou la leſſive
& —n ' a pas totalement enleves . Ces ſels en quelquesſe dẽgageant , trouvent dans Parbre des Animauxcanaux qui leur ſont homogenes , 8y qui leutgliſſent avec facilité , & dès - IA lui por - nuiſent .

tent une nouvelle vie , qui lui fait re⸗
jetter cet ennemi qui ne Lattaque , que8parce qu' il eſt dans un etat de foibleſſe
& de maladie .

Au lieu de charrée „ le Manuel des
Champs emploie le fumier de mouton ,Fomme un moyen qui remeélie à Ia ſourcedu mal . Il faut , ditlil , dechauſſen larbre ,à la ſin de Juillet & en Aoll - E& mettre an

Pied du fumier de mouton : de ſorte que ſi8vertger grand nombre dArbres
on à d.

qudi en
de mieuæ

Ecoute ce co
docile : je le rap
trouvs .

Mais je doi e la charrée ,
comme Er5 ˖
Iivrer les ar
d ' une maladie

auu , Parquer les moutons ,
li voudra Sy rendre

orte commè je L' ai

f

peller pẽdi -
culaire , en tant quꝰel eur nourri -5ture & l e3

Pẽdient de
racler la mouſſe , n' eſt pas toujours ſi

1111
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lurement efficace , qu ' il empéche le

retour du mal . En cas qu' il reparoiſſe,
on peut ſuivre ce quon lit dans les

Memoires de VAcademie des Sciences ,

année 1716 . Ceſt de faire une inciſion

dans toute la longueur de Farbre , qui

aille julquau bois , toujours du cõté le

moins expoſè au ſoleil : la trop grande
chaleur empłcheroit la cicatrice de ſe

fermer . Le temps de faire cette opẽra -

tion ( après avoĩr prẽalablement nettoyé

Lecorce ) eſt depuis le mois de Mars

juſqu ' à la fin d' Avril ; en Mai , la ſeve

feroit trop en action . L' ecorce ainſi

entr ' Ouverte Selargit , & la ſeve qui sy

introduit mieux , après L' inciſion , fait

plus facilement ſon cours ordinaire , &

ne S§arretant point autant aux racines

des plantes paraſytes , celles. ci diſpa -
roiſſent , pour ne plus ſe reproduire .

Ceſt une ẽpreuve ( celle de Pinciſion )

que jai faite deux fois utilement ſur

des marronniers .

Extravaſion , ou derangement de
Ia Sevye .

LEs arbres ſont ſujets à une maladie

qui ſouvent leur eſt mortelle , & qui

eſt cauſee ou par une trop grande abon -

dance de ſeve qui obſtrue les canaux ,



DüForAeün1 11 4par où elle coule , quand elle eſt déra
gee ; ou par des empèchements
traverſent ſa route , & qui la font Arbres ,8

Or , quand elle & de
per par Lecorce . Ile

Etre renfermée d es canaux quelques
lu Animaux

) e la ma-
ladie des

ires , qui ſont Lentre - deux dt
de Fécorce , pour lors elle ſe dui leurtourne en corruption & en pourriture . nuiſent .

Cette
extravaſion du ſuc propre peut

S Comir me
eſt plus

d' où elle ſort , quelle
ſeroit nuiſible , ſi la faveur

mielleuſèe de cette ſeve dẽplacẽe matti -
roit pas par ſa douceur des fourmis &
autres inſectes .

Je ne ſais de remede pour guérir
cette maladie , que b' uſage des inci -
ſions longitudinales , conſeillèes en par-lant de la mouſſe . Par le libre &coule -
ment qu' elles facilitent à cettè ſeve fur -
abondante , elles peuvent la modérer
dans la quantité , ou r &tablir ſon cours
dans toute ſa libert .

Ce mème remede peut avoir un bon

luefois couverte de rugoſites quir ent comme galeuſe , ou y
des eſpeces dexoſtoſes qui
rdinairement ces arbres tortus

sdans la ſuite du temps .
X iij
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De la ma -
4ů5ladie des FHyes 4οhρ VgOHelld .

Arbres ,
& de 5i1 dans le Potager quelque arbre

quelques uſe , contre Fintention du Jardinier , U

Animaux l ' embonpoint dont il jouit , & qu ' au e

qui leur Ijeu de porter les fruits qu ' on a droit K
nuiſent . ꝗen eſperer , il mette tout ſon ſoin à b•

0

0
ſe parer d ' une opulente verdure , &

qu' il pouſſe des branches vaines , &

vuides de leur vèritable richeſſe , il faut

alors réprimer cette vigueur orgueil -
leuſe , par la ſouſtraction d ' une partie
de cette nourriture dont il paroit abuſer .

On fouille à ſon pied , on découvre

quelques racines principales du cõtẽ où 00

cette opulence paroſt plus marquẽe ; & , ſe

ſuivant que le Jardinier juge à propos , 00

il y retranche quelques - unes des raci - 10

nes , ou il ſe contente d ' en enlever une K

partie de Lecorce , par où la ſeve devoit bpe
paſſer : ce qui en diminue Fabord , & l

avertit Farbre du bon uſage qu' il dait

faire de la ſeve qu ' on lui laiſſe .

Arbres foibles oui languiſſants . 0

UNx raiſon , quoiĩque contraire à la

U precẽdente , engage cependant de mème

à fouiller aux pieds des arbres . Ce n' eſt

point pour arrèter leur fierté , Ceſt pour
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leur procurer des forces . Quand doncp5T2 .
ils en manquent , on fait autour de
Farbre un creux , & on y met du gros Arbres ,
fumier , ou du terreau , ou par préfé - & de
tence du fumier de cochon ; la quantitè quelques
& le choix de Pengrais dépendent du Animaux
beſoin de Larbre , & eſt laiſſe à la qui leur
dẽciſion du Jardinier : voyez cependant nuiſent .

c qui en eſt dit en Novembre .

Vieilles Ecore retrancher des

res , de leur natutel ,
e cleſt· A dire , qui
ꝛent en écailles : ce

d ' autres par ancien -

reſt cauſẽ par la maigreur
& la ſechereſſe du terrein qu' ils occu -
pent . Quelle que ſoit la cauſe du mal ,
il déshonore les arbres , & précipite leur
durẽe ; on doit donc abattre ces ſortes
d ' écailles de deſſus ceux du Dotager .
On efface par - Ià ces traces de vetuſtè
qui déplaiſent xla vue ; on épargne à
Larbre la dẽpenſe d ' une ſeve prodiguse
à nourrir encore , quoique foiblement ,
ces &cailles ſurnumẽraires & defectueu -
ſes , & on redonne au bois , quand il

eſt poſſible , les dehors de ſon premier
S8

Xiv
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Delama - On peut faire cette opẽration en

ladie des différents temps de lL ' année , comme en

Arbres , Janvier , en Février , en Mars , en
& de bre , & tout en Décembre .

quelqueʒ vu quelqueſois des Cultivateurs

Animaux avant la ſeve „ & de toute la

„ ur du pijed des arbres de t ige ,utent . une fente qui penétroit toute lepaiſſeur
de Técorcé.

JucletersA

c Phlus de
i opelloitflſur 455 Ecorce

ſcabreuſe , une poliſſure qu' elle avoit

plu——& Pair de jeuneſſe quꝰon ſouhai -

toit ; mais cette operation ne
15 point

avoir lieu ſur tous les arbres , elle ſeroit

inkructueuſe ſur des ſujets déjà fur -

annés , & en mauvaiſe expoſition .
Angran de Rue - neuve donne une autre

fagon de rajeunir des poiriers & pom -
miers vieux qui ne pouſſent plus que des

jers foiblees & languiſſants , pour les

obliger de porter encore de beaux &

bons fruits pendant plus de quinze
an à ſon dire ; &il aſſure e que ce

moyen a etẽ pluſi curs fois EProuvè , &

qu' il a Auaſſ toujours rẽuſſi . On peut
trouver cette legon a u Tome I . pag . 321 .

De la Cloque
5PAuteur du Traitc

43
Te

iiiiiiie

C' EST＋TH ainſi que
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de Ia Cultare des Péchers x appelle une
maladie dont ces arbres ſont ſouvent
attaquẽs , & quiĩ leur eſt particuliere . II
eſt donc utile de mentionner ce mal 3
& de ſavoir ce qu ' on y peut faire .

La cloque eſt cauſee par un mauvais

2
Dela ma⸗
ladie des

Arbres ,
& de

quelques
Animaux

vent , qui fait recroqueviller les feuilles qui leur
des péchers : bientöt ces feuilles 8Epaiſ -

iſſent & ſe colorent de jaune & de
rouge : ce qui eſt très - pernicieux au

uit . Quand on Sappergoit du déſor -
il faut non ſeulemeènt öter toutes

illes vicices , mais encore couper ,
waux endroits ſains , Pextrémité

des branches qui en ſont quelquefois
attaquẽes , & qui forment une eſpece
d' etoupe hideuſe . On donne ainfi le

la ſeve de repouſſer au deſſous—
—
223 ν 2

Point de feuille

truit , on doit en laiſſer quelques - unes
des mauvaiſes , pour lIui fervir d' abri ;

lant quil en renait de bonnes , les
iſes ſechent , & tombent d' elles -

lige ce retranchement

ers, i - 15 1
vDas.747Ṗag .9

XV

Traité de la Culture des Pé
4Paris , cle⁊ Ant , Boudet , :

18 2—4 2
4 3.

nuiſent .
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◻gec feuilles infectées , elle ſument

PErde
feuilles infectees ; elles conſument

ladie desla, ſeve , & Lempechent de cherclier

iſſue , & venant à tomber , le fruit
Arbres ,

& de dui eſt encore tendre alors , ſe trouve

quelques à découvert , le ſoleil le ſurprend ,
Animaux le fane , & il tombe auſſi .

qui leur

nuiſent . De la Gomme .

II eſt pluſieurs ſortes de gomme

qu ' on recueille ſur diverſes eſpeces
d ' arbres , & en différents pays : mais

toutes nintéreſſent pas le Jardinier ;

il weſt ici queſtion que de la gomme

aqueuſe qui parott quelquefois ſur les

arbres dont le fruit eſt à noyaux ,

comme pëcher , prunier , abricotier , &c .

Cette gomme eſt pour eux une maladie

qui fait mourir les uns , & languir
Ies autres ; elle eſt comme une gangrene
ou apoſtume qui procede de la cor -

ruption de la feve , & qui Sextravaſe

ſur ces arbres ſous une forme en quelque

fagçon, ſolide , ꝑar queleue ouverture ou

plaie , & fait mourir toutes les parties
voiſines . Pour éviter qu' elle ne faſſe

des progrès , & SCtende davantage , il

faut couper les branches gommées ,
environ à un ou deux pouces avant

Fendroit gommé ; on empèche ainſi les

branches de pærir tout -A- fait ; il revient

erdinairement de la partie quꝰon ſauve ,
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une ou deux branches inféricures , &
le dommage eſt alors de peu de conſé -
quence .

Si cependant la branche gommèe
vaut le conſerver pour quelque raiſon , quelques& qu ' on wait que cette gomme à lui Animaux
reprocher , on Löõte juſqu au vif de bar - qui leur
bre , avec la ſerpette , & on met ſur la nuiſent .
plaie des cendres ſeches , ou de Fargille
en poudre , ce qui empschera la gommè
de revenir . Cet appareil n' eſt ni difficile 8
ni coũteux , & il wa pas Finconvẽnient
Jue peut avoir le remede que Bradley
propoſe , d' appliquer un fer chaud ſur
Ia plaie , après en avoir déniché la

eravage cauſẽ par la gomme
toutes les parties de Farbre ,

tracher , & le remplacer par
un autre d' eſpece differente ; car il

s alors d ' autre remede qui
ille ſauver le malade . Tel eſt le

jugement des Naturaliſtes , & de La

Qluntinis ꝗui dit que ſi la gomme vient
du dedans , pour lors il la trouve
incurable .

Du Froid .

QAxp le ſroid eſt extraordina ? es
au point de maltraiter des arbres qui
Iui rẽſiſtent dans les années ordinaires ;

XVi
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quelquefois il arrive qu' il glace les

parties aqueuſes qui ſe trouvent dans

Parbre , & y forme de petits glaçons ,
qui par leur force expanſive occaſionnent

dans toute la longueur de Parbre des

Animaux gerſures avec quelque bruit à linſtant
83
de la rupture ; ces fentes regnent juſ -

ques dans Pintérieur du bois , & lui

préjudicient plus ou moins ; mais le

temps guẽrit cette maladie , & les fentes

ſe recouvrent d ' une écorce qui cache

les plaies lorſque le mal n' eſt pas bien

conſidéerable .
Mais durant Thiver de 17095 le froid

ui ſe ſit ſentir en un degrẽ de violence

naccoutumèe , fut cauſe qu ' à Verſailles

uelques marronniers 8entr ouvrirent

en Eclats par le pied : ſur quoi pluſieurs
Jardiniers confultés pour trouver le

moyen de ſauver ces arbres maltraités ,
opinerent d ' entourer les bleſſes , de

fumier ayant toute ſa chaleur , & de

rapprocher les parties entr ouvertes lorſ -
qu' elles ſeroient dégelées , & de les
contenir enſuite pour éviter de nou -

velles fentes , continuant le ſecours du

fumier tant que le froid ſeroit à crain -

dre : ce qui reuſſit & ſauva les arbres .

Quant aux accidents qui arrivent aux

arbres par beffet du tonnerre , des tour -

billons , des orages , des gréles , &c .

ce qu' il y a de mieux à faire , pour
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rẽparer , autant qu' il ſe peut , les arbres —

mutilés , eſt de retrancher les parties
alterẽes ; les racines ſupplẽent alors au 8
dẽſordre avec plus de vigueur , & & de
donnent de nouvelles branches . On quelques
doit ſur le tout , mettre utilement à Animaux

profit par une juſte patience , dans qui leur

Leſpoir d ' un avenir favorable , au lieu nuiſent .

de murmurer ſans profit , & de ſe
plaindre .

Des Inſedtes & autres Animallæ nili -

ſibles auæ Arbres & auæ Frulits .

Ovrx les maladies qui ſont cauſces
aux arbres par l ' inclẽmence & le défaut
des ſaiſons , ainſi que par les élèments ,
ou qui leur ſont propres , & pour ainſi
dire , comme perſonnelles , pluſieurs
animaux conſpirent encore contr ' eux , les

attaquent de diverſes manieres , & leur

portent ſouvent un prẽjudice qu' il eſt
à propos de prévoir pour Sen garantir ,
ou pour le réparer , lorſqu ' on S' en eſt

apperqu . Point de querelle entrè les

inſectes , pour la prẽſeance de rang ;
j ' en parlerai comme ils ſe préſenteront ,

2¹

Hannetons .

Cer inſecte eſt une eſpece de ſca -

rabèe en forme de groſſe mouche ;
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Delama- avec cette différence qu' il a des four -

iadie des reaux pardeſſus . Au printemps il ſort
Arbres , de terre , oùᷣ il a reſtè près de dix moiĩs ;

& de il infeſte en Mai , & pendant deux

quelques mois diffẽrentes eſpeces d ' arbres ſil -
Animaux veſtres , ou des Jardins , dont il ronge
qui leur les fleurs & les feuilles ; après quoi ces
nuiſent . arbres ainſi maltraités , Périſſent en

partie , ou ne pouſſent , Pannée ſui -

vante , leurs boutons que fort tard .
Ces inſectes ſont &galement fort nui -
libles aux racines de froment &

ſeigle , & de preſque toutes les plai

qu' ils rencontrent dans leur chemin :
ils ſont d ' autant plus nuiſibles , qu' ils
reſtent très - long - temps ſous la forme
de vers . Les hannetons nè volent guere
pendant le jour ; ils ſe tiennent cachés
ſous les feuilles des arbres : mais au
ſoleil couchant ils volent par groſſes
troupes , autour des haies , & ils don -

nent bruſquement ſur tout ce quẽils
rencontrent . Le meillèur moyen pour
diminuer le nombre de ces marodeurs ;
eſt de battre les arbres avec de longues
perches ; ou , ſi ces arbres ne ſont pas
trop grands , il n ' ya qu ' à ſecouer de

jour à autre , entre onze heures du

matin , & deux heures après midi , les
branches de ces arbres ſur leſquels les

Hannetons ſont alors aſſoupis , enſuite
om balaye , & on les amaſſe en tas , &

2—
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on les brüle , ou on les jette dans l ' eau .

Si pendant le regne ou la perſecution e la ma -
ladie desde ces vils animaux , Pon alloit fumer8 naux , f 1101 umer Arbres

les arbres , ce ſeroit les attirer encore & de
dav- Utage . quelques

Animaux
Cenilles . qui leur

nuiſent

Cer inſecte , des plus fèconds , eſt
auſſi des plus diligents à paroĩtre dans
un Potager . Si lon veut bien connoitte
ces diffèrentes eſpeces , les brillantes

leur adreſſe , leur régularité dans leurs

opẽrations , on peut conſulter EHiſtoire

generale des Iuſectes que ſuan Goedard en
a donne ; la Contemplation de la Nature ,

par C. Bonnet , tom . 2 ; Læuuenhoch . ,
Arcan . Nat . tom . z ; le Spectacle de Iæ
Nature , tom . 1 , Entretien 2 , & voir
dans les ſavants Ouvrages de M. de
Reaumun , la diſtribution qu' il fait des
chenilles , en claſſes , en genres , & en
eſpeces , &c .

Ces détails amuſants & agréables
pour bĩen des lecteurs , mentrent point
dans notre plan : il y convient ſunple -
ment dé dire que , ſi en genéral la
voracitẽ plus ou moins grande ; eſt le

caractere prẽdominant deé toute la

parures de certaines , leurs inclinations ,

famille , chaque eſpece a ſon goũt
different , & appréte le mets dont elle
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Arbres

& de

quelques
Animaux

qui leur f .
nuiſent .

3 . Nma -
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ſe nourrit : certaines 15 nilles rongent

par prédilection , les chous , les légu -
mes ; d ' autres déẽvaſtent quelques ar -

5
res ; d ' autres encore attaquent des

arbriſſeaux , &c .

OQutre la diverſicé des eſpeces , la
fécondité de chacunè en particulier ,
eſt encore plus ſurprenante . On a ,
dans le tre des Préliminaires ,
remarquẽ rès Auteurs

que les CBenilles font dans la mème

année , deux pontes , & que , deès la

ſeconde genération , une ſeule chenille

peut Etre mere d ' un million d ' enfants :

joign er
à cette nombreuſe progeniture ,

que les eſpeces connues montent à

5 de trois cents , dit Pluche , Spec -
àacle de la Nature , tom . 1.

Qu oique tous ces pa rents maient

pas
Ia méme malice , non plus que le

méme goũt , on voit par
leur nombre

étonnant , & on connoit à ſes Alespar le ravage que les chenilles cauſent95 quelle importance il eſt de kairc
une vigilante & aſſidue guerre à ces
ennemis de nos Jardins auſſi des
Jardiniſtes attentifs ont - ils eſſayé dif -

feren ts moyens 5 ſe défendre , de

detruire cette 5188 malfaiſante .ai
uſicurs de ces moyens

tieme des Preli -

ne les ai pas donnés

˖6é
ha
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commè des remedes ſpécifiques au pß
mal : il ẽtoit queſtion alors de Thorto - Iadie des
lage en genéral . Je reviens maintenant Arbres;
aux arbres que les chenilles non ſeu - & d

lement déeshonorent , en les dépouillant quelques
de leur verte parure , mais qu' elles Animaux
dévaſtent , & font quelquefois périr . dui leur

Erience certaine nous apprend
nuiſent .

t que les feuilles ne ſont pas
aux arbres une parure indifférente ;
elles ſont de plus autant de bouches

pour eux qui pompent les pluies & les

roſces ; & par - Ià fervent à rafralchir

le tronc ſur lequel elles prennent leur

entretien ; de ſorte que ſi elles devien -

nent la pàture des chenilles , pour lors

Parbre , privéẽ de ces bouches , canaux ,
ou réceptacles , eſt d ' aut ant moins

rafraichi & humectè ; ſa ſeve ſe diſſipe
plus aiſèment en pure perte ; les bran -

ches languiſſent & ſe deſſechent peu -

A- peu ; la maladie gagne le tronc , &

certains arbres pæriſſent quelquefois ,
ſans qu ' on puiſſe leur donner du ſecours .

Il eſt donc trés eſſentiel de Soppoſer
aux irruptions de ces inſectes affamès

qui peuvent cauſer tant de déſordre ,
ſi on ne le prévient .

Mais il neè faut pas ajou
able à tout ce que le
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Dela ma⸗ toujours à compter , POur detruire ces

4 % ANnNm CRHKMPETRE .

ladie des animaux devaſtatæurs, quelques uns de
Atbres , ces moyens vantés mayant pas mème

& de la ſimple apparence d' utilité ; d ' autres
quelques paroiſſant ſuperſtitieux , comme l ' intro -
Animaux

qui leui
Nuiſent .

duction d ' une femme dans le Potager ,
en certaines circonſtances ; d ' autres
enfin ne reuſſiſſant pas , malgrẽ Laſſu -
rance poſitive d ' un Auteur . Luſage
du ſouſfre , par exemple , dit - on , eſt un
moyen des plus ſimples , & on a tou -
jours vu réuſlſir de remplir un petit

ichaud de charbous bien allumés ,
& de le préſenter ſous les branches
inſoctees des chenilles , à une diſtance
telle que les feuilles ne puiſſent etre
incommodèées de la flamme qui s ' en
elevera , au moment qu ' on y jettera
quelques pincẽes de ſouffte en poudre .
La vapeur de ce minéral bitumineux ,
dit - on , eſt mortelle pour les chenilles ,
& pour la plupart des autres inſectes ;
elle entre facilement dans les conduits
de leur reſpiration , linterc pte , les
ſufloque , & les fait tomber ſans vie ;
odeur en eſt mëme ſi forte & fl
deéſagréableè pour les chenilles , & elle
ſe conſerve ſi long temps ſur les bran -
ches des arbres ſous leſquels on a
repẽtẽ cette petite Opèration , que par
Ia ſuite , on peut étre ſur qu' il n ' en
viendra plus 5' y attacher ; iſon de⁴¼

b0

moi

ſale
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0DVU PorACER . 49plaiſir de ſe dé&faire . EUA.Auoi on a le plaiſir de ſe défaire
türe - PeIAmment , à peu de frais , d ' un auſſi dan - Hae 4

gereux ennemi .
Je pourrois , ſi javois étè appellè en & de

garantie de cette aſſertion ſi expreſſe , quelquesIui oppoſer une experience qui la con - Animaux
tredit : ceſt que de petites chenilles qui leur
vertes ayant tumultueuſement attaquè nuiſent .
des groſeilliers epineux , vers le mois de
Mai & Juin , jemployois le ſouffre 3
comme il eſt dit ici , & de beaucgup
plus près , Sagiſſant d' arbriſſaux , ſans
quil coũtàt la vie à la troupe vorace .
Telles ſont ces recettes vantées par
quelques Auteurs , dont il ne manque
pas dans pluſieurs livres , comme le
Dictionnaire domeſtique , le Dictionnaire
univerſel d Agricalture , le Dictionnaire
beonomique , & pluſieurs autres . Pour
moi , je n' ai point trouvè de voie plus

üre pour terminer la race malfaiſante
des chenilles , que d ' en prévenir le
deſordre , bien mieux que de vouloir
en arrkter Leffet en ſeringuant certaines
liqueurs ou décoctions ſur les arbres
expoſẽs au pillage ; car , qui ne comprend
la défectuoſitẽ du remede par plus
d ' une raiſon ? Ce que ‚ᷣai donc propoſe
de plus ſpẽcifique , dans les Prelimi -
naires , Ceſt de rechercher exactement
pendant la durée de lHiver , & d ' õter＋ 45de deſſus les arbres , autant qu' il eſt
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poſlible , tous les pe
filaſſe dans lelquels„ la chenille

Atbies Cache ſes Sufs , & e les brüler à

& de meſure ; on tarit par - là le wWal dans

quelques ſa cè qui expliquèé dans

Animaux l ' endroit auquel j

qui leur pour ne pas K
nuiſent . réf pétitions .

— — dunè cet -
1

ECkeus

trop de

Aixsi que les chenill

en veut aux feuilles des arbres , dont
il pille la nourriture ; de ſorte qu' elles

tombent laiſſent Parbre dans un
5 iſant à la vue , & préjudi -

Onds . Il n' eſt point de flèau

raindre pour pluſieurs arbres

uitiers , ſur - tout pour les poiriers en

ſpaliers , que le rravage du tigre; il
es déshonnore à un tel excès , qu ' on

quelquefois réduit à A5 acer ces
arbres malades , pour leur en ſubſtituer

d ' autres qui ne ſoient pas autant du

it de ces animaux , que 5 poiriers
de certaines eſpeces : car ſi les tigres
en ont pris une poſſeſſion annuelle , le
mal eſt incurable , au rapport de la

Quintinie; ce que le Jardinier ſolitaire ,
& d ' autres encore ont reconnu comme
lui . Il eſt donc eſſentiel de dénoncer
ici cet ennemi redoutable des arbres ,

28N„‚le tigte



& de rapporter ce que nos Ma
en ont dit , afin que ceux qui ne l

85 55 5 Sladie des
connoiſlent Point aflez , 5 Spargnent Arbres 4d ' inutiles eſſais , ou parviennent 4 & de
deécouvrir quelques remedes efficaces quelques
pour le détruire . Animaux

Les Naturaliſtes lui ont donné le dui leur

nom de Tigre - Puce , ou ſimplement nuiſent .

celui de Tigre , Tigrus Pulex . Dòs les
premiers beaux jours du Printemps ,
& mèéme en Mars , on en voit ſurgir
des eſſaims nombreux qui volent oa &
la , en quoi le tigre differe dèe la
punaiſe avec qui tant d ' Auteurs lè com -
parent , mal - à - propos . Ces nouveaux
nés cherchant par - tout une paàture
qui convienne à leur goũt , commencent
dabord à la prendre ſur les arbres les
plus jeunes , & dsévorent enſuite les
feuilles des plus àgés , en commencan
par le bas juſques en haut ; campés

es , ils en abſorbent
toute la ſubſtance ; Parbrè ſouffre de
ce laręin , en ce que la ſeve ſupprimẽe
dans ſa route , ne circule plus de mème ;
elle ſe refoule dans le corps de Farbre , &
ma point lelaboration qu' elle devoit

acquèrir en ſuivant le cours ordinaire

qui lui etoit aſſignè par la Nature . Les
arbres donc ainſi privẽés d ' une partie
eſſentielle de leur nourriture , contrac -
tent par degrẽs , une pauvretè ſenſible ,
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inanition , les conduit a une
mort prématurée .

La Quintinie , avec tout ſon ſavoir ,
& le zele qu' il a montré pour la cul -

ture & Futilité des Jardins , a deſeſperé
de détruire les auteurs du déſordre

qu' il a vivement ſenti . Voici ce qu' il
en dit :

Il n ' y a ſorte de leſſive de toutes

„ choſes fortes , Acres , corroſives , &

„ puantes , comme de la rhue , de

„ tabac , de ſel , de vinaigre , &c .

„ dont je me ſois ſervi pour laver les

„ feuilles & les branches ; 5y ai employe
„ de Phuile , par Lavis de quelques
„ curieux ; jy / ai fait des fumées de

„ ſouffre par le conſeil d ' autres ; jai
„ brülé de vieilles feuilles ; p̃ai ratiſſé

„ l ' corce des branches & de la tige
„ Où la ſemencè Sattache ; tous les

„ jours j ' eſſaie d ' imaginer quelque
„ nouvel expédient ; & enfin j avoue
„ de bonne foi , & à ma grande
„ confuſion , que je n ' ai jamais reuſſi

„ A rien : il reſte toujours en quelque

„ endroit quelques ſemences de ce

„ petit inſecte : & , quand le mois de

Mai & de Juin ſont venus , cette

„ ſemence &clot par la chaleur du

ſoleil , & ſe multiplie enſuite à Lin -

fini . Ou il faut doncõter enitiẽrement

les poiriers d' eſpaliers , ce qui eſt

502



D PDOο rAE R. 503un remede treès. violent , & furet ur
» pour ie petit muſcat - bergamote Ii N„ bon- chretien dHiver , Jui ne réuſ . Arbresſiſſent guere bien hors de lA; ou il & de

„ faut ſe conſoler dy voir ces tigres , quelquesſe contentant ſeulement de faire , Animauxtous les ans, brũler toutes les feuilles , qui leur
„K& nettoyer les arbres , autant quꝰil nuiſent .
„ „ eſt poſſible . „

II ſemble , après une déclaration ſiprẽciſe , & faite par un Maitre ſi habile
& ſi expert , il ſemble , dis - je qu' ilne reſte plus d' eſpoir contre Ia mali -
gnité du tigre . Comment donc un
Ecrivain , qui ne ſe nomme point ,
Lexprime - t - il ainſi dans le Journal
Economique, Avril 1764 ? Or voici un
Procede extremement ſimple , de ſe deliurer
4e ces ennemis , &. dont on 4 dejd fait
Plaſieurs fois liexperience toujours ade
ſaccòs :

52 „ Il ne s' äagit , pour purger nos
„ Jardins de ces inſectes „ adue de

ſeringuer de Leau bouillante ſur les
„ groſſes branches des arbres , ainſi

que ſur le treillage , & principale -
„„ ment dans les trous & les crevaſſes
„ des murs , ſi les arbres ſont en

eſpalier . Cette aſperſion doit ſe
„ faire , quand les ufs commencent
„ à ᷑clore ; elle fait perir non ſeu -
„ lement tous ceux des tigres , mais

O
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encote les pucerons & autres inſectes

qui dévorent les arbreés fruitiers . „

A Qui comptera ſur ce dernier récit,
la bonne foi de celui qui le

fait , peut en ètre diſciple ; je conſeille ;
quelques 83 5 .

Animaux par préférence , ce que j̃ ' al quelquefois
qui leur fait , & ce qui réuſſit très - certainement ,

nuiſent . au moins pour détruire une partie des

malfaict

Vers la fin d ' Octobre , ou à la chũte

genérale des feuilles , on amaſſe toutes

celles qui ſeront tombèes de deſſus les

arbres aſſaillis des tigres , & on les jette

au feu ; quinze jours après , on fera la

méme choſe , & ainſi de ſuite juſqu ' à
ce que toutes les feuilles ſoient conſu -

mees : après quoi on ratiſſera moderẽ -

ment avec un couteau de bois , toutes

les branches ; ce qui Ecraſera ou fera

tomber à terre les Eufs de ces inſectes

dépoſés , ordinairement , dans les peti -
tes fentes de lcorce des branches , qui
ſont les repaires d ' où lon doit les déni -
cher , pour prévenir les ſuites .

es

Lapbins .

Ux Jardinier ne ſympathiſe pas

autrement avec les lapins dans ſon

U Potager ; mais comme il peut arriver

qu' ils attaquent ſes plantes , on en

Parlera .
Si
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Si par quelque moyen ils ont Lentrèe

De la ma -du Jardin libre , ils ne tardent Suere iadie dà ſe prẽvaloir de cette liberté , & elle Arbresconſte par le dégât qu' ils cauſent à & de
IHortolage . Ils mangent une plante juſ - quelquesqu ' à fleur de terre , & leur morſure qui Animaux
eſt en quelque fagon venimeuſe peut dui leur
en faire périr lè reſte . Ces malins nuiſent .
animaux font ſur· tout beaucoup de
ravage en temps de neige , ils attaquentalors les jeunes arbres auprès de qui ils
ont accès ; ils en rongent le pied , &
leurs dents meurtrieres cauſent ainfi la
mort de ces arbres , quand on mem -
péche pas le mal , ou qu ' on le laiſſc
devenir conſidérable par la continuits .
Lobſtacle le plus ſür quon y peut oppo -
ſer , oeſt une clõture exacte . Si cette Prẽ -
caution neſt pas poſſible , ou convenable
à Lendroit , un Chaſſeur au moyen de
ditferents pieges , ou avec un fuſil peutdelivrer de ces ennemis , & profiter de
leur défaite . La vengeance dans ce cas -
Ià eſt permiſe & utile . Lheure favo -
rable pour trouver les lapins , hors des
terriers & en maraude , eſt dès le bon
matin juſquà ſix ou ſept heures ; de -
puis onze heures juſqu ' à une heure
après midi ; & ſur le ſoir , un peu avant
Jue le ſoleil ſe couche , ſur - tout ſi le
temps eſt au ſec .

Zome III . V



me de la 51 de

E5 & . Ces pré -
avoir valeur ,

bo
un certain temps les 1 riſes 465

Lapins .

Cx petit quadruped de que le Diction -

iaire univerſel d Agticulturee& du Jar -

dinage à peu connu , puiſqil le dit

de!la Kl⸗ ' une ſouris ; quoique M. de

onlui trouve comme nous , environ

cing pouces de longueur , eſt un

ennemi très - préjudiciable aux Jardins ;3
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50elle y coupe ou mange pluſieurs plantes& racines potageres , ne fut - ce que pour 5850 Ktracer ſes promenades tenẽbreuſes ;auſſi nai -je pas oublié de Taccuſer de & 1ſes mauvais tours , & d' apprendre aux quelquesJardiniers à Sen deélivrer . Je cherche Animauxencore ici à ranimer leur zele , afin qui leur

qdils pourſuivent à outrance la taupe , nuiſem .
ils aiment leurs arbres pPour qui jeparle ; car elle nuit , en Eventant les
racines , & elle les ronge bien ſouvent ,quand ces racines ſont encore tendres& petites . Ils ne doivent point ſe laiſſerflechir par la beauté du velours qui
pare Fanimal ; il n ' eſt que noir en ce
pays , mais en d ' autres il eſt chamarrede brillantes couleurs . Quẽils admirentla ſingularitẽ de ſes petites mains à cinꝗdoigts , preſque ſemblables aux mainsde Lhomme , fes habitudes ſes mœurs ,& ſes talents ; maiĩs quiils ſoient bien
plus ſoigneux de garantir leurs arbres ,A purgeant le Jardin de cet inſecte -
Jai dit ailleurs les moyens de s ' yprendre ; on peut y recourir .

Des Rats .

Ix men parlerai pas ici avec tout le
détail que les Naturaliſtes font de la
famille , & de toutes les eſpeces qu' elle
comprend ; je ne ſuis intéreſſe qu ' d

1



E .
Ve la ma -

ladie des

Arbres ,
& de

quelques
Animaux

qui leur
nuiſent .

5o88 ANNEE CHAMTETRx .

decrier les malfaicteurs des arbres , tels

que les eſpeces differentes de rats qui

devorent le fruit , & mẽme les bourgeons

naiſſants , Lecorce du bois, ; le bas de

la tige , des figuiers en particulier ; ce

qui les fait languir , & enfin mourir ;

la proximitẽ des maiſons entretient les

uns ; la campagne fournit une retraite
aux autres . L' ai parlé de ious aſſez

amplement , pour qu ' on puiſſe éviter

d ' etre Ia dupe de leur dégat , ainſi je

ny reviens pas . Je dis ſeulement , pour

ne pas paroitre nëgliger ici totalement

leur article ; què s' ils attaquent les

elpaliers , il leur faut tendre des pieges

comme ratieres , ſouricieres , quatre

de chiffre , &c . On peut mème recourir

aux poiſons , mais ce doit ètre avec

une extrème prudence , & une attention
réflechie, ; pour éviter les inconvènients
qui peuvent en ètre la ſuite funeſte :

pour le plus ſür , il ne faut , crainte

d' inconvẽnients , ſe ſervir que de poiſons

qui ne le ſoit que pour ces animaux ,
tels qu' il dit en parlant du campagnard
dans les Prelinninaires où il eſt encore

fait mention de LEcureuil , & des Loirs ,

ennemis des fruits & des arbres ; on

peut y recourir .
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Des Turcs . ladie des

Arbres ,
1

Les turcs ſont des vers blancs qui
quel ques3 percent les arbres , & courent entre Anim 58

esorc⸗
& le tronc . Ceſt

un
inſecte i .

plus dangereux ; il men veut nuiſent .
pas 5Lenlenenm aux jeunes Plants „ mais

. — aux plus grands arbres . Pourles exterminer , il faut , ſans perdte du

temps , faire deéchauller Larbre, &

peler toute la ſuperficie de ſon é&corce ,

JuüquA Lendroit endommagé par ces
11Aectes ; ſi on en decouvre dans les

trous , il faut les en tirer , ou
1e8 7

Ecraſer avec quelque fer pointu ; ſans
cela ils montent , & attaq : 5

Parbre
au point de le faire mourix la ſeconde
année ,

ESs Taons ſot
vivent en terre ,
racines des 5 res, au pied
on fouillera 858

lesAeeh.
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Des Pilcerons .

ge bien plus qu ' aux arbres ,

5 115 les attaquent auſſi , j ' air
appuyé ſur leur compte dans les Preli
minaires , aſſes pour ſatisf aire ceux qui
ſouhaiteront

appren
dre ce qu' ils peu -

vent faire pour les Aetture ils leur

en donneront le loiſir , par leur peu

S
Oop. ME Ces inſectes 8en Prennent

2 —

2

Des Limaces , & des Limacons .

aires ſur
cet ani

lins qu' il dé
vaſte , ſi

8065
les rappel
fin que le Icl
rvation de M. de

„ pour en conclure quelle eſt ,
la multiplicitè de ces
X qu' il ſoit, en conſé -

ntif ? pourſuivre .

Traité ſommaire des Coquilles ,
fluviatiles que terreſtres, qui ſe trouve
environs de Paris , par M. Geofroy , Do

Rẽégent de la Faculté de Médecine . A P

chieꝰ J. B. Guil . Muſſlet „ Hls , Libraire , Quaides Auguſtins, St . Etienne , 1907 , in - 12.
de 245 Pages .
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Les limaces , dit cet Auteur ,
tous animaux hermaphrodites ,K
quẽèils aient les deux ſexes, ils ne peus
cependant engendrer ſeuls ; ils ꝰaccou -

nt toujours deux enſemble : m

ils font Fun & Fautre Loffice de

& def . femelleN de ſorte qu' ils ſe féc

ciproqu ement .4 — nagons aiment les jeunes
es arbres , leur nuilſent er

on les prend à la main

es chercher le matin &le

Ar - tout après la Wiäe Ceſt alo

paroiſſent en Plus sgran
nti

Il faut les &craſer 8

D —E4

9

0

4
00

——

le tous les pays ,
ren pluſieurs : mais ,

ent dweau



512 ANNEE CHAMPETRE .

Dela ma. & qu' ils en ſoient contents ; ils doivent
jadie des au moins letre de ma bonne volontẽ .
Arbres , Je ne leur ai rien propoſe de moi - meme ,

& de que je ne Paie certifié par le ſuccès ;
quelques & j ' en ai rendu comptè avec autant
Animaux de candeur que de ſimplicité .
qui leur Je me ſuis auſſi ſervi de ce que j ' ai
nuilent . trouvè d ' utile dans cette foule d ' Auteurs

qui ont écrit ſur la méme matiere ,
reconnoiſſant nèanmoins les véritables

peres de ce que j ' adoptois . Ce qui m' a
Portẽ à en agir ainſi , Ceſt que jai trouvẽ
du bon dans pluſieurs Livres , mais peu
de ſuffiſant dans la plupart . D' Ailleurs
il y a d ' excellentes inſtructions dans
des Memoires Academiques , dans de

grands Livres , dans des Livres colteuæ

rares , dans quelques autres qui
traitant des ſujets différents , wavoient
ſur EAgriculture , que des lambeaux

commè enchaäſſés . Tout cela n ' etant

connu que de peu de perſonnes , & con -

ſequemment preſque inutile au Public ,
j ai cru quꝰon me ſauroit quelque grẽ
d ' avoir rèuni ces richeſſes &parſes , &

perdues , en quelque fagon , pour un

grand nombrè , en attendant que des

perſonnesplus Edairées & plus inſtruites

puiſſent faire mieux que je Wai fait .Je
ſouſcris par avance àce quon rẽformera
dans mon travail , & aux vèrités qu ' on
aura decouvertes de plus . Outre que



DBUPerlenE . Iig5 81 empire de la Critique Peut S8Excer ſut :
tout ce qui scrit . I eſt juſte qu ' on uſ
envers moi , d ' un droit qui eſt commun
à tous , & dont j ' ai moi - mème fait

De la ma⸗
Sladie

ulage : mais Pamour de la »&rité quelques
m' ayant quelquefois obligé de contre - Animaux
dire un pcu des Auteurs de méxite , je qui leur
n ' ai pas ceſſe de les eſtimer beaucoup .
Mes objections tendoient à la décou -
verteè de la vérité , non A l ' abaiſſement
de l ' ouvrage eſtimable à d ' autres Egardsʒ
& quand j ' en ai eu occaſion , ‚ ' ai
donné avec plaiſir tous les Eloges qui
leur etoĩent dus . Je dèclare au ſurplus
que je mai aucun entètement pour ce
que je penſe , & que je ſoumettrai
tonjoors ſans peine mon ſentiment à
celui des autres , lorſqu ' on le jugera

rẽferable au mien . Ceſt un aveu que
je fais de tout mon cœur : j ; aurai du
moins frayẽ la route à ceux qui tendront

a perfection mĩeux que moi . Quel -
eimparfait que ſoit cet eſſai , je ne
croirai pas inutile ; & je ne regretterai

point des ſoins dont on doit Seſtimer
bien recompenſè , lorſquꝰon peut eroire
dlavoir procurè quelque avantage à
IHumanité . Il eſt moins flatteur de
meériter la rẽputation brillante de ſavant ,
que celle de Citoyen utile .

Ein du troiſeme & dern .
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ND NN

DES PLAINOHES .

PTANCHE PREMIERE .

LS trois chiffres 11. 2. 3. marquent

des outils deſtinẽs à - peu - près au mème

uſage , on s ' en ſert Pour
don

labour plus profond & pour mieux

tourner la terre : on donnc ici

de lichet au premier & au ſecond ; I

& Tautre ſont des plaques de 3 mi

tranchantes par le has , & ouvert

le haut pour y
er un manc

lequel elles ſont clouées ; ce

1e placé dans ouverture de lamanch

lame , en a toute la largeur , & au

eſt ſemblable aux manches

ainſi que le Febretente
la

72alt 34* dire, qu' il doit

rois pouces
de tour &

long ; la largeur du fer

ſelon le goũt de Fouvrier :

ral , il a de huit à neuf pouces
en Iargeur par le haut , & un peu moins

Par le bas ; 14 Iongueur eſt d ' environ

un pied , ou un peu Plus . La figure 2.

repreſ ſente le meme outil garni comme



ExP

on lè voit

appui ſur lequel Louuvrier pof
foncer Loutil dans la t

coupe & renverſe ſans deſſus del
Figure z. Le chiffre z . marque

ous eappellons ici coi mmune Emer
47f.fer ; cet 85 tout de fer , à
Tel

ſt 1
Ce U

de huit à
viron un pied ; il eſt un peu creux
mince par le bas , & un peu plus Epaĩs en
haut , ſur - tout au 8 u où il y a une
prolongation ou eſpece de petit manchè

n trois profond
de trois à quatre : Ceſt la douille ; elle
regoit un manche de!bois Pour 58 51

r
longucur quipar cettè

in peu enfoncèe , comme8 planche ; pour que

lus ſolide , on doit le
5

er la 00 naisà plu 5
8

119 21 d ' un fer battu
mince & emmancl
elle eſt de figu

Aure 5. Cette

Porte le nom de houl erte;
10 reſſemblance avec
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Outres pelles ; chaque Jardinier en a de
Planchel . faites à ſa fantaiſie , mais toutes doivent

Etre formées comme une tuile , c' eſt - 0

à - dire tournées en demi - rond , pour
enlever les plantes avec la motte ; le

manche doit ètre court à proportion .
L ' on a donné dans la Nouvelle Maiſon
Ruſtique , Tome II , d' après la Flora du

Pere Ferrari , la figure d ' un deplantoir

que l ' on ne mentionne pas comme rare -

ment de ſervice , ni ſune prétendue
houlette rapportẽe au mèmè endroit ,

nombre 13 , parmi pluſieurs autres figu - 4

res gẽnẽralement aſſez mal - faites & peu 130

reſlemblantes . m

Figure 6. Eſt ce que nous appellons I

communẽment une beche à Puſage des

Jardins & pour des terres faciles à tra - 0

vailler : la grandeur dépend des en - 0

droits od l ' on Sen ſert , & Pinſpection
de la figure la deſigne aſſez . 0

Ezgure 3. Pioche de ce pays , dont on

ſe ſert communëment pour travailler

toute ſorte de terres . Cette pioche eſt ,

comme l ' on voit par la figure , à - peu -

près de la longueur de la beche , mais

elle en differe par la forme de ſa pane

ou plaque de fer , qui eſt moins large
en tout ſens , & ſur⸗tout par la pointe ;
elle doit auſſi etre plus forte d&paiſſeur .

Figures 8 , 9 & 10 . Piochons pour

differents uſages du Jardin , quand il
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eſt queſtion de béchoter , ou cerfouir Planieldes planches , ſuivant la nature de ce Planche I.

qu' elles contiennent .

Fgures 11 & 12 . Différents rateaux .
Fgure 13 . Ratiſſoire qui , en la tirant ,

ſert à couper l ' herbe des allées .
Egure 14 . Autre ratiſſoire qui coupe

en la pouſſant devant ſoi .

Fgure 15 . Civiere de ce pays , bien
differente de la figure qu ' en donne la
Maiſon Ruſtique .

Figure 16 . Brouette plus ſimple &
plus aiſce à dẽcharger que celle quĩ eſt
rapportèe dans la planche mauſſade &
mal proportionnèe , toujours de la
Maiſon Ruſtique .

Figure 17 . Arroſoir de notre Jardin 3
dont la pomme ſeparẽe & marquèe du
chiffre 18 reſſemble ſi peu à la planche
ſi ſouvent depriſee , & qui merite tan
de P' etre .

Figure 19 . Fourche de fer ſervant à
travailler les fumiers .

Fgure 20 . Serpe tranchante par le
dos , & qui coupe par le cõté courbe .

Figure 21 . Plantoir dont Fuſage eſt

expliqué dans le corps de POuvrage .
La cheville qu ' on met dans ces trous ,
qu ' on y voit , regle à volontè la profon -—deur des creux qu' il fait .



Plan -
che II .

8 1
Ton ne peut
lames A couf
& Lautre en kitant .

3 5
2 . Echenilloir avec le reſſort

& qui manque à celui de la f

Cet 8 eétoit deſ
eſt

pourquoi il

0 diniers .

Figure 6. Croiſſant à Fuſage encore
des Jardiniers .

Figures 6 & 7. Plantoirs . La figu

en reprẽſente un armé d ' une poi

fer ſervant à l ' introduire ,
terrein eſt graveleux .

A Pexemple de ceux qui ont dont
de ſemblables figures , on s' eſt ci

penſé deé les reprẽſenter dans

proportions relatives ; il a paru

185 marquer ce que la forme avoit
d' eſſentiel . 9
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Fgures 1, 2 , z. On voit des lerpettes che IIl .
de différentes grandeurs , mais dont la
lame de toutes eſt d ' une courbureè telle
qu' il la faut pour le bon uſage . On
en donne la raiſon dans le corps de

coupent en tirant , &
ce qui fait leur ſuretẽ ;

iſpoſées autrement , les
ſcies riſquent ſouvent de caſſer . On les
Voit ouvertes & fermées .

2 Hgure 6. Eſt une hache aſſe2 connue ,
pour n ' avoir pas beſoin etre déerite .
On ena de pluſieurs gr

Figure 4. Fruitiers en arbres nains .

1 ERLEAαν ,οjun
be Fgure 1. Couche toute montéè .

Figure 2. Chevalet qui la ſupporte , &
dont Pᷣuſage eſt expliquẽ dans Louvrage .



Plan -
che VI .
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Figure z. Verriere ſervant à couvrit

ſoit les couches , ſoit les ſemailles en

pleine terre .

Egure 4. Autre couverture d' eſpece
différente .

Figure 5. Autre eſpece encore de cou -

verture .

Figure 6. Cloches de diverſes ma -

tieres .

PF ο⏑ ’

Figure 1. Ciſeaux pour faire louver -

ture des ſujets quꝰon greffe .
Figure 2. Eſpece de coin pour tenir

ouverte la fentè que lon fait aux ſujets .
Hgures 3 & 1; . Autres eſpeces de

coin ſervant à placer commodément la

greffe ſans la fatiguer .
Fggure 4. Scie telle quon La repré -

ſentée A la Planche III , repréſentée
toute ouverte .

Egure 56. Petit couteau propre pour
tailler les greffes .

Figure é . Coin de fer ou de bois ,

pour ouvrir la place entte TEcorce &

le bois où Lon doit inſinuer la greffe
en couronne .

Figure 7. Greffe taillée & préte à3

etre miſe en place , lorſqu on greffe en

FOuronne .

Figures 8S & 10 . Ecuſſon tel qu ' on le
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choĩſit , & prẽparè dans la fagon de
greffer , qui porte ſon nom .

Figure 9. Greffe taillée comme elle
doit Fètre , quand on greffe en fente .

Figure 11 . Autre greffe préparée
comme la figure 7 , pour ètre employce
en couronne .

Figure 12 . Greffe telle qwelle doit
etre tirẽe pour la fagon de greffer , qu' on
appelle en flüte .

Hguie 13 . Servant au méme uſage
que la figure 3 ; mais leur différence elt

iquée dans l ' ouvrage .

EPR

Cette Planche reprẽſente une ma -
chine toute monte pour le tranſport
des arbres , & ſes pieces en détail .

—2 7

8 3
0Ga

4
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DES MATIERES .

A

Ae E: ; eſpece de céleri , Fév . 144
Ail commun ; ſa ſemence & culture : voyer

Fevrier , page 97 , planté en Fevrier &

Octobre , 233 ; en maturitè , Juillet , 8 ,
320

agne , ou rocambole , Février , 98
A planter , Octobre , 233
Ail du Levant , Octobre , ibid .

Alleluya ; ſes eſpeces , Avtil , 350 , Juillet , 20

Novembre , 328

Angelique ; ſa deſcription , ne ſe multiplie que

par ſemence : vo/e Mars , 281

Anis , quand ſemé , & ſa culture , Avril , 353 ,
Juin , 515 ; en maturité , Juillet , 20 , & en

Aolt , durèe de ſa graine , 112

Appètit : voyer èchalotes , en Mars . 208 - 209
Arbres à planter : Voον =Janv . 74 , Mars 309 ,

Octobre , 296 , Novemb . 363 , Decemb . 424
Comment arracher les arbres pour tranſ -

blanter , Octobre , 297
Arbre qui ne fruite pas : voer Février , 179

Maladies des arbres , Decembre , 467
Arbres trop vigoureux , Novembre , 395 ,
Décembre, 486
Arbres foibles & languiſſants , Décem . ibid .
Chancte des arbres : 475
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Arroche ; ſes noms différents ; ſa deſcription ;
temps de la ſemer , & ſa culture , Feévrier ,
174 , Avril , page 354

1 Maturité de ſa graine , & ſa durèe , Juin , 5 16 ,
Juillet , 20

e0 Aroſement des arbres : voyer Mars , 3 10 ,30. Avtil .
395Arroſements en général ; leur utilité & feur

uſage , Mai , 487 ; Juillet , 63 ; Aoũt , 154
tichauts , comment les decouvrir , Mars , 240

& ſuivantes .
Leur multiplication & leur culture , Avril 5

3545 &c .
Saiſon de leur fruit , & moyen de le faire
groſſir , Mai , 432
Retranchement de leurs feuilles cConſeillé
mal - à - propos , Mai , 433
Deſcription des différentes eſpeces darti -
chauts , Juin , 517

Artichauts pour grainer , Juillet , 21
En fruit , ou pour garder ſecs , Juillet , 2 1

& 22
Culture après le fruit , Abũt , 113 , Dé -

8 cembre , 411
Comment plantẽs , Octobre , 268
Pour garder frais , Novemb . 321
Jemps de couvrir les artichauts , Nov . 329

41 Des mulots qui détruiſent Fartichaudiere ,0 Novembre , 330iere
de couvrir les artichauts , contreè le

vembre , 331
dæ Jeruſalem , voyer Topinom -

ter , pour en hater Fuſage :
5

berges hors de leurdes à8



ſaiſon , Novembre , 334
Labour qu ' on donne à celles qu' on laiſſe
venit naturellement : voyez Jan v. 57
Deécembre 5 414
Sa ſemence , & ſa culture : voye ? Fev . 131 ;
Mars, 245
A planter , Avril , 362 ; Novembre , 335
Temps , & fagon de les couper , Avtil , 359 -

360 .
Ses différentes eſpeces , Mai , 438
Façon de planter les aſperges ſuivant le

terrein , Mars , 245
On en cueille encore en Juin : mais non toute

Pannée , comme dit Matlliole , Juin , 523
Graine d' aſperges ; terre qui leur eſt conve -
nable ; animaux qui leur ſont nuiſibles ,
Mai, ; 444 - 442

B

Bacille : voyeꝭ perce - pierre .
Baſßtlic , temps de le ſemer , & idèe ſinguliere

de Pline ſur la maniere de le faire , Fév . 136
Multiplicitè des eſpeces ; ſon uſage , ſoins

qu' il demande , Mars , 254
Sa culture , Mai , 443
Bouture de baſilic , Juin , 525
Elevé dans l ' eau , Juin , ibid .
Durée de ſa graine , Aoũt , 120
Baſilic à garder ſec , Septemb . 18 5
En graine , Occohr . 268

Propriétés du bafilic , 186
B̃aume : voyeꝝ menthe .
Berle ; ſes uſages , & la ſituation qu' elle

demande , Avril , 375˙376
Bette : voyeg poirée .
Bette - Raue ; ſon origine ; ſes eſpeces ; terre
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qu' elle demande ; ſa deſcription , Mars , 234
Quand la ſemer , & comment la tranf -
planter , Mars , 236 . Aſemer , Avril , 363
Comment les arracher ; & comment les
conſerver , Novembre , 321

Bonne - Dame : voyex arroche .
Sordures du Potager à planter : Mars , 306 ;

Septembre , 222
Bourraclie , Janvier , 66 ; Mars , 259Sa graine : voyer Juin , 528
Bugloſe , Janvier , 66

Durée de ſa graine , Janv . 67

C

Capanulla : voyeꝝ doucette , Mars ; 276
Capucine , ( Capre ; ) par qui découvette ;

ſes eſpeces ; comment ſemèe , & en quelP 3 7 8
temps elle doit Petre , Mars , 25 5
Préparation de ſes fleurs , Juin , 526
Maturité de ſa graine , & bouturés 5
Aoüũt , 120 - 121
Soins à en prendre , Octobre , 4
Capucine à fleur double , Septemb . 187

Cardamine , fourniture de ſalade , Fév . 152
Cardes d Articlauts : voyeꝭ Septemb . 178 ;

Octobre , 270
Cardons d' Eſpagne & de Tours , Fevr . 128 ;

Avril , 346
Leur culture , Mai , 424
Demandent d' amples arroſements , Juin ,

51
En maturité , & durée de la graine ,
Juillet , 17
A faire blanchir , Octobre , 266 ; No -

vembre , 325
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Cafottes ; on peut en ſemer en Feyrier *
156 , Aytil , 263 , en Mai , 444 , Aoüt ,

1235 Septembre , 189
Maturite de leur graine , & ſa dutée ,

Aoüũt, 432

A garantir du froid , Novembre , 337
Carottes conſervées après les avoir arra -

chées , Décembre , 4¹5
Culture des carottes , Mai , 445
Comment les faire grainer , 2bid .

Différence des eſpeces ; ſoins & terre qui
leur conviennent , Mars , 260 , & ſuivantes .

On peut encore ſemer des carottes qui
ſerviront dès le milieu de Mai : voher
Juin , 515
Leurs arroſements , Juin , 529
Fane ou feuilles de Carottes à retrancher ,

Juillet , 24 , Octobre , 272
Caroties ſauvages , Décembre , 41¹8

Calſſis ou Caſſier : voy . Groſeillier , Fév . 183
& ſuivantes .

Celeri ; ſes eſpeces , & leur variété , Février :
143

A ſemer , Janv . 67 ; Mars . 268 ; Février ,
147

A replanter & à éèclaircir , Avril , 373723
Mai , 449
Celeri fourchu , Fév . 146

Celeri long , Fév . 145
Celeri plein , Fév . ibid .

Comment le faire blanchir , Juin , 537 ;

Novembre , 340
Maturité de ſa graine , & comment la

cueillir , Juillet , 26

Sa durée en valeur , Aoũt, ; 125

Cerfeuil , Janvier 68 , Mars , 270
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Cerfeuil muſquéè à multiplier , Mars , 270Cerfeuil commun à ſemer , Fév . 150f

5Ileſt parlé de cette fourniture de ſalade
preſque dans tous les mois ; elle eſt en
graine en Juin ,

533Durée de la graine , Juin , 534Cerfeuil muſquè à replanter , Fey . 150Cerfeuil muſquè en graine , Juin , 5326 Clenille , inſecte : voy . Mai , 443 ; Deéc . 4951 Chienille , plante : voye Févr . 165
Cſiervis ; ſa deſcription : voxe⁊ Janv . 3Mai,

448
Demande de fréquents arroſements
Juin ,

531 3 4Comment on le multiplie , Fev . 119
Quand le ſemer , Févr . 120 ; Mars ; 22
Quand replanter , Avril , 370 ; Mars , 2257 Remarque ſur ſa ſemencè Feév . 121
Comment le planter , Fév .
Maturité de ſa graine , & ſa
Septembre ,

Chicoree ſauvage à ſemer : voye ? Mars -
A replanter , Avyril ,
En graine , & ſa durée , Septembò.

—
. —0

—ANO8

ν
O0

2 Afaire blanchir , Octobr . 275
* Uſage de la Chicorée , Octobr . 278
43 Chous à ſemer : voyer Janv . 40 , Févr . 100 ;

Juillet , 54 ; Aoũt , 103Variété des eſpeces , & choix qu ' on doit
faire des meilleures , Janv . 42

Chious- brocolis , Fevr . 103Sa deſcription , Fłyr . 104
Les rejettons des autres chous peuvent ,5 en quelque facon , J ſuppléer , ibidem ,
Feévrier , ibid .
Cſous bruns d' Allemagne , Fév . 112
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Cłlou - Cabus ; ſa de ſcription , Févr - 105

A ſemer , Octob . 237 , Nov . 317 6

Chous ; leur culture, Avril , 334 , Mai, 417 7
Chous qui grainent ; choix de cette graine ;

Sa durée en valeur , Juillet , 104

D' où la tirer ; ſes qualités , Aoũt , 104 - 105

Chous qui ctevent , Octobr . 238

La graine de chous varie , & dèégèénere;
Exemple ſur cela , Févr . 114

Chou quꝰon doit faire grainer ; obſervation

pour le faire à propos , Feévr . 115

Chou de montagne , Févr . 107
00

Chon de Milan , Févr . ibid. 5
Chou de Siam , ou Chou - rave , Févr . 110

Clou. nauet, Fév . 111 Qu' on veut garder ,
Novembre , 316

Chon de Strasbourg ; ſa deſcription , Févr . 106

Chou de Heſſe , Févr . 112

Cſou - fHeurs ; ſa deſcription , Févr. 102

Obſervation ſur ceux qui pomment mal,

ou trop töt , Juin , 505 le

Pour grainer , Juin , 305 , Juillet , 8 0

Qu 'on doit garder , Novembre , 315˖

Chon - NRave ; pour les garder , Novembre , 3 16

Chou - Rouge , Fevr . 111 . Quꝰon veut garder , A1

Novembre , 316 Ju

Ciboule annuelle , Févr . 94 0

Quand ſemée , Févr . 95 Juillet , 7 ; *

Gctobre , 223 N

A replanter , Mars , 205 ; Juin , 504 J

Durée de ſa graine , Aoũt , 102 1

Ciboule pour IHiver , Novembre , 3r4
Ciboule vivace , Fevr . 96

Civette ; ce qu' il faut lui faire en No - 50

vembre , 315 C0
Son origine ; ſa culture , Mars , 206 00

Cloque —
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529
Clogue , Maladie des Peéchers :

voye Juin ,567 Décembre ,
bage 488Cog ditfere de la Menthe , Jany .

64— multiplication „ Mars ,
255Sa culture , Janv .

65Concombres à ſemer en pleine terre , Mars ,2853 Mai, 465 juſqu ' au milieu deJuin : voyer ce mois,Leur culture , Avril , 3783Juillet ,
31Concombres tardifs , Juillet 5 32Concombres à ſemer ſur couche , Janv . 69Comment il faut les conduire , Févr . 1575Octob . 2823; Novemb . 544 Décem . 423Divers ſentiments ſur le mérite des con-combres , Novembre,

344Quelle graine eſt Préférable :
voye Mars ,285 ; Novembre 8

346Sa durée , Novembre 8 ibid.A tailler , à replanter : voyed la page deleur culture „ Avril ,
37Obſervation ſur les fleurs de concombre ,Mai ,
462

515
Juin , 545

ons à cueillir : vo/eN Juin , 45Arroſements durant ] Ete : voyer Juin , 5455Juillet ,
31Concombres verds Pour cornichons : voyeMai , 465 ; Occohre 3N. 24I . % Psretrancher les feuilles : 925Juillet ,

31Differentes eſpeces de concombres
voyerSeptembre,

212eſcription des Soncombres , Sept . ibid .Concombre hatif , Septembre , 21Concombre jaune , tardif ; Sept . 151d.Concombre verd , de méeme „ Septem . ibid .Jome IIIl .
45
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Concombre blanc , Septembr . page 215

Concombre Serpentin , de mẽme Sept . 216

Le blanc , ou meunier ; maladies des Con -

rombres : voyer Octobr . 283
Prebaration des cornichons : voyeN Octo-

bre ;
ibid.

Cofiundre ; ſa deſcription ; ſon uſage : voyeĩ

Février ,
163

Quand à ſemer : voyez Février , 165 ,

Gctobre ,
285

Maturiteè de la graine , & ſa durée , Juillet ,

49 , & Aoũt , 143

Corne de Cetf à ſemer , Mars , 272 , Aoũt , 127

Mai,
456

Sa deſctiption , Aoüt , 127

Cornichons à confire : voονε concombres ,

Octobre ,
283

Courgierʒ opſervation ſur ſon nom , & diſtinc -

tion à faire , Février , 155

A ſemer ſur couche : vohο Février , 156

A ſemer en pleine terre , & pratique re -

jettée , Mars , 283

A replanter : vοε Avril , 37*
Comment ſoigné : voyer Juin , 544 ,

245
Octobre ,
Deſcription du courgier ; maturitè des

courges , leur uſage & diſtinction des

eſpeces : voye Septembre , 197 & ſuiv .

Potiron , eſpece de courge , Septemb . 202

Covrge de Meſſine , Septembre , 203

Courge muſquẽe fine , Septembre , 204

Orgeat dans lequel entre la graine de couige ,

Sepitembre ,
205

Citrouille , Septembre ,
206

Calebaſſe , Septembre ,
208

209
Courge à confire , Septembte ,
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Autres eſpeces de courges , Sept . page 211Cran , ou Raphanus ruſticanus : voye⁊ Mars ,306 , Mai ,

478Sa deſcription & culture , Mai , 479Creſſon, ; ſes eſpeces , Octobre , 280A ſemer ſur couche „Fevrier , 154A ſemer en pleine terre : voyec Mars , 277 ,Mai , 458 , Octobre , 281reſſon en graine , Juin , 545 , Juillet , 30Diffèrentes elpeces de creſſons : voyeOctobre ,
280Creſſon d' eau ; ſa deſcription , ſon utilitè , &c .

Mars , 279 ; en graine , Juin , 543Fagon de le multiplier & de le tenir dafs
Leau , Mai ,

459Maturité de ſes graines : voyer Juin , 543Crelſon des ptes : voer cardamine , Fev . 152

D

Defoncen ; comment defoncer un terrein ,Janvier ,
55 Degeneren, ; les plantes dẽgenerent par laſemence : vo/ye Janvier, à Tarticle deslaitues .

Doucette , fourniture de ſalade , Mars , 276

E

Eau propre à arroſer : vο Mai , articledes melonniĩers „ & dans
Chapitre IV .

Ebourgeonnement des arbres , Avril ,Juin ,
Echalottes , quand il faut les

les dechauſſer, Mai ,

les Preliminaires

398 ,
561

Planter , Janv . 583
.2 11
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Sa deſcription , ſon otigine , ſa culture ;

terrein convenable , diverſité de ſentiments

des Auteurs ſur cette plante : vohes Mars ,

page 208

En maturité : voyeꝝ Juin , 504

Ecorce vieille des arbres Aretrancher , Déc . 487

Ecume printaniere Avril , 392

Endives à ſemer , Octobre , 235

Eſpeces differentes , & comment les con -

duire : voyes Février , 151
peces , Mai , 451

3 9
de eſpece , Mai , 45355α .

Ses différentes e

Endive friſèe , gran
Endive ſcariole , Mai,

Endive friſèe qui pomme , Mai ,

ence; , Mai , 454

ive de Meaux , Mai , 455

ives à ſemer , Mai , 456 , Juin , 534 ,Endi
Juillet , 28 , Aoüt , 125 , Septembre , 191

A replanter , Juillet , 28 , Aoüt , 125

Comment les faire planchir , Juillet , 27

Novembre , 342

Inſecte ennemi des endives , Abült

Endives à grainer ; comment récolter la

graine , & ſa durèe , Septembre , 190

Comment les conſerver contre le froid , &

comment les enterrer , Décembre , 419

Eypicerie , Nigella ; ce que c' ' eſt , & les noms

differents qu' on lui donne : Vοον Mars ,

297

ga deſcripiion , Aoũt , 147

Quand la ſemer , & en quelle terre : Y0

Avril , 391 , Septembre
Maturité de ſa graine : vohe Aoũt , 148

Epinards ; leur utilitèé , Janvier , 51

Silence de pluſieurs Auteurs ſur cette plante ,

Janvier , ibid



nn

Leur deſcription ; comment ſemès &cueillis ;
Janvier , 52 , Février , page 116
Epinards à grainer ; les meilleurs ſont ceux
qui ont hiverné , Janvier , 5ur , voyeã dans
tous les autres mois .

Epine - vinette

Mmꝛzarques ſur les eſpal
gon à multiplier :

e : voeνν Avril
Sa deſcription :

oins qu ' on en doit
461

543 , Novemb . 343

E
Fenouil d' ltalie à ſemer : voye ? Octobre , 267 ,

Février , 122 , Avril , 392
Fenouil marin : vohα perce - pierre , en Sept .

19⁴
Feuilles ; de quelle utilité elles ſont aux plantes ,

Mai, 433 & ſuiv .
Feves ; leurs eſpeces : voye ? Octobre , 257

Quand ſemèes , voyeà Janv . 57 , Féev. 127
Avril , 344 , Mai , 422 , Octobre , 260 ,
Novembre , 320 , Décembre , 409
Leur culture , & ſeconde recolte qu ' on peut
en tirer , Mali, 423
Feves à garder en verdure , Juin , 510
Choix des feves pour ſemer , O( tob . 262
Feves en maturité , & moyen de les con -
ſerver en valeur , Juillet , 14

Figues ; Aoũüt , 162 , Sept . 226 , Oct . 307 ,
Novembre , 403

Figuier , Juillet , 70 & ſuiv .

Z iij



Soins qu' il demande en Mars : veyed ce

mois , page 322

Fleurs de concombres ; obſervation remar -

quable à ce ſujet : voye⁊ Mai , 462

Folette , voye ? Arroche ,
Fouille au pied des arbres , Janvier , 75
Fourmis : voye Décembre ,

Fourniture dè ſalade ; on peut voir ce qui en

eſt dit dans chaque mois , en Janvier ,

&c . 58
Fraiſiers : voyez Juillet ; voyez auſſi les Preli -

minaires , 35
Hamboiſter ; ſa deſcription , & ſa culture :

voye ; Févtier 188 , Mars , 310

Froid ; combien il eſt nuiſible dans ſon com -

mencement , Novemb . 398 , Décemb . 491

Fruuiterie ; obſervation pour avoir une bonne

fruiterie , Décembre , 443 & ſuiyv.

Comment on doit ſoigner les fruits dans la

fruiterie , Décembre , 451
Des ftuits d ' automne & d' hiver , Déc . 454

Uſage des fruits , Décembre , 455
Defaut de la fruitetie , Déecembre , 459

Fruits à retrancher , Juin , 562
Fruits à découvrir , & en quel temps ,

Juin , 563 , Aolit , 154
Fruits à laiffer ſur les aibres , Juillet , 67

Temps de les cueillir , Juillet , 59

Famage des arbres , Novembre , 385

G

Gomme , maladie des athres , Juin , 568 ,

Deéecembre , 490

Graine ; ſa définition , ſa deſcription , ſa durée ,

ſa récolte , ſa germination ; irrégularité de

cette germination : voer Nov . 349 & ſuiy .

Labot
U
LI
K
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Greſtes : conſultez le Chapitre XII des Preli -

minaires .

Groſeiller ; ſes eſpeces , ſa deſcription , ſa
culture : voyes Fév . page 180 , Sept . 223

Gyrole : voyex Chervis .

H

Hannetons , Décembre , 493
Haricot ; quelles eſpeces on peut ſemer en

ce mois , Mars , 239
Leur eſpece , Avril , 347 , Aoũt , 108
Erreur ſur leur nom , Mai ,
A ſemer au mois de Mai ; quelles eſpeces ,
Mai , 427 , Juin , 513
Terre & culture des haricots , Mai , 427
En fruit , & comment les cueillir , Juin , 513
Erreur ſur la maniere de les ſemer , Juin ,

ibid .

En maturité , gardés pour ſemer , Juillet , 19
Gardeès ſecs en proviſion , Octobre , 250

J

Janvier ; differentes occupations en ce mois „
72

Jauniſſe des arbres , Décembre , 476
Soins qu' on doit prendre des arbres en ce

mois , 75

Inſedlec , voye ? Mai 442 ; les fleurs de ſureau

chaſſent les inſectes qui dẽvorent les lẽgumes :
voye⁊ Juillet , 14

L

Labours ordinaires : voye Janv . 12 , Juin , 558
Utilitè des profonds labours , ibid .

Labour des arbres , Mai , 487 , Sept . 223 ,

Avril , 395
2 iv
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Labour des arbres en général , Novembte ,
page 389 & ſuiv .

Laitues ( des ) voyez Janvier , 16
Diviſion de leurs eſpeces , Janvier , 19 ,
Feévrier , 85 , Mars , 197 & ſuiv .
Comment ſemées , & comment hater leur
ſortie , 23
Comment ſemẽèes en été : voyer Juillet , 5
Comment plantées : voνν Janvier , 26
Il faut les garantir des pluies obſtinées ,

Janvier , 28
Inſectes qui les attaquent , Janvier , Ibid .
Elles vatient conſidérablement , & dégé-
nerent , Janvier , 31
Sentiments ertonés des Anciens ſur les lai -
tues , Janvier , 32
Les eſpeces doivent grainer ſeparẽment , pour
eviter qu' elles dégẽnerent , Janviet , 19
Laitues que j ' ai gagnées , 20
Laitues à couper , Janvier , 24
Laitues laiſſees en place dans la pepiniere ,
Janvier , 29

ame il eſt parlè des lait

8s en Parti
iv . & en

197 &

I
72 vο ,ν Décembre ,

RLimacæs : Déecembre ,

M

Maceron : voye ? Avril , 344
En graine , Juillet ,

d05
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Pour le blanchir , Novembre , page 314
Macles à ſemer , Février , 152 , Sept . 193 ,

Octobre , 279
En graine , Mai , 457 , Juin , 537
Duree de ſa graine , Juin , 539 , Aoũt , 130
Ses différentes eſpeces , Aoũt , 128

Maſtic pour les plaies des arbres , Novem . 383
Maturitè des fruits , Juillet , 56

1 Cueillette des fruits d' etè , Juillet , 59*8
Cueillette des fruits d ' automne & d' hiver ,
Juillet , 61
Maniere de cueillir les fruits , Juillet , 63

Ege⸗ Melons à ſemer ſur couche , Janvier , 70
Février , 158
Melons ; leur culture plus fimple en Pro -
vence qu' ailleurs : voyer Juillet , 39 ,

br Aolũt , 133
1 Leur diſtinction & variẽté : voyezJuillet , 37

10 Seigneurs , grands amateurs des melons ,
10 Juillet , 34

ons prècoces moins bons : voyer Jan-Melons prẽcoces moins bon eᷓ
15 vier , 70
3 Bain des graines inutiles : voyeꝛ Février , 158

A ſemer en melonniere : voοοά Mars , 286
Conduite des couches : voyer Février , 161 ,
Mars , 287 , Avril , 380
Qualités de terre pour une melonniere ,
Nars , 288
Fumier pour les melonnieres , Mars , 290

0 Taille des melonniers , Avril , 381 & ſuiv .
f10 Mai , 465

Melonniere à dreſſer , Mars , 287
Melons à replanter , Avril , 386
Eau convenable pour Larroſement des me -

lonniers , & comment s conduire : voνετ
Mai , 465
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Boutures qu' on peut en faire , Mai , page 47r

Melons défectueux , Juin , 547

Maladie des melonniers , Juin , 549

Comment & pourquoi les melons dégene -

rent , Juillet , 39

Tuile miſe ſous les melons , Aolit , 133

Maturité & qualités d' un hon melon , Aoũt ,

134

Marque pour le connoitre : voyeg Aoùt ,

139

Choix des graines , & leur durée , 5ibid .

Melons communs , Juillet ,

Melons à chair blanche ou meéle , Juillet ,
37

Melons de Florence , Juillet , ibid.
Melons à chair verte , Juillet , 38

Melons à chair blanche , Juillet , ibid.
ibid .

Melons à couronne , Juillet ,

Melons venus de Rome , Juillet , 39

Melons d' hiver , Juillet , ibid.
Melons originairement champètres , Octo -

bre ,
247

Menthe ; attentions ſur ſon nom , Janvier , 60

Biffsrentes eſpeces , Janvier , 61

Sa culture , Janvier , 62

Quand on veut en avoir Phiver , Déẽcemb .
4¹4

Meringeanes ; ſes noms differents & eſpeces ,

ſa deſcription & culture : vον Février ,

172 , &c . Avril , 391

Fruit à choiſir pour graine , Juillet , 54

Octobre , 255

A garder ſeche pour la proviſion , Octobre ,
ibid .

Iſſe des arbres , Janv . 76 , Décemb . 480

N.
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Moutarde , eu Senevé , Juillet , page 41
Préparation de la moutarde pour la table ,
Juillet , 43

Mulots , Novembre , 331

N

MWavets ; quand les ſemer , Mars , 292 , Avril ,
391 , Mai , 482 , ſuin , 550 , Juillet , 46 ,
Aoüt , 145 , Septembre , 219
Terre convenable & fumier , Mars , 295
Inſecte qui les mange , Mars , 292
Deſcription des navets & de leur eſpece ,
Juin , 553
Les navets varient , & ſont bons ſuivant le

pays : voyer Juin , ＋
Soin des navets qui grainent , Juillet , 45
Durẽe de la graine , Juin , 553 , Juillet , 46
En quoi ils different des raves , leur groſſeur
& leurs qualitès : voyer Aoũt , 14
Conſervation des navets pendant Thiver ,
Octobre , 286
Uſage des rejetons des navets , Octobre ,

ibid .
Nielle des oignons : voενν Mai , 4¹6
Wigella , ou Nielle : voy . Tpicenie, Mars , 297

O

Oignons : voyer Janvier , 40
Oignons d ' automne ; comment ſemèés ,
Fevrier , 91 , Mars , 20; 3, Octobre , 232 ,
Decembre, 409
Oignons d' été à ſemer , Mars , 2035,
Avril , 333 , Aoũüt , 95 , Septembre , 169 ,
Octobre , 235 , Novembre , 409
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Oignons à planter , Mai , page 412 , Juin ,

501 , Aoũt , 95 , Novembre , 313
Terrein & engtais convenables aux oignons ;

Mars ,
204

Oignons d ' Egypte , Aoũt , 94

En maturité : voyeN Juin , 501

Comment gardés : voye⁊ Juin , 502

Oignons ſurpris de la gelèe Juin , 503
1 6

Oignons en verdure : voοε

Oignons en maturité , Juillet ,

Diffẽrentes eſpeces d ' oignons ; oignona c

Aoũt ,
Oignons Elevés en petit , Aolt ,

Maturité de la graine , A

Ses qualités ; on doit

Oignons deſtinés à grainer , 8

Novembre ,

Oignons qu on replante pour mia

bre , 236 , Novembte , 314

Oiſeauæ gàtant les ſemailles : voher les Preli -
Mlnatres .

Orgeat ; fagon de le faire : vohe Septembre ,
205

Oſeille , Janvier , 58

Sa culture , & comment la cueillir , Feévrier ,

130 , Mai , 199

Comment la multiplier , Mars , 244 , Avril ,
378

En graine , Juillet , 23

Ses differentes eſpeces ; ſa deſetiption , Sep -

tembre , 179

Oleille , pour en avoir dans Thiver , No -

vembre , 332
Grande oſeille , Septembre , 179
Oſeille moyenne , Septembre , 180
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Oſeille ronde , Septembre , page 180
Oleille blonde , Septembre , 181
Oſeille commune , Septembre , ibid .
Oſeille qui ne monte pas , Septembre , 182
Oſeille en arbuſte , deptembre , 183
Oſeille à planter pour Thiver , Septembre ,

184
terents uſages de L' oſeille , Septembre ,

ibid .
Oſeille à tetréauter , Aolit , 114 , Décem -
bre , 413

Hlaſſons à couvrir les eſpaliers , Mai , 487
4ge , ou Paliſſement des arbres : voyer

Fèvrier , 180 , Décembre , 424 , Mai , 485 ,
Juillet , 8o , Décembre , 424 & ſuiv .

Panais à ſemer , Février , 138
A grainer : voyez Mars , 267
Maturité de la graine , & ſa durée , Aoüt ,

123
Deux eſpeces de cette racine , Fłvrier , 139
Remarque ſur ſon nom , Février , ibid .
Maniere de les conſerver , quand on les a
tirées de terre , Dècembre , 419

Papas : voyer Pommes de terre .
55 0

Papillons : voyer Juillet , 47 , Aolit , 156
Paſteque , eſpece de courge : voyeꝝ Septem -

bre , 210
Patates : voyer Pommes de terre .

aſtenades : voyeꝝ Carottes , en Mars , 260
5

atience , plante potagere , eſpece d' oſeille ;
ſon éducation , Mars , 1441 1Ses qualités : voye ? Aolũt , 115

Perce - pierre à ſemer : voye Mars , 281
A replanter : zoyeg Mai , 46²
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A confire : voye Septembre , page 1197

Ses eſpeces & noms , deſcriptions & uſages :

voyeñ Septembte , 194 & ſuivantes .

A garantir du froid : voher Octobre , 281

Perſil ; quand ſemè : voyer Janvier , 57 ;

Février , 126 ; Mars , 228 ; Avtil , 339
Detail des eſpeces de perſil & de leur

culture , Avril , 340 & ſuivantes .

Comment arréter le perſil qui monte ,

Mai , 420
Maturité de ſa graine , & ſa durée ,

Aolüt , 106- - ¹οον

Comment rajeunir les plantes vieilles ,

Septembre , 17¹
Comment gardéè en proviſion pour IHiver :

voyex Octobre , 243

Pimprenelle à ſemer , Mars , 322
A multiplier , Avtil , 573
Sa deſcription , & durèe de la graine ,
Juin , 536

Pincement ou Pinſage des pèchers , des abri -

cotiers & pruniers , Mai , 484 - 485
Pincement des arbres engenéral , Juin 560 ;

Juillet ; 67

Plantage des arhres qu ' on fait en Janv . 74 ;

Mars , 309 ; Avril , z95 ; Novembre , 363

Trous pour planter les arbres , Nov . 365
Tranchèeè à planter des eſpaliers , Nov . 375
Aibres plantés dans les plate - bandes ,

Novembre , 378

Eloignement des arbres entr eux, Nov . 380
Maſtic pour les plaies des arbres , Nov . 383

Plantage des arbres nains , Nov . ibid .
Plantage de pommiers nains , 584
Plantes vivaces , & arbriſſeaux à planter :

voyeN Octobre , 293
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Poitee ou Porree ; tagon qu on leur donne
en Février , 42
Sa culture ; facon de la cueillir , Mars , 230
Poirée pour grainer , Mars , 232
Maturite de ſa graine , & ſa durée ,
Aoũt , 107

Poitées à carde à tranſplanter , Mars , 2 3
Meépriſe de lEncyclopèdie ſur cette plante ,
Mars , ibid .

Poires de terte : topinambours , Mars , 303
Fois à ſemer ; comment le faire , Févr . 1173
Mai , 419 ; Juin , 508 ; Octobre , 261 ;
Novembre , 320
Maturité des pois , Juillet ,

1 Durèe de leur valeur pour ſemer , Iuillet , 14＋ Differentes eſpeces de pois ; deſcription de
chacune : voyer Mars , 212
Culture des pois , Mars , 221 ; Avril , 336
Moyen de les conſerver : voher Sept . 171
& ſuivantes .
Comment les cueillir , Mai , 419

Poiure d ' Inde , pluralitè de noms qu' on lui
a donné : voyer Fé&vrier , 1687
Son uſage , Févr . ibid .

5 Quand ,& comment ſemé , Feévr . 169
Quand , & comment replantè , Mai , 474
Diverſitè de ſentiments ſur le poiyvre d ' Inde ,
Mai , 4757 S a deſcription , Mai , ibid .
Sa cueillette , & ſon uſage : voyez Jnillet , 48
Maturité du fruit , & graine , Sept . 221

Octobre , 292
Poivrette , voyez èépicerie , Mars , 297
Pommes d Amour , ou Vomme doree ; quand

à ſemer : voyer Mars , 305 ; Avtil , 387 ;
Juin , 557



mmode des ſoins ordi

page 387

Mai ,

Quand replantẽs : vcον Mai ,
d ' amour , Aout ;

149

Maturite du fruit : voyeà Septembre , 220

pommes de terre , racines tubereuſes qui ont

pluſieurs not ſes qualitès ; ſol qui leur

eſt conve Temps , & maniere de

les planter , Mars , 8 & ſuivantes .

Leur recolte , & maniere de les conſerver ,

Octobre ,
Leur multir
ches : voyer Juillet ,
Fauchaiſon des branches : voyer Aoũt , 149

Deſcription ; récolte , & conſervation de

ces racines : voye ? GCtobre , 287 &

Porrette : voyed civette , ou cive d ' Angle -

Deſcription de la pomme

5

lication en couchant les bran -
47

tetre , Mars , 26⁰0

Pourpier à ſemer ſur couche , Janv . 69

Semé en pleine terre : voher Mars , 273

Juin , 54⁰

Arroſement du pourpier doré , Juin , ibid .

Sa graine eſt à récolter en Juillek ' , 49

Maturité de ſa graine ; comment la ré -

colter , & ſa durée , Juillet , 49 , Aoüùt , 132 ;

Septembre , 22˙2

ges diffèrentes eſpeces , Mars , 273

Facon de le ſemer , Avril , 374 ; Mai , 437 ;

Juin , 540

A grainer , Mai , 457

Replanté pour gtaine : voyeN Mai , ibid.
Prẽparation du pourpier gardè pour ! Hiver ,
Septembre , 193

Porreauæ
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Porteauæ ; ſes noms diffèrents , & ſes deux
eſpeces , Janv .

page 36
Erreur des Anciens ſur cette plante ,
Janv . 37 & 38 ; Octobre , 294
Cemment ſemer les porreaux , Janv . 38 ;Fevr . 91 ; Mars , 205; Juin, 501Semés à conttetemps , Décembre , 422
Comment plantéès , Mai , 408
A grainer , Mais , 412
Pour les faire blanchir „ Aout , 89 ;
Novembre , 312Craine de Porreaux , Abũt , 90; Nov . 312
Porreaux deſtinés à grainer , leur culture
Mars ,

Pouſfere des Etamines ; leur effet pou
les graines : voyer en Janvier ,
laitdes , 30 ; Juillet , 3Produit du Potager : voyven à la fin de
chaque mois , Janv . 78 ; Fevrier , 19153
Mars , 325 ; Avril , 400 ; Mai
Juin , 570 ; Juillet , 68 ; Aolt 33
Sept . 224 . Oct . 304 ; Novembre , 400 ;
Deécembre, 461

Puceron : voye & Décembre , 501

R

Racines potageres ; quand il les faut ſemer :

voyeN Févr . 127
Fouler leurs feuilles , Aoũt , 153

Racines des arbres ; qualités que doivent avoir
celles des arbres à tranſplanter , Oct. 299

Radis de tous les mois , Janv . 48 ; Oct 242
difference des eſpeces pourgrainer, Ianv .

493 Fév . 125 ; Mars 227 ; on peut conſulter
Juin , 5T1 ; Juillet , 12 , & les autres
mois .
Tome III . Aa
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Deſcription des radis noirs , & du gris ;

Mars , page 272

Raiforts 3 Comment les ſemer , Janv . 44

& 45 ; Févr. 123 ; Juin , 510 ; Juillet , 11 :

voyeà dans chaque mois .
Raiforts ; comment gardẽs pour PHiver ,

Novembr . 319

Diviſion des eſpeces : voyer Janv . 44

Bons pour fourniture de falade , Janv . 47

Sujets à varier dans leurs eſpeces , Janv . 46

Terre qui leur eſt convenable , Mars , 226

A grainer , Avril , 345 Octobre , 241

Maturité , & choix de leur graine , Juillet , 12

Raiponces à ſemer : vυνν Juin , 5423

Octobre , 279

A grainer : voye Mars , 275

Graine en maturit ' é : voyer Juillet , 29
507 • ç ) 8

Rats , Deécembre ,
Raves à ſemer : voye Aoüt , 145 : vVohe

navets .
Rocambolles : voyen Ail d' Eſpagne , 98

Roquette à ſemer : vo ) eã Févr . 154

Deétail de la plante : voyel Juillet , 30

8

Salſifis à ſemer : voye⁊ Feévr. 141

Labour qu' ils demandent , Mars , 268 ;

Avril ,
370

& ſa culture , Mai , 447
Sa deſcription ,

illir ſa graine ; ſa durée ,
Comment recue

Juin , 530·531

Salſifis à garder , Novembr . 339

Sarclage du Jardin , Avril , 335
Sceleri : voyer celeri .

Sco/ſonere à lemet , & ſa culture : Voνεε
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Mars , 267 - 268 ; Avril , 363 , Mai , pag . 446
Sa deſcription , Avril , 364
Son hiſtoire , 367
En maturité , attention pour cueillir ſa

graine ; ſa durèe en valeur , Juillet , 2526
Scorſonere pour Hiver , Novembr . 3358

SCeneve ; l ' on en ſeme en Ianv . 58
Févr . 167 ; Occtobre , 235

Maturitè & durée de la graine , Aoüt , 144
Sa culture , Fèvr . 167
Sa deſcription : voyex Juillet , 41
Maturité de ſa ſemence : voyer Aoũt , 144 ;

Septembr. 219
Seve ; ſon extravaſion , Décembre , 484

Smyrnium : voye maceron .
Soins qu ' on doit prendre des arbres ;

Novembre , 389

＋

Taille des arbres : voyeg les Preliminaires ,
& ce qu ' on en dit en Janvier , 743 en

Cév. 178 ; Mars , zos Novembre , 358 ;

Décembre , 462
Taille des Péchers ; Mai , 483 ; Juin , 560

Taupes , Décembre , 506
Terrein à défoncer : voyer Janv . 5
Tigres , Décembre , 500
Tonte des arbuſtes ; elle ſe fait en Mai , 490 ,

Juillet , 57
Des paliſſades & bordures , Aoüt , 156

Topinambours la variété de ce nom .
Terre qui leur eſt convenable , & maniere

de les planter : voye ? Mars , 03 Oο
Leur deſcription : voye ? Novembre , 347
Comment conſervẽs pour lHiver : cοε
Novembre , 347
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Treillage des Eſpaliers , Deécem . page 4˙4

Ppour les contre - eſpaliers , Deécembre , 434
& 4 6

Tlique - madame ; ſes differems noms , Avril ,
3

Sa deſcription , & ſa culture , Avril , 389
& 390

Truſtes rouges : voyer pommes deé terre ,

Mats , 298

Turcs : uoyer Décembre , 50⁰9

V

Linettier : voyez épine - vinette , Mars ,

Fin de la FTable des Matictes .
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